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L'ARCHITECTIRE DES ABBASSIDES 

AU IX' SieCLE 


volles iteiEiiiiGiQiiE'i siiiti, oms le tissn oo tisie 


V*I 

Ayaol äfiien^^ ä la JStiiLc d^etudos ^ur rarchitculure byzan- 
tiae et rarcbHacltifS bindoue, ä rach^n^ber Eei oEfactbrt^s priti* 
cipaux de rarchitecluirft musulrnaae aü Lemp^ de$ prep^iars 
Abbussidtis, je me di^cidaJ^ apres uo voyage archtolegiqya 
m Birmanie^ ä me rendfe ea Mäaepolamie par Bombay elBaaso- 
rab et k ralüer La M^diEerranäe ea remoataol les valides du 
Tigreel de rEuphrate. Parti de Marseille le li> döcembre 
j’dtaia de retour eu Fraoee le II mai 1907. 

Je ne parlerai dans la prdflente nole qtie de Samara^ k Üö kilü- 
mdlres au nord de Ba^dad^ donL les niiues c^lebresi^ uiais fioti 
eacere relevdes. reuferment, ainai ifue Raeca siirrEupliraLe, les 
seuls veatigoA encore existanls des monurneiiLs abbassides des 
viii^ el ix* eieclos de ooLre öre» La viüe de Samara, ou pfut6i 
les villes de Samara, auraient die coosLruiles» d'apres les 
auleurs arabes, dans Je premler üer» du tx* siecJe et aban- 
dotindes dd&Diüvement ver$ tt75- Lcurs restes coaslituent doöc 
iino miDc de «IcK^umenU d^autauL plus prdcieux que loutes lea 
auLres eilds abbasaides üuL dte ddlruitea k plusieurs feprisea 
par les luvasions moogoles et Jes guerrea intesliues et que, de ee 
faiL Loua Jeura mouunienls aucieas onl disparu. 

L'infltienee de rarl des premiera Abbasaidos sur Tarl musu!- 
man en gdadral a dld conaiddrable. CW k cel arl que Vo^^ Jtdt 
le plaa et Jes diaposiliuos das premicres musquees ou pal als 

JV* SÜBlSp 1. X. ^ 
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itQttes patais araacides* la dillusigtt de l’araade petiane, des 
arcatnuUiloWeel, irH probablem«Dt, Tomploi syatemalique des 

N 
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^ II m 


Ec^iflc ^ 



ng, ^ MOftqüle de Sunti^ 



hggiüs el les orDemenls aWeoiäs qui ont douD^ Daissaace aux 
sialaciites au d^but du xd' sibcle. 
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L*AltCBlTeCTCne DKS A«PASSI0ES Atr [£■ 5tfcis 

Nous n« parlaruns pas ici de Bag'dad, dooL lea monujnflotfi les 
plus aaciens, aauf te lombeau de Zijbojdc ({ui a entibremenl 
refail au xviii* ateele, sout toas posLärieura au xi* sibclc. 

1. — AnCIB^»£ HOBO Ute DK SAMARA. 

CeUe mosqu^ (pl. V-VI, fig. i-4) se trouve i quelquea cen- 
lainea de mSlrea au aord de la Samara moderue. El[e eat com- 
plStement afaaudoan^e, a perdu tous ee$ piliers el ue cempreud 
plus, actaclletnent, qu'iin miaarev de forme Iidlif^oifdale, rappe- 



taul les Zigurats cbaldeeus, et une eDceinle rectanguEajrB, en 
briques, aasez bien cqnservße. Le niinarct esl isolä el se dressa 
b 30 mbtres de t'encelDle nord; il a 15 mbtres de rayan i sa 
baae el envipon 50 ä 53 mbtres de hauleur {pL V, 1 el 2; pl, VI, 
Ij. Le aaubassement, aujourd'bui assex informe el io termmanl 
eu gJacU, ilait probahlement carrä aulrefois; nos mesures se 
rapportaal k Ja promtere spirale, el non au saubassaRianL Le 
sixi&me 4lagc da la tour so terotiDe par ud kiosquo i baae beia- 
gonale orne de aiches ä ogive et ä pitastre (%, 3). 11 ilait sur- 
montS d'une calolle sph^riqua donl oa apergnil cacoro rauiorce. 
L’vne des nicbes esl ouverle et feil face a renceinte aord. La 
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rampe h6Ucoldale pertnel eocora d'aUeindre le somitiet du niiaa- 
ret; loais il ue faut pas dtre sujal au varlige. 

L'eDceintu de la masqude, qui a 220 mölrea de loagsur 
168 metres de large, esl assez bien conservde. Elle esl surtoul 
remarquable par les demi-tours qui la souliennent b Textdrieur 
en guise de contreforte, par rumementation, en forme de demt- 
aphbre creuse, qui courl aur le sommet des murs exldrieufs, 
eoBu par les fendtres maltilubees de la fagade iuterieure du cOte 
sud (fig. 3). 11 n'exisle plus aucuu pilier a riutdrieur : toutes 
les brtques en otil 4ld oulevdcs par les habilanls de Samara. 
L’einplaicemeat des piliers est enGora indique par des trous on 





3, “ 4a Stinftn. FeD-^tres do tMh ludf Tuei d« rmt^eur. 


fluLonnoir; mais Tensembte eu «st confus «1 il esl bten dlfficile 
actuellemeul d'en präciser Je nombre. Nous pensuns que la 
coarintdrieurepr^ntailpeut-ßtre ciuq ou siz rangees depUiers 
da c^te sud et deuz ou Irois rangees sur chacuu des autrea 
cAUs; maise'eei lä unc appröcialiou iresbypulhäliqu«. Le cbilTre 
ezacl ue pourrti ätre ddtermind qu^b la suited« fouilles, d'ailleurs 
ficiles ä ezteuter. Ces piÜeis äarGad«s,probäb!enieDt setnblables 
ä c«uz d’Aboudotaf dujit nous donsous plus loin des pbotogra* 
phies, etaient couverts d'un plafood plal, en bois, dout on dis- 
tingue encore fort bien la irane sur les tnurs mtärieurs. Les 
tangdes de piliers eorreSpundaient sans dout« aux contreforls 
ezleneure du mur d'enceinte. 
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Le Riur sud ßUU perce daas sa partie centrale de trois {lOrtes 
ä ogives persaDee^ malb euren semenl trbs ruiufex {Kg, ()> La 
porte du milieu, plus grand« qiia les deux partes laterales, est 
encare ancadr^e ä fml^rieur de laJaures, comme daus les mos* 
qnees actuelles de style persau; uiaLS taut le stuc est lombö. 
La raiDure servait, saus daule, de suppart ä une iuscripüon 
koufique sur sluc au bols. En laus les cas, on ue rencaatre 



4. — fÜDEqti^i^ de SamBLTL Perle« natrqlesi eq Mkrluli, 
CfitÄ «ad» tu de I tnÜTteiir+ 


ancuRp trace de faiencpSr pas plu5 que dTnacriptiojis* Ges ouver- 

tures correspondaient peui-f tre au Uirhab. 

II existe ouze feu&ires de chaque cdld de la parte sur ie mur 
sud, soit eti toul vingl-deux ren^trca. Ges fent^lres MUt multilo- 
b^es ducötd de ]acaur(Gg, 3}, mal» eiles pr^seutentA TeztA* 
rieur raapect de simples meurLribres saus orDemeuUtton, Le 
plafUDdcomineiu^il immddmteDient aa*dessti3 des fenAires et Eai* 

sait le tour de renceiate intArieure. II v avait deux fenAtres rec* 

^ * 

tangnlaires sans ornemenlsiir lescdtÄsest et ouesl de renceinte 
prAs de lajonction de la face snd. 

J’aiindiquA, dansmon plan (Gg. 1) des partes et des poternes. 
E D rAal i IA, les potenies seutesexislentd’une fai^n certal ne; qn an t 
aux portes, )( est fort passible que j’aie appelA de ce noca des 
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REVOe ARCHfo)L{>G10(rS 


brkchefl proJutLes pardes iboiileroenU. Ou peul s*en r«ndre 
coinpte siir la photographied» k kceouest(pl. 1). Las äbou> 






lementa ^laianL provoqafa par l& prtaeace de grandea ramures 
sarvaiitde gaattibras. J si itiia le inirna noiabre d'ouverturea sar 
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1a facc esl, parce qua mea noted menlioniteiit uoa symätria abso- 
tue, mat$ je fais mes r^serves sur la B}'ii)6lrie des graades 
braches, tiies Souvenirs manquant ua pou de präcision aur ce 
poi&l. 

Le moDumenl do iiaitiara ätait-il un palals ou une mosquee? 
Nous pensons, cenformäraent ä, 1a traditioo^ quc c'etait une 


def falllsn du iud. 

n)osqu4e. La pr4seDce de la grande perle ceolrale sur le eäL4 
sud n’est pas ua obsLacle absolu h la destjnalieD reltgieuse de 
r^dlRcc. M. Herz aous a signa14, en «ffel, des oiosqu^ea 
du Caire aü des porles ent exUt4 sur la face la^tne du litirliab’ 
PognOD, raasyrlologue bteu connu, doot la cerap4lence en 
pareiUe matiere est indisculable, estime au ceutraire qoe la 
'mo8qu4e de Samara 4(alt uti pa1ats 'd*E1 MoulawakkiL II fände 
soll opinion sur les direa des bisloriens arabea «t sur la (radi* 
tian qui diffdreroit, danseaeas, de celfe qiii (lOtisa die rapporlee. 




























s 


neviti; 


Nniis relrouverons. an chäleau d'EL Aachick, les demi-toan 
i^arvant de contrcfarl.s el les nichea multiJobees <}ui scmblent 
d6cidäinent coastiLuer tine de« earacläri9U<{ues de l'arcbitecttiEe 
abb&sside du tx* sifeclc. 

Les niches mullilob^es se reaeonlrenl dgalement 4 Racca sur 
te pan de mur de fa^ai)« qiii subsisle eocure. 

Les tttches en relrail formenl, du reale, fa mnlif prmeipaj de 
ruraementalion des fajjades et des m«rs, comme ä Clfoiphan et 
cbe^ les Sassanidea. 



Sbauifolbth Sjctirfi dp Io 


li, —^ Hüsurte n'Aaoi’snLAP. 

La mosffiidc d’Ahaudolaf n'a jamaia 6tä it6criLe iusqu'ici* 
EJJese Irguve 4 quinie kilomUres euvTron au nord de Samara en 
plein ddaerl, sur la rive gauche du Tigre, aumilieu d'lmmenses 
cbampa de rumes (p{. VII. VIll). Ellecomprend, ainsi que J'an^ 
cfenne musqufie de Samara, an mur d'encemte en briques, flan- 
qiii de demt-iuura rundem fiirmanl cüiHreförts. ei u« minarei 
hÄücuidal rappefanl tes ane|,-n*Zigr,rats, BlJe aconservÄ nreaqiie 
toiiR ses piliera (lig, 5 d p], VjJ). 


1 Ble « *1* p„ ,!joi p,f M, PojjDon, «v„sd et tduL 

HU '***'"”1'=™**« t* Misdoa «llemuid« de ßabvloöe, 

süft^d^r "SnaJ*« Pir Ät. Cbiranli,. ingönieui es cbef du Tjlafn d* 
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L'eaceiitlD exlÄrkure^ cnnslruUe en briques mal cuit^»^ :i 
presquG aiitl(^f6menL dbparti; 51 en resle ßependuntqnelquoa ves- 
%e 3 qui pGrmetleril d« ccmstaler qifelle ^taiL pourvue des con- 
tteforts dont je vie^s de parier. 11 m^a seiwblÄ qu il y avait une 
tour par piUer^ mais le EiQtn.!)fß de lours ae pourra itre älabli 
d'ime faijoTi cerlaine qiie &l Ton .sed^cidek faire deB fouüles. Des 
IrncBS de poulres. se voieot encore an souiniijt des pilier*? ext6- 
rieurs; il «jstait donc un plafnnd eoire la deraifere Jigfoe des 



Fifi. ft. — Humfr du iJar e! Kharif {ii* Ara^**- 


piliera et k mitr d'eneeiale« Toutefois, la porige des poulres^ 
dau^ce eas* paraM eiceasive; peul-^-ö^lre n^y avail-äl qn^in auvenl. 
Müu plan ftommaire Tu) mariqae dVxaclitude ea certarües par- 
des, des ntesiires ayant ßgar^es* Les seuts cbiffrea certaios 
sool : U lofi^iiGür des rfllAs de tacoiirintÄrletire, 108 mbtres snr 
^!>8 fii>’!lres; Je nnmbre des püiers^ 13; la dislanre du inur d en- 
ceinte k la derni^re ligoe de pitiefft Jü cdt^ aud, lli“|80; tes di - 
menaions dn minarel« 12",50 sur 10*,80 el sa dislanee de Ten* 
eeintep 9*,50- 
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ItEVÜK AREafOLOCIQUe 


Les arcades sont de forcae persane, avec nichea & plein citilrD 
sur les piliers du Sud {G$. 6 ). La minarct lidlifoida) est 
ainsi qüe nuus vauons de le dire, ä rextdrieur de reocemta, du 
edle oppoäd au Mirhab, eomtee ä Samara et ä ta ntosqtide de 
Touloua an Caire (pl. Vill, StK 

Le sommel du miaaret est tombe, mais Io soubassement a 
couaervd sa forme; tt esl rectangolalre at a une hauteur d’envi- 
rOQ IJ esl creusd de nichos dlroite« qui existent encoro sur 
le cAl4 nord : on en campte qualorze sur une longiteur de 
eiJes sonl tres abtmäes (voir fig. 7). Ge minarel 4lait 
beaucoiip moins imporlast que celui de Samara; nous nc pensons 
pas qu’tl ait jamais depassA 30 mbtres ou 30 mbtres de bauteur. 

M. Pognon esümo que 1a mosqude d'Aboudolaf dtait un 
patais; nous croyons plutOt, coDforrndment & la tradJUon, que 
c'dtait uue mosqude. Le plan de TdiÜfice so rapproche, du reale, 
du plan de toules les auciennos moaqodes, Amrou £1 Touloun, 
Oamas. Si la grande cour ä arcades que bdus venous d’dludier 
Bvail fall Partie d'un palals ä lilre de solle des F4tes ou de sallo 
dos Pas Pcrdus, il aurail eiislö, dans son voisinage immädiat, 
des resleo d’habitation ayaot servi au barem ou au serai. Or, il 
n'existerieu de ce genre. On salt^du roste, que lespalais orien- 
inux sonl gduäralemcnt eoustruils en mat^riaux legere el 4phd- 
mbres et ont pfesque toujours 4t« abandoun^s aprßs la niorl du 
prince qui les babilait. Toulefois la question roste controvers^e, 

A ciaq kilomfetrca plus au sud, sur la route de Samara, an ren- 
contro une autro enccinle avec eontreforls en demi-lours, ou 
briques crues, dans Io genre de El-Ascbick; celle eaceiate avait 
Indnbilablement nno destination profane, mais il nVsisle plus 
rien ä rmL^rieot. 

Los imosqijfies de Saniära et d^Aboudoläf complJ^leat TuDe 
l’autre el pormetlent de ae faire une id«e asgez exacte de l’an- 
cionne mosqu«e abbasside, dont lamosquio de Touloun au Caire 
est une Sorte de copie etieore debout. 


L'ABt^ntTECTURE: DES ABIAS£rDES AO IS* H 

III. — DaH EL KjUUP 
(dit Le CtMphon des Arabes). 

On appelte atasi iesruiaes d'un ascien palaisarabe en briques, 
situö sur la riv6 gaucbe du Tigra & cinq kilombtres au aord de 
Samara. II nv substileque trota vudles, ouvertea versTDuest, quL 
cotistituaient cerLainetUieiil das saltes de r6caplioti. Los amorces 
des doux aulrcs salles aa distingueul k drotte el ä gauche du 
groupe des Irois voüies prmcipales; lesautrea parües du palais 
onl servi de carrifar« aux babitauts du Samara moderue at n'onl 



Flg. 9. Salle d» Fi^tss de Dar d KIhUL 

plus aucune forma appr^ciable. Ce saut das amas da d^combros 
(voir fig. S et g(|. 

La voüte cealrale a 13 rafefcres de hauteur, 16 “ ,80 de longueur 
et 6 Ribtrcs da large; alle est ogivale aomme las daux voilas 
auDexea. La toul 4tait snrmoitti d’an älaga, simpleroent orue- 
meulal, cioyous-nouB, dout U subsista aucore uu pan de mur de 
1 m^tre d'^paiaseur.. 

PeaencoslremeaU de pouLres se remarqueulb la naissance da 



rkvite «nctiltoUKilwE 
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1 - 

ia vodte priacipate; peu(>^lre ont^'ils «ervi ä r^tabltssantent des 
dchafaudages aumomeatde la conslriicttoQ de [‘ddiBce/La paroi 
du fond de Ja voüLe ceutrate est percäe d'uue porte et d'uae 
fenötre, Chacune des salJes voisines comprend deus pieces. La 
prämiere, ouverte^ i’Ouesl, de S Gaetresauri^^SO, estsurmonlde 
d iiue demi coupoJe ^ trompe. La detixlbtue pifece, qul comniu-' 
nique avec la prentiire par une porte ogivale surmout^e d'uue 
feuetre, a 12”',1S0 de tongueor; des Iroue, rorrries par l'encastre- 
menl des poutres des ^chafaudages ayant servi 5 la coustructioa, 
se remarquent h nti-hauteor. 



Pl({* ID. — Pragmeat de ddcontinn ea plitrc, wurllU I Dar el Klulir. 


Une subsLsteaucuDG omemeDtattoa sur Jes nmrs decet ddilice. 
Taus les piilres oti stut» sonl toinbi&B; mais il serail aiag de les 
retrouver ea donnaal quelques coupa de ploche dans le so|. Les 
d^mbres, bien abritfin par lesvoates, a'onlaucuaeconsfalaace 
el j*ei pu recueillir. k leursurraec, aa morceau de plaire de 0“ 30 
de long sur 0“.15 de Jarge, orai de irois palmelies plates ä 
pleineiDlrecerafies d'unefaiaure (ßg.lO); ce d^tior sereacoutre 
encore aujoord’liui dana beaucoup d'edificea muaulinans. L'atti- 
lude iaqoiilo d'un Ueuleaanl de geadanneri«. qui croyait que 
je recherchais des IrÄsors, m*a empftahf de pousser plus h fand 
mod«$le simiilacrB de raui]l&« 

Les aaJtes qui faisaianl auile au groupe des trois saltea cenlrales 
doDt nous venona de parier, «taieat i dem dtagea ei avaieat des 
feaMres sur la fa^ade. 

II esl höre de doute que l’archTtecte lEe ce palais ambe s’est 
iaspird du fameux palais sasaanide de Cldsiphon, qui a prodnii 
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tme si profoade impres&ioWi pei^dauL des sifeclesi sur 1 
tiondes Arabcs* Cast mfemc cette rÄSsemblance qui a valu au 
Dar al Kbalif son üumom actuel d.a C^wpAo« dss Arabts- 

IV. — Eg Qmm. 

A T ou b kibmölrea au nard da Samara, siar las bords du 
Tigra, aa Irouvent das amas da dfeombres aar un espate ractaii“ 
gutaired usecautaiue de mfeirws da cflle euviroü, qui Äeraient ka 
reatGS d’uu anrieu palais arabe« Cb palaU fakait face au chätcau 
irEl Äschkkp qui efttailuestir Ja rive droite du Ueuve- II ue r«äle 
dvboui que quelques substructioDs aurplumhant uu brasdu Tigre, 
a c6t6 d'un moulm pour Clever Tcau. Cos d^combrea oUrenl le 
plus graad inlöriL; ou rencoDlro, ä fleur de lerre, des paremenls 
de marbre* des debris de stue et de pl4lre, des Cragmeals de 
bassino de marbrot etc* D serait ats6, en uno aeule campague 
d'hiveri avec uue viDglaiue d'oavrlero, de touiller ces debris peu 
eonsistauta et de trouver le seoret de l'oruemenlaliou des pro- 
tniers palais ahbassides (ä hidIds qtie cs palais n^ail eie pJüldl 
parlbe ea sassanide)^ J^ai ratuasse ä mes pled^L^ eii eufoui^nl 
legerement ma canno daus le sel^ des debris fort curieux de 
inarbre el de plätre cetoriSa, qui semblsralent indiquor que 
IVrnenieuLatioaea palmeues, ai camfUuue daus Tarl cnusuJiuani 
n'a jamais ceasiä d’felre eu usagü daus ca pays (Bg- 12)-^ Los 
paimeUes sout lagere me nt treu sees« Ges omemenLs sout pus’e- 
monl gröüO-romainB. En 190t nu pelit ^boulement mit h jour 
uu luyan eu cuivre de t metre de loug* Enfiu un Arahe m apre^ 
seute uo debris de statueUe de niarhrOt ^res grosskremeut 
sculptee^ quji afbrmait avoir Irouve ä Kl Goner* Si !o fail eat 
vrait le chUtoBu d^El Goner devrail irea probabieDcieiii ßlre 
atlribuS k Ja pdriode parlbe- 

U serail ais^^ je crois^ d^obtenir du gouvememenl turc I auto- 
risation de faire de$ fouillestiR cet en droit. CarchileciectiargÄde 
CB travail pourrail en mt^me temp* reie¥er Je plan exacl des 
anciennea mesqu^eo de Samara et d'ÄhoudoJafi du palais Dar 
el Khalzf et du cMteau d^Et Ascbiki ut au besroin praliquar des 


ftETCE ABCHiOLOGEQÜE 

3ondages »uperticieis en c*b divers points. La depense lotale ne 
depasserail pas 12 ä 15.000 fran«. 


V* Chatuv o'Et Ascbik. 

Le chAteaa d’EI Aschik est situ^ aur !a rive droite du Tigre, 
sur une colline qne ron aperiHiü de irfes [oia. H aurail cons- 



Fly, U. ^ Ygfl pDiUricure dg Du «[ EboJif. 


Irujl, d’sprt» M. Üppenbeim', par GafareJ Barnaki, vizif d’Ua- 
roati d Baschid. La Ifigeode voul que Je «Egneur qui habUait» 
eb^eau (EJ A«bik veut di. : iLoureuf) eU e“ ^ 

L .m»l. b.« ,.c,„da, p«„i, i. Tig™ i |, „.g, j„i 

iSr •« de I. fable de Bero et 

!frv. V * '■ "■■i"6i9».r t. r«ia. d'EI Mae- 

ehaeU, b,e, ,„a j„, remoatd l. riv. dreile da Tigre. de c. 


l. ÜppBsihejina Vom MUUlneer 


iti« Pfrsis/ten Qoif^ jj_ 






L^AHCniT£CTCBE DES ABBAliSlDES SrS^^LÄ | j 

c6lä, pi^ndaDl plusieur« lieures. Je pense quil »agit d El Gouer, 

I oioiaa que ce ne «oil une des enceintes cn brique» crues ou 
mal cuiles, RauquAcs de demi-tours rondes, qüo j’ai reocotitröes 
sur Dia roalo el qui ßtaienl absolumenl vides k 1 inl^rieor, 

LechAteaud’El Aschik »e compose d’uoe eQCeioleenbriq«es 
do 96 mfetres sur 131, llaoquA sur cliaque face pur aix demi- 
tours ronde»t plciaea, fonnanl conlreferl (pl, IX, X; fig. 13). 
Au nülieu do la fUQatie qul regarde le Nord, se trouve un bäll- 
mooldo AO metres de loiig sur 13 do profondeur, bäti sur voüles 
Ol ddbordunt sur le fossß. Dans ce bftliment, Irbs rninß, dtuil 
cerlainemenl la porlc d'enlrße. il est divisd on sla piöcos paral¬ 
leles. ün ponUfivis ßlablissait irbs probableroenl «ne commu- 
Dicalion cnlre co bälimenl ot utie construclioo peu imporlaiile 
donl il ne reste que quetquo pans de mur flanquäs de toucs, 
ffifmani leto dti poot suf Iß rovers nord du fossß. 

Los omemenla de la fai^de, co stuc et briques, ä droite ot ä 
gauche du bÄlimenl ccnlral, n’elaient point symdtriques. Sigoa* 
Ions la niche mulUlobda de ia parlio ouest de ceUe fa«ade, quo 
t'on renconirc dgalemenl ä Rocca et qul a prßcddß do qoalre 
sibeies les arcs muUibolßs de nolrc style gothique (pU IX). 

Le cötß sud de l'ooceinle prßseiile uo exemple de logghipL X, 
2); on disUnguc fort bieo les Irois trous praliqubs dans le mur 
pour servir de logemenl aus »upporls en bois ou enpierre du 
balcon. La parlie du mur qui correspondait ä co balcnn aole 
remaniee avoedes motenana dilferenls, formanl deux panncaua 
en petlt appareiU Le logis parliculior dn mailro donnaitprobablc- 
inent de ce cAt«. Cet cxemple de /oggm, sur nnc fa^ade de palais 
au ix* sjbclo, esl impotianl änoleriOn remarquecaaussi les demt* 
lours rondes faisant oßiee de contreforls, que nous avons dßji 
rencontrßes ä Samara el 4 Abotidolaf, Le chdlean d El Asebik 
etatl un cbäteau de plalsancc, moitie palais, moilie muison forte. 

Coxaustou. 

Nous donnerons eomme conctu&lon le resiiroßdo lacommuni- 
calioD failo le IS j««« 1307 par M. Dieulafoy h rAcaddroio des 


I1KVLII& AHlCUeuLOblUl'K 


If) 

lii^crtpUona ot tMlea-LeUres: * L’ou aait,dcpiii& loa voyagcäeii 
Per» Bt les Lravaux da M. Dieulafoy, queSslteDB ätroita uDissai}! 
aui moDumcüU perses pr^islamlquea Jes moaumcnla conalrmts 
apreal'h^tie noua t'inspiiatiiO'noapär lea ardrea das chef$ arabea 
et te r6le präponderaal jau^ par la Perse tUus L'elabora'lian de 
rarefailecture orjenlale, Or, atuc deui tron^ans de la cbalae doat 
l'uD pari du regne dee Aeliemenidcs et J‘autre conduät juaqu'a 



noa joara* iJ manquail uti mail Ion; c’esL ce maillon que U. le 
general de Beylie a decouvert. 

p M. DieuJafoy eludte lour ä loar le plan, les miDarets coni- 
qucs k rafnpe heli^aTdale exlärieure, les coutreforts, les procides 
et lea d^lails de conslruetien ainsi que les veussures en ler k 
cheval on polylobees el (es ornemeiila caracterJstiques des mo- 
numenls deal les pbotographies sonl rapporldes par M- le gend- 
fsl de Beyli£. Puis, il decril d'nae pari Je Loinbeau dit de Cyttis 
de Meched Mnurgab, Vapddaiia hypostyle de Suse, te temple 
de Diane de KJagavar, les palaia voilis de Firout Abäd, de Sar- 
vislan, du Tag^JEiivan, de Ctösiphon, enfin l'atech-gÄ de Djoiw 
ctimpria enlra räpoque de Darius et celle de Kostoes et, de 
JWre, les viciJIes mDsquees d’Ämroudc Touioun, de Cordoue, 
d"et Azhar el deui ajimeees de palais raores couslruiU an 
vtn* siede cn Espagne, el tl montre que, sur les ensembles 
comme stir les details, i) s'elablit des rapprodieineDis dficisifs 
qm reodenl desormais Ja soudure complele ei ]« Jien Jadiscoti- 
Linua. 


L^AHcerrtcrnJiLB des abuassides au si&cle 
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Des foailtes lUWrieures monlreroDl $i [e d^cor doul 

j’ai cru irouver k un momonl donafi des sp^cimens ä El Gou6r, 
4lait r^eUemeni eo Toie de formalion k celle dpoque; mal» j'ai 
toul Ueu de croire que, dhs 2a Sn do st» al^le, las Seldjou- 
cidfls, qui avaienl enaprimte ce ddcor aus Aibassides, l'onl ap- 
portd flti Anndnie et en Syrie. Lea dglises clialddeuDea^ jaco- 
bliesr araidniennes que j’ai Tencoatrdea sur ma route, en parlt- 
culier k Mardine et ä Diarbekir, onl il6 cdpardes aous cette 
forme au»* sifecle et au comraeucement du »i*, A cette mdme 
dato, le systbmc al^dold commeu^ait ä. petne k se moutrer au 
Gaire, älamoiqufie d'El Akmarii 125), el oncore d’unc facou bien 
timide> Je penae que dana lout coci la Perse a joud ou r6le 


importaaU 

Je n’ai pas reuconlrd de faleoces; mais des fragntects de 
sarcophagcs sassanidesen falence bleue turqooise, qui m^ont dtd 
douiids k Babylon« par ies membres de la SocifiW allemande des 
fouilles, aiosi quelcs poteries ömailleea de Racca, monlreut que 
lea procddds de Pdmaillage n’ont jamais dtd completemenl oä- 
dus. Disous, k ce sujet, quelesprdlendusdfibris de fatencejaunes 
bruus, noirs. qui ont ili recueillU soue la grande route de ütdl 
Siphon, Bout, de Paveu m^ine des Arahes, lout ä faJt modernes, 

lyaulre pari, les mosaiques de la vÜla d'Adrien k Rome, les 
ptafouds de Baalbeck et enlia les inlrados decertaines arcades 
de TouIoud (ji* aifecle) nous permellent de coaalalcr qu« le priu- 
cipe de 1 entrelaes fitatl ä peu p™ arriti ä l'^poqae des preroiers 
AMB.sjd«. Nou. »von. .U..i, p>r M. Jt Mor^, 

lassuid« elaient revitus i l’uilirieitr de sliio iravaiilis tti- 
curseurs des sluca a arabesques de Tart arabe. ’ 


Gdueral de Bsrufi. 



SUR LA « PSELIUMlüNE » DE PRAXITELE 


M. F, PouUeo a parfaiUmenl moatrö [Remte, 1907, I, p. 69 ei 
suiv.) qua la PsithtminS de PrwUfele eiaU une figure de femmo 
avec un iiracelel, uae a femme au braceJel ■» j M. Klein a donc 
eu lortdy voir uae Aplirodile se passant uq colfier. J'ai dejä fait 
voirqucM, Klein 6tail dans l'erfeur quaad jl pritendail recon- 
aaitre ta Pse/ttitn^nef dansdes atatuetles hSIlfntetiqueSj vraisem- 
blablcment alesandrinesMes arguraenla de M. Poulsco, lirßs 
de la significatioo du mol Psiliuminöf viennGul b Tappui deitioii 
opmicm. 

Je crois loutefois qae 31. Poulsen se Irempe & sott tour lors- 
qa'it veul retroQvcr lo motif de Ja Psiliumene dans une statue 
d Aphrodite autrefoia & Florence et traosportee depuis pett aux 
Elats-Uais, Ja VAms Montefaico. 

Gelle Vinus Montefoko u'est pas uoe ceuvre aatique, mnlff _ 

oö ne Tigaore pas tnoiiie en Amgriquo ^ uae copie moderne, 
prolwblementdu xviu' sWcle, peul-filre du xvi* ouduivii'.d’aprfea 
Ja V 6 dus de Uddicia. 

Avant 1$89, la atatue en question ^tatl dans Ja cour du patais 
Montefalco ä Florence, oü eile aemble avoJr placde vera 
1739*. M.SHlani J idenUfiaavec une V^nus menüonnee, enlSÖl, 
au Palais Visacciet avec uae Vdnua dderile en 1337 par ßenve- 
Dato da Imota; mais ce» identificaiioos ne sant que des hypothfe- 
foti dein Süll sci’dilißiitjQB* 

La Photographie m^mc permel de reconnaitre qoe Ja Venus 


MvriatyhtfkhU ^Ur KVilai^itnidian, t. t 
{ 1 » 0 . p IM; moo^dtiut I« ^anUbss de Kieie, in Ba-I, Phikf. 
tPmhcnschrfft, 1896, p. 3QS ci ttiir. 

3, Gf- MElaui^ Sf/enit p* 2. 
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de UoDlefalco e&t mciderDG et qu'elle est une copio de la V^us 
deU^dicIs; Ic Lravail des elieveux, notamment, est Men n^lul 
de la Periode qui a auivt la RenaUsaace el tont difTerent de celui 
de ]''aaUquU£'. 

Lc copiste modfline areproduit la d6pression plate ä la partio 
supdrieure du hraa gaucLe qui osl visible $ur la Vdnus de M6di- 
cia*; ccUe depression Slait deslin^e ä recevoir un bracclot de 
mälal qui a disparu. Le copislc n'a paa compria ccia; it crul y 
-voir la Lrace d'ua bracelel que la deesse elle-meme reaait d'ntor 
etqn'eUc devail, par suite, tenir ä la mala. C'est ainsi qa'il eul 
ridde de placer un braceletdaus ^ maln droite. L'errear s'eapli- 
qae, mais n'en esl pas meins unc grosae erreur, car, par rinlre- 
duclien de ce molif du bracelel, le motif essentiet de laslalue, 
b sBvoir le moiiTement pudlqiic des niains, sc Lrouve eiDguil^re- 
ment d£ natura, 

La Psiliumene de Praaitfele reslc ü däcnnvrir. La Caidienne 
perle un bracelel au bras superieur gauche; ccIa ne l'cinpäGba 
pas de s'appeler la Cnidieunc, et nun VApArodite an Araeeiel. 
Mais n'aumit'OD pas pu donuer ce nona k rApbrodiled’Arlus, qui 
estcerlaincmentpraxitälienne’ et qui porle uabrocelet plusappa- 
rcnl? Le fait de mcltre ou d'bter un bracelel n'est pas uq motif 
que te giand arl plaatique puisso rcproduire; jo n'cn connais 
pas d'exemple dons l'art antique. Je sais donc portd ä supposer 
que la Psdtiumene elail uac simple Aphrodite, ä laquelle «n bra- 
celflt Ugs visible bt attribucr ee surnom, 

Quoi qn’il eu seit, la Venus Montefalco «st moderue et n’a 
rieu ä voic avec Praxiltle. 

„ A, FüSTV AKfftUCR *. 

t riyoute qiu je 0»^ eutsi «d doute J'aetiMDel^ d« |k Vtoua omant une 
eUle publ>fe PT M MiUai, tnud., p. m- „*1, Je n*ii p„ r„riginal. 

2. CeUe p«tie dl. bnui «I aiiique U depn«aoa ««.que k It partie cor- 
nupoudajilPp 6g«l«iDfrfit de U n^phqat tu da Draado 

3^ FurtwiiDgier» p. 548. 

[TraiiDit, su]* h mtmiicriL d« fanteur^ p«r S« H J 



SUR LE CULTE DE CAELESTIS 


Un assöK graiid nombre de tÄmoigiiaifea ^pi^apbifjaes^ et 
ntimisaiaLiqueä% joints h quelques lestes liUfiraires plus ou 
EEieiDs prieis, oat permis da däfiair avec exaclilude la ualure da 
la d£osac CaelesUs et l'e^teasioti de sen culte^t 

Uais siir ]b forme m^me de ce cüUe^ sur la fa^aa dont il 4tait 
orgaui&ä, DOQH ne sarnmes guere Te!iaeigti6s+ Wous savons bien 
quc CaelesLis elait aderic dans des temples pr^sentant la dls- 
poslüon de töus les Lemples phänideus coaaus ii\ A Dongga% 
m Centre d‘üüo vaste eour entouree d'isu päriboJe et ayant la 
fornie d"un demi-cerclcp la cell^^ de ctiDiensLOns r6duiteSf etaiL 
IsnUa comtne nie arehe ou «n tabernacle; et dans l^ cells aans 
doute, aprfes que ranthropomorphlsme rouiain enlsubstitu^ä la 
repT^sentatiati symboHque de CaetesLia une repr£senLatioit figu- 
LrOpait la slalue de la d^osse : Klagabal lit Lransporter ä 
Rome Celle de Carlhage^ et las eonteniporalns de saint Augustm 
purenL ta voir; une /inminie^ divaa Pioiinae dSdie un buste — 
thorax — ä !a d^esse^; daps le ternple de Dougga, rmscriptlon 

1. Cf. Dft Reggiero, i. t» Cwrlea^iif. 

K a. EekhcL D. .V., VJL 26&* Cohen, It. p. 507, n* 3®, IH, p, 300, 

n« 5304 

3- Cf* Audol)«nt, Prtitie d?? f/fiffeirif def XXVIIp» 14^ 

50; Toaliin, Lei cftÄi ronuirnf j lia IVnisiei 1805^ p* 314 taiT, + AudoMent, 
CiB-thagi homahu. 1901, p. 399; Le cidte tk C^kMlk ik Rom {Entriß 
caiiusriiUf, par (es rnmtns ^tivrs de tö Fueulk des LeStret de rUtiiversiie tU 
FarU^ 1901), p* 3-13; G* WiesoA pfigiVa u«d At-raer, 1903, 

p. 313 «uiv. 

i, Audoitenl, Carthagt p, 383. 

5, R, CEgflftt, Reo. XXIV* 1891, p* 193. 

6. R« Cagaal et P. Oniieklef^ Let de h Tuni^f^ 

1« piriie, iee utsnirMiiitf mtfijua, f?j 1838, p* 24. 

7* €. I. K Viir. 993 = 12454. 
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dti porliqiie montre fjue le sancliiaire renf^rmaU des slatae$ 
irargeat de Ca^lßsüs. Quant atix ohjels servanl aijx cirömonies 
du cullö, Bi Ton ne sauraii affirmer qae ie ikrojtofüt hifi^sos 
de l'inscription de Doüar ech-Scholl« en faisatcnt parUe^du moiu» 
sait-on quc Yhieran de Carlhage poss^dait un träsor, et aussi ce 
peptos merveilleui que revilil ud jour lo miseratle crapereiir 
Gelse. Les ficrivains chr£lien»iiou5 fournissent quelquea rensei- 
gnemeals nur les rUcs et les föles de Caeleslis, Saint Augustin 
df-cril les reprtiMinlalinns sciniques donndes en J'hoDnour de la 
diesse devanl une foule immense*, et)a « feie des Lilieres » ^ 
Fercu/a^ — analogue ii cclte du dies lavatianis de la Magna 
Maier & Rnme. Ce n’esl poinl la eeule analogie que pr^sentenl 
les culles des deui ddessee ; k Venus Caelesiia comme i Magna 
Maler on adreasail des taitrobaHa, et cela ea llatie, dfes J'annäe 
nt de nolre ire*. Eniin, üousavons quelques delails au sujei de 
roracle de Vhieron earlhaginois, que chaqiie proconsuj, ä parür 
d’Anloniti, interrnge nfliciellemeöt isonarriv6edaösäaprovince‘ 
11 advint que ses riponses surexcUfercnlles pnasions politiques * 
Hertinas, proconsul d Afrique, dut rdprimer des sdditions ca,i- 
sÄes par les Carmina de Caelesiia •, 


Mai» quelle 6uil l'ergani.salioii interne du culie d*. Caelesiis? 
Queis prftlres en assuraienl IWrdce? Commenl s’inliiuJaient 
ils ? Ob se recrutaieni.ils ? Pour repondre ä ces questinns nons 
avnnspeu de documenls. A des >acrati Caelesiis nous trouvona 
quelques allusions dans sainl Auguslin’el dans Firmitus Maler 
m»s'. qui s'accordentpnur nnnsd6peindre des patres mendiants 
elefTeminÄs. asseit «emhlable, ä ceux des sanetuairea de Jnnon 
k Bierapolis et d'Astartd k Ciüum-, Le documenl Je plus espli- 

1. C. I. L., VIfi, 12501— ir;,A. V, n* 4S3 

2. CiP. Dei, |], 30. “f , 

a. IMd., If, 4. 

t C. J. l., X, !S00. 

5. CapiUilin, Jfqn-., 3. 

0. Cspilalin, VU. ^ert 4, 

7. ein hei^ il, m. 

8. Br «rr. ppD/’. rei., 4, 

9. Cf. Aadollent, Ojrrt. rum.^ p. 385. 
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ciLe iijül rinscriplicm döcouverle en 1892, par M. GatU, h ftonte, 
au uoFd'onesL du Capilolo etahUt l'existeuce en 259, an pteioe 
Rom«, d'uD culla de Caolealia « divinitä tutelaiie de 1a cotline 
TarpßiGnue el menlionne uue prätresse (peut-^tFe /fow), el des 
miaislres subalternes'; 

FLAVtAE. EPICHAridi 
SACEKDOrlAE 

D E A E. VIRGIXI - C AELESTIS 
PSAESETtTISSIMO-ffVMtltl 
LOCl-MONTtS-TAHFEI- 
5EXTtA*OLYMPIA5'Jj-F‘ 

ET • ClIREETINA * DORCAGIUS * H - F * 

HONORIHCAE « FEMINAE 
CXIKIVGI - IVm - HYLE - SACERD - 
VNA CVU SACItATAS ET CAUISTRARIIS 
DIa^’(SSHUE 

A cetle insciiplion nous pouA^ons en jomdre une autre <le La 
liti du tu* sibcle, nouvcllement däcouverte i Timgad, aii auddu 
CapitoJe, par te Service des moDumcots hisloriques de rAlg^rio, 
el qne W. Gagnat a bieu voiilu me communiquer : 

CAELESn * AVC * SACRVM 
PRO SALVTE -D‘K CrtriHi'F auf 
P - SITTR'S - OFTATVS • ECi • R - eA 
OCTAVIVS • EJilERlTVS * "E CAECil 
FRVME:NTrVS ' SACERDOTES 
CENTRtVS ' ABVKDIVS ' CRASID 
FEUX ' HESTVTVS - SIRlSINNVs 
TERENTllVS FORTVNA'FS EXTRIC 
CAUISTRARI • ET GOMAIVMIS ‘ Sl// 

MVS PONAn'S'VnfCESttVS fSTCT 
VTTAES - FELIX ■ SACRATI ■ UES»OFEC 
Catlati Auf{utrd<?) racrum, prtt salule ^(eniiMi) 

1. er. Gilti, Notiz, d. StaW, 1892. p. 10? Ann. Epig., 1893.7»; Id., 1>I 
Iota vdiea isaisime ekt riwrda ta dut ■ oirga CaeUtHt », (ElilriaK!» dolir di»> 
«niazwni defta Foat^eiit Aeeademiv Botnant df AncAmloyia, Serie 11, t. VI). 
ftodiA. 1897, p.332; Hutlsw, AiTAifeAe JiiUArftuitfm. VllI, 1891, p. S88; 
Atdtefra 18^, p. 236, p. 3(S-8; AudoHent, Bev. de rHisl, JM.. 

XXVUl, 1893, p. 118', Id., Le mlU de CvteHis A Ronir, 1901. 
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P . Sittiiu Optalu$ 
eq[uei) r'dmORirj} «[#) Oetttmiu Emeritus et 
/mvienltui, saeträotes, CmlriuSf 
AAtiadiuM, Grasid{iui), fiestutiu, Sirula~ 

fni{f), 7'A'Aitmtu. Fortunatus, Eztri[t{atits]], 
eanittrari{i)j et Communis. Si[lva]nusft Doaatui, 
Viacentius, Frtict{us}, VitaHi)s, Feiix^s(ierafi, de 
jwfo 


Lb rapprochemBnl de cette ingcnplion iivec teile de M. Galli 
et ausai evec ud cerlain nombro de dfidicaces permel de poscr 
toul au mema quelques faits el d’mdiquer quelques vraisem- 
blanccs. 

Le culle de Caelcstb semble bien avoir et« uu culie public. 
Saus doule c esl « lUre individuci que Ja plupait des didicaces 
«ont adressÄea k la d«ease ■, h luoius que ce ne sqii au nom d'as- 
socialions priv«es»; ou honore Caeleslis chi» jrjiij »; uu bis sd 
joinl 4 sa mür« *. uu uiari k sa femme». Mais Caeleslw r^sjoit 
ausai des hamina^ea municipaux : ceux de Ja dl« de Uml»eso» 
ceux de Ja ville do neuchir-Brirl»; Jes colans dun W,« Jui 
«Jfevenl uu tempJe *; Je pajf« Tkacetmum uu menuruent decret^ 
drcnnomm*. Enfin, uoua avons cooserve Je uom d’unsacirrfos 
^iiÄ Ajoutonsq 

Caelostis fut ltonor«e d uu cuJle donl Je caractfero n'esl pas dou- 
iBux : que ce cuUe romnnle 4 r«vocaliou de Scipion, ou, ce qd 


1898, 86,1904 sr ' " “* P- «P«’»., 

2. C. I. L.. Vm. 8S9 aS39 

3. C. J. E. VJtl, 14S4,9195. 

4. C. I. l.. Vlll, S4ffi. 

6. Ü. /. L., Vifl. 2392- 
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esl plus probable*! au rtgne dm S^vbre» sa Situation intrapom^-^ 
Haie el ^ place dlionneur au dapilole prouvent sufB^mment 
qu‘il ful aulre chose qu'uu ciille toltrfi et qauD cuUeprlvä; au 
eurplus, la fantai&ie d'Elagabal et le mariage de Caelestis avec la 
dicu d^£mbse ne durant pas peucontiibDer ä dooner h la protec- 
ince de Ja coHme Tarp6ienne la präpoud^rance paruii les divi- 
Ditca ^Irangeres rceevaut un cuUe ofBHel. 

Le culLe ^tail conliä h des Colleges. G'estla forme oommiaiie de 
teils les cultes d'origine orieuLale^ Sur cepoiul^ Taccond dea deux 
inscripLious da Rome et de Timgad esl d^cisif : Tune et ratilre 
ämauent dvidemiuent de clergda aouslitues eu eolibges, La pre- 
mifere ae termma par la formule ordinaire quif daus les dddi- 
caces fall es par des sodalitfe;, joiiil aujt prStras Jes luiaistpaR 
ififerieurs du ciilta: ima Oitn saeraLis et canislraHis"- La secoudo 
donne la lisle ~ ijföwfii — des mombres d'un coli fege. Toules 
dßux Lfemoiguent que ces mambres se disünguaianl cu Irois 
ordres; les mcfrdoles^ les , les sö^s/i\ Koüs sommes 

par ailleurs assuräs de reEistance d'un ptinceps saeeitdoiiwn 
dear Caehsiis^ dont !e titre ne s^expliquerait pas saiis la häörar- 
ebie d'iine sodalltl*^ de oelle hiferatchie uous counaissons deux 
dagr^s : il y avail des prfetresde premier et des pr^tras de secood 
rang, — primi^ sectmdi loci *. 

GL G. Wisseif* iLuff., p, ai3, 

2* Cf* ^fm, Ep., 1832, tB^ 1897^ 121 : üiia mm aaiWiis dirrtitfo/oru rfl 
racrofii« — dedicaces d« Colleges de !a Gnade 

Une dtei^DiiEon reste cbscure d^ns 3ei:Like deCa^kslis, Lfne leseriplicn 
iI'AId TemoucheDt (G. L VIJI , 9798^ npportequK dn iquUes deac ma^tkat 
etf^iin74)Cw|ejtq«)oat rrconstiuiL \t letapla de k sur soa ordn. Qu ne 

siunit dHefininer k roacüoa de tes ji cavsiiers Cf. ÄndoUeiit, €^rih. 

p. m. 

4. €. I. l., VI, 2242, 

5, Inscripüon la^dite de CohilantinB {cQcniattnlqa^e p^ M. Ci^nat): ö(iis 

M.{mibus) P, ia/tlu P, Quif^ MifHitMis Ptst^Eamus^ BactrdK CaelcUis 
heiprimi pfinlK«»«) UXJVAfie) jfi'MeCilJ ; C* I VtlL 13S12 ; S<toer- 
di^ hd it€mtuii iempli Cf* €. #■ l** Vlll^ 19447 #t GieH* ChraftUpm 

d'mh. Äfric.y M^iange^ Eome^ XV, p, 340* La piemiern infeHption pr^cise 
le seoB da la de la leeoade. ^ M. Glenneiu^GaiiiieBJi reEnarqcke tfue« 

dans les inscriptioaa rcci^nes d^Ardque, an tronre wuTenl les eipretsioiir : 

Ap^ilinii pn'siia» utmdm wfTtte in leeö prwfto, s-Kmfisa primus 


2 Ö 


ni^rE AHcn^LfKiotTj; 


Lc persoonel de ces colläges £teU mixte. Cela ae saurait sur- 
prendre. Dans Ics eultes orienlaux, les fcnnnes qe partieipaient 
pae JseuIemeDt aux »acrifices i eUe» ^laienl admisqs k ton« hs 
miDisteres, h loos les «acerdoces L’Occidenl re^ul cel asaga 
avec lea eulles. Les colJbges des prfetrea d’Ists*, des caDqophores 
de la Grande Mere* sont präsid^s iiidiffdreniincQt par nnpaier ou 
uqe maier. II y a des pretres et des prßtrcsses de C^rts*. La 
m&re d'AqrßUen fut prfetresse du Soleil ou de Milhra', M. Tou^ 
tain a relev« des monumenls figuris ah des prtlres el des pri>^ 
Iresses sacrifient ensomble au Salurne d’Afrique*. Celle forme 
de eulle s'expUquc par le caraclfere miVmü das divinilfe d'Orient 
qui, SOUS l'influeBce du syncr^Üsme raligieux, alaiom toujoure 
couQües, nou pas sipartraent, mais comuie associees ä qne aulre 
divinite, et avec eile formant couple. ]] failaii des prßlres des 
deux sexes po«r jouor ta passion d'Uis el d'Osiris, de la Graude 
Möre et d’AUis. Milhra avail ae accoupig ä Ja divioitö fämiuiae 
d Anähila dansles iuscripiions cuudifürmes\ Saturn« esi repr6 
snuie avcc l^h^a. Cybfetc. Magna Maler*; an dddia un letnple 
eommun Sat^^o Bominf* ei Opi ffeyiViae*. Les Romains s’apnio 
pnfereut sL bien «eile concepüou de la diviuiie qac Icursandens 
dteui ne purem se maintenir quVi, imilam les Oriemaui «n 

s accouplam: iuupu Regia* se fit Ja paredre fömiuine de Jupiter 
Uohcheaus^ , Ja Boaa Öca ä 

L a Lrfaye, les flin'ittAÜ dTAUaitüiilrit, p. 13P 
S. C. J. t III «8^ VI. 22J7,227e; Ordi!; 23ti 

p. ^ A.™™. II 

i; 03». e;«. .05«,. 

l. i, p. s. AST r« refati/i «tu mn^frew de Mithn, 

8 . Taulun. «p, p. 55 
a, C. /. t., VIII, 2670. 

11 ! C. i*. L.*. (900, p. 309. 
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CaeSä^lis eul soa paredre- A Forigin*, Taait est tonjötirs mso- 
cifl ^ Baal namAfi suf las slfeJes punlques da CarLhage^^ a Baa! 
et Taait exprtment deus nollona ^Iroilement linea l las detix faces 
d^ati tlre unique toiil puissant^ foaltra aieolü des cieux et da 
la Icrre, pÄre de loute vie, d’uo settl el mfeme die« ea appareuce 
d4doubie* w* Quand TauU se romanisa, il y eui iina cerlaino 
h^ilatioti dans le cfaoix de son par^dre ' daux inacriplioas 
uaissenl Caeleslis ä Esculape *; el l^on sail qü'uo teniple d^Escb- 
muun s'^levait k Byrsap fort prbs da lemple de Caelesläss d'aulro 
parl^ il semblti qu'il y ait eii rapporl entre CaeksLis el Jupiter 
OpL Max. IJammon *. 

Ea tout cas le caraeLbre ^yncräLlqiie de Caeiastis reud aomiple 
de la coexisteDce de prflres et de prfelreaaes daus seB colJbges"* 

Nous eoDnaissaas trois präLresses de Caaleslk : 

Flavia Epieharis % 

Porcia Veneria \ 

Veluria Martha"* 

Auxquelles noae pduvons ajoater, si oous admetlonSp avee 
M, Gatü, que tos deux d^dicantes de rinscripLion dr Roaie sonL 
eHes^jui-Qies pr^iresseB de Caeteslis : Soxlla Ülymplas el Clire-s- 
tbm Dorcadius. 

Elles s^nlitiilent : Porcia Veoeria;, ; Flavia EpicharU^ 

sünerdolm; Veluria Mar Iba, Ges Irokformes corres- 

pondeot k denx des lypes de repr^senlaüou liogtijsliqDe dii sexe 


i* er. Auiloil«eLf Carih^ Am., 370 ^ 

2. Taauiii^ Citrs^ p^ 227* 

3. c* L 999, vtir, 

4. C. L L., VUlpÖOlS* 

S^Dub 1% tÄuiee d« rfw la«cripliOii;i el BeUes^Leilrei da 

föiriM 1907 du $ f^er imi, p* iOrS), M. Pb. Barger b com- 

muniqiid un# lEiKfiplioa puu^tte trouvCe par U. Merlin iCBrlbige^oü nne 
grud« pf^Utwe, doni k msri ^tail snAMe linji qoe l6ui lei anciLres jaiqa^i 
k qu^iow gentmJon, ilntiUiJe p Chef dei *. L’ofl »d qae Im 

ftomuiiE ani re^n Icü cultet d'Odeat tans f rita ebaoger d'cssenliel. 

6. Jfölis. d. SnttJ., 1892, p. 407. 

7, Buli^ artk,t 19^^ p. 200^ a* 2. 

B, BuU. (trdl., 1898» p« 223, s- 
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fömiom ; ]a däslgnatlon par £p1c^nes : saetrdos, coinmaa 
au3L deiut sexes, et In designation pur sufßxes caract^ristiques ; 
iaeerdi>tia, pour Ja form« ordiaairc sacfrä&ia el s^cerda* d^rivd 
d aulaot plus facilement de sacerdosqae le latin vulgaiie pronon* 
Qäit sacerdtts^ Ces prätresses ^laient-elles toujoiirs tnariees ä des 
prßlres? Le cas de Flavia Epictiarisi femme du pr^tre Junius 
Uylas, et celui de Porcia Veneria, femui« du prMre de Plutour 
P. RuLUius Maximus, uc soat pas d^cisifs. Ce qui «st certain, 
c’est que ces prfelresses 6taient des ölrangferes ou desattrauchies, 
L’exameu des cognomim le montre: Flavia Epicharls, Sextia 
OIjiTDpias, Chrestina Dorcadius ouL des uoms grecs, Veturia 
Martha utt nom syrieu peuUetre'. L« surnom de Veneria eat 
remarquable; sl rpus« rappelle que les afifratichis de villea ou 
de Collies recevaicnl souveui un gcntilice tir6 du nom de la 
ville ou de la professiou des niembrcs du cotlbge, et qu’un usage 
analogue s «teudit aux aiTrauchis aacieuDemenl attachds b un 
temple comme esc]avea%on croira sans peine que celte Veneria 
a pii elte ingme ^Ire eselave de Veous Caeleslis, avaul d'en 6(re, 
uu« fois aflrauebie, la pr^tresse. 

Un peu plus nombreux sont les noms de prfetres de CaelesHs 
transmis par des inscriplious votives ou funöraires ; 

C. Avidius Priniulus sacerdos Caelesüs*, 

C, Vwius Apolaustus priuceps sacerdotium deae Caeleslis«, 

Kubrius Rogalus Belaiitauus sacer(do 3 } Cae|(eslis}t, 

C. Licinius Cronha Bacard(os) CaeI(os}l(i8)*, 

Cocceius Cronha sacerdos Caelesiis*, 

1. C, h L,, ]ll, 14900. 

2* Cf. C. /, J,., VIII. 3307,10575. 

no«.^' ^ Syro inierpretatur domS- 

s' *** " •- 

6. C. I, L,t VI, 2342 

7. C. 1.1., VIII, I36Ü. 

8. C. L L., Vtll, 4073. 

9. C. /. i.. VIII, 4874. 
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C. Oftius L. f. Com. Lüciwus sacerdos publicu« doBo Csek's- 
Its et .EsculapiV 

IduilhuQ VidoriB f. Mcerdos Cfteles^tiajS 

Gidius Felix Primi filias saceidos Gelestis*! 

Q. Caecilius tfaxinius aacerdospDnl.*^ 

C. Pomponius Victor fl. pp, sacardos CsGlesliaS 

Caeleslia .\ug(astae] Anoiiia Istrugi sacerdos *, 

P. Julius P. f. Quir. Marliatia Publiamus (w) aacordos Caeles- 
Us SiUtaoc lod primi^, 

La nouvelic inscription de Timgad permel d*ajouter Irois 
ooms: 

P, Siltios Optatus eq, r,, sacetdos, 

OctaviuB Emeritus, sacerdos, 

Gaeci [l(iu8}) Frumeutius, sacerdos, 

Celle lisle, pour n'^rtre pas Irbs longue^ pecmel pourtant de se 
rendre compte de la qualile des persouaages appelds aux fouo- 
lions saccrdolalcs, La naturo d’ua cognomm Icl que Apoiaustus 
nous autorlee ä croire qu’il D'^itait paa o^ccssaire d'btre iug^au 
pour pouvoir fitre prfttre de Cacleslia, surloul si nous tious rap- 
pelon» que, dans k euHe de Satume en .Vfrique*, des liierti 
ätaient admis au socerdoce, Les prelres d’Atrique portent gdnb- 
ralement les trüt nomiruiy souvenl aussi le genlilic« et le suroom 
seulemeal: cela ne stgnifie rieu, toDcbant Jeur Daissauce; ceta 
siguifie qu*tls sonl plus ou nioins romamses. Uu Africaln altacbe 
aux vieux usages sc d^igne par sdq noni unique de Muitliun, 
ane des fermes du nom puaique dont les Romains ßrcnl Mu- 
Ütunus; a ee nom il joiut sa filialioD ä ia mode nationale. 
D'aulrcs portent deux noms; et, parmi eux, les uns gardeat 

1. G. I. fc.. V!(|, 10117. 

2. c. I. L., VII!, teaiB. 

3. Bult. Areh,, 1091, p. 270, 

4. Bull. Are4„ iS90, p. 330. 

0. BuU, Arc4., IBOS, p. 

6. Ajim, 1908, 16. 

7. inscnplien inldits d« CeaBta&üos. 

B, a. fiui!. Arth., 1889, p. 3^, 
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encore dans le cogmmen k traca de leur origlna • 
ronha, Aomua btrugi; les atHrea aaal plus romanisd« : Gidios 
Felix, qu, (ndique poürUmt m filiatba par k cwMomen Primt 
W.us; al les deux je i Wipüou de Wad' O^T 

viüs Lmenm», et Caacilks Framerrtms* t'im «t tr "l ^ ^ * 
dos sumoins romeüas i FnimenliiiA ' i j pt>*“le^Qt 

n'm est paa maiiis formi li^a rfigulkremTaTä^k facr^ ► 

quets roiDaioa enkj ß’aniFi» ° i aobn- 

L. I. deu,itar.";a„r- -i“ 

gi». «l dJa: ntt ‘ S r"V '■™- 

lausUia, frtred'AehjKeua Vtrius Apo- 

parhilemenliojiBiiisia ■ C AvidiüaV**""t*^'‘ ^ 

d““lr 

<le aammar an nomb™ indM„i * ahlvdier?«' "''Ifj“* 
wra lfm piMa, da lonu, j ’ ' ™‘ '*« '*®™- 

fall un m^rile A Alexandra SAvAn de n'.v ' x ' ^ampride 
afTrancLi*. De plus, Je 

avajl fait aoiiche en Afriqae al ua e JlLTd' 
ce pajs. Seals deux des jaeW«/, ^ ^ couraal an 

noms qui meUenl hor^ de doute leur 
- . .W.K et la 

6tait d'ailleursenviabk ; it est ^ ‘'‘re 

par nn «t Tod sail q,^ sn^L^r 

Timgad fe*dtcurions da 

/kiW, ai, au^essoüs ^ux las 

'>'«-1 raste pas „,oips qpe fes' habiLts ks .7^' 

pro 3 comid^rablgj j^g 

i, Laitijir.^ -litff., 19 , 
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cItSs d'Afrique durent ptutdl, aprbs avo'u: les Charge b 

municipoles, ombidciniiflr ias sacerdoces plus pure ment rumains 
et aristocraüques, c^lui de Rume et d'ÄQgUBte, le flamonium 
perpetvam ■ ee sont les plus humbles quir ä peit prte Scarl^s des 
cba^es, se tuumatenl vers las sacerdocea des cuItes,pluE pupu^ 
laires et afrlcotns, de Saturne, de Caelestjs, 

Sur le mode de recrutement des priires de Caeiestis, elecüon 
ou cooptatioD, sur 1a faQoa dout ils itaieal cunsacrds, uuus ue 
savoas rien, ui ueu plus sur le temps qu'ils restalcut en cftarg«. 
II est probable qiie le sacerdoce pas le privil^ge de 

familles. Naas vovuns que le bk' d'un pr^lro de Caelesiis ne 
purtc aucuu tilre sacerdotal, Mais les texles ipigraphiqucs sunt 
eocore trop peu nombreux pour qii'oii puisse eu dner quelqae 
assuraace ä cet ^ardv 

Un autre poinl demeure obscur: Ic nombre des sacerdulrs. 0e 
rinscription de Korne, M. Galti a pu eooclure avec beaucoup de 
vraisemblance ä la coexisteuße de Lrois prälresses de Caelestie, 
/lonorificite feminae^ LluscHptiou de Timgad conbrme cette 
vraisemblaace : il y avall au moias lrois s^eräotes de Caelestis, 
ElaJflut-ils davantage? L’accord dos deox inscriptions nkst rien 
moiüB que d^cistf. Pe&l-ou poser eu faxt que rinsenpÜOD de 
Timgad 6num^re integralem out uu coJlOge de Caelestis? C'est 
tout au moins vraiserablable. 

11 ne laut pas s'etoancr que cette liste ue compronse quo 
des minlslres du soxe mascuUn. II semble, en eflel, que les dcux 
Goxes ne so soient pas velontiors oonfondus dans tos formules 
voiives; si deux dOdicaces k la Maler deum Magna Idcee lui sont 
adrossäos par eon clcrgÄ mta cum iscratis utrtusfue sextfs*^ il 
laut noter du moias qu'olles sout anonyenos : dans uue lisle de 

1. C. 1 . L., II, 4310. 

2. La dOdicace d'un lempls a Astaretb «t ATuiil du Libaa, Inutü & CvtiugD 

par le P, Delaltr« et dladite par UM. SitJ^r el de VogOS (Amd, da Ifucr. tt 
BetUs^Letlrei, tatnee du IS ftcrier p. iOO}, Domme un grud^rOlre, 

Bis et peiU-lih de f^ruds^tOlr», Cf. Acod. da ititar, tt BeHes-LeUrts, 1901, 
p, S4T ; ngle de M. P. Berger. 

3. Ajin. fip., leie, IS, lasT, tai. 
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pr^trea €ctum£res QomiDalameDt, lea sei«s ne se canFandenL 
plua; dans la d^dtcace des pr&tres da Jiipiler Qammoa ä teur 
dien, s’U sa trouve un nom de fentma c^ast <jn*eUe est la präsi* 
denie du College'; au restu, seute des prMres f souL aomni^a. II 
est donc fort possible que L'inscripLion de Timgad noue donne le 
clitiTre pr^cls des sacerdotes de Ja dSesse, sinon des desservanU 
subalternes, dout le nombre, saus impurtance, devall varier de 
cuUdge ä coltbge. Or, quel cstle earacLbre de l'mscriplion? Nous 
avoDS dit que c'etait un album, c’est-b*dire unc liste des membres 
du coUbge< On ne sauralt, eo eilet, y voiraulre choae. Les prätres 
n'^igeenL pas le monumeut pour remereier Caelcstis de leur 
nominatioD : car, b supposer qne ics saeerdotes se reaouvelasseul 
inl^gralomeat, il esl lavraisembtable qu’tl en fut de mtlme pour 
Je personnel subalterne, attach4 sans doute au temple & Ütre 
permanent. Le muaumant est destinS ä cdl^brer quelque sou* 
venir relatlf k Tempereur, nn anntversaire, uae adoption, une 
naissance; däs lors, pour quelle raison quelques priviJdgida, Ur^s 
de cbacnn des urdres du cotlbge, auraionUils eu sauls Pbonneur 
d’inscrirc lour aom sur le monumenl? L’ou ne pcut objecter 
que Ifls cultes orienlaua ätaieut desservia par un nombre consL 
diärable de miuistres ; Lucien vit plus de Iroia eenta pr^tres dana 
mi sacrifico 4 la dSesse Syrianne H Caelestia 4tait en Afrique 
plus populaire que, nulle pari, ne le ful k dea St/ria, Mais, dana 
les cultcad’Orient, outre le clerg4 rfiguUer et olßciel, it y avait 
loul un bas clcrge, qui pullulail les joura de Ktes : prötres 
ambutants de la deesse Syrienne’, pr4lres mendiaots de Bellone», 
Gaili errants de la Graude Märe. Le ciille de Caelestia devait 
iraluer 4 ta remorque de semhiables pr4lres : ceui peut-4tre 
coutre qui s'indignmt Saint Augustin, 

Des ministres aubaltemca ^latent pr4pos4s aus emploia plus 
humblcs : les sacrttii et les canistntnt compldlaient le Gol{4ge> 
On ne sauralt gubre ätablir enire eux de htbtarcbie: il esl pour* 

1 . Ann, 1899 , 46 . 

a. Äputw, ifflaiH,, Vltl. 

3. Titwlle, fifcff., 1, 6, 45-T. 
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taal oatuFe) de supposer que les cajmtrariit ^aumäres les preo 
miers daas rinscriplioa de Timgad, avaioal sur les sacraii la 
»upärtorite que coafftre uae feneUoa d^lermia^, el, de plus, 
honoriftquet car il eelclatrqu^ellea'eserfatl prineipakmeat dans 
lee c^rämonies, Leä saervti apportaient aus eoine du culte uae 
aclivUe multiple el impcrsonaelle. 

Jusqu'ici on aurail pu ci^ire qoe ces foactioas 6taieat reser^ 
vee» ä des femmes. Nulle pari on n'avait renconträ de coAi^^rarit, 
maie des ean^^r/iriae* doat on ne pent pr^ciser le ihre, tine 
tatiislraria de C^res^ vraisemblablemesl*, et enEndes cemüira- 
riae Caelestis, doat nous verrons qne le sese est iiors de deute, 
dans l’inscriplion de M. GaUi. Ces femtacs iSlaieitl charg^es de 
porter les corbeilles sacr^es, larges et peu profoades, conü« 
tra, traduction laiine du gree auvi', — ob älaienl d^posäs tes 
olTraades ct les Instruments potir tes sacrifices. 

L'inscriptioa de Timgad montre que les porte>corbei1fes pon«' 
vaient 41 re au sei <tes hommes. Cola ne saurait ßtoiiDer, pnisquei 
ä cM4 des €anofora€*, qui, saas se confondre avec les camstre^ 
r/or, leur ressetnblent beaucoup, on (ronve des cannofori*. Et 
Toit enunaU un jiioaumeat Irgurä qni repräsente un bommo 
porlcur d’nn calaiAus-, aut re sorte de corbeille saeräe*. 

Le litre de sacraii pent paraitre assez vague. II semble bien 
que d'abord il ne se sott gnbre employä absolumenl, mais avec 
na r6gime\ II ünU par se snffire ä lut-mäme. Des sacraii se 
rencontront dans !a plupart des cultcs orieataux : 4 Ostie, on a 
trouv4 un alAum des sacraii de ^lithra*; oa connall des sacraii 

1. C.i. L., Vril, 9337, 13»19, 

2. C* t. L , VIIJ, 932t. 

3. Cf. Featus, o, ▼. ean«, 

4. C. IX, 24S0. 

5. C. L L., V, 5810. IX. Zm, X, 24. 8339 d, XIV, 3t47, 10, 118. tl9, 

281 soiv. 

8 . WindceliutuiD, Jfon. üietL, sl. 206 , reproduil lUns DmmbBtV'Ssslio, 
p.ßl». 

7, Cf. Ael0 Ssm Perp. et Pel., o* 18 : • Vir» äaeenfotom Saiorni, femioM 
sacralaram Cetari babitom induen eofiebantur m. 

8, C. 1. L , XIV, 2W. 
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DOD flculetnenl de Mithra, mais d^auLres divinites solaires^i^a 
Grande M&re a dea sasrati utHusque sexus. II semhie donc quc 
lea sacrati appartienaeßl propremenl ä des cuUea eomporlaat plna 
ou moiDB nnc mälialion. Au reste, une Aconia Paiia PauHaa, 
qui s'ifltiluLe qaelquepart' Aifrop/iaiUria deae tlecatat^sB rjornmc 
oillenrs* ieicra/a apttd Egiwim Hecateof. Noq* pouvons conclure 
que le sacraim esi l'^quivalent ialin de Tht^Tophante prec, — 
itpofirtrji, 

Gacleslis cut Jone toul nalurellenneol dea Lierophatiles des 
deux sexea. L'inscriplioa de M. Galli l^nioigne Je rexislence de 
sacratae Caeiesds : la faule de gravure, ctim sacratüs, rdv^le lo 
genre du mol, oommo aiJIeufa* une faute analogue, Feiis Mes- 
iata cutii omnes sacratos, per mol de döterminer le genre 4 coup 
aür, L’inacripUot» de Timgad coafirme rexUtonce simulian^e de 
$atTati Caeiesth. Daoa le leite de SaiuL Augustin, eu eflel, J'ex- 
preasion de sacratt Caehsik semhle avoiruae portde assex large, 
sappliquer aux prtlres de Gaeleslls, el oon pas pr^cisdmeni aüx 
hidrophanlea. 

Oü se recrutaient eea hidropbauLes el ecs porle-curbeillea? 
Nous n avoo», pour toui^documenl, que les deux lislea de I’Iqb- 
cripliou de Timgad. Elies ne vaJenl, en loule rigueur, que pour 
l’Äfrique. Mab etles sont significativea. 


Conijtnirif: 

Centriiie 

Abunditij 

Gruidin» 

Felix 

HetftuLus 

SiriiinDus 

Terfntbus 

ForiuD&ti]« 

Extht!iilus 


Socreifi: 
Communis 

Donatüs 

VjficPoLitie 

Fruoius 

VitEli# 

Fdji 


Ce sont des esclaves, ou, toul au moius, de fort pctjles geas, 
ddsignds par Jeur seul surnom. Oe ce^ surnoms, la plupart senl, 

1. C. r L.. vt, 730, 537, 712; Ann, Ep., IS94, 48 

2. C* L L„ VI, J7fl0. ' 

3. C. U L., VI, 1770. 

4. C. I. L, V[, 730. 
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n^ilurellömontf iwhs arrioains: Sinsmom-s^ doitt la seule termiaa!« 
üön 01L Jatme; Bctnatui^ Iraduction du nom puaiquQ latan; Felix» 
Farinnntus, Iraduclioss de BariCj ßarica. Gra^xdms esl fort rare; 
du mains counalt-on «ne gern Gr^iditi^ dont dsui membreä 
apparlietineut pr^cis^menL ä VordQ cotmiat de TJmgad*; Rps- 
lulQs esl frequent eu AEriqiie, 

Mais ce qiii est remarquable^ k un autre point de vue^ e'est 
que certaius de cei uoms datent J'iuscription. Abundius, Dona¬ 
tus, Vincentius sonl des uoms de basse ipoque : c*est daus la 
demibre partie du Si^^elequllsseräpandcnl; ils ae reaconlrenl 
frfquemment dans les textes ipigrapbiques ou lUl^raires chr6- 
lieas de la lin de ce si^le« C^esi I© momeat aux progrbs irre* 
liatibles du cbrisiianiamet pagaaisme r^pond par im dernier 

elFort^ pour cela^ s^appuie stir les seuls cuilei capahlei de 
salisfaire aux uouveaux besoins desconsciences» tes cuUes ariort- 
taux, iamais plus qu'ä Ja tiu du iir siede ^ le culle de Caelestis 
, ue fut eu hoimcur. 

llouri Fn^ns. 

1. C* L L, vni, 

Cf, AEidolIenl, CarfA« Aom.« p, 
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Les vaBcs de style cyr^nieo onl irouvfo en des endroits irfes 

divers. Parmi ceux dant Ja provenaace cst sÄre, vingt-el-uti 

out 6i& dScouverls en Ilalie {Vulci, Caere, Canino. Cor- 

neto, Capoae}, vingl-sii k Naucraiis, uq k Oaphnae, seize a 

Samos, UQ ä Gordion, qualfe dass la Grfece continentale (Beo- 

tie.Atalaiiti, Olympio, %ine). EsMI, malgrd lout, posdbJe de 

d^lerminer tc cenlro de Cabricalion? Oa a propos^ Sparte, Ja 

Lrete, Naucralis; mais, deptij* que M. Sludniczka a cru recon- 

naltre Ja nymphe Kyrflnfe sur Ja ^rande eoope de I^auemtis, 

^ coloaie ^recque de Gyrimc, soutenii« dös 1879 

el 1881 par Lösohciie et Puchstein, semble ipeu pres gengraJe- 
tnent adoplde. r r ö «««c 


^ Extste l'iJ donc des fails iDcontesiables destgaaat CyrifDc? 
Oö CB a invoqud troJs, mais aucuu ae semble lout ifail pro- 
baut: !• Ja reprfiaeaUlioo d’ArcfciJas, roi de Cyrene; mais od a 
pa figurer ce roi autre pari qu’ä Cyrfeae; il devatt «Ire oonnaä 

Wrt '-t * a jusque daos Ja Grfece propre. MildiJidfer 

fondart mfirae sur Ja prÄscnco de ce princo pour contester Ja 
provenance cyren^enne; 2- ta repröseniation de Ja «ymphe 
^)ren6 jiiais, qaeJque seduisanle que paraisse Ilaterprälatioa 

- . ^ j ^ du eigma iaconieo qui serait 

lom naluroJ dans la colonie doriemie de Cyrbne : mais, si 


L Voir in Kftue mai-juin 1907 * 
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cetl« fofmct de lottre l^moigne d'une FabrJcalien par ime race 
dorienne, alle ne disigne pas plus Cyrfene que Sparte ou Thdra; 
ne la Liottve-l-on pae de plus dans rinscription d’AEiU'‘Simbel qui 
riea de spdcialement dorien ? 

Itecouraat doac & uae autre m^thode, essayons d’analyser 
SOUS qaelles inDueacaa s'esl forntä Je atyle cyr^n^en { nous cber- 
cberons ensujte que) Keu gtait le plus propre b eubir ces 
inlluettcee. 

Les recherchos de MM. Studnicr.ka S Boblau% Potller* et 
Pernice* ont acqois des r^sultaLs impertanls, MM. Studoiezka ot 
Perntce ont soulenu le caraclere dorien du style cyräodeo, Les 
argumcnts du prcmier se reduisenl ä deux : la präsence de 
buvours au lieu des SUbncs ionieus, el celJe des eheimux; il 
reconnait lii uue influence coriulbo^sloyouienne, M. Perntce 
ajonte quelques remarques de dftaiJ: iJ rattache k l’influenee 
corluthjenne les seines Je banquel, tes rcpr^senlalions du cava- 
üer it sens Fun^raire, le Zeus 4 Taig-le imitä il'uno utonuaie 
arcaJLenne, 11 remarque encorc que retoploi des handes de 
style gäomätrique sur le v^tement est centraire k rbabitude 
ienienne, SurLout, iJ prend la queatton de plus baut, II admet 
que la forme et raruemenlaLion sont toniennes, mab le dorbme 
de cette Gdratnique s'afTirme pour lul, notis Tavous vii, dans le 
caracltire narratif de la pcinture. Nous avons dit ce que nous 
pensions de cette id4e, Quant ä la tlidDrie g£n4rale due 4 
M, Winter* sur le style ionten et tc style dorien, eile nous 
sembte avoir trfes Justement critiquSe par M, Pottier*. 

M. Böblau a ddfendu J'ionisme des vases cyrdndens. II y 
voit le concours de trois inSuencas : 1* rinflueoco corin- 
tlilenne peu importante qui se trabil, seien Ja remarque de 


1, Kirrmr, p, 7. 

2, 4iu t«i. und U. Xtkr,, p.. 

3, Cataiague riet tatet dt tem euiU [ds Lonm], 2*ptrtie. p. S13, 

4, ./oArfruift, 10«, p. IPO, . l«r . p w, 

5, 4rt4, Aawisrr, 1898, p. 178, 

fl. CatahgiK lUf i'OWi de tem fnitt (du Loot«], 2» pnrtje, p. 449. 
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M. SlUitoiczka, itaas la repräsanlalioa dea huveur!« et teile des 
chevaux; 2* rinflueQce melienne mareju^e par Templm de 
rengobe blant; 3* enBn et surLout rinnutnte ioaitnne. EÜe 
est sensible : A}dans 1a forme ; la cotipe, le vase ä iong pied es 
forme de calice et i'mnochofe sont des formes laconnuas b l'art 
corinthien; A) dans rorntmealation: Ja gnirtande avec tiges 
endemi'tordes (Bg, 20) et los palmeltcs d'anses sonl rares dans 1a 
ceratnique corinllilenne; laguirlande de feuitlage est lonieDite^ 
tos ligTies de points (fig. 2{) rappellent plulAt le gr^co-asiatique 
que k corinthien ; c) daos rairangeroent des zoues d’animaui : 



£ibinaiir. 


r»i. äe. — AKliiii»]#>n Huwuut, ouiii<fnj Htilcgiie S4.. 


Ics oiseaiix sc suivaul dans te meine sens sonl con(raires ärusage 
corinthien, de meine l'emplot d’aulres oiseaux que le cv'Tie 
1 Oie, l'aigte, Jachonede, Cerlains animaux thers an eoränuTien' 
te bdtier, le cerf, la panthereje saoglier. manqaeni absolumeol • 
it y a sculemont, et en pelU nombre, des Ilona, des lanreaui des 
chiens.des lihvres.Lepcintre reconrl principalementaux oisLanx 
et aux ^ires aU6s(oiseaii h tete de grifToü. sphinx, sirÄne) et 
aux poissons, Le rcmpHssage est peu Imporianl; et Jex moiifs 
en sollt snrtout la rosace chaicidicnne et (e eerclc avec poinl cen* 
tral qnm'onl rjen de corinthien. 41. Bohlan proposerait donc 
de aroir dans le style cyr^neen le rdsnlui de irois factenrs ; une 
lofliience connlhienne introJiiitepar rimmigration generale des 


KS.SAI sirit IX» VASEs ne st ixe cvRE jifieit ^9 

Grecs sous BaUos II‘, mß inQuencß ioaienne dae aus raialions 
avßc Samos ou ä l'elämeat iouloD de la ville, el un foud de 
ceramique m^Uenao apport^J avec eus par las pretniers colons. 
Pourtaut M. ß^ihlau trouve liop complique c« procassus: aüleun, 
en efFel, les styies ue se foadaot pas, mais oo Men ils snlisisleQl. 
a cAMI'ud de i’auLre, comme te connthieu el ie pralo-corlnlhien 
äSyracuse, ou bien Tun ebasse raulro. L'^ieroent corlnlliicD n'eai 
pas d'ailleurs si considärable qu*OD ne puisse ie n6gHgar. Les 
buveurs se rencootrent sur des vases purement ioaieos.il teste 
dotic, comme signes d'intluence corint bien ne, ou Ire lese Ile vaus. 



SK — Aülimalftn Dum^ 

les ar^tes rayonnaates, les godrons, les quadritles avec points, 
les ligncs de sigmas. Kl pcul-on meine oflirmer que la prove- 
iiance de ces motifs soil coriiilhiermc? Au viit*et auvii* sibcle 
Tart Continental s'eat consum« dans te gdumotrique; Ie style 
corinilnen n'est paa autochthone. Aussi faut-il Clre tr^s riservg 
sur la poriee de Pinlliience connthienno et Bäblau conclüt- 
il eu ratlachant, inalgrd le eoloris africaiu, lasfrie cyrenöenne b 
Tart ionten d*Asie'Mtneuro. 

M. PoHier ajoute quelques remarques. 11 recoonatt en parli- 
culier une ittiluenceiouienne dans dessimpUlicatioiis trop bardles 
pour des Grecs continentaux, comme Ie fait de couper un sanglier 
en deus ou de r^duire un vaisseau & utte fraction de pont et ä 
une voile, —dans Ie goM pour le ddeor piUoresquerivdMpar las 
brauches d'arbros fouillus aux matns dosCentaureSf a la m^aagO' 


l. CI. Berodote, IV, 15(9, 
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rie d'oisoaux «t d’animaux m tat la eoupe d'Are^silas, las pelils 
g^Dbs ail^s voietaat aulour de la nyntphe Kyrfenb, — dans l’ab- 
sence presque complble d’mscfjpliODs. La forme des lolus et des 
boulons, la palmeUe eo ävealaiJ elride de trailsintisös, la double 
jtoae d’ardles lanctoläes, Tallilude combalWe des animaux lui 
pafaiaeent aussi des IrailstODjeuSi de m^mei la dlvisiou ej) deus 
Segments usuelle dans la cäramique rhodtease. Au conlraire, 
les petilsztgzagsparalleles, Ies godrons rougeset noirs, lagrec- 
quo. la forme des anscs du crat&re indiquunt une intluence co- 
rmlhienne. 

Si Toq essaie de dasser Jes observalions surce sujei, oa arrive 
aux rgsultats suivants: 

A. Pour la forme, uolre sdrie subit presque exclusivemen t 
l'iDflueoce ioQienqe, La coupe, od te sait, est uue forme propre 
& tVt ioolen. 

B. Daus la tcclinique, deux iafltiences sout visjbles ; la lecb- 
nique des couleors rßvMe une influeuce iouieime et surlout 
lieuae, l*eogobe blanc. caracl^riBlique d'ua grand nombre de 
sdrics ioniennes, dlant surtoul eu usage h Mdlos. La technlque 
des iueisioas ddnote l tmllation de medeles Ridtalliquos ei en 
partictilier des coupcs cypro-phdniciennes. Cerlalns persou- 
nages* et certaias motifs ornemenlaus» rappeilcnt oes coupes 
d’ane mani^re frappante. II esl uaturel que Jes edramistea cyrfi- 

iieens aienl cherchd ä on rcporter sur l’argile la finesse d’inei- 
sion. 


C. L’ornementation, commeront monU6 MM. Böhlau et PotUer 
esl sorlout iomamie. Aiouloqa que le motif du croissaat de 
Idao Bjorf 1^ I. „op, .te C„«l „1 d «„ emploi 
i Stmot’. D lotre p„i, on oomiji, our dt. vo... corinthien. 

Än'i?«!'S“ rä"!'.‘ m!T^. 
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le l^zard de rempltssage*, li’oiscaii pose tine patte en 1 air ä c6l6 
d’une anse saus figure sytuetrique, cl Tülseau voJant soüs uoe 
anee de coupe*. 

D. Paetni les zonea d'aöimaiis, cerlaiiiea sont constfuiles iinl» 
quemeiitd’apräs la prmcipe coriathien de aytnötne, Jansd aulres, 
les animaux se sulvent seloa le procdd^ ionien. Pourlanl, m^me 
dans Ics promiires, nous avoas vu que Tartiale rompait parFois 
ta symelrie. M. Bnhiau a Signale VluÜuence ionienne dans le 
cboii des aointaux et des oiseaux; l'espfece de gland & l exlrd- 
mild de la queue des lionssereliouv'e sur leshas-rellefsdeSuse, 
monuments ioniens*. 

E. Dans In disposilian des Dgurcs ä rintörieur de la cnupe, la 
division ensegmenlsDe pravtent pas ndccssalrement de l art tho- 
dien. Elle doit s'ofTrir ä l'esprit de quicenqiie d^core un espacc 
rond, En fajt, eile ©sl cnmoiune aus orf&vres phdniciens, a«x 
c6ramistes rhodicns, aux momiayeurs oyrdueens, aux polieps 
alTiques. 

F. Los sajeis sont en parüe pdloponesiens : Zeus Lykaios 
rappelle les legendes arcadienncs, lldraclfes el Pdlops sont 
des h6ros doriens, lesscbnosde banquet sontcorinlbionnes. Mais 
Toiseau volant ä cAtd du cavalierse Iroave sut les coupesphdni- 
ctenocs*^ les tiymphes nues sont inconnnes au corinlbien*, Les 
scbnes de ebmos ne sonl pas exclusivemenl corinlhlennes, et 
wflme les danscurs loul t Fait nussonl rares ä, Coriathe*. Lhis- 
loirc de Trotlos est un sujel de prä^dilectioa des potiers iontens 
et aitiques’. Cadmos so rattache aux origines minyennes. Le 
uiylbe de Trophonios at Agambdäs a eld Iraild par Eugammon 
de Cyrbne {venSGd}, L'ossoctadon d’Alias et de Promdlhöe 


1 . 'EfuN- 4^» laas, pi. vii, AtK, mtih., ta79, pi. xviiL 

2. ‘£9^ hX; J885, pl, VII. 

3. Qieuiafoir, Ampofr de Siur, p], III (nmuiqua de Id ■ PeUfrr). 

4. P®«l-^ipi«* de fart, t. Ul, p, "6&, Ug. 544, p. 779, %. 548. 

5. er. Tbieneb, AT^pA&fnt, p. 29. 

6. CI, y., ifcid., p. 28-2», 

7. CI. td., ilifd., p. 27, 
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dirive de l> poieie lieeiodi,«,'. Ucoap.d'Are4,il„ el I,, deut 

v«es au hpure lu uymphe Kyrän^ eembleul dmapiruliaa pure- 
menl cyren^cnue. 

G. Pour le ddlail dee raprosenLalraiie. Putheleio u ruppfoche 
uvec ™e«u lu eeup» d Aredalle. de, pei.,,.,., ^plieuUM. Leu 
uulogiee sau! Irap prdcites poar st,» Daus I, pesie des 

4U.OS- 0«r,.c.limpassiblecou,u,eA^c4si]as;I.n.aa,uir.brile 

™ppelle . ,.ile depleyue sur I. «te du rui cvrduden. II,ul I6v. 

sur.'^M.'^l"’!“''“ “■““''««''■‘■laaSopharlas. Auuhis 

sureedlel. dä.» cumme Slipbamschas. Le .i„^ |. 

a,.a,ue «„mcui d.„ dpypli„„„,s, l. p„^^„ 

»US Je s»g. d A,«dsil«s a pe„i.6,re M lu^seuee 

du mausue Au,e«,. Le lype de lu sirdue d L 

ploi du pagae coiumu vMetnent dßriveai aussi de r£~VDte La 

sp^cale de, sl^e, relr.uve ä lafoi, L 

«e/r. * Hsöe par la palmalle »urniuuiaut b dos- 

fltn Jes bras, la repraduetioj, exacio de Ja 

mal 'lL d amerieures etposbfieuros d un am¬ 

mal. Les ebausaures racourbees ä Ja pouJaioe se reirouveal k 

T Mn ’i bas-rdiefB bUlHes* et an EJrurie» 

L aUiUidc das pBrsfjQtijiges suf fra^en^sui Muat-um 

u« uuuaaaou, crareoounaJlre Jiallo, Je Foiidabar et In avmphJ 
Kvreni, rap[MjJie eticore d'utto manibre frappante [e,«ee.iesd'i.f 
rrande aa mod Jbrob. anr J«sba,.rdbf,!jart J::"!!'';!* 

eorminuZ^aJp. im 

from rwötijpJ«, ^ *** ^ PP- 1«8-189: Ba». LigHt 

4*0, 412, 41ö. " '^*'*'”* Fmpti^s t, L I. pp, 409. 

XXJtl, XXIV; 1879, p*. vjf • 

^ ,AfA. oWfZfA^, |i[ Vvir VYllf 
T, wikbsofl, 

8 . Pemji-Chipi«, Hi,,, dZS ? iv ' 
p. 615, lig, 321. P 55ö. %. 282, p. m, Üg, 3 ti. 

iü, .4tA. Jt,f( 4 ., tö77, pl, XX^Ic^X*« P' %• 28 , p. 15, flg, 34 
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type du $efpflQt bärbii eal 16 ffieme sur has-reUefs ßl sur nos 
voAes. 

II. Le style propremetit tlii est iDiiiett. Nous avon» Signale 
1 amour du detail pUtoresque, de l'accessoke ve-6lal, da tralt 
elhnographiquö. öii Irouveassez Bouveul la coaveolion Ägvp- 
tiettne du corps de face entre une l^le et desjambeä de proßL 

Quelle ville pouvaU se pr^ler ä la fusion de ces iiillueaces? 
Deu 3 £ senibleut specialement desigfi^es pour ^tre les poinU de 
reaconLre dea deux courants iumen et * Naticratls el 

Cyrene, Mai* cerlaines objoctsoiks pararssetit decisives coutre 
NaucraLts i 1“ Naucralis a soii style propre, It^s ;di[T6reiil du 
style dil cyrineeftS La forme ustiöHe y uo petU eralfere ä 
ba&e conique eu forme de bol avec un liaul rebord 6gale- 
raeul coaique. LWgobe naucraUte blanc mal J>e ressenible 
en rieu k Tengobe eyrÄnieu rose oii jauoe brillauL 11 y a pßi^ 
friacisioEisdaos la Edramic|iie uaucralite j ee ravaticlie, le eimpte 
irait noir y esl aseejc fräqueati suflout daas le dessiu des lotus 
el de» palmettes. Les retouchea hlanches sonl aombreuiseft, en 
poTliculier sur le corps lachet^ des cerfs* Dans rornemeatalioiiT 
la gtenade est particiili&fe au eyreneen; quantau lotuSt il ii y a 
aucuu rapporl eniro le dessin SL precis et si serre du lotus cyrfi- 
neen ül la pemlura large et ind&cise du Jolus aaucralite. Les 
nioUfs lloraiix, rinceaux et palraoltes, dormeni Jans lous les 
pro d ui Ls uauc rat i les cello Impression de faclure rapide et un peu n^- 
gltg^e inconfiuo aiix vasea cyr^n^eus d^une lenue presqueraelal- 
lique* Le remplisMge encombraol de certaiües pj^es naußratites 
n^estpasnon pluscyrSn^en. Poiirles sujels, les potiers naucralites 
repr^BOnlent surtoul des aniniaux decoratifs^ el les uns, corarae 
le cerf, le betieri le aangltett ne se retrouveiU paa sur nos vases^ 
d'aulres, comme Leeoq el le Hoa^ oul des types difl^erenlSH Nos 
cäramisles preferenl lea persoonagcs huEüaias; cl quelle dilTe- 
rence eolre les figures oaußralites el eyreueeuaes! Les pelits 
bofiäboramea qui se sutvenl k la Ule sur le grand plaL de Nan- 


i, CL G. SmiUi. ui t. l. p.S3. 
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cmlis‘ n’onl rScn de commun avec nos persoaua-es, ai ce (i’ait 
Jft piUoresque et [a gaieW, qualile-j commuües ä loite lea arllstes 
jomeos, En r^sami, les deijx slyles $Dnt ei difTÄrenis nue teur 
coexiflteuce dansta njeme ville seroble eitrßitiement improbable- 
-1* lea Greca de NaucraÜa aoat de p^rs lonlena, du moius au 
po.nl de vuo art.st.que, leeosmopolilieme de cette vilfe iJ 

aorau difhc.Ie dezpliquor r^dmenl dorien, petit eoil-il, de la 
adne eyrdnßenne; - a-on a e^E^cnle ü Saucrada des huilk, 
Ihod.qnea el proloag^es, on y a trouvfi des vasesde fuslea points 
dumonde grec: Ja ciramique cyrendenna n'yea« pas spfdaJemenl 
repr^seniee, Oa n'a fail k Cyrfene aucnae rechertha sfiriense. 

Beste doac Gyrtne. Herodole- „ous dit quo DÄmona^ dioblii 
h Lyrfene Iro.s tr.hu«, u.e de Thdreens et de peril^qnes, .ne de 
Peloi»n§s,enfi et de Craois, uae d’insnlalrea : ^=v 

7^ =^i=ix.>. pix. («Tpv a/.v 

secoa^olt facälemenl 
, ma gre sa coiitpljcaDon, Jo processus indique par M BöJiian 

mrfaoü 1 ä Smeal cormlhi,„ titedgm« t.c„„re„ parr!„Lgrii- 

rel.l o„, avec Same, k, ik,. rAricMi,,,,,«, |, v[II, ,oi,i„a 
«p-plo..M„anc ,|c Niacrali,. L1nn.icnce pMaicicaac ,V,. 
plutne par I cienduc du cumracr« pMüicieu. fiunueucB fef„ 
mnnc c,. luulc ...luvcllc dau, u„ paje p.acl,a de i igSC 

mälang, J tldmcola aaucr^iu,, ct cyriaccua ,ävdlS paiccrtams 

Z..’ d • 9"« I» JWccleprtscnlt i csit da 

~..da,.apc.„k.a am., 

UueJqncs comparajsons avac [es raüiinmesd^,i^nd.ni ■ i 
kc«. Cyr^uc. Cumma r. ,™„,ad 
poa«n.uc„. fig„„„, 

l;B.ilM5lu.„a.,A(«6(JV,ato«,... |I. p|, g,, ..j, 

1 ''-i*"«'. de r,„, , ,, ... 
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Dticorc Süir des fnonnRies eyr^näsmies ime petite ligure a!l£C| 
uae couromie ä !ä dansrattitiide Je la eoursDi seiublablc 
äcellc des conpes k cavaUef *. Enfin, si on a pü reprßsenLer Area- 
srlas ü Naueirali^t il esl plus vraiseuiblable «ju'on Fait pciat 
k Cyriue. 11 seraü d^nutra piUl ^Irange quß la etflotiie grecqiiu 
de Gyrujie, si Ooriäsauie k cell© äpDqiie et doQt risoIeniGiit sur 
la cflle afrJcame devait favuri&ar ForlgmaUld arUsli#jue^ n^eAl 
pas possüd^ de style cfifainiqiie preprc« AiDsi^ en Fab&ence de 
fouilles qm ssules apporlcraieut uri argument irrMUablep lout 
coficourt ä rendrc tr^s pr^blable Forigiue cyrefieeiine. 

IX 

Pcul-oa delerromer Ja date des vases de style cyrßnfieu? 
Aucud fall precis ue neiis permet d’^tablir l’^poque de la Jlo- 
raLSUTi. il a es^islä, en effet. Je puls le coiumeacemerU du 
vr* sibcle jusqu^ati milieu du v% qaatre Tois dti nom d^Areösllas, 
et uous u^avQQs aucuue rabon Je reccmnallre Fun plut^t 
qtie Fautre sur la eeupe de la Bibliolh^que Nationale« Les 
ittscriplions ict<:isees sur des fragnients trouväs k. Naucralis ne 
uous reaseigiient pas davaüiage, vu la loague dureede la proa- 
perit4 de cettc ville» — Eu revanefie, il cst peut-6lre possiblßi siii* 
vautimeldäeiudiqude parÄrndt% de lixer la liu do la fabrication^ 
En 525 Cambyse cuuquiert FEgypte, Arcbsilas Il[ se soiimel au 
grandroL et s^impose un tribut. Peu aprbs^ Farmde perse d^4ryan- 
dess'emparc de Barkbel Iraverse Cyrbne, Or, uous connaissoas le 
r£suUai Je lacgnquAte perse en Asic-Miueure et en Egyple. En 
quelques aaa6tis la fortune de Flonie^ qul s'^aunon^aU si brillante^ 
f«t ruin^e par riavasiun de Cyrus; ä Nayeratts^ celle daCambyse 
rendit dnquante ou Cent fois momdre Factivit^ des aleliers 
eäramiquDs^ lelle Dten parliculieri semble-tdliCamplbteinentdiV 
paraltrc la peinture sur enguhe blanc^ Saus Joute^ le sort de Cy- 

1. ßabelon, Jle'fnn£^rj nwnümatififua, pL JEi. n« i- 

^ Vas^nAtmde, p* 2i^ 

3^ Fl, petrif, Naukratis^ U 1, p. S. 

Vp C. Smith, ia A'dti^eljj, t U p« 52. 
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rcne fut dUTärcnt; eile ae eonnul poscomme riouie rUivasion el 
ses hoTTeurs; eile n'obäit pas cemnne l'l^gypte ä na gouvemeui- 
fllranger. Poiirtanl, sa voisiue Barke sooffrU craelleroeqt, olle- 
m^me vit lee arm6es perscs; surtouL, ä PtDlroductlen de l'ln- 
Quence parse, inevUnblc chez unc eile Irlbutaire du graad rei, 
dul correspondre uR rccul de l'^ldmenl hell^mqtie et la cera- 
tnb|iia, art eBsenliellement ^ec, $uliU le Gonlre-coup des €v^tie- 
ments politiqiies. Aussi ii'e5t>'il peut-ctre pas Irep hasardeux de 
placer dans les envirens de 525 la ftn ou du moius la decadeuce 
de la poterie cyräuäcnUG. 

Le caraetbre du style a'aecorde d'ailleurs parfailement avec 
cette date. La seconde parlio du vit* siede voll nailre eil 
plutdl reualLre ia lechnique de Veugobe bIa□c^ Elle se d^- 
velnppe d'abord dans les Sles ot sur la cöle d'Asie-Mmeure, ob la 
premi^re moilie du vt* sibcle esl le moment de son plus 
vif eclal; mois eile a db se repandre vite dans les colonles 
grecques d'Afrique; Jes prciuiers coloiis tbSrbens ont nieme pu 
Tapporter avec eui ä Cyrbno. Lecaraclbre archatque decerlalnes 
mipps nnua autnrise k fixer ä la Jin du vit* nu au ddbut du vi» 
sibcle le commencernuDl de la fabncalian, Ce que uous avons 
appeld lo groupe (2) d’^temirait alors siir Laute la premifere par- 
lie du VI* sieclr; enliu les groupos (3) et (4) oceuperaienl l'inter- 
vaite de lemps jusqu'aux envirous do la cotiqudlo perse, 

On s’expUqua alors que, parnti les cdramiques ioiiieDnes, cell« 
de Cyrbne se soll penl-iLre le plus brillammenl ddveloppde. 
L'dvolulion de l'arl iDdustriel dans les alelfers aslaliques est 
arrbtee par l Invasion des o45. Plus eloignde du daager perse, 
Cyrbnea eu encore viugt annfies de tranquiUitä et d’indbpen- 
dance, ei cW pendanl cette päriode qu’eUe a produil las pein- 
lures tout a fail souples et sans aucune trace d’archaTsnte dout 
noHS avons forme te groupe {3). Elle devrait doac ä son isoie- 
mentrelaiif d'avoir rdaiisd ce que M. l»oilier appelle « lescliefs- 
d'ceuvre de Tdcole de peiuture arebalque sur fond blaue b. 


1. i'.r, Puiüer, nt’ir, inm, p. sn*. 
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XouSi avoii$ asss^teä la ct^cadf^nca irrttm^fliablo de f ari cyr^Qeen 
ä Gyrfeiie. Les su^ce^seurs de iios cöramisles de !> 0 Dt pas eti 
Afrjf|uo : c'esil e« AUique rju'il faul les chercfien Od admet ardi-^ 
nairemenl qae la tecbniqae da rengobe blaue a pln^Lrä m 
Aüique vers k lemps des Pisistralides les auspkes eie 
Nicoslhene» Or^ Nkostbfeac a cerLamament stibi L'inOueneo 
iofiianrie. Oa a mimt essay^ de Ja meltre pariiculierement an 
relatloQ avee les colodks grecquea d'Afriquep NaucraLk ct 
Cyrepe^ Ouire J'emploLde reagube clairj Ja potier aUique at Jes 
poliers cyrenfiens ont cerlains moüh c^immims*, le liz^rä, fe 
copj Ja siri^ae^ lea ojseadx ä Ja JiJe. Ik se ressembleuL surloiit 
par le style* Les cdupes ayraa^eiiries el las amphotes nicdsihß- 
nioana^ parais-nont ig^atcdteril ddriver de nipdirles Enälal]ique$p 
Les sciines de genre soni les suJets pr^feris da uos arlistes el 
de XicosihfeDe; ik se piaiseul sp^dalement ä la pemture des 
eairaliars^ des fern masaue^, des g^uies ailes% ils out an agal ammir 
du pitLorasqiio et du datureL peu de va$es sembleui aussi 
prfes par I inspiraEku de Ja coupe d^\rc4sl[as que les deuxeoupes 
da Barlia Jjgurant des seines diverses, suHout chauxpMres; le 
style en est sans doula plus d^veloppä, mais Je fteatifuerit esl la 
m^me, il y a le mimegadldu rem piksage pittoresquei la m^me 
hahilet^ 4 saisir sur k vif les meuverneuts: la bardtesse avac 
Jaquelte !es persoariages sodL semis dans h champ, nou dispos^s 
tu züiies^ fait penser 4 la coupe de la dvmphe Kyrent. Ud autre 
Vasa de IficdsUibne avec uae vigiie et des raisirts rappelle^ 
par Je seus du paysage, la cotipe des uympbes trduvÄe 4 Samos. 
Les debris don sfgnes el le fragmeat s[gii6 de Xieoslh^ne 
d^couverts 4 Naucralis sunt de hitti faibles indiceSt mais les 


i* Cf, PoLtiffi 4€S ra$^s de Uft€ cuSU (du 3^ pirtiPi 

p* 7S3. ^ ^ 

2, CL n t^er im, pl. VlU 18®U^91, pL J. II, IN, V. 

3. L*uu m iD('flie ^ur U iHt uue Mite d'onifriDPnt am mppeU* k de 
klui cyrio^eaiie, Kätner VorU^tU , lSeO-9L pl. 1. 
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analogies qae dqus venoüs de signaler donneol qiielque proba- 
bilit6 i l'hypolhese de l'adgiae africame du maiira polier. 

Les vraia häriLiers dos cAramistes cyr^ufiens ne so nt donc 
pas les artisans qui, en Cyrfi«aique, i In Ba du v* sitlclo ou 
au conimeDcemunt du iv', iniilerout les modeJes allique« ä 
l'igures roüges, ni mtme cetti q ui filandront sur los ojnocJities^ 
un oDduit blanc lailous; ce soal, pnr delä Mcoslfieae, les incom- 
parables auleurs des Idcythes et dos coupes ä food blanc. Daus 
la fomiaLloa d artisles lots que Salad^, II revieat peut-äire une 
pari ä j'inllueDce cyrda^ennc. 

Caulogn« d«B TUBS dfl slyla ojrdnAea. 

Comm« «mpl^tDeal S moa liffriesy; lea Tu«a de »tyle eyrön^njl mV paru 
util« d« drewef an «lolD^e de «es fues. Je Ju ei Tang&s per ordre chronö. 
logiqo«, ■uinntledmiionlndiquSe lu | VH. II maentdire iTailleurs que je w 
PT£UDde|»BexpTlmer Amt )e d£leil uq« ejacUltideeomplÄie äa suoeesaiaa 
chrooologlquei le diitiaclioa en gro«p«eBl aeots imporlanie. JVi piaef äk 
Buile de» quBl» prgupes Im fre^ment» Irop petils pour JusiiBeruB dssBemenL 
« 1» VBHB dual il a'eilste psu de.repfoduciien. J’ai mdiqu« pcBrdieqDe va» 
Ja refdrenco au caleloipie da muide daoB Jequfl U ee trouee, au Ä(!j)fr(«re des 
priea ijre« « de ÄI. S. Heitumh el i l'oue^effe qui, dint de 

plui rindei pfoporäofl», en denue Ja reproducti«] la «eiHenre ou ia plu» 
ccism^e 1 cQiisulicr. * 
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da toimre, Jt, p.«,. l 1, pp. n 
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Po«l€T. r«« L tl, p, 6J; fteinuh, tUp„ti>irt L 1 Z «7V 

(B. .« . « Ji Arrt,p, x„, ... ■ '■ l»- 
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1 , Briluli Mueeam, F 5 ( 5 . 
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GtrdnCT Cdtai^ 0/ fA« ffw* to in tht AihwKtün Muutm. p. &(,}; 
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üt!*!’ ?;'■! ^ niptHtdre, t I. pp. 43a et 433» 

ft 3,5, fi, iM. Zetta,, ,88,, pi, X, n“ 3,3 a, 3 fc. 
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^ Pwifi Lottvrtf E Ö 73 , Cciup« pr^Rnidi. Lirge baüde uotm occup*nt 
preufoe tont 1« m^dulloD« FoHWi C^si^ktgue dUl txiKS de Irrrc -cytte 

(dg LauTmli a* ptrtis, p. Sag, — Ftg. t. 

3g. Oirondr A^Iiieh^Ihii lluaeqio. Troarä k ^'HOjenLU. Ff^gmenl de coup«- 
PutiB mldneuffr #t pgrikkn dt rAÜB d an vphiiti de pteiQI k gtach? stk cbtpö- 
lemeAl »mpk pArUnt de li t4Le* Aatour du mMiUloa grenades k douMe 
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4 «. Caere, Colleeifon du Prioce RuipoJi («, iäSi), FrtÄiiieiil de coupe. 
aesM »ilt. Pü«btein, ArO. ZeUg,. .88., p. 9,8, 9. „* ,3. Dumonl- 

Cbepkin. C&omigues, t. I, p. 3n«, n* 17. 

47. Collection Au*. Castdlani (en .B«,). Cr«i« (^. D#«ret»n Durale. 
Pnehslem Are*. 2«(g., ,8g,_ p. ^,3, 5,,. [>ua«n,.,cbaplain. Cfn 

THIfUMs t, I, p. So5p n* 
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48. Loodre«, British Uiusuo, B7(. Prsgmentde cwpe. lotdrieor; fuirland« 
de bouLoüs d« Jottis; siUirieur; quadrilM sr?cc ^nodss. kieripÜDB ; 
i]^i »tiWfHiferifte. Wstlere, Calatoave, L !t, p. Sii E. A. Girdner, NaMAiti- 
fi*j 1.11, pl, XXI, r* 7G7 (pour l'inceriplian). — Flff, i5. 



Fiff. S5. — Britiflh B 7* (calftlDguA Äl)» 

4 d« Lflndresp British Hos«ü[D| B 7^+ Fragmin L de eoupe^ InlßriBiir; guir^ 
knde de gteoidea ä Lrlplg piaLll| eiläciiKiT 1 ßlets et bmndei naim. td^tcrip- 

tiofl : «Cp*, \Vi,kera, t, U, 5i* — Fig. r6^ 

Lodilree, Bnd^h Muaeuni, B 7(,\ Fr^igmeiii de coupe^ rntärieur et eiU- 



taUncwr. 

Flu. 21. — British Xttrtum B 1* {c*t«log«e SB). 


near : hstides (4 BieU noin. Intertpüoa : «. WaJUtn, Catalogiu, t U| p, £(. 
" Fifr. 17). 

3i. Loodres, British Uussud, B 7 *. Frs^meDt de e^pe. Jnlliieur i parÜQii 




5 $ 


ncwz AKCHtoUOCIOUE 


d'un I?); axUrivur: dents da loupalßlaUiiain. Wallarg, 

1 , )1, p, &i, — Fif. i3, 

Lonrire», Kriüsli Husflum.B 71. Fragments dirarg. — ba. Fragments de 
enupet rsitriaur : guirlande die feuillnge el polnnUi- il'snses^ intiöriHir : hude 
et Bkl» no'irs (ög. ^). — S5. Fragmeo U de «mpe; exiMeur : o»e9 et de als de 



)oup, bnndes rouges ei JUetsnw«; intirieur : fngmentde ophiox {Hg. *3). 

SV Fragtiwats de eoujie; exUtietir t grenud«, deutj de Itmp, ofm, hnndes 
roiiges et ncdres, flleU noin i in Trieur j cadra d« grenides, rragmenl d'ua guer- 
rief {Dg. a4). — 55 . Fragment de eoup»; ölirieiif s pnlmelt« d'anseajdenlada 
(oiip, binÜM roug« et Biets noi«; inUrieur ; Bsif» de greaades, patiie kffe- 




M. — BritiAfa AI^b^uid B Tg (e^LiiUipfu# 6t), 

nouJ^dun chfTsJ (äg. 3 J, — 56 * Fnig'in^t d* cqu[W| eiLlri^ar i diwls de 
l04ip ft of#i, b4itod& rou^ it ftldli D^ifii inliärieur z dera n nqir el 
iod^lisniiihtbtft (fl^* iS), — 57^ F^gmeal de eoüpe; fzl^riear et lotäneur; 
bind» Doire* {flf, i6). ^ 56 , Fngoieät dü pted et du Mntre d’un« coiipe; 
iutdrieiir : ti™?™ d« deu^ lefpsnte (Of. ^ Fragroenl de eoupe; Mtä* 
rieut ^ ^renidM, bindei el SJele nuini; intäfieuf ; desKii dqIf el louge 11^^- 
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tenDinnble, jKuL-^tre portion d* l'tile d'un iphini {flg, iiflj, — 6». FrAgment 
plAt; inliriuir: dt^ile« cootigo^ ä eix bnujehes; ExtArieur: insEiripyon : 

^Qip*t:] (flg, ™6i, FngmeQl de cwip«; eitärieur : gijlrlAinte de totaa; 
intAneur : quAdrilt* de grcoiides avec eniix roug« oai ialeraeeibni d« ligo« 
(dg, s). — da. Fngmeni df coupe; eil^rienr : Laade rduge el dlelx noi»: 
int^riour : dessin imir indeutnriinalile <Bg, *9). — WaJterA, Cotaioutu, t. II, 
p. 5i. 

63E O^roruf, AEi!iin9l»hn iluKectiD, d* tEj cl Fra^^nt. Joteneur : bänd^a 
nolr« et ffluge#, ÜM EQir; eil^ritur : quadri!J4 de granades. Pmy Gifdijer* 
CfitutöQtu of the gr^tk vaw in ihe Askmotinn lUvseum, p, I, ^ Flg* jo. 



Rf. 3ß. — AjhlqoleAQ Mai e um, H* m ff '[ffAliJfffqff 63]* 

64-fiS. Ojcford, AshiDolaan Ifüaeum. T^ouT^d^'a4la^alIB. Fn.gmpiiLs deeoupe. 
— Eit^iffuc : Partie inr^rieurn d'une guiriande d« lotoa, m^andn? primlür, 
paftiff aupÄHeure de denla de foup^ bonde et flleLa Bo\n ; Interieur; Temip aoir. 
Engobft jaime «xL^Hear au-deasouH dt la band« noire (ftg, ito}, _ 65 ^ £xEä- 
rietif s nletj ooiri, ligüM da groe poinla el da peirts poiiiEa -, iatlrieur : brndea 
norrei, Engaba rofls eitiiieur (Ctg, n). 

fifi. Fragmenl. Graoadaa el giiirlaiide de lelui. FJ, Patiia, Haukr^Hs, U l, 
pJ- ViJ^ n* u* 

ft7. FragmaQt. Otes et gairiaodf de graondef. Lauoge« R, Pelria, Neteshrk 
and Uifennehy pl XXXII, n* 3, 

6^. Frägmenl. Grcnidef^ G. et A- X6rle, Gordifsi imJnhrbuck^ Ergänzuni^i^ 
häft F)^ p* 166, Ög* 176. 

69» OEnaeb^J^^, Zaaed'animatu. Böhlau, Aus /an. und fi, Nitr., pL X, a* S- 

70, Gabelet 4 long pied en fornie de ealiae^ EMaaratioa Hn^ire et rfgdtale, 
Böbiaii^ Aia lon^ Uüd Ntkr,^ p[. X^ n* 7. 

71, Aryballe. Cavoliw. ßOhlaa, Au# Ion* md IL Nekr.^ pl, JV, n-4. 
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711. Fra^«t)i»i)‘uD gobetit en form« <J« «dice. Eilf*ait6i d'atlM {?). 80b* 
lau, Aiu Joa, ititfl II, Nekr„ pt, X, o* ^ 

73. Frtigaiaot d'un gobelet pii f«me de eallee. Partie taplneore d'iuie lll« 
humoiae, Bühlau, Alt* fon, twd fl. pl, X, n* C, 

74- Pie<l <te eoupe, Godrene. Böbtau, Am Ion, ttwd fl. ffttr,, pl, X, n’S, 

75.Aa. Frasmenta difcre. — 7^* Fragment d'ornoebe*. — 7«, Fragnent 
d‘Anoeheö. -- 77. Fragment ara« guirlande de feutUage, — 78. Fragment de 
««uvefcle, — 79. Pied de eoupe. --«0. Fragment du pied dW eoup», — Är. 
pied plal. —Sa. Geax IragraenU d*«ne eoupe. — BühUa, ,4m fon. wid ff. 
JTfir-, pp, 198*177, n* 7. 

»3, Fragment de eoupe. Portion d'un GorgoQCioo.Curtiue et Adler, Ofiingiu, 
t. IV, p. noa, R** i3ua et i309 n, 

A'l, Fragmeni. Guirlande de lotua et mfaadre Üimeotait*, FunwUngl«', 
Aepräu, pl, CXXVtlI, n»a4, ol CXXlX, t {k dralle). 

AS, Copenliagoe. Conpe. Sphina. Lüaehcke, yoArAueA, 1887, p. 977, n. S; 
Sludniealca. Xprrae, p. 8, n, 3t, 

An, Berlin, Antiquerinm, Pelile eoupe A dfcoratÜHi aitnple et paremeDloroe* 
mentale trourfo A Alalaoü. Curtius et Adler, Ofgmpfti, t, IV, p, sn». 

87, Coupe n«K tAte d'homme, dane 1e oommeroe A AlhAoes en «gut, Furt- 
waugler. Artitmi, p. .^57, 


Chartea Di'oas et Mobert Latm&üT, 
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1 

Cest une opiniong^airaiomenlacimiüe p&rinl les arch^oto^ue^ 
(jue tes rroQiotis d’uq tempie grec porlent ie nom <lW/<»iroud'<r<>- 
idma, k cause de le reseooiblauce extärieure qu*i)s pr6sesletit 
avec lasitboueUe d’ua aigle aux ailes äptoy4es<. 

Si cette resscmblaace exiate eu effet, au doU avauer qu'elie 
esL p«ti frappante et qu’it Taut en £^Lre averli pour !a d^ouvrtr. 
Ur fronlon esl un iriang]«; bien des objets aalurelBi vivant» ou 
noD, afFeclent une forme plus ou moins triang^ulaire; quelle rai> 
eon y avait-ii de choisir [’aigle comine terme de comparaison? 

L’explicalion ordinairement reque eat d'aiUeurscontredite par 
un texte de Pindare qiil, dtudiä de pr&e, conduit ä une opinioa 
toute diffdreute*. 

La Irelxieme Olj/mpique fut composee en rbatineur de X4ao- 
plion de Coriuthe, vainqueur k Otympie en l'an ktil, Le pökle y 
fall l’kloge de Corlnlbe el des ioveations dont se gtoriliaieal les 
CorinthieDS — cetlo du ditbyrambe (qu’iJ aUribue aiJIeurs aux 
Naxiens ou aux Thebain») et celle des harnais hiea proparlion- 
iiks des coursiers (k moins qu’tl ne falLJe entendre autrement ce 

I« Jfagii.,9 . T. : tAv «rKuvi tnrnisfli 7 «^ 

2- LlatifprtlilJflii queJfxpQse « iil etU« de (^lutieort «truits ^ineaLi, 
Vlieoaü, Kellar^ Gbrict, «tc«— VlxeonU^ Mm, JSe CMm.^ L pt ii i 

« Oei «« ruppcitifi k et qu^ neiu kdiquir Pindifo mr rjnyeDtkin du« tux Corin- 
tbitui« de rtpr^senter dt« dju« eti oe qdi fit deener mux fr04^^ 

üfipic«! flL iui conbltx I« qoui di'^t«-l ei m Betekh, £x:plic, i^tuL « 

p. 213 : £Utid Hinten laii^ qietd lA tius nflijn« üpitt tu cU'M 

atjmta a/bni qiAOjn oper^ f^iüiformmü am djuAifo« Bwkh 

alt i ee pnpos Piui.^ I!E^ 17^ 4, ptssa^a qui D'tsl pu cQuclyinl: ef« 

Hifl,, ILl, 71 t StütineiiUs aquHöe^ 
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vers difdcile). II &{outa : « Qui donc a placi aur las tcmplas des 
dieax le danble roi des oiseaux? m 

\ 3'!3u:|4i'f 

tsiV*; (v. 21 , 22.) 

Cßlft aigDiße dvidamment qua les Curiulhiens onl surmunte 
les Premiers les tempies des dieux d'une double image du roi 
des olseaux, c'eat-li-dire de deux aigles. H B’agit läd’tine inven- 
itoo qui ne doit pas Hre Urbs imcienDe, cor la premifere que rap- 
pelle Piodare daus ce passage, celle du dilhyrainbe, esL allribude 
par Il6radote' ä Arion de M^lbyniae qus Horissait vers l'an 600, 
Onnepeul rien dire de la seconde, puäsqu'on ue seit pas exacte- 
menl de quoi il s'agil; mais Didyme, eile pur Je scboliasle, y 
voyail une altiiaion ä rinveaiiou des poids eldes mesures, onl 
la premifere frappe des miitinaies de Corinlhe par Phidoa d'Ar- 
goa, qu'oQ place «galcment ait vn- siicle', Suivant uua autre 
opiuioQ, aUHbuee par te schoJiaale ä Thfiophraste, eu son livre 
aur les InvaDlions, Pindare aurail pari* obscurimentde J'iuven- 
lion de la roue du polier, doul une iradjliou faiaail houneur k 
Hyperbios de Corinlhe•.cottiemporaiti, senible-t-ü, du Scylhe 
.\n. 2 icbiirsi£> c i^st-ä-^dirQ cttcorc ilit vji* sjfecl&i 

Tous les oommeulaleurs apciens et modernes aonl d'accord 
aur un point: c'eat que les deux aigJea meutionnes par Pindare 
aonl des images de cea animaui, et non pos ces animaux eui* 
memes. Mais uti ^boliasie comprend que Pindare fait bonneur 
aux Corinihiens d'avoir lea premiers cooslruit des tempies avee 
deux fronloos : xsri Usm «oi;«,, 31 

?T^v, St. itzis Ti «TiSsttTx, ^ Ainst Pindare 

1 , Herodote, 1 , 23. 

3” KBIMvetOi; <1« *A#Tir9' f» 

3, Ptiö*, Hijr, ,¥ar.. Vll. 168, " ' 

1. p'spito aoe autr« seholie, Didrm«, cilmi TimSt ftumii >iifitri iint» 
Dfei^oQ^B»* (Backh, l. u) ,, p. : 'Oil™- 

Kaentiiu™« TtcuMir UfovT* h ,jiT! 

fi;T tSn Surquoi BtEckh ObMfWft* 
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aurftil voutu designer Jas daiu Eroatons, caLui de J’est el catul 
de l’oqesl, que Je tangage urdinaire appetait aigles, äetet ouütip- 
;uTa; Je niot asii:; pour froatou parait dejä datis uaa mscripUou 
aUieuienne du vr siede*. 

Gelte explicatioD Irop faciJe n'est pas couciliahle avec les 
espressioos^oergiques du poUc; c esl ceque Boackli' el d’aulreu 
savants* out p&rfai lern etil recouuu. Pindare ne peul avoir songe 
qu’ä des Hgures d'aigles plac^es sur Je sontmet des lemploa. 
S agtl'tl d aigJes forma nt scrol^res, ou d'aigJes occupant Je 
ctiampdu rroulon?LapretnLtire lutcrpr^latioa ue serait pas laad- 
missibje*, mais Ja secunde me paratt pJua vraisemblable, Elle 
expJique h merveiJJe pourquot Jes frontous des letnples grecs se 
sont appeJ^siit&t, non que leur forme rappelil exactemeat ceJJe 
de I’aigJo, mab parce que, dans tea ^diEcos du culte au 

vit» sbcJe ä Corinthe, doux figures d’aigles oruaient ies cJiamps 
des frontous. Des frontous ainsi d^corfis se voieul sur Jes mon- 
naies de dates pJua r^centes* et nous en avous ua cxemple bien 
connu au Louvre, dans Je bas-relief dtt des soldals präloriens*, 
oö Je tempto porle Ja d^dieace lOVI CAPITOLINO. D'autrc pari, 
on peut cUer uu passage de JMine, qui no derlve nuJJemcnt, 
cnmme ou l'a dit\ du vers de PJndare, mais de Ja m^me Iradi- 
tion ancienne quo Je poäte a suivie, « Butade de Sieyone, ecrtt 
PJine’, potior de terre, fut Je premier quj inventa, ä C<frini^e, de 
faire des imagcs avec la m^me matbre [suit TJilsloire du jeune 

Timaeo referenti tutma tib itlif ifUippt «nutiui änOfriAirutn eut. Hu tarnen 

ut ab mi^m a^tamati imposiia uL 

f. Nem: lööi, Wiegand, Die 

taff p, 38^ 

2. ffrid^uiuri in frimic pvilico^n^ 

templorurn posito (tfTnpforum iAUUiucrtit inepU iofjuentm Pindarum fa^ri 
Erplk. Pind.^ p, 213)* 

3* Fix* Edtj^nne-Didot^ Tfej. iinQ^ ■, t, atri; : Nomm iuiit ttu 

rjiKhi si'iiiiiit Olm super foätigio füH^ ^u poiim qufrd in iifmpano we mrea fas- 
tigii Wjuita anoglgpho expixun erat, 

4. CL Bcpckb, Find., p. 2U, 

5* Silll* Arc^^oi* der p* 337. 

ClBraG-R^inachf p. 106 ^ 

PJine, Hiil. fTüL*XXXV* 151 . 
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bomme ioai la HU« d« Bulade voulqt coßserver le porlrail, puis 
[)^ 2 pos 6 d'una autrc ttadilioQ qut aUribQö b latüitno dfecouverla 
una anlJqöilö plus bauia^' LinvGntion propra da Buiada 6 Sl 
d'avoir möle de la ruhriquc k rargil«, oo d’avoir modele av^ec de 
la terre rouge. 11 lul aiiasi le promier qui plata des figuros sur le 
hord des loUs persoms teguiarum f ztremis im&ricibut 

impomit). Aw d^bul il les appela prostijpa (baa-reliefs); plus 
lardfle m 6 me Bulade fit des eclgpa (ba«ls-reliefs}.^De 14 vinreot 
les omements du failage des temples {htTic et fasligia temphrum 
ortü). * Od s’ost demaudö si Pline, parfostigta templorum, entend 
les fronlons sculpt^s des temples ou les acrotbres; ce demier 
sens est chez lui le plus asdel, pour ue pas dire le seul usitd. 
L'exprosslou x perjonas lejw/«r«»i exfrentis imbrkibm bnposuit^ 
probabtemeul iraduile par bpeu pr^s du grec {remarquea qu'rm« 
posttü rend lilleratemenl le verbe doat Se sert Ptudaret 
cüQvient uatuFellemenl aua masqües, gueules de lion et aulres 
ornemeals de tcrre cukc qui ddcorenl sotiveat, dans les temples 
grecs et elrusqueSt les extremilds des luUes fattibres. De ces 
masques, PI tue passe aus alalues ea roude-bosse qui surmon- 
laieni les temples, c'est.4-dire aus acrotbres. U ne parle donc 
pas des sculplures des IrDDlons, dont jene sache pas, d’ailleurs, 
qii’il y ait une seule meotion curlame dans son ouvrage, Mais la 
source grecque qu’il a sutvie devaiten parier et il semble que les 
mots ihiac et fastigia temphrum ortaiA rdaument beaucoup irop 
bribvement. i’inclifie a croire que celte source attribuait aussl ä 
Bulade ta ddcoralion des fronlons au moyen de figures tsoISes, 
point de dbpart des grandes compositions en pterre donl un 
auleur grec ue pouvait faire abslracUon. On a donc eu raison, 
malgrä les dtvergences que je Signale, de rapprocber le passage 
de Pline du vers de Pindare, d’auüint plus qu’il s'agit, dans l‘un 
et dans Pautre, du developpemeut de l'art phsUque ä Gorinthe. 

Au vn* sibcle, romementaiion extbrieure d*uQ leniple grec ne 
pouvait pas plus blre Uvräe ii la raoloisie des artiates que celTe 
d’unc cath^drale chrdtienne au xiii* siede de noln bre. Du resta, 
les aigles en argilti — 4 suppqser que Ton adntelle les eiplica-^ 




üotiö et dSdiJclions qui pr^eädent — m däeomexit pas^ k Co- 
rinlhe^ um seul lemple; Pindare ae sert du pluriel et ws audU 
leurs ne i aufdenl pas compria a'il avait faiLatltislon ä un fait 
unique, non ä un uaage, L’innovalion consblail daos Teinptoi 
crune maltfere durable comme rargilef maia jo croiraäa difHcilc- 
ment qufl ßutade ou laut nuLre se fiH permis, un heau jouf, de 
placer des aigles d'ar^le dtns lea fron Ions des iemplea da Go- 
rinthe^ st I aigle n a^ait döjä lenu aa place daaa la däcoratioa de 
cea edifices, Cela se oomprendmit seulement si Taigle^ olseaci 
»aere de Zeus, avait die modele aux froutons d'un lemple de 
Zeus^ mala Pindare ne parle paa d^un lentple de Zeus el ce qti^il 
dit semble bien s appliquer ä plusieura tcmples^ ou m^nie aux 
teraplea eorintbiens en ^endraL 
Un fall nouveau, daus la queaUon qui nqna oeeupe> a did 
rdvdJe en 190i, par )o pnhlication^ due ä M. Wtegand, des reales 
de 1 an eien fldcatompddon de Piers l rate sur rAcropole d'AlEie^ 
nes^ Sur Jea deux frontoua de ce vieux leutple^ on disceme. ä 
la parlie infärieure des montaots, lea res Lea assez bien eoneervea 
de peiutures qui reprdsenlent, alicmativeiaeritt des oiseaux et 
des Qeurs, Ces demieres sonl analogues 4 des Qeurs de lotus; 
les oiaeaitx sonl des aigles sur Tun des frontons, des ergognes 
sur Pautre, La cigogne, oiseau saerd en ThessaJiei^ oü luer une 
eigogne passait pour aussi crimiuel que de luer un horacne^ 
6tail aussi irds aDeienncment j^cree sur PAoropole d'ALheuea^ 
tefnom le mur dit PeiasyifHfr doni Jes eon temporal ns d'Aristo> 
pbane savaient enoore qu Ü a'elail app^le Pelargi&on, Je mur des 
Je 81 IJS de ceux qui admettent Ea realild hUtorique 
dos Petasges et j^at donnä aiileurs des raisons de erolre que leur 
nonit eommo oelui des Cicottes de TbracOp n^ätait attire que ceiui 
de la cjgogno, leur oiseau saerß*. II me seioble donc que M, Pe- 

1. Th. Wiegandf IHf iirtAatj^Ae PfmiorcWfdferiu" dlcr AltTKipi^iis ^ Athtn^ 
Uiptiff, 1901; cf. PelersöD, !ftus /aAr&ScAcr, l&CM. p. 32i et wmw. 

2. Pa, Ariiloi.1 JfiraÄ*. g3, 

3. Anetoph., Owoile, 869, 1130. 

4« S. ftainaeli, Cuft«, l It, p. 243. 
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tersea a fait fauase raute larsqu'il a insial^, äproposde la publl* 
cation de M. Wiegand^ sur 1e caractere matemel do la cigogne^ 
aur la ptele que lui attrihueDl laa aaturalUtes anejeiis, pour jua« 
liGor la repr^aeutation de cet oiseau le lang du fronlon d’un 
tetaple, Je penae ausst qu'lt a'esL Irompe loraqu’iJ eat parLi de tä 
pour donner reiaaa ä la vleille Lfadorie de Boetücher, auivant 
lequel le loU en dauble poute du lempte gree aurait elä Ire;» 
oncieonemenL aasicnild aux deux ailaa pralectricea d'un atgle, 
doDt le carpa aeraiL reprSsealä par ta parlie construile, comprlae 
Gulre les froolona, Le loit en double pente r^poud b une tidces- 
sitb pratique, teile de rbcoutemenl dea eaux;^ le aymboUsme n’y 
a rien b voir. Uaia comme le temple esL easeDliellement uo ddl' 
Gce religieux, tous iea blbmenta primitifs de »a dbeeration peu> 
veat cl daivenl reoevolr une explicatiau religieuae, Le» algles, 
lea eigogoes el leBfleurs de THdcatampIdon, peinU et neu atulp- 
tea, preeqae diaainauUe b reutaur des groupes sculptds des Froa- 
Lona, ibmoigneDl d’une tradIlion trba ancienne, irbs respectee, 
et que l’archilecte dti (ernps de Pjsialralo a voulu coneiljer avcc 
le» progrba de la ddcorallon aculpturale. Or, Boetlither a dbi« 
iDgbuteusement remarque que l'aigle, l'oiseau porteur de la 
foudre el qui, stiivanl lea anciens, n'etait jamais foudroye lul- 
Ribme, pouvait btrecoDsIdere.aurun templcgreCj cammc 
valent d’uu paratoRnene, d'aprbs le principe donl a’mapirenl 
UI» pe« partout tes »uperatitiona relatives aux talisman». Le 
m^nie »avant a fall valoir un texte de Vtlnive' d’aprea lequel il 
convient de sculpler des foudres, futmina, sur le* plafond du 
larmier; c'esl li encore une pratique supcrslilieuae r^pondant i 
la croyante volgaira : timitia similibui arteiUur. Datis le mbme 
ordre d'idio», M. Petersen rappelle que l’^elair es! trfes aouvent 
figuTÄ aoua Taspect d'ime Üeor de lolus (Eclair an beule)** par 
suile, que ie» flcur»dca fronlons de rilecalompddon. comme lea 


i. VilniT», ]V% 3. 0. 

‘2* Cf. F“. Jieobstbil. ber Biif; in ^ujui 
p. 3d7. 
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aigl«5, oDl pu y figufcr h litre d'aptnropaia. CeJa me parait, eii 
cffet, ires vraiaomhlable, bien qae ]e ne connaisse pas de loxle 
qui attribue %alenient h la cigogne la verlu d'^carter le feu du 
ciol. Sinh j] n'y a pas de raison pour que Ja cigogne, toul comme 
J’aigle el d*aulras oiseaux de baut vol, o’ail pas äte autrefois 
mise en rolalton avec te feu', 

Aprbs ceUe dtgression, molivee pai l'iitiporlance du sujet, je 
roviens aux’aigles des lemples deCorinlbe cl au devetüppcmenl 
biatorique dont ces fignres d*argite marquent plutöt Je terme que 
Je dfibul. 


II 


II me somble vraisenablahle qu'ä iine dpoque irbs andenne, 
bjen ant^rieure au vn* sifecle, ladepouHJe d'un aigle 6tait placke 
ä la parü'e superieurc de ceriaiBs ddiHccs. qu'ils fussent ou non 
pnurvua de frontons. En Egypie. OÜ le toit plat est la rfeglc, le 
fronten tout ä faltexcepttonneJ, le Jinleait qnj surmonte Ja porle 
du lemple est orai du motif bien cennu dit yiobe formö du 
disquB soJaire accoste de J’uj'uefis et enveloppd de dem grandes 
alles d’aigle. Gemme toul motif, celui-cf a droM; fa r^poque de 
la XII* dynastie, Vuraetis manque encore el les alles aont pen- 
danlea derart ot d'autre du diaque\ FaoMI admcllre que Jes 
Egyplicns, commc on Ta dit, aient prötö des ailes au soleil pour 
ß aymhoJiser w sa cuurse infatigabJe au firmamenl? Les expJi- 
caiions de ce genre ne sonl plus gnere de miae aujourd'hui. 
L'aigle a cerlainenienl jou^ un grand lAle dans la religion dgyp- 
lienno primitive; ü a fourni le premicr caractbre de r^criluro 
sacrßo ou bieroglypbique, ancfilro de Ja lettre A de nos alpbabets. 

L importance religieuse du disque solaire m’estpas moins ancien- 


1*1^ cjgnB dans la dijUkiId^c dasiiqae, pmaji avoir pria, i bi»d d« 
I# pl#M dB la rigogns daa* J. mylliölo*« prt-clairiqoe. - (9, Reioaeh, 
j **'.**■ “ pröaente soui las traila ij'un cyMefet nim d'uß 

aytej daca b myihe lydo-phiygi™ de Leda, Le* aylb« d« dglipiB. iodi- 
gtees dans le non] de Ja Grtee, oai pu*-aMKr Jen du mouTGmflOl d» liibua 
CicoRrtfitJccl ftrs le midt. 

3. Petrol et Cbipiex, Hithire de Fm, LI, p, (KM. 
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Dtiifienl alteftlüe. II |H)sEiible ^uc le sukil atl assimU6 ä im 
aigle, n>ai$ c'csi lä dejä im resultat du syncretismi^. Dao« Taigte- 
üoluit da l'arL ägyptien, nous distiuguoQs Taigle d'une part, k 
soleil de i'autre, gue J'on a pu fort bieu. iis^acier au-deasua dea 
porles GOinme das iioagas proiactriaes; ä ce couple vioL plus tard 
s'adjomdra at cette Ir lade fortua le symbok complat qtti 

parali regulieremaat en £gyple ä parlir da Ja dix-buiüemu 
dyoaslie. 

II ast dJgne de ramarquo qua des ädifices rapr^uks sur des 
manuaias grecqties ofTrant aa^az eouveat, comme omemeat du 
froalon, ud ebjelcircuJairequa l'onqualtfie de huucLier* oti mdme 
d'oinp4afoj'> Laissons ceUe deraitra d^signatiou, qui ast absurde, 
Vitmphaitis deipbique a'ayanl jamais pu figurer an Jiaul d'un lern- 
ple. Personua na nie, d’aiJIaurs, que des boucllers aiant servi ä 
la d^aomtiea de tetnples, oü iis repr^sealent des trophies oa des 
ax-vato camntdiiiorant des vietoiras; il exUle mi^me une monnaia 
d'llion ob I'objel circulaire esl encadrß de deux NMs'. Mais un 
disque exactemant aircDlaire, ninsi plac4b l'endroit Ja ptus appa- 
rent da Ja fa^ade d'un teniple, ^veille plus «aluretJetnent l'idÄe du 
solaiJ que Celle d un bDucliar, JJ csL donc permis da croire qua, 
dans la Grfeca pfiniiiive, cemma en Egyple, l’image du soleil et 
Celle de Taigla ont £:ga1emaiit dtä otoploy^eB au sotDOial des ddi- 
ticas, avec catta dilTbranca, cependant, que les däcoralaurs agyp- 
tiens el laurs imitateurs asiatiquas* ont da bonna iieure associd 
ßes deux matiFs, aJors qua las decorateurs gracs las ont Ggures 
aJternatlvecnaut. 

En kgypte cnmoie an Gräcc, la pr^sence d'uij aigle, nu des 
alles d’un aigle, en haut d‘uEe porie, ne penl s’expliquer comme 


1 . Situ, ArchatoK der ÜBiyf, p, 337, not« 5 . 

T G«Ke, pl. IV. S,p. ’fS, 

3. Imhoor-Bluiuer, GHnrA. ilünxen, pl. VIJ!, 3, ^ »P - 

70,89. L« du Zeul 
'“•>^,'3^ woüja pkiimeiens; oftit pAttstuin, q« oiBnüoönMi^ 
iUal4 du uulir des 1 aiuEff prvphylicti^ue au pa^t " 
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un fiimplc orntsmenl. Avant Iw ediüce» an pbr™ i| y «ui parinul 
des edilices cn bois, produilü d'«ne induslrio JodI l'inilueriM csl 
loujoure rwlee seusible dana la Iradiliou d« l‘ardiilecture t lea 
Portes ou les toils de ces ddifices, ou de cerlaios de ediüces 
«fl bois, onl du 4trti decorw de liguros d aSgfes, et, pJus auoieu- 
uement,^ d aigJcs empaitJäa, traversw^ an riiilieu du carps, piir uu 
pieu «t dont Iw aitw, öteudttea ou peodanles. «lalent fireos ä la 
cJjarpenlo par des cJous. 

j, 1 ^**^^*^^*^ encore, dans bien des habilalioDs rustiquus de 
urope oceidentale, on irouve des oiseaux doproiei acgies, faii- 
ons, j oux, pJanies ainsi siir les porles ou au<tiessu$ des liu- 
icaui*. Les possesseiirs de ces habitationa y voient des Irophees 
« itiais 4|uelquc8-uji5 y altaclienl uneidee superslitietise 
mal aeiinic qui esL ta survivance uUeuuee dune Idäe religieuse. 

aig e n esl pas seulemenl, cbez un grand tiombre de peupJeSr 
e m des oiseau el i’oUeau royal; il est, pareiceltenw, rojseau 

in, c est ä dire, si 1 on remoiite assea haut le eours des dsea> 

I oiseau-dieu. 

*efi qu ä s eil lenir aux lexles grecs et lalins, dont le depouiJ' 
^emeot a eti fait par Keller et ThompsoD^ oq voil que ta myiho> 
logie et le foJklore de raatlquitd atlribuateul 4 l’aigJe loutes les 
qu it6s de^ force, d inlelligeiice et de btenveitlance pour les 
horomes qui peuvent caraciöriser ud oiseau-dieu, 

Les auciens syslfemes d’ea^göse mylhDlogique, taul dans ['an- 
liqiulö qu’am leinps njoderoesj o'ont passti trouverd’expttcation 
saUsfeisant« pour tes acimaux qu’on appetJe sacres. 11s les con- 
«derenl comme Jes aitributs et les compagnons des dieus, ce 
qui, eo r^hid, est la coustaialion pure el simple dun fall, mais 
ne euroi pas ä en rendre compte, Lorsque je mythe moiitre le 
leu lui-mömc soas la forme d’un aoimal sacr4, comme Zeus 
SOUS les trajts d’uo cygne. Je Mars latin sous ceui d'un pic-vert, 

1 exögfese wjliquö a recours h l^potbese d'une milamorphose, 

•u/ wloU Tuaod ellH ^UbEiiaeot Itor (u<i 
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G'esl-ä'dirfi d’uoe ahsurdk^ ajouläe ä l’iDTräisemblance du mytho 
]ut>mö(ne. Uno $eule explicallon e«t scioniiliqae : e'est colle qut 
con$iste k regarder ]es sntmatix sacrds da la mylhologte clas- 
sique cninine ios h^riliorB des animaux-dieuz d'une äpoque 
autencure. Uoe fota le zoomerphismc rejetfi dan^ l’umbro par 
J aDLhropomorphjsine holteulque, II dlalt neccasaire que ]os aui- 
matix-dtetix^lombös au rang d'animauz sacrea» fussant rallachds 
par dea liens plus ou mnins arbilraires aus difFdrentes diviailÖH 
anlbropomorpbes, qu'Ila conünuassanl k subsisler ä CÖIÄ d'ellas 
ii titro de cottipagnous 6l d'alLributs^ parfois xnttne sans aucun 
licn appareut daos la tradltion, Tel asl le cas du eygne axnant 
de L6da, dont la place fut prise par Zeus, alors que le compa- 
gaon ordtnaire du maiLre des Dieuz a'esl pas le eygnei mala 
1 aiglor En general, le dien qut hdrite d’une legende animale nu 
vigßiale adopie le veg6tal ou l’animal dans aon corlfege, aqlt h 
tilre d'aml, soll autrement; mah ranimal el le v^gdtal ne dis- 
paraisaent jamals complelemenl, parce qu’ils fonl pariie inlß- 
granie de la legende sous sa forme la plus anctenne. II arrlve 
tontefols que la Ugende animale ou vegälaie jouit d'un cridlt 
lei qu*il eat ImpossiblG de I’anthropomorphiser inlegralemenl; 
cesl alors qo'lmcmcal la möiamorpbose, c'csL-äi-di™ i'hypo- 
ihbse poetique d une transforfnation du dieu-homme en animal 
ou en plante, alors qu'il s'agk, en rialitfi, d une iraneformation, 
restee imparfaile^ du dieu animal on vggälal en homme. 

L aiglc divia qui enleve Gaaymfede, qui s^duit Aegina, Asle- 
ria, Aelhalia, n’a el6 considfirt comme Zeus mülamorphosd, ou 
comme le messager et le mlnislre de Zeus, qu'apres le triompbe 
de ranlbropomorphismo dans la mythologie, La preuve qu’ä 
rongmeil s^agtssajlbiea dVn aigle, que l'algle, comme Iccygne 
et d autrcs grands oiseaux, passail pour avoir commerce avec 
les mortelles, c'estque diverses famtlles royales se rdclamaient 
de I aigle comme ancfitre. Les mythes de ce genre oni £t4 sou- 
venl alldnngs dans la liiUIralure, eomme Ta par ezemple, 
celui de Romulns et de Rdmus, on cetui du Zeus crdlois lui- 
müme < a 1 aultnal pbre ou mbre, on a substilu4 l’animal protec- 
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iBur 01 ) nourricjer- Mais Mtte modiflcatlon de Ja lÄgenJe osL si 
appareale, la Telooche^ si t’on peitL amsJ parier, reale si vhible, 
qu'U o'eat jatnais diflicita de re]notiLer ä Ja forme primilire du 
mjrtbü, lequel impÜque maternUA du pateraile aoimale ou vegi- 
lale. Des familles royales, desceodaol d'ua algle divin, se rcn- 
coaUeolen Babyloiiie(GiIgamos).ou Perao { Achfimfinfea), en Ly¬ 
dia et eo Phrygie (Tantale et Gordios), eu ALLiqoe (Ptriphas), h 
Cos (M6rops),sans parier des A/fuUü romains*, [| semble qua Ton 
ail racontd une lögen de aualogue sur Ajax (A?ji) Rls deTdiamon* 
et sur le ro( messönien AristomeaeS Des tradilioos de co geore 
devaieut ötre beaticoup pJus rdpaaduas que dos sourceBlUtöraires 
Oe l tndiquenl, car, möme ä l’öpoqae bellöQtsliqiie, au plein jour 
de l'histoire, o]) parle d'un aigte qui aurail proLögö reufance de 
pbre du preoiier Ptoldaiee d'^gypte*, des aigles qui prfi- 
stdöreut ä la naissance d'Alexandre le Graod*, de Paigle qui so 
posa sür te bouclierde Pyrrhus partaot pour la guerre*; PJu- 
tarque dit expressömonL que plusieursrois grecs aprfes Alexandre 
prirenl les noms d Atiox et A'fii^rax (aigle et faucon)^ et nous 
savous que Pyrrhus se faisait votonliers appeicr Arros*. Evidem- 
ment, Pyrrhus et ees rois, dans ta socjötd des Grecs ioatruits de 
Jeur temps^ ne preLendaicnt pas descendre d'aigles et de fau- 
coas; mais les legendes qui assocraieal ees aoimaux ä teure des- 
tindes, qui faisafenl d’eux leurs proteeteurs et leurs guides, 
impliqueat la croyaace populaire h uae filiatiou quasi-divine 
doot Ja mythologie olTrait de Dombreax exenaples. Quand on 
parle des religions anliques, il ne fautjamais oublier dansquelles 

1. Peer Gilgvnoj, soign^ p« un nigl», et Asheiaäii^i, nourri par ua sigle, 
Jf'n j *''^*^* anüfl., J{|j, gt, Pouf Gerdku «t Tanlsle, rar Ameo, Aiia6., 
n. 3 (wg!e tunUier} *t Keifer, Thiere dts AlteTthimji, p. 340,431, Peer Piri- 
pboB el G4c«fw, Anton, y».. 0 ei 16. 

2* Pindon, fi/Am., VJ, 484il. 

3. Cf. Pduluiiu, tV, 18, 4-5, 

4. Sttidss, S. ». Asjae. 

5. JojUq, Xlll, 16, 5, 

$. Justin, XXdJ, 4,10. 

1, Piüt., Arid., 6, 

8, PluL, JWdr., p. A- 
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claüses snclales dies onltrouvi des croyanl^ot des lidäies. Pour 
iiQ generat romaiti et ses ofliciers sti perle urs, sceptlques oii 
Blb^es, l'aigle de 1a l%1dn a'£tail qti’tin Symbole; inais, pourles 
souS'Officiers et !es soldals, c'^tail an feticbe, ao dien que l^on 
parail, quc Tos arrosait d'huite, qiie Ton adorail, potir lequel 
an eonslrulsaiL dans kcamp \ia.xaceHum\ Sons cette forme tnilr- 
taire, le cuUe de Ikigte a persist^ jusqu'k la ba du paganisme; 
peul‘£lre dure-l-i) encore. Dans la cerifmonio romaine de la 
eofueera^jD’, l'aigk qui s'eavolaU du bucber symbolisail, aux 
yettx des tettr^s, Täme de Tempereur; pnur la foale, pour 
meose Tna]orit4 des speclalenrs, c’efail l'empereur 
m6me,c"£iait raig1e>diea Temoulatil vers le aoleiU 

üft poele de grecque dil que faigle est le seol 

animal qui habile le ciel [entüf««:«)'. En elTel, daos la mylhologie 
classique, )1 est le compagnon assidu de Zeus* et cetle assocla* 
tion ätroite se eomprend d'aulant mieus que IVigle au haut vol, 
paraissaot descendre du ciel avec fracas, futde bonee teure et en 
divers pays identiGe au phenomfeue cdleaie le plus redould, qui 
est l'kclalr*. L'aigle, sur les monuments figurds, tient les foudres 
de Zeus eutre ses serres. ifais comme le corps cdlesle le plus 
apparenl eal le solel^ la pensäe populaire dtablit aussi un lieu 
elroil entre le aoleil et Taigle. La mylhologie grßco-laline n'a 
pas Fait de Taigle rattrtbul d'Hölios ou d’ApoIlon, parce qu'il 
apparlonait exclusivemenl it Zeus; mais^ en Egypte et dans 
les aulre» pays d’Orienl. l'aigle est assucld au dien solaire*, 
Noiis avons ddjä parld dti motif dgyptien, aatdrieiir ä la 


t. Ptin*, jjw. Ä(U.,XJll,23. 

2. Kirodien, IV, 2. 

3+ Po/oJ.f ^-5^+ 322» 3^ 

4. Auean aut« animal n'psi m SintileineQt Bsseeisa an« diTiniiS' m^me la 
chDuctie n« pwU ^ awir etS eontue comme Ja compaf^ne rf’Atlite* -fmu 
eoiympt Cttl qu« I ai^e Ml, par u nala« mSne, un liabitaiit ^ia plus haut« 
r^ji^oiis da taJr (obHmUon de Keller). 

t«iau«g« moderne«, up.Tylor, CtWto. pnmUfrr, i. 11, 

p, sHrtJ K|<, 

^ Voir rtnWr^l m^oin. de M. Cumont, ^ tur i». d.g/e 

iplöyi, dam la Futtehnp de Beendorf, p, 2I«‘295. 
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XlPctynaslie^ qiii aasocie le disque sniairo et les alles de l'aigle. 
üne inscription romaine nous a conservfi la d^dicace d'uae sta- 
lue d'aigle au dieti solaire oriealat: Äquilam SttH Alagahah /«- 
lim Ralbiilu&K Les naturallstes gr^co-romaios racontent ä TeBvi 
que laigle, seul de Io«)ä Jen animaux, peul regarder le aoleil en 
face; quand ses peiits ne peuvenl eoutonir ceile 4^preuve, 11 les 
expulse de son aäro*. C’est )ä une soite d’^preuve ou d'ordalie 
analogue ä d autres que noii* ont rappurtdea los anciens* et qui 
oatpour but d’atlesier lalAgUimitdde Ja fiJialion; it »embledonc 
qtia ropitiion populalre, en Grfeco mdme, ail fall de I'aigle le fila 
du aoleiJ. Si cette croyanceexislailaussi en %yple, oncompread 
d’aulant mieux l'asaocialion du soJeil et des alles d’aigle dass 
un des molifs fav'oris de l'art 4gypl[en. 

in 


Je suis parll d'un texte de Pindare qut,conibj»d avec un texte 
de Pllne, laontre qiie Jes Coriulhlens seulplbrenl des aigles dann 
les frontons des (emples et j'ai siipposd que ces aigtes dtaient Ib 
pour dcarler ta foudrej Jen ancieus i:royant quc cet olaeau n’ätait 
jamais foudroyd. Kn Egypte, les alles d’aigte du dlsque solaire, 
place aii-dcssus des portes, comporlenl sans deute la mffme 


explication. J ai rappreebd ces aigles prophylael iqu es des etseaux 
de proie que 1 un voll, aiijourd hui encote, clouds au^dessus des 
portes de certaines habitations rustiques. Puls j*at tnoutre que 
I'aigle, prophylactique ä i'dpoque clasalque et atlribut de Zeus, 
avail autrefols un dieu dont beaucoup de familles royales 
prilondaienl desceodro. D'aulre pari, les aaciens onl ideuüßd 


I aigte ä la foudre et ao soloil, c*esL>ä-dire aux deuX maniresta- 
tions les plue appareutes du feu celeste; tl y a meme Heu du 
croiro qu une legende grecque faisait de I'aigle le (ils du soleil, 
qne, seul de tous les animaux, 11 peul regarder en face, parce que 
les aigloDs sont sotimis par leurs pareats ^ une espece d'ordalie 


1. Corp* iMSiTi IbI,, VI, 7iQ& Sur l'oistaa seliire epiwle frmna ea Egrplfl 
et cm idealiqse au jtMaiz des Grecs, wir Ksiler, op. jeed,, p. 2S3.' 

2. CT. Keller, op, Jeii'i,, Seft et les DUles, 
p 3.S. Reiaseb, Cultet, t. I, p.74*75. 
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qui a pour objet de v^rißer la S^gilimitä de leur ßliatioa. De 
mfime les Paylles d'Afriqtie, präteadant descendre des Rerpcnls 
ei £tre iovulnärables aux serpeaU, esposaieDl leurs enfanU aux 
tnorsureB de ce» repLiles pour s’assurcr que c'eLaient bten des 
PsyllCB, Cerlaines trihus gauloiaes faisalent qaelque cheae 
d'analoguo oa exposaiii Jeura udfaats sur les eaiuc du ftbin. 

Nun seulemenL Taigle seul peul regarder le soleit eu face, mais 
il eat do lous les uiseaux celui qui, Volant le plus liaut, peul s'ea 
approcber davaatage, Aucuu texte gr&eo-romain ne nous dit 
que Taigle tnonie juxqu’au aoleii^mais it eat question de cela 
dauB les hymnes v&dtques. Le liqueur c^le^le, est apportf 
du ciel par un oiseau, ordinairement appel£ eyena, k aigle 
fl Ce mylhe, dit Bergaigne, esl parailfele b. celui d'Agoi (le feu 
cälesle) apport« par iUdLaricvan, et ce paralleltsme esL m«me 
expreasÄment mdiqu« au vers 6 de l'hymne l, 93 b Ägui et Soma : 
Afätari^oan a apporii f ttn du ciel, fai/jle a fait soritr i'autre de 
ia montaffne celeste. » Kuhn, dans son livre sur k descentc du 
feu, admetlait que l'aigle porteur du $omti repr«sente le dieu 
Indra, qui est en effet compar« a uu aigle, convme l'aigle parall 
atlleurs fetre k eoleil lui-m^me', « Le myllie uucien da soma pria 
au ciel, dit M. Lehmann*, doit skxpliquer par les riilalionB de 
Soma avec Agui. L'aigle qui va prondre le aoma au ciel,,. est 
Agui lui-mfeme, qui eel aasex souvent reprdsenl« sous forme 
d oiseau. Le feu qui lombe du ciel, r«ctair, eat consid^r« comme 
la cause de ricoulemeui du Uutdc amhrosjaque, du samo, de Ja 
plüie. » Quoi qn’il en sott de ces explicalions ei de Ja iJieorie de 
Bergaigne, qui quaJifie Je soma de u feu liquide *, ij parait cer- 
tatn que les V«dus oni conserv« Ja trace d’un myllie populaire 
qui allribuait k l'aigJe une part imporlanle daus Je pfi^nomfene 
de Ja descente du feu*. 

1. Bergaigne, Belij. inMiijue, j, p. 173, 

2. lUd.. p. 174. 

3. Chsolepie deJ* Ssuiaaje, «iiwire Lrail. Trans,, p. 330. 

4. II n’T m rwa ds wir i lirer des mjttes gBfnsiniqu», ricenls ou profonde- 

ment qui oMlreat Odin TOlant le nw; edute »ns la fome d'un 

aigte (Psiil, CrtMwJ/iö, t. I, p. l(m, 1081 ). 
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Qu and Jes ptnIosopliBj de l'antlquiLe ab aont inlerrog^^s sur 
rnrlgiae du feuj [Je onl mis en avant des tfaänries plus au moms 
vraisemblablesj plus ou tnolas savanles, que leur augg^ratenl la 
reflexion et TeEpärience. Cea th^uries appartieuneni ä I'hiataire 
de la Science, mais non b celle des religions, car ctles ne sont a[ 
mysUquea, ni populaires. Les cxplications popuJalres admises 
en Grece ne noussonl connues que saus une forme d&jäsavante, 
les mylhes d’Hephaestos el de Promättiäe, qui ont eu de bonnc 
heu re tendance & se confondre'. Pour Iroiiver dos traditbns 
vraiment populaires k ce sujet, nous devons noua adresser aux 
peuplcs Sans Utt^ralure; pauUätre leurs legendes pourront-elles 
HO US fclairor, celle fois encoie, sur tes caractbrcs primitifs des 
mylhes grecs. 

Les hommcs ont su produire le fou — notamment par !a per- 
cussion du silea* — avant de savolr Ten Ire len ir et en faire usege 
pour la cuisson de leurs alimenls^ Rien que plusieurs auteurs 
an eie ns et modernes aient partd de peuplades iguorant le feu 
il semhle etahli quo celle conqu^te fut une des plus anciennes 
et des plus g^n^rales de rhiimanitä; des l'^poque du renne, 
da ns i'Ettropc occideolaJe, on troiive des foyers dass les ca Vernes. 
Mais, ä l'äpoque homärtque encore, tes proeddes employds pour 
alfumnr Je feu sottl losgs ei compliquds'j: le moyen Ic plus 
siRiple d'nhlenir du feu, c’esl d'atler en querir chez le voisin *. Si 
ie voisin esl absent, ou s'il refuse du pr£ler du feu, it reale la 
ressource de le prendre par force ou par ruse, de le voler. Gelte 
Idäe du vol du feu est trbs rSpandue che z les Primitifs. Qu and 

t, Prsller-Roberl, Grieejt. f, p.SJ, 99; B*pp, PrDnwtWj, Progr, 

Oldenburg, ItW. Cedsmieruvnil aitexcellent; maisrinteurineseiEble arair 
SU induit en emurpor ls SISineDts adventtcea du myllie dePromethf«, dus S 
i'inlluenca du mytiie d'Rcpbtwtos. 

2. Les Grees iAvaieni d*j4 hIa {Pline, tiist. Hat., Vit, 57). 

3. a., eagCnSnl, t’iateressenl memaire ile Cldoj^nce Rover, Rtvue d'ünthr 9 ~ 
pafegie. L tV (1875), p. 504 eq. 

4. Lübbwk, L'AefflfltfprfAifL, tnd, fr., t. It,p, 229; ZeitscAiT/l 

für frAtiot,, t, I. p. 380. 

5. Hom.. Od^is., V, 48S>493. 

5. Oa se »ert 4 «t elTel, cuoime aajourd'hui encora dang lesCvalades, d'une 
tig« ereuee d« rwule (HCs., rftrtfl.,56Üj PÜne, Xtit, 23). 
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on l«ur demande commenl ila possfedenl le feu» Üa repondenl 
lanlAl qu'ils Toni jirb ä d’aiitres homitiM, ce qui ne fait que 
reculer la queation, lant5l quc )e feu lour a ilA apporle du suleil 
par le bieafail irun habiU* iarcin« lUaia comme lea bammes ne 
ppuvoiii pns VAlevcr dan» Ica air», le voleur a n^cessairemenl 
UH oiaeaii*. L’oiseau porteur de feu^ paralt ainsi 

dana bien dea mylhulogiea- « En Auslralic, c’est le faucon ou la 
gnie qui vole le fuu et en lait prüsent aux hommea. Daus iiue 
des lies Audamaua, la praducleur du feu esi un oiseau, quelque- 
fois ausai un eaprit. En rfotivallc Zölande, Mani <broba le fuu ä 
Maiiika, la uiallre du Feu^ ob so servant d’iin niseaii. Los TÜn- 
kits do J'Amänque du uorii font jouer te rbla de i^firphorof ä iuur 
dieu corbeau^ » A cea exemples cit6s par M. Andrew Lang, feu 
ßaslian an a njoutä d'autres, mal hau reu seinen L sans indicalinn 
de ses aourcaa. TI stgnale notammonl aox lies Marquises et anjc 
iks Hawaii des Ri)ihas d‘oiseaux avant appnrtä le feu du clel^; 
an eours de ceUa op^ralion, ils onl bruld une parlie da leurs 
plumes al 1a trace an subsisle dans le plumage da leiirs dasern- 
danls. On csl dtennä da rancontrer un mylbe analngue an jNnr- 
niandic, ob tl a racueilÜ, avant 1845, par Bosquat; a 11 
fallait un messager pour apporler la feu du ctal sur la terrej 
le roitalat, tont eb^lif et tout faihla, s’ofTrit pour acaompür celle 
mifision dangarcusc. Mais son audaca Ini fut Falale, car pen- 
daot le voyaga.le feu brüla toiites ses plnmes al marqua le leger 
duveC qui proliSgeail son corps. * La legende ajouta que tous les 
anlros nisaaux, axcapte le hibou, plcius d’admtralion pour la 
conraga du roitelal, lui olTriraDt, pour le d^dommager, de laurs 
propres plumes^ 

Alors mftfiDe que tes folkloristas n'aurataQt pas recueilli de 

1. EiceplKraMlteDsent, eerlsiDs Austnditns nconlenl ija'iiD honds a dirobl* 
Is Teede eiel e» i'iletuit jmqu'ta tolnl Jo long .J'uno «arde (Jjmg, 
twjriAsJojnr. 196). 

2. Lamjffaofcpie, trad. ffM»c.,p. iJU-i«)* Modm P-196. 

3. tvhnatn^ t, p. «); 2tit$^hri(t /Sr frAnoJL, l. J (I1M9), p, 379. 

I,*' dsjwSsM”* Bosqikct, Li Kiirmaiidie rnErt«iit«Mi£t 
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Riythes di> ci» genre, nous en admeUrlons d'autaat plus valon* 
tiers l'exislanci} el la diffusjon qu'ils soni logiqucs, de )a logique 
des enbnU, ei qu'ils olTrenl una r^pCiiisG an iipparenca raison« 
nable ä cetta queslion ; « Qui a pu apportar sur lerre io feu du 
soloil? » 

Les Grecs primilifs n^ont pas dQ elre tnoins ing^nieiix qiie 
las sauvages d’Austratie, ni ro^me qiie les paysans aormands. 
Comme l'aigle appartient k la faune balkanique, c’est a lui, non 
au faucoii ou au corbeau, qu'ils ont dA aLlrlbtier )e larcin du feu 
cdleste« ils u'ont d^uilleiirs jamais cessä de liii en aUribuor In 
garrie, puisqtie Taigle, dans la liUdraLuru comme dans J'art, est 
Je porteur de la foudre ; Eschyle qualiHe les aigles de Zeus de 
porleurs du feu'. 

Ainsi t'aigte-dieu que nous enlrevoyons sons les redls de la 
mythologie ctasBiqne a ^le !e bienfaiteur de l'humanild tou( 
enlibrc, en apporianL aus hainrnes une ^ilneelle du feu du soleil. 
II B fati plus encore: oisean d'augure par excellence*, Ü adclaird 
Jes homnies sur l’avenir, sousLrail k leur curiosild comme les 
profondeurs du ciel; il ks n condulls k la vicLotre’ el leur a 
monträ le chemin coiiime un cbef habile, soit qu'il Gl decouvrir 
ans Aihkniens Je tombeau de Thisäe k Scyros \ sotL qu'il volkt 
au devant des Ilions de Germanie*, L'aigle, dans ropiolon des 
anciens, est rami des hommes^ donl pluaieurs ont su l'apprivoi» 
ser et se Tattacher. Une jeune hlle de Sestos avail tin aigte 
domeslique qui, aprks Ja mnrt de sa matiressej se brüla sur son 
hdcher*; Pythagore% Pyrrhus, Clodiiis Albinus euren! des aigles 
familiers elceiui de Pyrrhus ne vottltil pas survivre k son maSlre*. 

1. ^ Didot, tra^, J75; Kal aSjMui | 'urr^>kiet 

Btip ]| frfifJsciiTDiCDt dife fotidrir 

2. Hom,, II., VIII. M75 Eorip.. /«i, t, ISff. 

3. AltAfiid., Oneirocrit, t, p, 

4. PJul., T«*fC. 36. 

5. SaMane, Viteü., 9; 1, ö2. 

6. Plia«, X, !8. 

I, JambL, Rf, Pjr*,. 132; Elieo, Vnr. Kür., IV, 17. 

8. Elun, Sat. Anim., II, 40; JuL CapiL,, Ckd. AfA., o. 5, 
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Quand l'dgle enleva Gaoym^de ou AsttSrie, ce tut par amour 
paur cea beaus enfants, non comme des pmies; l'arl groc ie 
montrait plem de aollicitude poar eux et, lout en les arrachant 
b. la Icrre, s'elTorc 4 int de na paa les blasser '. Bref, l'aifle n'est 
pas seulement un oisaau puissanl, le roi das volaliles el Je roi 
des airs; il olma les bommes, il est prevoyant el prudent. Envi- 
sage SOUS cel aspect bümairt, si t’on pent dire, ü mdrile r^pt- 
thblo diJficile ä rondre en fron^ais par un seul mot, 

mais oü lldee de prdvoyattce bieDveUlantc est an prämier plan, 
comme dans r§qui%'alanl alJemand F&riotger el dans le dCrtve 
de r^uivalent lalin proriW, le paternel proviseur da nos lycees. 


IV 


11 est lemps de faire observer qtte Je Prom^thäe de Ja mytho» 
logie classique a rendu aux faommes les m^mes serviees qne 
l aigle da Ja mylhologie prähislorique. It lenr a fail don du feu, 
liärob^ au ciel ä la grande cotbre de Zeus, gardion naturcl et 
jatoux du feu cbleste’; il lour a ansctgnä ä connaltre ravauir 
par les augurcs; t1 a el6 pour eui bon et secourabJe. Mais si 


ProRi^tli^c el Taigle sonl, ä Torigine, uue seula el 

mt>me coucepliou, pourquoi la fahle et l'arl classtque nous 
monlrenl-ils le Titan Promblhöe douß, üe, parfois mäme 
empale el lourmontb par l’aigle de Zeus? Pourquoi raigJo, lou- 
jours debounairc aus hommes, csl-U devenu ici le hourreau 
d'un ami des homtnes ou, pour parier comme NieUrclie, d'uu 
jttrAommr?— Nous uü sommes pas embarrasse pour repondre. 
Rappeions d’abord la condnsioa, ou, plus esactemeut, l'hy- 

1, Gnupe de l,jochu«(, Püne, Hilf. lYwf., XXXIV 70 

2. PmmSlh^ «t «seDÜelleairiit i Twjtfipot Mi [Baph', Otd. Cei.. Sffl. Snl- 

™i urtbD« vemons, d lunui äinbk le feu i rtutel de Zei» ou mxtotsfs 
d k ^■pno. (tVe!](r Robert, p. 03); c’eiij-^quiraleiil de et» inyU^s 

de aanps qm ii «pliquem nen en eJlSgmuu q„e |« e jtS prii per ua 

Um Uulitioa «rUiDemeat plus nneienne, puieqq'dle eil plue logiqaa, nona e 
it ir“* y«ir-VI, 4S) : Promtlhie a mie le f™ 

»te,™ “*""" f"»'” *™'- 
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pothßse k laqaelk »ous sommes arrives dans la promicre parlie 
de CB mSmoire. H ooii^ a parti qn ä Gonnlhe «l saus doule aSl- 
korSi avant la cooelruction des p1ü$ anciens temples, un aigle 
fitail souveat fiid an-difssua da Tanlfee de certains edifice», iiüti 
pas comma troph^e de chasse — les Grecs nc ehassaient pas 
Taigl^ — Eiiais eemme proteeiettr cnatre Iq;* iaflaon€e4> malfai- 
saales du dehors, en parLieulier een Ire la Foudre^« Empallk ou 
non, ranimal ne pouvaU Mre aolidement m6 k la cliarpeate 
qu'au mojen d’un pieu qut lui Iravetsail le corps de haut en bas» 
de dous passen k travers sesailea el ses serreSt enOn de cordes 
qui le maintenaienL eontre un montaaL AinsL Taigte prolecLenr 
et pr^voyantj le elait exacLement Iraitö com me le 

Promdh^e de la Fable, Ile el douä ä an rocher suivaat 
E&ehyle^ empalÄ suivant qaelqaes desslos aTchaiquea ot iin 
vors de la ThÄogooie d’Hesiode, Uä ä an poleaa surdes pierres 
gravees du vu” eibcle*. Le caract§re divln que nous atLribuous 
k raiglfl n'est nullement cn cnulradiction avee notre bypotb^^sc 
snr feinpioi que Ton falsait d"un oiecau de ccUe esp^ce pour 
prot^gcr une maieon» La mise ä morl du dien animal esl un 
rite coiiimuQ des religlans primiliveSi soU qu'U s^agisse de Je* 
manger en c^remonle pour sc sancUficrj seil qu'oE veULlle se 
servirde sa ddpouUle en vue d^iiae mascarade rituelle; H suffit 
de rappeier les Ugendes d^Orpheus^ de Zagte US| de Penthous^ 
liärltiers de diviuiL^a animales qui dtaieiiip^rLodiquerneuIsacri- 


im CciBparex Cf>q dt dqs clocbera (Griann, p. 558). 

L«s Wendehs^ par turrirmnee palenncp pla^eru des ceqt ca liaut dtt croix 
de bets, Lcft Hongroi^, lyant renverai un coq qpi tiurmoaliit itewpniile d^ao 
QHSDtsL^, leqaiLiärent bieni6L apris pldns d'tfffoi rt crat^nanit tt feu da ctel| 
to quod ijuUuM ctnit ignlpnl&nt sit p. 55$J. 

2, Vastt ü flff. rnj^res. Hcp* des I, p. p. 48 (Prornttb^ja n*&i 

jamAiB lic ä «n mAerJ; piems fravi^s et hnmie arcbaique d'Olympie, Mikh- 
bffifer, der Kumt, p, »JO, IS" (et. Fdflwteagier, Oemmtn^ p, TSJ. 

Poaf iJmUBÄ mOTiac&äntSi fcJr Prtlkf-Roherti p* S0| n. 3; Tenaghi, 
menii di JVomf(tfdp dma Iti StWiii MXmaW de Ftarsac»,U Ml (IlMJS), p. lÖO 
et sair.; Bappi il- PramethenSt dana le Le^sikm de Roteber. — Hfeafode* 
TA^Off., 53 L 5 piirt'i* 3ti ElÄir9lA^ [| ä'agit bieo^ quoi qu^en ail dit, d'an einpt- 
lemera. 
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fiäs par leurs iidetcs, uod paa eo depit, mais k cause meme de 
leur aaintetd. 

Loraque raathropomorpliiaaMt l'eniporta eu Gr^ce sui le zoq» 
morphtsme et le phytomorphisrne, sans doule par l’effel d’uue 
invaeiou vemie du nord — pelasgique, mitiyoDae ou aryonne — 
Prouiellitius ful odceeauirümcnl cooqu cemnie urt hotiinic quf 
avait empalk, lid et clou6. Mais il fallait iineginer uu molif 
de ce irailcmeul burbare InQigä k un pereoou^e quusi^divtu. Le 
prolotype du Promdthee auihropomorpbet Taigle protecteuTj 
fueruU aalurellemenl l’explicalion. L’aigle, avoD$-noue dit, 
passe il pour un bienfaUeur des moriets, parce qu'il s’ela'it dtev6 
jusqu’audel et leur uvail rapporte tu feu celesLe; c*est de lui 
que [rbumauilk avait rc«u le plus precieux des dnns, N‘est-co 
puittl pour cette raison qu'il avait kld cruellemenl chkGe par 
Zeus, le nouveau maUre du ciel, )e dleux jaloux? Mais Taigle 
faisait parlie inlegrante de la lögende*; il ne pouvait plus 
en 4lre dliminät ü devail seulemenl ebauger de r6le, älre 
assoeik en quclque tuaniere au demi-dieu confu sous bgure 
bumaine, soit i Uire d*aini, soll en enuemi» nnmn^ o dans la 
legende d'Adonis, oü le sengliersaciiBk devint le s&sglier bomi» 
cide, denscelled Hippolyte on les cbevaux sacrißks passent pour 
les lueurlriers de leur mallre*, Taigle diviu, jadis victime, devint 
bourreau. üervtleur d^Eormats du dieu cdteste, il fut chargk du 
soin de sa veugeance sur le temeraire qui avait volk le feu du 
ciel. Aiitsi le “ps(iiii5*!>; se dedoubla en (^uelque Sorte et Taigle 
qui avait d'abord portk ce nom devial IVniiemi et le tourmen- 
leur de Promklhee. 

On avouera que ccite ihkorie se Üent asscz hieu, qu'elle fait 
clal des donnkes essentielles du problöme et qu'elle offre, par 
surcroll. un parallklisine frappant avec d'aulres eiplicalious 


MbiütSürT'Z^'Ü^ ^ toujoün «o aigfej on p«Jt nür 

tl,j. ful Uansfere s« Eui'J'Ef. s’ rS. SJSm. tÄ 

p. 17-80 **^^*^' f*** tof'ewJWwiwÄfdlafr, U X (tÄlT), 
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quc j'ai dej^ pr<i»üEitüeä du myLhas grecs, Jictanimunt ceui d’Or- 
plide, Jl* Pänttiee, d'Acltiun ut d'llIppolyLi^. J'avuuH d'ulkurs 
votoDlturA, carriine il a'agil du fatta irüs anciätiä^ anlärieurs ä 
louta hiaioire pasiLive el sans douLa ignorls das Greca eux- 
möiMes ä l'epoquo cJassique, qua moB interpralatioa Da peut 
praLeiidro ä Sa cartiLuda; il mo sufOL d« ravondiquar potir eile 
quelque vraisemblanc«. A dire vrai, c'esl un ödilice coualruitnou 
aveo des maldriam rdsislanis, d'utie Kolidil^ iproavie et veri- 
fiable, mais avec des hyputhäses possihles ou probables qui se 
soutienucBt el s’arcboutenL muluellernenl. Ce geare d'architec- 
ttire est couqu ; c'est cetul des chäteaux de cartea. Mais peut~ 
61 re faul-il se restguer k y avoär reoours quaud od cherche a 
espliqder des mylbes doDt Jes raeines, plusieurs diMinea de fois 
seculaires, pJoDgeal daas le passe le plus lointain de l'bumariild. 

Jusqu ^ prdsent, en dehors des eaegeses JiLteraires et phlloso- 
pbiques qui faisaient de I’romdlhde l'image du gdnie bumaln 
maJheureua, ou de J jiisolcDle atnbition de )a seience rappeJdc ä 
J Ordre par la religioQ — bypotblssea trop absurdes pour mertter 
qu’on les discule sdrieusemenL* — IJ u’asislail, du mylhe de Pro- 
lueibee, qii uae seule tenlativcd'explicaiion, proposde par AdaJ- 
berl Kubij en 1859», modifide Jegeremeat par Max Müller et 
quelques auLres, niais, tlans ses diverses rddaicliotts, egalem ent 
extravagajjle et irrecevable. C’est le mdrile de M. Andrew Lang 
d eti avolr debarrasse la Science; maiSj auterieuremeDt nidme ä 
aon livrc (ISSS)', eile avait ddja perdu son credit et Ber- 

asQtiöiiM nuH i»uf memoire Js r«nion efh^öerüta: « Pfaaelh#e, 
^1 eUit ua pnnce edoirt, däeouTrit sux hsbtuots da ia Scytiiie, eeu bsr- 

el smsfitn. la masien d^pliquef le fau i kun besoios et 1 ptusleurt 

'frf *7- raanueJs, Voili cb que dSaigDe Jb feaqn’il eapruDLa du 

B*i. * (Che^dief dB J*ucourl,art. P«t ds l'E$ietfc( 9 p^dit. id. de GsnSe*. 1778. 
... H ' *** ■ evhimerl«tfiB d« Taatiquitd^ (oifjuBBl de Promilhte m 

Mirologus qm avait «oa obttnratoire aur le Gau»« (Seir. aä Ttrs„ Busoi., 

d« Ffuf«, Bflflin. 1850. »ilchboerBrapMlait 
f^rti M memoira b nne der Am onrapeuifefen Leütim^en naf dem Gtbitie 
.. Saaem/bi^ABntf . (411^«^» der Kinui, 1883, p, ÖÖJ. 

P 19^' ** traij. franc., p. 106; Jfodeni mythelosg. 
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gaigao, diis l^'S, danAson grand ouvrago sur la religlon vediqua, 
so conlentait d’y faire t>ne alla»ion presque d^daigneusc, Kuba 
crut reconuattre, dsns le nom parfaitemenl grcc da Promelhde, 
te aatiscril firamanthytn, dirivä dt: pratn&iuhaf nom du vilebrC' 
quin dont on Faisait u$age pour prodiure k feu par froLlemenU 
Mai» pratntuiüia esl li la fois apparentd au verbe mathaaaii, 
»igniDatit n fi'otter » el au groc signiGanl appretidrc; 

d’aulro pari, la racinc mtmth DXprime l’tddc d^onkvemaat el de 
vol. Donc, PremalbiD csl ä la fois |p frotteur, k savanl el k 
voleuT (du Fgu) ct los Graes onL viclimea d'uiie Irtple confu- 
sioa du langago*. Un pou effrayd de tanl d’audaca, Maa Müller 
renoncaUb faire )Dletvenirrid^e da Ureiu contenue dans 
roais« poi k il laissait sana eapliealioit aueune la partte 

du mytbe retalive au vol du feu'. Pour lui, IVomelhee, produc-^ 
teur du feu, e$t aussl le dieu du feu, identique ä Agni et, par 
suile, ä PiadvitablB Aurore mülkrienae, M. Lang a'a pas man- 
quö de r^pondre que k vol du feu esl partie inkgranta, essen* 
Iklle du RiyÜie, ol quo ce vol esl parljculieremenl digne d atleu- 
tion puisqu’il se retrouve dous la mylbologio de divers peupks 
»auvages, qui ne possedent cependant pa», dans kurs idiomes, 
les racines sanscriles math el manth, Mais M. Lang, conformd* 
menl b son habltude, n‘a pas proposi de thdork ; U se contente 
de coöiUkr l'csislente* en divers pays, de Tidde du feu obtenu 
par un larcin el U ajoute spirituellemenl': « Lorsqu'une Puia- 


U a. Br#il de jlSTI), p, J5: - Le nom de PrenSlhie 

TMl, eooim« J4 d^manlnl M- Kuho, du T^diqap c*eil-4-db^e 

tfm qui loUnduit et twn» uo hatoo dans le c»us d'un« mnr t»ur 
pnHluir« ie rea py le f«,iieme„t. Mn» 1» «ei«, ^ath, maaM. qm deugk» ue 
iiMaveQiml ptifiique du» I» ttngue de l inde, 4 m dtimtnitdt «e L* en 
ai« pMr muqntt \t niour«m«il<le reepni. dt U mame Ikqoa que ettUart ea 
Ulm. Une r<n qae »igmQi pe«er, »mvir, dennl k d«u 

^ '* d Ekebyie. predisul mnx dien le 

iort qm jes ilUXHi. « 

2. Ni Kahn m Uu MuUk n'expliqnesl le ehiiiment de Promitlitef M. Bapp, 

«T«p]ique pe» daewUffe. S» 

ÄÄ;™! fSÜ,? ■ ” i“' '•» I«»“ * ~i« I iifw« 

3, Lang, »inlerji p, jflg, 
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sance d6sire aujourd'hui c.* qtii r^pond, parmi nous^ ä. la pos- 
«esaioa du feu, c'est-ä-dtra le secrel d’un exptosif appartdnanl ^ 
une Puissance rivate, eile au sei n'a d’autre ressoDrec qtio de le 
volor, » Quaal ä la nattire de la peine aubie par Prometbeer 
M, Lang n'oa a rien dit; or, c^csl precis^maBl dans le caraclbrc 
siugulier de ee supplicc, dans Je rtle de Taigle, que j’ai trouvd 
ce qui me semble elre le met de l'dnigme, la cJef du mythe. 

11 esl vrai quc j*at aulrefois emis unc opintoa — trbs bribvc- 
nient moLivde, d ailleurs — qui esl eo conltadicliou avcc celle 
que j'expnmeaujourd'tiui^ i’a* peead que l'aigle de Premdthde 
n dtait autre que l'aigle oii le vatilour qui ddcbire, aus Eafers, 
Je Tilaa Tityoa et que cel aigle ou ce vautour de Tityos avait 
emprunte par la tablc grecque & quelque raomiaieal du getire de 
la cdlbbre stäle cbald^enue des vaulours, eü Ton voit des 
morls abandonn^s aus niseaus de proie. It y a^ louletois, uue 
diffgreuce capilalo ent re Tityoa et Prom^thee; le sccoud eat atta- 
cb6 b an poteau oti ä uii noc, doit£ ou mötue eiopal^; Ic premier 
a dte aiaiplemeul foudroye par Zeus et le pobte hontbrique le 
repcdsento blendu tont de aou ioug sur le sol, donl sa colosaale 
Statute couYre ueuf plbthres*. Lea ctous, Jes Ileus, ie pieu, lalti* 
(ude debout ou assise, sont des bldmeols stgnificatifs et itoa 
udgligeablea du suppUce tradilioonel de Promdthee« Toule espli- 
catiou du mylbe doit eu teair compte si eile veut prätcndre a la 
vralsemblance; c'esl parce que la mieuue ne n«§glige aucun de 
ces dlemenls que je me permeta de la prbseuter eomine vraisem- 
blable. 

SalomoD hKiUACU. 


I* S. Reinioli, CttlUs, t. If, p. 171, 

2. Hom., OdjfM,, XI, 570^ «r, Virg,, Atn., Vt, &9&. 




an ACCOUNT OF ROHE IN 1450'. 


1 vas reci^nlly enablvd lo examine al my kisure, througb the 
kindacss of Lord Weslbury, Uio presenL owncr uf ibc manu- 
scripti who aliowed it lo bo doposited &t Ibe British Uusaum (or 
my UM, Üic ff Zibaldonv n of Giovanut Rucellai, a voluiüe which 
has long been inaccesible, bul wbiclt U well knowo to studeuts 
oF FlorQBliua art and bislory, oa account oF the numerous pa$« 
sagcs quotcd from it, in one of tbose characteristically Florenline 
pubtications « da Nosuee entitled : k Uu Meroaate Kioreatino e 
)a sua faoiiglia », wriltOQ by GioBoppa Marcoiü, and puMished 
al Florence in The Codex in qoestion was iubcrlted by its 
present owoer from Ihe late Mr. Temple-Leader of FJnrence, wbo 
purchased it directly from Üie llucellai familly, about the 
middle of tbe last Century. Giovanni Rucellat, the author. or 
Compiler, of tbe greater pari of this volume^ ■ fu quello * (1 
quote the words of one of tbe later ff ricordi ») ■ che feco ediG- 
cbare ouoro murarc la facciata disancla mananouella, la chappella 
disanbraitcbalio, elpnlagio ellaloggla deruccllaj, elnostro lungho 
daquaraccbj cbiamato lospoclilioj, c fece fare eparamenli dibro- 
clialioj nellacbiesadisanbranchatio it. To aFlorentine of tbe iStb 
Century, ihcre could bc no raorc signiBcant indicalioD of tbe 


1. (Cet ■rtkle itüt tmprimö quuid M, lepnif, MichaBFiB. aoqi»! j'Hui cru 
dflTOir tn eommuDuitier une «pieuTä, m a fort obliffHnHDcat avertt eaeta Uxt« 
B B g oMlioo rAirWui* delta neietä nufiffua di «lewia 

patrtff, t. fV. 1881, p, aÖS «t saiT,; 51. Micbutia en afait uBunet Tb comparö 
*T« le rtol Bonu-mponin de Nicolu Mulfcl. 11,1«, MÜtMbingfn. 1880, 

p. ^ fl liwV' Toutero«. Ib piibliation nmwine nt li pey «t ti'on 

^■1 dintcilB qti i| 1 .« »«biB pu »B. «tiJiie d« r«,liiBr iüi mem« teste, 
*1 Bptit la UwsctipLion ladF-pcodante de M. Hornfl. — S. H.j, 
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weallh aad sociaj posiiioa of the aulhor of llia book, ihaa ihh 
recila] of his buildings and bonefactions. Giovatiai ßucallai 
began ihe compostlion of Ibe manuscnpt in f4n7, as he lumseir 
records in (he opening paragraph, in Order Io give « nolilia el 
amaeatramento » to his aons, Pandolfo and Bernardo. Its con- 
tenls are of a mosl various character ; indeed, tbts « Zibaldone m 
IS Jilerally whal jb Compiler calls iL *r un’ insalata di piu erb« .1. 

ul or a fuHer account of ihn book and Hs wriler, I musl refer 
the rcader to Signor Marcotü s publication. 

The Codex consists of 233 teaves of paper, which measurc 
D,-d2 cm. h, X 0,2i5 cm. tr. It ia, for tho mosl pari, in the wri- 
ling of various professtonal scribes or clerks, only occasional 
passages being in ibe band of Giovanni Rucellai himseir. After 
bis death, ils compiJaiion appears lo have beei» continued by bis 
Sons; some of the eotrtes dato from the Jaltcp pari of ibe Ititb 
Century. Tho book retains ils original u'ooden hoards faaif-boujid 
in leatlier, metal clasps aud vellum end-papers. On the rccto of 
the vellnm Qy-Ieaf before the voJume, ts aHrlcordo» oftiie yoar 
1503; and on Nie tergo is an iudex* begun in Ihe I5tb Century, 
of the Contents of (he volumc. On ilic first pago (fol. 1, rccto), 
(he inittal letter, E, oflbe texl, is illuminated ingoldand colours. 
Sipco Ihe extracts published by Signor Marcollj have given riso 
to mach specnlation ns lo the nalure of ihc remaining Contents 
of Ibis Zibaldone, I have appendcd to tbts arltcle a rough 
btbhograpliy of ils principal itenas. From Ibis it will bc seen 
lliat allboogh ibe MS contains mnch inedilcd matter vvbicli 
relates to tho hislory, the anliqoitics and even the fileralurc ol 
bbrence, Signor Marcotti appears tn have lefl nothing ofimpor^ 
lance impublished, whicb ihroivs aoy light upon the Fine Ar(s. 
vviih one exGCplion; namely. (he account of ifae Jouiney lo 
Home* ivhicb Giovanni Hucellai mnde in Company ivilfi Paiia 
Strozii and Oomenico Bartoli in the year of Jubilee, 1430. Thi» 
account, whtch 1 hcre reproduce lextuaUy from ihe original MS, 
contains a loog and (for (he üme in which it was wrillen) an 
unusually circumslanlial descriplion of all ihe buHdtogs and 
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ölhcr Works of arl, ancicoL and modern , whkli Giovanni Rucellai 
saw durin^ kis stay ln llie cily* 

CHE VUOLE Dl RE DrUBlLED E DELLA BILtEiA E ANTICHAGLlÄ Dl ROMA 
[fo^ . 5t rtmo ] 

ilgiutrile« «lic »iTa dsclnquADUi addI unai hoIU | Non nuole dir* a Ion,.*,« 
um finalisione prcntnA [«c : pionari^J di tu Hi atuoi pecoali andando aroma no 
d«Uo anno ti qüiui »1ar& pefb meno fermo quindici giorni cL Tire ogni di k| 
ulcitatiotie delle qiiiUlTO chi«o cicw ! SaicLo praro | Ssmcto pagob | Sui&to 
gioiiMni lalerano \ Et sanct* M* tnagginre. Et inLtritf«! dandarai oonf&sso tt 
outnto et sadü^aHo et »ä aufirn uero dolor« «l uarö peDÜiumto et uo dis- 
pl 40 «re ditülü epeccMi oho tu nuEisi mal talto 1 El con ttnonte fatto IftpeniL- 
tnüa chfl Ü confessoro lauesal kpoilo accb che lale oiclLationt che Lu m aiw 
ognt di Boß adi qulndict sla ent cuoir mondo «t iiflHo daloutia brdura djpfiocati. 

La confeisione predetta Lilibera dallo peno dillo inferoo ma non difpielLir det- 
purgatorio ] Maqu^lla romiBaiono pbtiam che Eaquiata. medianle lldeUo 
(;iubd» liubna alliberaro dalle peno delpyrgaluna che ii dlee ehe per ogni 
peccalo mortale ui Bm sLire denUo diem annL 

ilflopradelto ^ubiieo fu ordioalo da dio padro come siLruoua tiella bibia et 
oUra queslo silTuona nella della bkbm ehe lanoo d^g;!ub{i]leo tuHi eaemi di- 
achtatii o sohiaue o atmili nlontauiLDO liberi el tnlDtti JLborU | Approaso luUe 
pomaaioni ca» rt allri baei inmobtli ohe aeroflo ueoduti dalluno giubileo 
allallro rilomauano aprimi lignori cherano «UÜ uendilnri et non fii poteuaoo 
uendere oeoomprmro con dtn conditinne ^iche permoUi »apoUaaa qucelo anno 
delgiubileo con grantfe dealderio. 

Tfouandomi nella cUU dipenigia lanoo 1419 colEa mta. ramigtkLperritipeclodßlk 
pealitentia ehera nelU nostra citta diiriiiEe el epsendo principialo llginhiko 
lerminal andare arnma atperdono doldetto giubileo et coi riome didio ptrli 
daperugia adi 10 di febnüo 1449 in compagnia dolla buona memona dilorenzo 
dimcctere palEa delli etit»Ei mio cognato etdidomenicbo digiouauui barthnii mio 
geuero et nlomamo iuperugia mdi di % tnano 1449 [ £ deK Lempo ehe ooi 
etemo aroc[iaoierLian]oqura.larego!a ehe lamaiJina rnontauamoachauillo andundo 
■uicitaro le 4 chiw# nolilö diiopraL et dtpoi drieto amongiiam rimoDlanimo 
acbauallo et indauamo cerchindo el uEggiendo Ln He quelle muraglio anticbe et 
cos« deguB difoma et laaera dtoroaü acasa [fol. il lergnl d« foßcno rioordo 
dolle quab qni ipprew lifan nett- 

Primi el anlo omnia la chiEsm diaanclo pLolro digia[ojdHia qoalollo Ia chEoia 
di eanela cfoc« dißrenie ud oirebi maguihea et gflatili chien conctTtqus mul 
et cioque porti lujighi bficcia duge4ilo ot largbt braccia e coUa porta 

dim«o dihfomo el con qualm filiri diooloaa« dieolonne ttsnltperQlar^ I Hpaui- 
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meiitn didellft chiean <fir»Eirinl biAiitbi ilpauim^nto d^lcoro LuLLä ditüuüle 
grancii dipcrfidci et appnesia altallaffl mB-gffierra sono colcani wdSei dirntmii 
bU^chi tlarlite Alquanto ritonde moilo ^ntiii ehe sidice uenoena dip-erusaliiD 

I El uaa dl deUe colQnne a oirlu difore giuuire gti apiriUÜ. 

iLem dinaQKi all& diifrsaiino p&rÜite:o öort cdc^Diie upertja cljuiQu «t ntl meio 
im cdanna et {lolonna tjna porta dibromo el diaopra AEtdere una ßgura di 
Eantit'^ pieira di 

llam ameiQ ilcoiiiEe che filrudua iannw lülo int rare delli cbiesauiia pini 
illbrüTiEo daltcu dibnccii cinque ue[ circa cün mtia copritara di bronto aiROda 
dicupoletia insu colanae diparßda con ccrli pauani et aitfi aiitmali di hfi>nto 
dalorno. 

Ttem in Dca TacclEL dcl della cckrülfl limaue dsgli appcstoli colfaueta «t LimcnJ 
diixiusaicbo cottL iiickll[> buüna ehe sidico esscre dinaanQ lügkLla. 

1km \ri della chicaa sienosEra lauern ica del noalro ligiioit! vhii xpe cl chL 
Io cliiama uolto aanelo lacaglone pertlie »iebitraa ucroDica iic perehe qttello 
faiolettocoD che erislo Eirateiogba iluieo doue limsLic tiuitia ßgun m duna 
den na molto diuoU di xpo cfaaueua nome ueronicha | tndclla chicia SCGO 
nouaneej alten doue sjdice me^sa, 

Ilern [? in] una cappelEeLia che e indelta ebieaa la pmprib cslhcdra di saniiKt 

pielro. 

llam quasi aldirimpello dcHa della cappeüelU lllijuglia doue ejfa la incoro* 
natioDc dello imperadera. 

Jtem indelta chieea ilcoprösto cönche giuda almplcbn aucado Irodito xpo^ 

llcm due donne mltrilfi indue piliulri eoln canuna buea doue iipnrge Joru 11 
nmitgiare. 

Ilein in uns cappella damano riUa una eclnnni dotiB lolciia eswe una croee 
acolpila laquale em badaln et tu^[U] da m otli et baciandola mol Ei innl Eono nna 
pouftretta donoa «l uokadda baciare ippre^o dJei una geuEite donni et 
anendci asehifo ehe quelle pouerelta lauesei baeJata linettacnl suo raml^tta et 
üipoi uölcndola baciaie lacroce nonBiloscio ma spiceessi [TuL 53 recto] dnlla 
colonnaper^i mEdeBlma ei posesi appre^n alEeUo alLa dalcrra bnedo sienU- 
ciaque at AEioora sitta kslu, 

Item Bana indetta ebiesa cinque eorpi dapostnli cio« Baitc^a piem S^uefe 
pagolo äaaefo ximene Sonelo taddeo Ei Sonefo tnrlrea. 

La chiua diaaitcfo pagoto che e una miglie fdnri diporta « grande ebfesa 
pckcho minure cbe uiAc^n pielm eoo dnque nani et cinque porll con qeatlia 
Rlari di coEonne di eolonne nenli per filaro nJö* pnmi ßlan defmeio anno 
colunne moito belle dimarmn icaaiJaLe dlcapilaglt cl bare falte au ne modo et 
titulEi di grosFeia et nilrm il paqinHnlo dimarmi noa mol Ec belto guutn inpiu 
luoghi. 

fiflCD Rcllablluro dentro Mao bairiflainqo ebioJlro concubnettc dimarmo 






Acoppi^ e«hb«!gli arcbi d&coKoiiiib «kcvlcnnä Mlaio diruorl beHibsiEoe c^rnki 
fht archilnui con dy« Tregi di fogliojui etBiira geaUl^« diEDys4iLi:^a chd hellt 
liudelLe el tünd'i di porftdü di fyrpeniiiko ei digmuiito. 

U^m il c&pilt}lo &ppfes6o nEdeUo cbioAlro dtpintiO loanD digiolto.diparf[!tlB 
fli buon^ %urv» 

hem uüdftiuo pflU& s^yr^sliK didelu «h]«äa unm bjbia molLo Bncbicba [wie]., 
«mplB dimftao proprii di aonefa girülafsa «l lengolli [410 : Ift t^ngemp] qy«||i 
maDK«] per rriliqulit ei pk io dwla SPcresLiB ij bfficdo di «cincfa E^af^o el il 
bncciodisApaUapna una^Toc« piccakdet prypriDlagob delkcroc^di ipo daik 
pyknm dello^a di lytll glkpe^l^li um, calflaiL di kriti coq die ^neio pqgdq 
uey BP lej;ilo una peia da] bistout di^ncta pagalg at pi u aJtffi r«I trqoi a dkftnuLi. 

L4 all las« disviati m* Eouggior« dalEa grandtLia dl sancta m* ßoudk diti* 
raiiM con tn naui et Ue porti filcj coa belJo pnuiDienlo il farte diEaarmi et con 
belliBima mu«ico alk Iriby ai iMa capjwEk maggio«! el nella kcpiata ilifuftri 

I Kl con partieba dinADii ifk chltM. 

lins Indcllt eine» du« btllttLmi tabcnmculi is au colonne die mdteflo is 
mr)io iteoro ritmirmt ces tauale ili parUd« rl ili Htrptniind et gnmild et cao 
rnuiaic« ch« ueomlglijuia molto squeiLo dmoatn donna dort* sanmieheta 
diQranze ma tono ddUd pio hagli ch« seUana desat e una laodli dinottra 
doftoadioiKio pfoprilaj di tanclo litetit uMgelutb et bellalm» molLe t«lliquie 
dtBUCUa ^ 


Ile» iS delta ebiea» »tio yiarefmaggiare il eorpo diunetq maiUi .portol» 
Ite« indetlÄ d.i«i Solls uns .llfs alLire [hl Si terguf 11 agr™ 
girokmo. 

Ileis isdalta chitu kotti cappellaua il praupio dal ngatro ligga,, »bu jpo 
cio« k cEbingialoit done Du^ue^ 


Item mdella ebie« appf™o alltlien msjfgign quallw belle «lonn« di 
porfldo deJk plu kalk dironti^ 

llaoi BllaaLrara delU ehieta amano ritta una bella »pultaia di porfldo, 

Item fuön luUa piana duimpeltoaila porla dimeu uno luw di porfido durnj 
t»«o ntfatto amodo dita» ia«a eoloaaeiie ebe ildiamilrs aoo pTs«»re bra«ia 

4 10 5. 

La ebietadi nsels jaooi et ehi diee tanm giouaRiu itlarano lusgi et la«ha 
qu«,a U ebie« di ^cta erg« di ßren« „*1 cireh. «n «ioqoe naui et cZa 
portt (flc] eon due Dian di pilaairt et dua dicoleniia 

Delle qudi«nque porti (wj seoa «na ebe ddeooUnuo ata aurUa rt=etto eba 
0. „„Oh, <0.1. ««.i«« il si.bil«.. . OL. 

1. I«~« «... .. ««..1 « „fci,^ ,.bi„ . 

«..«..r.» d,|»p.b „Mi ÖM tf.IOM.U 0 i u..tfp.M..„ 

Dc&$q dooie rellKluiq bsocI;». 


Die«! ehe laßp.« dal noairo yb« 
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•i|M>S0 nellalribuna d«lJalüire nuggio« di üella flhiesa et per delU tlSitaLioon 
ci&seuno che us. klperdoDO piise perdetta porlt liiquale eirinura ittbilo ßaiio 
il giybiJeo, 

Ancora stdiea che tl palaio dlccstantiRC iDperadDre era bcI proprio luo^o 
dooe laaopradetU chieia Et ehe ildeLUi (eie f oel detto] pdaio uera üob port* 
die aoeua queola preEÜneniia cbe qualunque persoea ebe laceesi homiddioo 
ruboria o qualunqiic eJlra lüioaeBia eoea al passaeei per delta porta «ra Jibeni 
del EaJlo commeeso et ehe ollempo di sancto saTucatro papa sordiso che coaa a 
quel lempo uoo peccalore era lihero de fall! temporali om fusse degli ipiriliult 
qoalonque eotr««»i pordeUi fiorUk- 

Hera indellacbiesa preaso allaJta« Daggiore qualtro eoloane di broneo acbalä* 
aale (»ic : accannclaEejuoU! drenlo »ti baae etropitellaaltadrca bracciadnxlid. 

U«ui indelta ebiesa LaeepoiLun di pepa martioo di bronzo alte da terra eirta 
braccia dodicT. 

Ilern drenlo nellabiluro uao belliseimo ebiostro dl braccia sessania per ogni 
ue^rsa limile dl sancta 

[fbl^ 53 r&ctoj 

lt«m rtiop dsl corpA deJIaclüesa in pali» utiig^ütiEs cappajifttfa 
di mumi |wrüdo eL musaka ch^ ti chiama sonetö aaücLocum perche uiy ^ti- 
disfiimo immtsm di rdliqui« dkancU tl dittti ue ilrnffd^umD pitfdoiio che ilie- 
jwlcro digcriisttkm El nalUJtAf« didcLU cAppelEi üe la Dgurm dalnösLm lignnra 
jhtx xpä dimano prepria ditaikcto luea. 
rLem aidii:« che tancla pkrt^ uidiss« metaa d che smoto jorcom ctntß \imn* 
aanclo liincjcrttia uidiw kfdaLoU aIJa predelLa jneasa ti cbe !adella 
cappella fii coDiacraU (wr criBUi et per aancto piero, 
llem tidicc ehe indeiu cappella non si pas dire tenano perla per¬ 

sona delpapa ei die glie piu eba eenlo aaoi ehe ma uiti dtts« mai mossa ne 
perlo papa m pel dLri salun chfl il pa^aato papa niebak qujolo nl fcc® dire 
me^sa a uno tun cappdlann Eannn 

Ilcfli appreat^ alle delia cappella dl sando aanctorcins üp cina «cala che 
seenda tullepiaia dl aanclo juni diSiurgbiEia dlkrgbpia [sfc] dibruia »d cogli 
■caglioni dtiuanno duno peio laquaJe fu U seala ddpaiaiw} dipiJalo digemsi- 
lern doua doue [ik] etclEc criito quando sidie la aenteqtia delfa morte tüi 
laquile uanna digcniMleiii al pcf piu lüuotione quegli che Hanno algiubileo et 
maasime glioUremontaoi Jianghrono flic t Ja aalgonio) gincuchJciij. 

[tam tppresao aldettu iin/dEi aindorutt ln tinu cpito andiEo lonii due sedk 
dIpur5do duno pc£0 ncJle quali qHanda tipapn a ci^alo diououo ui aipone ase- 
d?re et per una certa lyucha cbet ineni leidere ddla aedla e etreho : ti cerca] 
Mglifl maaebio o femoiina. 

llew appeieaao aldetlo boghn du« campane non molte grtndl wnea balU- 
gUa cha tfdice furüno lepricnt campana cha ti beettino roai almondo. 


sa 
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Item \n piai» Mh dtlia chlesi nleuato d&Urfa bmceia quiUtro ue1 
eire« nno hü^ao irmmlo ftr^uaüo tulta dibmtksa g¥BFii]dl^iino diciüfi Tü uniiLk 
liivo 0 uerQ unto pajtore cbt guardauä besüe che per c^rlo modo ucci##uDo 
nicnicü derocna^i cheri aeampo ammiL et uolendo e fomai^l essere grmü ecdsLui 
diüLDto beneflckO gUfeelün dir« cbf.gW udamandassi che graLfo euolesi^i ebegh 
urebbe falta «peranda che chiedessi mighaia dl 0oritii che üaueui biEogno, 
eil ui ehieae aolamcfiLB deieere fauo di bramo acauilla nel modd- sidice di 

icpra. 

iLeoi ebieaa di aaneloianDi e iiuwhouaH^ dirDma et froEeuatii ablLan 
ilpipa cesae uwoiie dirdmi« 

Jtem itadetta chicaa m üfia cappella una eotsei di bnmeo io s^rauo altare 
eitlrouj tM. 53 tergo] la uerg« difon et Ile [m\ leggi che dio padre die 
imojift. 

Ilern in dello luogho loprm detta cassa lalaucla dnue muigio xpü coglkpos- 
loli dilegname quiulra dicärca braccia tre per ogial uerae^ 

Item iodetU chieea lopra ohaltare miggiore lono lilesta diEancto piere et 
dieait ptgoEo Ornate dariento et doro con melle pietre preüose el daLDroe mnlie 
grmlicole difeCTD el serronai cod malte caUne cm f^bimzi per düble ehtlla non 
ttdue Uthep 

Ilern inaulla plexa ieeurun pexodicolonniuna testa digioganLc [tk] di bromo 
e uno bracde cea uoa palla di bromo^ 

Item in m delU piau um lupi di braptn prega« «on una altra flpirtlta di 
braitto. 

(tem appreuD al dnlUk Buiute jnnni una chjm doue e it balte»mn doue tone^o 
silueal* papa baltoo emUntina impamdore [che] qui gttari dslta lebhra »ft 
eile «eloen? di poHldo etiadetio jtiegho aoeo belliaaimi mueaichi wa ragüiml 
coupaui ol aiUe RinUleie dt porfido gnniLi «I marmi» 

Item indettu Luogfao una «ppellebi wii quailro »lehne databauitro acani- 
täte attile. 

lotruteueii ioan Jecose cba aidlrune apprette. 

Prima ^ella eaited) aDgaele ehe eidi» fu la sepulmrt dadriiue icnperado«. 

Lactigiia dibraceia 54 alla et digifo dapie di braceia 16 quadra eioe breecia 4 
(»r faeda et diiopn rislrigne dtma petriaa blgia el chi ouele dipa cbella 
sia nüaluri el indma itaa ua« tendp di bronte iaebe aidice esiere Jaeenere 
delloaia dimere. 

Jlem lametediremole Hlrtita anodednDodiamanlepn] punlagindapie bneeia 
166 «« braem 40 per ogai lucU allm braeda (0 tuiu »perta dimamii in m 
cbe lidiee esHre la «nrine dellösu de) detto romule. 

Ilem ilpalw ddpapa iKlIueiou habitalione apicaalD »|la ebiesa dieaacto 
pietro wa giirdini gfindi ei pie»ti et »n ana pe«eht«m et ronUae iluqua el 
con una eonlgbcfi. 
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Iteoi Ir? &hies 0 rAgitiaBU{>li niot sanslA m» ^Aticto gri^asLlnio et 94 J«cC 4 
cicilia. 

Item appressQ ncnsLelUe imiolo agnob mio duno pezo dip^AEiiio limgo 
ilüQQD braccia [(acuDA[ et Jargo il uiia{)i ülrcA bnijcd:A 3. 

UchieaA diBAscta riünda (foL 5^ ntclo] dt liraecia 6D il ino diAinitfO 
lAUOlta moflo piaEa ot moltü bd Bßiio diuotU el noft i alcurta ßnestra jlkme 
suo A fDlam^EA dalla lAfiLärHä attM rlalfirre brEccia 75 et ooiiiincEE auatger? 
lauolut alle 30 braccia aJla pprta della «bieaa e alU II uhud braccia uenti el 
lorglia Lnacia 10 eglisLipidl et eardmale di Bopr* et eono duDo peiocio? tcitli 
ladelU portJk e duüQ paio fupri didla soglia dlsQUe et innanzi ilk porta b uqo 
hei Id ponictiG con coleane mcLrauig^iose dl grosseza et alteza et eea certe tiau i 
ili brenxo ehe sQskagoeo il telio deideUd perttcbo, 

Ilern flülJa piaxA dirfmpette alla c|iL«a una sepoUura diporBda tuolta genliEe 
coa due Jioiü dalUiö utia belfa pfllHni [Tjei cm due uaseUi diporßda daJIalo. 

La delta clneaa lidlce die Fece falEatino pfiuato cUuditie che lichlariio mareo 
tgiippa. 

Lmdtkaa dt ianeHa tiiaria mnceli doue babiEanpi effati obsßreaQti di aanc^ü 
fraacBseho neEla qude t üprittio allare ehe si faeeui mal et diemzi aJk tbiesa 
e sebaie dimanoo diaeagtionj 128. 

La ehieea disanc^o cesaa et damiano coa üda cupaEa cl porileo dieiaitii alla 
chiesa laquftJe cupolat a[la braeerla 30 et IldiimilrQ bracela 20 fl a biiene iBKle 
diloodo et eomincfi auelgert nlle 18 bneeia el güd a lume le doqo dalla ke- 
Lema. 

Ldchieea delJa minerra d&tie babfiaoo fraU ob^ruaatt dt sancto [Eaeana] 
Deila quäle at k iJ p&pa quandi>e creaia dlnaaue. 

Laehiesa di sanalo ilefatio Hloiado tempie diddi [endo iDiu 20 cdIwidb 
con anehUrmui aperto per Lutte el datamu unu atidiLo con tetto gerrate 
dimaUoni eoD uua cappeEla anüca dallato COD muealco el coDtauotelte et Idmli 
di porBdo etearpeEiÜuo et een TogEiamf di Qadere(fi^! ? edere) eI grmppeli duue 
et tar^ie et ajlre gentiEexe« 

Laebiesa diuneTA erece ingeruaalem een nna eoneha dl paraene melto 
gentÜA douB sipcEa latauela deEkllAre nElla, quals eMbia uedemo deilegeo 
della eroce et urw) dente di badeIo piero al unö ogsa di ganElD paqlo el une 
ehiouD de! nöäiro aigDore vhti apo. 

[schien diftiincFo iDrenxo ruari diporüi une miglie eaq due begll Eipltegli 
In tEira aulla piaia eon bdllgitmo porfidei diealünne atafiaJite et rilerte et 
begii arebiLTAui eon beÜD eoro diiEaln di^pra et b« sedeH dim^riBi dallato 
bello epotiu et wlance et arcbimiil eose melle geaLtb et epn una belUt 
Mpeltura aUalD alEaperLa deiEa chieaa dicnArme eonßgure iaLagEiele ietutt 
perfeltiene & iDdetU cbiesi e ikeq^o [toi. 54lergo] di bwiefo Ii 3 eeiraü et ilcorpo 
diaqrtEFo BteFanu» 
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Vna cblesiUa nei cortile di s 4 rneio antonio D]e£OfiC; 0 |]i«ift& che sene faclo 
poltaio fucute lecoiira dib^ie layol« dimarml el can belk laraie etaügrms]i 
diEQftfiQi musäicbi el aUra ^atdete | Ceee moEto nolebin^ 

Saflda presediA doue e ia dna cappcIMU luaEoDiia daiia U Legat? ibeatro 
vlgTierii yhu xpo m casa p^lata m gerulfllein [ac] cobriDelta pkeqU di bnuria 
nao itl maß dimartlt? mifcbiaio el biajich«^ laqu&le recho digfirasalein uoo 
romano deoelof^neei el da quelb tepipo inqüa aoäo iLiii ehmiDikti di deUo 
cis&lo i El amei? ladeLla cbieaa HDD pcto doue sidicQ «Mer wiguc 
dimolü man'kri JuDoeDU el moiLe relliqüie disijicd ei dellegoa deJJiL cro&e. 

Laeldeea disancla piero inuincola doue e di Tyori alluio oJla portm de!I d 
ctiieaa uao üa^o digrabilo dilünghsia dl broccia X ci lorgho bnfcia quelLra 
iloano et dlo bmccla quiiiro cod una ügutA allalo di pbiüdo eanai l^&lo 
{fic : LeiLa] et iadeUa chieaa iDno lecaleiie di äanct-opier?« 

Sancla Jigum ruori diporta udd lolgfio iddILd belEa chieaiL iceade mGltD b«ib 
iribuna alla rappella maggior« cod l&uoie dLmarxDi grandieEiise che Lasciaoo 
lemura cdh udd IregiD di porfido di beite Uiuole et dt pol di bd causakhQ eit? 
fpet[i]DSßleniD allilUfe maggiore dlbclliaeiine UDole di porÜdo eL CDti Eeacale. 

LeipalHere deleoro diikLo dirüon dipDrflda cchi fegUami et belle Laiiin 
dimuiaicD etalire gcnilleu be caDdeglkn io sul wq dod fogltaim et figure 
coie lOoilD tiQlDbin« 

Appresso alia ■DiiaicnpU clileNi ÜEsoiicfa Dgoeee et [ste : e] uoa cappella di- 
sdAcJa EhoAlaiua loiida cbh EDtoane doppie acappie con begli archl enelk uolU 
WIliBiiuii muBaicbi cm ftgure piccqle iDperfecliDne et ccn rDgiiauü ei alheri et 
molLi apiritegli che Aaulcano ibdiuer»« oiabiefe ilquale e Upi» uacfie [j^c ; tegoj 
gralioeo el genlile muuico boa che dircKna bia dl tutle ibaondo Et dALcictiD 
UDO indiLo iii uelu md (buaaichb aelk ua!t& raollc piDceuoie tüd aoimah 
uecegli et JogliAiaj et atlre gebdlcie. item uaa eepolluradiporBdo con coper^hie 
sLoriaia dL dgtirt et f?gtiubi per LuttD ibtarn? iDterbO» 

Lacbieaa di ■diic4e appoeiDlo dmie habita papa martibo doua sono dae eorpi 
dapostoli eioe äsneto ib«opo et Macle fllippö et cofi yna belia aquik iOLLo 
ilpergatno dimarmD, 

[Föl* 55 ttctö]. 

Vna chieietti aoLberra doue fa taprigioae dlBiUKCD piero et diaanc^o pagolo 
CM ima rontiätlk dacqya che tDiracolasamente m neeque. 

Uebiisa ditdneto paoent» «artire Iwri dipwim imio tplglb doue e ileocp« 
suo sotto ODO alUie do«i« balHUno rmi di lancto ambruo^o delta resola di 
■ttulo i^lino oella quäle chlm smo molle b«tle UuoSe di pc^Bdo el Baaime 
sotto ilperswao iUumhü oonte um spechio ddle piu balle che tieno io TO«*. 

Ulre roaUne fwo di porta due miglia doue fu tagliata Itlesla wiusttt 
pagohi la quäle fe Ire aalli et iuciucauo naeque una didette fouU. Et inquesto 
luo^ho elrtte anaibila acatopo quindo utnoe rautro tfuoiani. 
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LBclitesa disanclo bailiano Tuori diporlB doue e ilcorpo diuintifo bfti^&nD et 
Hl Biinc/o fabluiD et uassi in unn luofbi» ^Urti <he si chiami |a eiilUcbunii 
Haue ^diee fa rilrouato laltsta di [lätuinn] daua lidice asser« gmtide penion^ 
dicolpi et dipena. 

A[ipras9o alla deua cliie«a t mo e$stelleilo cb« sl ebiaeaa^ eapo di ba eon una 
belfa lorre Tonda faseiata ditnanni, 

Uem appreeao al deito tuo^ nno nausine HatiUra auedem lüng<^ 

bmccn CCCC^ el l&fgo bri«^ia CLaL eui una mgugba roita interradeHa qunEita 
Hi i^uelEa di eesare. 

La ehleaa disoncfo Eiluastro luogo dimonai^ha doue a Ja LesLa di snnaio gio- 
Mfthni hulieta. 

La abieafaj di eonefe gwuimoi diporla latina doiie Tu messu neda caldiiai 

La chiesa di snnc^n Batttna in BüJmopte aueqliccio {$le) nelqaale meinte babi-* 
laua caecü quando lieteole gteoi lu^&ee« 

La chiesa di annc^i quaLterofaie : quntlroL 

La chieaa di aanefa delpopolo. 

Lareba tnonfale dolLauiano. 

Larcliu Lnonlale dieeaere rbe u« ficLa oggi uaa nbleaelLa. 

Lärche tmofale diüto ufttp&siano, 

Larcbd Lrionfate dIcaAtmillo anbeho. 

Larebo Lrionfale di llaeunaj ^nhe üq oeripEu uno epitaiio cbe dice Btlüalore 
della patria el eon«eriiatore detia pace. 

Larchü trinnCite dinmrio done anan duc flguee liiEiiarqii che sieliiamBoo locbe 

armate« 

E pio alLri ardii triomphali per ia terra indiuarti loogbl, 

Vna edeana aiD<}do dlcampanilc dtlLeaa di braeda L ucl ciitrha ehe fu tacta 
per idfiaae Impemdare in hogUo duao archo tHontiJj Jaquai« e dimirmo al<>- 
riata della uec-[lüL füS tergoj tnria ehe gliebbe eL fn fatta coa lante artJ cheJIc 
Iigure disppra et delmeEo dimosLrano eascce gnmdi eotfie quelle diiüitn et ja- 
uerila BUDO molto nmggiorii 

VnaJLra eolonna Limite aquelln difopra ebe fu fatta per anlnnin pio peria ror- 
deeiaia cagtone» 

L^ Leims di dioonLlano imperadofe grandieeiüua tntjrigJfa doae ancora aiuede 
belle eolonnB dimarmi eL di granjji «t arehlLraui et iono tnpie molle uolteXredo 
fiiiae qusalo (ejdeßcäö di gritirleja quanlo meio iL pnLo [d]ogni«aacü diffreme 
isosa molto minihiFe dicesi em uno rldoLio inlüogho dUoggia done BÜndneeua 
blli per tpaBSü doueetano tliife et bagni daeqoa puo «esere dsLLa ediOdo brae-^ 
ek de* per ogni faßcia 

Lsterme dantonin pio et ebi le chiama [anloniana gmadiBsieno ediÖeio edi 
gntndsxä et afleia quanlo queüo diaopra doe eifca braenta de* per agni fac^ii^ 

Lelerme dicomelio sonn i1 forte- caecale done ancom sonn inpie due gtoguili 
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0 t due «dlgU dlmlrino Up« gronrtU*lm0 el raolto bdoae =o» »Il« 
ftgure ippfftsao quisi auincff* gTnidissime et Uen* Sille. > 

Pia itire lenoa pifli tetra Indiuersi Inogtii nim aigrtndi ßtnna queSle diaopn 
*t piu niMiebale el di*rallfl, 

Ikulisw editieio <ondo ftito braecia {lacana] iolonio bracfia [Imuob] 
doue aidica eireiLegiaua cldoue ilpopolo »iJiTa aueder« datomosu gradi imada 
diAcii^KioD] Eloil maUo nütAbUd cl deülro ot difQ-Pn, 

Vmülrü eylUes o uuro iwalo [tk : Ualro] dowe Mi dc^ skhiama cajc da 
sauelli et dl paUß alpresynta ui^fanno bacharie. 

Vpultro culiiao dimnttopi appresio asonafa crpea digem^qleoi. 

Piu altri culiaei p uaro Irraü perta terra indmerai !pagbi noTi UdIp ^raadi 
H piu mapcbati« 

Pia ax\\u\ at UeaU fuori diroaia apprmu elVa pprta ca^tella. 

Moal« dkplnci doua ddie« hsdUo Lesoro el düüt era llpaJa^q doita- 

aianp. 

IL palfttja diacKiF« (fi'c ; di C^sat«] boiato dl Tuoii eo» Ire coniiei Eanaa ftnuilre 
compreDdcai fusii il routscia aua el clip dPueäai auere iJluEPadallato dealrch. 

II palazD dinerona Imptradckra. 

U pafiaa dkoraelto Inaperadare. 

TL paJaxp maorn rpc : inajort] di brar.M nüde per ogn\ fBceia, 

El paLiaP dpu« uirgilio fa letiuto alle flucilr«« 

Vna eupoletla doue alette queJU donaa (faL,. SG necLq] cbeL Lena« all» lipealr« 
cot rpodio tralle gamb«. 

La prigloQ« doue tullio Lennfl ilprigiPDe ißk : id pc iglone] ddhaTina el cretecha 
el lealüLo dolue] al preaeiile eL [aic ! 6] oggl una 
n campidoglio doue ilpr-esanle babiLa II eenaLpre gtafjde pirte caaeatjQ anll- 
cbamialfl en La faneifl deik Itm at ancbt uiil raguna?a ilaapatü et atlri 

und* 

l^ucha anlieha diranaa che dimoalra e^sere stata bella rauragtia. 

LaLurpfli dpue [i] tainapi leneuanp ilteMto appreaao itEuynpidoglip^ 

E ecpdoLLi o ttero aiiuNoccj gnadissitni afcbl doae sicondueeua laqua 
XX in ixf migliii diluBge. 

Tempi am padi che aidice era uüp tempbdidpti el che iromaBl didentmo che 
glbuieua adurare laslno ehe uaa uergine partoriase eL cbe apunlo eiGce et 
roaiDo laspiie ebe naqa& S. üie&ucriEli} et ancom iie inpie pna ^lonea 
dimamio acbanniaia che gtra braecia xtj lagrpiseia. 

Vna twa del eardinale daegiert rrauxese eduriU niia mdderna bella «t 
geolile casa eL d tellp tun delcorüLB ip^kita inroorl circa bräcda quadro et 
■oltP ÜtflLla che tpprta e plano omCkdö di palcbp. 

MdtilegiPrdanndope habiialL cardinab degbonini doue e una belli salotaiala 
ilnriaU con Ogutc et cpp cierle flncatre dalalwlrp in luogho di uelrl 
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Kta äCCuust of nwstE 

Nauäbfl douo sigJüslfa H fiasl all re fwte cöa gradi düü« ilpopala ptio itar« 
auedtfTä lungo braMiacinqLiEcefitjo el bew^cia miHe^ 

Vnaltfo [eldißdo Bimile algopfadeUa flftuon« apie delpalaio mjwrfl [tic : 
Enßjora] iungQ bractla miUc Icu-go bncflia IreEenlo doue sotutm anliebaDifnte 
&lar* acqua itacda duaö tage nelq^iale faßeuano prouare buoiüini la ho gatee 
eL Daui et altri legal p^r fargH sparü io niate eon gradi dilßfuo doa& il popolo 
poteui alara auedereel; deEpala^ maore [ws majorel aadi^ sipoleua eUtß 
außdare^ 

TeiLaccio che c uaa monL^ poebo meno cbel müalc disanclooiiriiato dlSreni^: 
faUo eolü dtuafli colli di lerra cocla ncquaii budili deraaiani quatido tiporeg- 
gtnuHoo U iflondo recauaiio elribüü o aero eeeasl tt oeü ßbe glaecanc ironaimi 
gbfaeeuano porlare in sii datto inoala. 

El indtUc lüogho ßifa JadötmBuica inaanii alciroisckalo üoa certa Testa dilöii 
etpord coa caccta per mEnioria dicerli giudei ehe Yoleaano ognftJtnc Taw morifo 
iolaJe di. 

Et inauruDD pralo apie del detla monla dsl^taedo latale di faDoO' cerrara li« 
palt due con caitagil et üno eoo cauaile el aafirtCLil iscaporiflQi eon usaltü gen Li 
artnnlB et apie el a caitallci el ladeiu hm poganö egiudat cbabjlaao luroma 
ehe eesla ducaii 
[fal, largo] 

Le lapocck gCMidl^icna Bdißdo sotlera obe iidice erMO bagni o uere wn- 
smti dacqifo, 

La 1 »IIg delU mödesima mi [Dalura] ckelle capeecie. 

ßgura gründe di paarino quad agiftcere chesi chtaDia mirfuoi'i coit tino 

ifwi V uksr^ ceneha apprwo. 

Vna ua^ e oero eonca in utia iiigiia. presao alle terme dftCLloaiapie Eunga 
braccia quindid Urgbt braeda V alU bfaccia 3 digraiiilo e uero terpealinE^* 

Voallro uasD in coa iJlra dgna appriSHöil coÜieo douß siuede molte MU- 
caglie doue iicüoaira eaasrui Btalo una Lenne il quäle uasoe moKo grande di 
giro datorpo dl bfawia lE et üdiBmllro soo di braeda lij fitfallo amodo 
duno piatello el e digrtoilo coupie dlBtaHo dutollo. 

Vüa hgura dimartika santa tesla el aania braeda acasa uno dlladina iapariooe 
b Ilona flgLtra el bene Tacta quanlo abbl 'roma+ 

La loiT* Mh Dulilie doue sonn aumn eanlo du 3 buooe flgure dimamo. 

L& lerrs deeat]li. 

lioma gira dintomgi Jtingo leoiura di foofi miglia x ildiunilro sao eano 
poco piu dilre migUL. 

SoDO dentfo inrmna aeltemonli 0 uero po^ellL 

Sono iaroma cbieae doue ddice messa drea ^laeaniL 

Enmo inroma queato anoo delgiubiloo hoHterie tnilEe uonüdoe ebo tengono 
Inaegna difucfi» ElsaaKl inErgoa tndie uno graado numiroip 
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LalL&ns di euicLd pA^olit piglmuK Udi doHeile cim^ dueoti quaLUti ehe inLutlo 
iinno poteuaiio essm due^li miüfl ^nquscento Kl pmlgiubilfio pusatQ che 
fii hnna 1400 si dlce cibe pre«c dcrFTerU ildeUo altare duaui s«U4nU mi 
gli^u pfTche passo maggiare num^rc di persona et dnuaüo msggioci Offerte, 
Lemura delta cilU diromE et Io pDiti et ln lörri sl iponü \n oultouere öon 
Enno UaEgoifico ocoAperaÜQDe dolle cobo miribiU DEiTEte disoprm« 

Stimoai che qacolo aanoi ddgiubilso l^eieno ifi etoide Irm oUramenUii^ 
el tEtilni eiiea mnime {lacunEl. 

VoE pfcEtre tflüdö Eoodw dimackE ton nee» yioo kUglkloul denlro ctEsf- 
rhiatna Ie- lipida doJIa ucrila che anUcinieiiU aiiona uirtu HimostrEro quando 
una doiuiE Eunai fEito IMb al etio znonio« 
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i a]s[ieiitl sborl Bibiiography of Ibe chief Miilenli^ of ihe 
H jKii>alHnne Quare^imaie n oT Giovanni llucellal, 

■ The headiogs marked wilh an aalerijäk * have heen copied from 
ihc original indox od ihe tergo of Ihe vellurn lly-k-at, prufixed to 
Ihe volume. 

ful, 1 mcLo. 

f Begiiu :J [Qjüuta Jgbro fu crdinalo et senpto per me Ciniwnni itipagtiolo 
dimessem pagolo rawltei mercJitaale et citUuhiw floreiitii» queslo anno 1^7 
Del euttjelto di mmcIo giminisi» doD* mi Irjouo «Jk mia ramij^liii fuggito 
tapesülenü« che indetto lempo era oeLa noafra citta dinren« Uqaals o pmici- 
pialo per da» Doiitia et amaestnimento apaDriolbet beraardo miei Hgluoli dipl« 
ebw efaio <»do abbta aeiwn Io» oüle Et fia una iiualaia di piu erbe come 
ainiJiDdefa peEettori llquale libro Sichiama IliibalitoDe quaraimaje, [PrintwJ hv 
MEiTolli^ p,2fi,] 



deswndenla of «arde, whieh follovs bare, eateada froio fol. I 
Icrgo.l 


Icrgo.l 



" k?( AC€OUKT HOME HoO 5«^ 

tbe EDPmli^eFf &f llie Hu^ellbi hmWf *c cbc $Qm iUti dtUo ufüdo de Priori 
«t g&&labnieri di giüaüüa. »] 

Tat. t recLo. Ame^LmmeciLa vUh mmeFchMinL* 
faL 10 reclQ. Modo acoiwrniji^ |e rlecbeue.* 

fl reclo. Ikss4*i‘e liberale eon^i imid epar^ntU* 
foL 13 raeio. Delb allaUMe ei eUeuare eenoi iigtiuoll.'' [PnnLed m part by 
MarcolÜp pp. Q&IOQ.} 

fol. 14 Lerge. DeUa ma^BurlEk edejcüiisi^ruari le rkehet^/ 

FoL flörnlo. Deila foftuna." 

foL 20 lergo. D*Mo ipendore aiixJeratainEnlfl et ^mira ainici e piTenLu* 
foL 25 lerge, DelU peYtilenifa del 1348 eddlre tnerle ioaiao alpmente atJHO 
t457/ 

fol. 26 tergu» Detuelenc eapere piu ü anale cheso.* 
folp 30 lergOp Del mode alTare buona memeria,* 

FdL 32 tergo. Cfae cosa. e oTriu/ 

Fet. 33 reclo. Ddk pfudenEie rsapieoEi».* 

FdL 33 Lergt). Delle perü ebeuuok auert' unijeltü diciiöte,* 
foL 34 reclQ. Vtiü ammaeestrametiü edaD eipltadiaa cbe atteada algouerae 
delEa repubriefaa/ [Glied by Marcolll^ p. 32.] 

Fol. 34 recla. Di pia uariali eraaggiori piftcleri cho gliuomini asag iaquesle 
mondo.* 

Fol. 34 tergg. Vaa elinasona aaonle dimeasere llgaardo dafeio.'* 

FoL 36 recto. Vlile ammaeslramenle defpadr? iierao eeooi ßgliimli/ 

Fol^ 36 reclo^ Di piu ulrty ediloro coolrarij.* 

Fol. 41 recio. Deila signiftebarione ecirimonle delEa eaata aieasa/ 

FoL 43 lerge+ JlBiubole dekanto itLaaBwo ueficauo greche/ 

FoL 44 Lergo. De coniandeineDli didie edi piu alEre choseecchlesiasliebeh* 
fal. 4? recLa. Pia oariAle eo«a/ [Amoog olbe m Hoordi Sp oo fal. 40 recto ^ 
CbL BO tergo^ Im Ibit of Ihe marriage oF Btmafrlg Baceilai witb NanniDa de* 
Bdedicip prinEed by Mircotti, pp. 82-92.) 

foL Bi recto^ Cbf^uuola dire giut^läo edel La balEeia eanlicbagUi diromBE.'* 
(Prialed iboTe.l 

FoL ST rccLo. Deseogiii econdiiloai deoeebj^ [A copy of rereeo-] 
foL 57 lergo. Du»a mirabile Foriuoi Btata lenao l^,*{CiLed by Marcotüp 
p. 30.) 

fol. 60 Ttele. Dimolle cbose nuooe egrandi state diJinne 1400*. fA cbre^iele 
of ereale relatlog to Floreaee.] 

foL 61 tofgo. [Begias :) QuI eppieeso faro nconfo io OooanDj rueeJIti di 
molte e inEoIte grade. {F^loted by Marcetli^ pp. 44^.] 

Fol. Ö2 lergo. Le belli** di (|ianechi.* [Priol«l by Mareotti^ pp, 72’^79p] 

FoL 63 lergo. [Begfna :] Tolio aelprimo cbiamitD deoTIlBj» diee^ 
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foK ei racLq. Opflria dwrgiüuijQni dim^sEer odlo diAangimigiiAso. [B^gin« :J 
Ale ^Lcbp cb^ AdomAadi ob# m&a. e forLuiiA, 
foL ei Lergo, Pitttola dimarall«« ficino figiomiini rucenal uiro darbaimo* 
[CiLed by Mofcolti» S7,] 

65 Urgo« (Viridui v rio^rdl Od fd, 6fl* occurflltio k ncordo pi begin- 
nicg ip blemoriacomc uoi Paodotfo b[ piinted by Uai^<iUi, p, 42, Ou Iblt tSQ 
r«ctOp thn lisL of briista employed on Uid decDralioQ» of iht Ptlajuto Buc«3lu ; 
printed by Mireoiü, p.e:*] 

foL 71 recto-, [B«gins :J Di-cioai cbataclicU dalbuiEio HCÖ imim aoao 

sl&ie nellm larni dobLca ^:M)b dbUa cipta dlfirüniä njotLa qose hiiou^^ [Catid* 
nuiUm of tb# i^hroiiicl« on fd. 60 rtcto-el tttio.] > 

foL 70 roclff, NolAbiti dipiu OIoeoG Äaltre nobiii^ e utili ^^h&Sö/ 

fpL70|«rgo. Di corioliDo rooiBDo chofti chagiono dslloDort ch^sirandn aHq 
dorine,* 

80 reclo, L&Ehi]g^c»ne pertbe Imü Dusra quernuoH ii pongbonOi aEk Gqoe- 


foL eO largo. Duobei ebiao duoo chtfeno teEUniciilo.” 
fol- ei reclo. Hlmidio spiriluai« cODlroalbi piskkniii,' 
fol. «1 ter^. QuaodiiMiDihcio ilenoDte deieomune diflrtni*«(juw»«fo sieomin 
CIO flhauera ilQoiino doro JnOrtiue o aJito choM/ 
foL 82 r*:lo. Cbeuuol äm Li^bdlBiüicba« 

fol. S3 lergo. Vn« pistola diBscrits« ilre nibcrto aldctchi iMena quAad 
«ttignioreggio üreoia/ 

W. ^ lergo. Gi«nle barbera punk iiiitaJia. 

fof, tu r^lo. \orrei inicadaro chaaucdti dira equiU, 

roHSMcto, OpfWDione di fra giimutoi daniterbo dcllordin« deprediulor 

si. piu diDdJ« or toAlfl O hin, 

op^mn. (Cited bj- MutoUi, p. 

W. 8S reclo, Vn» pii^oh di Qoniifl acciiiitioH a. Gmuaaüi RactlJai, FDah, 
. norenüB « angnjii ü«. , cil«i by Mirwtti. p. 35j 
fol. fl3 r«U>. Dipiv varie chose," 

^ fW. es recttt, Ete ftUi dißrentB.* 

5*1’ Si ignoftj iliBienie/ 

rpl. 103 Jifcio* D«jla nüuÜA da Cioqpi nel 1378 * 

irtra aho*icüein«aa dellunn i4« 
cboflpom la pwaui^oe eabcfeto ochuntu \ ^ 

H ™ Zu Sr?'«"'"’'’ '“'f- 

i I ™ r [A tfMahtioö iqlo luiiAo I 

renüiy^ ed^buem, »unto «fl» 


AS ACCOUST DF BOSS JS (4Ä0 57 

W, 20 i «Clo. SegbatlB 1 » «Utrie dillreDH |)rln«iptatB is qiwf(• a«, t 24 e i«- 
gfauilatfl insinoac. I^Seadnaloac. 109 , 

fA 223 recto, [Begioa s]* 1175. (jirj apr«e» fwo rieborJo ditoUo ilparen- 
Udo nojifo que«»» di pn»»* dj fcinw, 

fol. 207^ nclo, [Bagina:) UcnDda della fbagoiü anagoa] chaio govanaj 
Rucellaj oiidebbo chontentare alparj oinin^ diqualuneh« aUn eittadino deJ 
([tianieK noatfo di S> U* nofellA 

W. 230 lafgo — (ol. 2S3 largo. [Vkrioua tnoiicog in a Idth cictufF band,] 
Fiorente. Herberl P. HonJ«!, 
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LE FRAGMENT SUR L’ACROPOLE 

DE L.4 BIBL. NAT. FONDS CREC, 1631 A, 


Lc ms t63tA. foncU grec de la Bibllotb^ue Nationale et 
avec lui la fragmeot sur TAcropole, doat od trouvera io teste 
daoB los Miith. d, arch, m Ath. Vlii (1883) 30^31, doos 
Jahn-Michaelis« AtxAthenerum^ lüDl, p. 31, etc., ont elg diver- 
sement allribu^s tantöt au xv*, tanlftl au eibcle (v. Mittk. 
J« p. 30-32] par Ch« Graus, Jacoh et Förster. Co ms appar- 
licut neanmolns ä uue autre 6poi]OC. Comme ctoiis avoas peu de 
mss grces dat^s du svti* siOcle et que 1a palcographio s*est peu 
occup^e jusqulci de ces mss, il y a peut-Otre quelque ulilit^ ä 
sigualer la dato du grec 1631 A. Voici los raisous qit! permet- 
icnl de lc dater d'uae fagoo ccrtaitie. 

Les folios 2 a ä 10 £t (voyez plus bin la dcscription] aont occupds 
par uue sorte de table cbrosologique ; Tau tour fall ie comple 
deaaunecs du mondo depujs le commencemeDt jmqitau moment 
OM U verit; ea effet, aprbs avoir cotnpb als p^riodes, tl arrive b 
laseptibmc et sbxpriroe en ees termes (fo. 60,11, I- 4 J: 

t53 C xk; XpcsTsä Ui»; tsü 3i* twv 

ß^rXluv MÄ ixsTs^täz hSm Trt Xp;«6Q. A partir de (W momeat, 
il ue compte plus quc par sied es, c’esL-&-dire par p^rtodes de cent 
aus, ixiKuta^ ; il supputc aiosi lc 1«, 2*, 3* s. (fo. 6 b), le 4* 
(fo. 7 fl), le 5* (fo. 7 6). Ie 8* le 7% 8% 9« (fo. 8 a), le lüs 

H* (fo. 8 0), le 12,13 et 14" sibcles (fo. 9 ö), Vers le miUeu du 
fo. 9 bf il en a Hoi avec les empcreurs romains (compreneit 
byzanlins), qui lui oni servi jusqoe lä b Otablir sa Chronologie et 
il pas-ie, pour faire soo catcul, aus 1 ßctsiXstj ct Ktinwrara- 

«assXst «w w3 {f452) Su; «ß ißs ’CMwa. 
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Puis, quct«]uc‘$ Jigaes plus bas, U rcprenil sa cfironologie au 
poinl oh il Tavail laissöe, avec celle menlion : 


ixatdvtiao^ is ta XeftrsjjtS’iäv itat iq". 

En efTet, commc il s’esl arretii avec les emper^ura romalua au 
milicu {lu xv= si&cltr, it deslmo ce paragrapho a sorvir de cüniplä- 
nieut ä la chronologio du xv* »ibok. Cctlä fois-ci il comple par 
auDtics de r^ne. Il passe ainsi en re vucpluaieurs regaas (Bajaxet, 
ScJini 11, Amural 111, Atahomet 111}, eu donnant dts dales laulüt 
exactes^ lantiH fausses et en s’einbrouillant aussl enlre temps 
dansles dales de ces divers rbgoes.Au foüo lOa, iigae 4,11 ecril; 

EJtÄTovraSa^ -rg ügtsfvsw {ja pease que c’asl an syaonyme du 
Tg Ai'icg^e^ de loul ä) beurej et doime Ics dales suivaates ,■ IG04- 
1017 pour Achmet 1, (623 paur Mustapha i, 16i0‘(6i8 pour 
Ibrahim; puts,au dessousde 1648,11 met ladaLe (G70 aUaalinue 
en CCS lermes : 


sZ oig n' j"*»' sniwr. 

xsifrViii t-j. »!<;(?} aikXgi eöj ^9 TJUpfcsavisiTitfv. 


»/e ccsl 1670 , ArrivcäceUe dalo, i( fail unc addiliou des aonees 
du moude, teKes qu'il (es acamptdes el obüenl lechiSre 7178 , 
qui correspoud justomeBt ä t'ann^a 1670 - Oc, nous devons nous 
rappoler qu’il cunduisaH sa Chronologie jusqu'au momenl ou 
il äcrivait, c'est-<h*dire 1610 . Voyezpltis haut: iw; tsü C’esl 
la daie cxacta 06 le ms a 416 ax 6 cut 4 . 

Ce ms est ^galement datckd’aulres passages. Ainsi fo. 246 4 , 
I. 3 , ou Irouva la date ^ 7 i'{l 628 }; au fo, 2 H, J. ( 6 , N osL ques- 
•ioQ de BT«u 3 wp 5 frrTCir] MgsTjgfe'a; elc. Cet 

emperetir rdgrie de 1613 k 1646 , II s’ogit mainlenant de savolr si 
lous Jes morceaux composant le ms sant de la mfeme main ou 
sH DO faul pas y recoonaitra deux mains dtffdrenles. 

Voici lout d’abord Panalyse des moreeaux coDteaus : 1 * Tai 

Ta^esvgS iiaffxärsa xa* ^^s^Sk^Xsü iis^iXgu | ts3 eixsv^- 

if[Xg9 6ps‘K‘j, xzt Ttiv arrayjjtX'SS ] iii^TXXfjun TsU isrepv 

-pstzbi ) (tesü yi.y:^wu xysps'j-inptsti | 'iXa^irts; X'jyiXl 
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(11 y ^ UP otccBni flur le X) xu^cpbu * kxtx Afu^vii^ 

(fo- 2^I-IOe^). Au fu* 10 6, ou lit oacofo i xspi |c*esl-ä- 

dire puls un fo. bluaü;« Papic^r du tilj mskU 

2*e*iiv3n:!» w. 7raV,a'äj 2‘,(teni«K tfo- H-22d); 22 b on btaac. 
M^tne pspier. 

3’ RJtit iim ^ ea vcrs bexamblres de la Genese flt de l'Eiode 
(fo. 23 (t>26 a ); le fo. '21} ^ cn bJanc. Le fo. 2T d cn blaac sauf trois 
tiuc|uatre mota d'uQe aulre mam» fo. 216 euliferemenl blaue. 
!tl6ine papier. 

4« S^^Xiav «fi MfOiTfti; {fo. 28-366), Mime paplct. 
a* rit^piu flXOiixw [fo. 3T-94 6); Ics fo. 536 el 36 d en blsoc. 
Sldnic papier. 

6* To9 ‘zxfs&iinsu u; r^.zoü tc3 3p | pcifgns^Xw u^oü-« 

TtHj psv ] 33?<5 h Efjit iiirtiSxni, TiHi 51 iA£Til3[f.Äi clc, (to. 95-156 d); 
fo. 1366 eil hianc. Papier de 61, mais foTtement satm6. 
l* Ilspl piTpt« 151 d el 6); fo. toSa biaac. ill£me papier. 

8® Pra^nical s«r TAeropole (fo. 138 6). Meme papkr, 

9“ itjxi x?p: XitYinf!« (fo, 159-1666). Le fo. 139 esl blanc, 
sauf le tilrc cl-dessa* aurle neclo. Un foLlo blaac non pagind, si 
CB n‘e5l para»» ctitro le fo. 166 el te fo. 167. Papier de 61, raat. 
10* San» (itre. Suilo du prdcedenl. lacipil: Tä i^ifrsd^w: r-rp» 
tuv EviiiiH siain Jis, ;■ is-;-, -■ jcv. elc. (fo. IGld- 

243 d); fo. 243 6 blanc; Folio blanc enire fo. 243 el 244, »ott 
pagioäs. Papier de 61 üalinä. 

H*ita6:^T3=iw; MljuOöäiu (fo. 244 d-246a); divcrsos dpUaphes 
am fo. 2466 247a; notea tirooieönes aux to. 2476-248 a; 
entre Ic fo. 248 et le fo. 249 dem fo. blancs. Le lout, en papier 
de Gl salin6. 

12* Ta tfSi; TwH ^7T2/.uv. ModUes de lottres (fo. 249-27.3 6). 
Kntre ies fo. 273 et 274 troia foltoe blancs, non paginds. Au 
fo. 274a, l’dpistoJieT repread avec 1a «uscriplioa tt« pTpfi-EiXiTijH, 
puls (fo. 27.7 o) [tpiviivajfflv, (fo. 273 6) iSiXslv, (fo. 276ö) «« 
LxüxQxcv. Le se lermine, apr&s ie fo, 276 6 tjui esl rempti, par 
I* einq folioit blancs de papier de 61 mal, dont le.s qualre deraiers 
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folios nc sODt pas cncore coup^a; 2' quaire foUos hJancs de 
pupTer aatinä. 

Lc morceau de heaucüup le plus imporUnt est Ee N* 8, le 
fragment s«r J'Acropole. C’esl l'icriture de ce foiio qui avail 
fajt aLlrlbuer le ms au yvi* ou m^me au iv* sieelSr fait il y 
a qaelque inlärfit ä dälei^miaer la data oii cetta descriplloa de 
E'Acropole a eie falle. 11 a'agil duue de savolr si l'^enture du Pj“8 
n est pas de la m^me rnaia que r^crilure du N* J ou desoulres 
N*‘ dat6ft. 

Ou 1' 'ä vu, dmx papiers c€mpos4^at le volmna. Est*ce h relieur 
qui a Ainsi reiiiii les deiix ma^nusdrit^ de pruvenance difT^renLe? 
Ou bien l'auLeur el le prapri^taire du ms se eoDl-iis scrvis tontöL 
de papier lusirä, taittöt de papicr mat? II fauUneliner Vers eetle 
derniäre bjrpotbese, Les pai^o^raphes de professton ue larde^- 
roBl pas k coavmacre, ^rexamcn, que lesN“* i el 8 provien* 
uenl de la mam. Je n^en veux iavDquerpouF preuve qiie 

la compareisan du 6 aux deux endroUs ; le dueLus est lem^mep 
cf. fo* 3^ ligne 17 etfo. 158 lig'ne 2, derniere li^ne et surLotit 
ligne tl; de m^me fo* ligt'ö ^7* Cc qui csl eneore plus con- 
cluaat k cet -ögard^ c^esl qu^ou retrouvc un sigee tres particuiier^ 
qui ftvaU frappä tes auteurs de la natice des /er. 

cil,^ aus deux eridroibi; c^esl ime iibreviattou de t;, le t occu- 
pant Le baut de la ligae, la d^passantet veuaut abouLirt presqite 
perpendicolairement, aux deux roads de Pej cf^ par excmpte 
fo, 5A, ligne 11, fu. 8 n, fo, 1 a, 8 et fa, 158*, ligue 13. 

J'fl|outerai que les netes tiruuieunes el les diverses ^pilapLies 
du N* 11 sent de !a mime main. Seulement, iei le scribe a *crit 
plus vite; e^esL tain*me«Jcrilure^ uu peuplus n^glig^e^ eicpmmo 
abandonuäe. Ckimparez entre aulres le ductusdu % 246 *, tigne 8 
avec les^ des 1 et 8 (voirci'dessus}et ce märne signe parti- 
cuiier tg qui se rctrauve ici fo. 246 llgue 6. 

A la inämc äertturc appartienuenl aussi les 2, 3, 5^ 6^ 7, 
peuUelre 12. C'est Loyjours la mAmc maiu; seulemeni, eite se 
BLirveille plusou meinsH 

Ed revancbe, JeJi" 4 partill bien provenir d'ufie aulrc masup 
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loujouTs du XVII' siede. Les N" 9 et 10 sunl peal-fetre plus 
xncieDB. La premiäro partte clu K* 11 -ra^eu; ul 

esl de ta m^^me main que 9 el 10. II y a douc, eelou Lautes les 
apparences, deux maius dans ce ms, trais, si 1 'od veul attribuer 
le N* 13 b un autre acribe que celui qui a rddigd les N“ 3, 3, Üi 
6, T d'uae pari et las 14°' 9,10« 11 de i’au Ire. Le N° 4 paraU bien 
aussl provenir d'une autre main. 

Ce qui iti'avatL fait suspecter d’abord ia date assignee par 
Graul, Jacob el admise par Förster dans Ica au 

fo. ISB A, c’ealla presencedaos ee folio de rorlhograpbe ij (pour 
«L Dom. fern, plurid de rartide moderne, au lieu de ol), Oa 
peut demontrer, je crois, que celte orlbegrapho ue renjODte 
gubro plus baut que lapromibrc moitid du xvti* siede, e'esU 
b'dire a Simon Portius ^ Du momeut que le ms est eiecutb eu 
1670, cetto orthograpbe n'aplus rlen qui puissenous surpreudre. 

Jean Psichasi. 

l. Pcur plus ds lUlails, f. nu E4iai* de gnmmarn 
Pwit, Lcroai, 1885, 1** parii», p. Sß. Je doia, eo leTpinut, □« f{U^ qu« 
dus Hoenote, du remBröeineala i H. Oniont, icujatirs prit 1 ripendre 
Aux doates paltographiquea que Tea peut an>ir. 



CRÖDP8 EN IKSliE DE U CDIIECIM DITIMI 


Le curicux monument que l'amabililä de M. DaiUri me mei ä 
in^ine de publier ici pour Ja prämiere feiSf eat ua groupe en 
marbre d’aspect stagulier, d^coaverL en janvier 1905 aui envi- 
rotis imm^dials dti vilfage de Mit-Ralitneh, sur l’cmplncement 



Groapc en mjirbre, «oHeetloit tMttui. 

(CUübi e. ^ 

de l'antlque Uemphis, M. DaltarL 9ui e'en esl aussitdl rendu 
acqn^reur^ o'a jamais pu obtenir d'indication plas pr^cUe sur 
remplacement ezaet de la d^coiiveiie. 

La matibre en est ttn marbre tris blanc, b groa graiaa, b eaa- 
Sure saecharojde el dont ies parliea poPies gardeot un aspect 
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Ug&Mmenl pailleW. L'itislramenl employe par le sculpleur aet6 
prasque uaiquemenl le ciseaii j ißforel na ulilisö qua pour 
r^videmenl de quelques creux profunds. Le marbro esl d’un 
seul bloc; pourtanl le btax droil, aujourd'bui disparu, du per¬ 
sonnage central, elail rapporl^, coramc le prouve ün petil Irou 
clrculaire q«*un distlngue au cenlre de la cassure et qui dlail 
dvideniment destlnd i coutenir la clievllle metalUque reliant Jes 
deux parLies rapporUes. 

Le Bojel rcprfesenlö «*esl pas, i propreme nt parier, un groupe : 
o'esl la simple juxtapusitiOll de Irois moLifs, celui dumÜien etant 
au moius deux fois plus graud que les deux aulres; choae plus 
singuliäre ebcore, le sujet du milieu et ]e aujet de gauche sunt, 
aux dimeustons prbs, idenliquea. 11s repreaentent, en affet, l'““ 
et Tautre Apbrodile Anadynmäne. Complelemenl nue, deboui, 
le poids du corps porlant sur k jambe gauefae, la deesse, de sea 
deux mains ]evfies,tDrdaacbeveture pour en exprimer Teau salee 
dont eile est encore toul imprugnäe. Ce molif bien conuD, 
duat le R/pertoire de la statitaire yneque et rommne de M. Salo- 
moii Reinach ^numäre et figure plus de soixanle repliques*, est 
particulieremenl frequent enEgypte : c'est par douxaines qii'on 
a decouverl, dans ce pays de ces « PraxitUe de Vitrine », de 
ces slalueltes donl beaucoup sont taides ä faire peur, dont 
d’autres, au contraire, comme par exemple 1’ Aphrodite Stuart 
Welles', sont de värUables bijoux, Lea deux repliquea du groupe 
Daltari ne sont ni meilieures, pi plus mauvaises que la maju- 
rite. 11 ne faul pas avuir reell fort exered pour reconnallre, dans 
la plus graude, pluF d'une tracc de rinexpdrienca de l'artiste 
qui l'a executee, Sans parier des proportions gdndralcs Irop 
massives et des atlaclies qui manquent de finesse, on remarquera 
la forme peu ekgante ilcs seius, moins menus qu’ils ne le sont 
d'ordtnaire dans les Ggures de Ce type, et la courbe disgiu- 
eieuse de la hanche gaiiche, uh Eos cberche en vain ä vuir se 

1. S, Bilnvit, Btptrtoiri, 1,33», 2 el 1J 334, *; 33Ö, 7; 337,7; U, 34i* 
344; ä03,08; 804, t; III, lOO-lOO; 2&e, 1 H5, 

2.3. Rtmub, An», ttfeh,. lOOS, I, p. 233-234 et pl: V. 


t>H01JPE ÜS MAhltdlC il£ LA COLLElTIÜN DATtAtil fOü 

dessinar tö moavement du bassin. Dans la petita V^nus de 
ganehe, Les diruonsiODä plu» faibles aal faetlil^ la tAcbo du ACulp- 
Lcur; aussi a en est-iJ beaiicoup mleux Uri : lc$ form es soot 
ptus elancees, les aiiacbes plus Snes, l'sasemble est i la fois 
natarel etgracieux. Ne voulantpasjuxlaposer les cbairs, rarliale 
a cru devoir separer les deux Äphrodites par une draperle. Ge 
v^tementf puremeat eonvenüoanel putsqu'il ne s'appule sur rJen 
et qne seul )e caprice du sculpleur le mainiient en position, 
pari du coudegauchede la grande Aphrodite el, retoaibanld'mie 
part toul le loug de sa handle et de ^ jambe gauche jusqu’au 
dessQus du genou, se conUnue, d'anlre pari, derriäre lüs 
jamhes de la d^esse, laissanl k decouvert le des toul entier el la 
partie sup^rieure des culsses; il se replie alors sur le genou 
droil, s^paranl alasi la grande däesse de la pell Le ; soti exlr^mitd 
enfin tomhe i terre par devant, eatre les pieda du persenuaga 
central. Du type de ces Vinus, nous ne pouvous dire que peu de 
chuse, puisquela plus graude l«te a disparu el qne la plus petile, 
quoique assez bien coaserv^e, a'a evidemment qu^^baucbee 
par rartiste : ceque nous en voyons iiouspermet pourlanl d'altir- 
mer qu1l ue s'ätalt pas dcartä du type LradUionnel. Le pied droit 
de rAphrodite cetUrale ue toncbe terre que de la pointe, mnia 
rartiste inexperiment^ a craint de dätaebar trop frunchement de 
la base le lalen de Ja ddesse. De m^ine, iin fort teuou en marbre 
(non rapportä) rattuebe au persounage du milieu la banche 
gauebe de la pelite Aphrodite. 

11 est lemps de parier du sujei de droite, le traisiätno de ce 
curieux ensemble : ce sujet est un groupe et im groupo cälöbre^ 
puisqu'il n’est au Ire que celul des deux anfants s’embraasant, 
motif que Tadinirable marbre du Capitols a rendu st populalre. 
Les quelques dlGT^rences que präsente avec le chef'd'iBuvre 
romaiii ta repliqueminuscule de )a collection Dattari, ne laissent 
pas d’ätre mslrucüves. 11 faut relire, devant les photograpbies 
des deux muvres, ta spirituelle etpänälrante p«ge qu'a coosaeräe 
M. [lelbig au groupe du CapHoFe’. Ou eouslatera que t’auteur de 

Belbig^ FühriTf 2* p. 


m 
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la r6pUqaa Üattari ne cempranail cartes pas aiiBsi bleo que 
rarliale ramaio toute 1ä perlte et taute ta bnesse de ce molif 
charmanU L*4ge Jes dem eqfauLs n’a pas cbangö : le petit gar- 
^n, comme le mODtreDt Jes lignes du torae, n'a pas plus d'une 
Jizaine d'aanees : la nUelle, d'uu au eu douE plua jlgde qiie luit a 
ddjä des formes moias eufaQLiqee; te buste eat cacbä par les 
biaa, inaia la venire et les jamhes ont des contours deja accen- 
tuds el qui annoncentl'deliCisioD desferniea fdiuinises. L'ensemble 
du groupe est gracieux, malgrS de Fdcbeux parallelismos qui en 
ddlruisenl riiarmonie : les jambea du garijou sonl raldcs ei tos 
deux bras posds Tun sur Tautre manquoDt de souplcsse et d'eld- 
gatiee. Üne draperie cou vre le bas desjambesde Ja ßliette, ddlail 
qui ne se relrouve identique Jans aueune des dix ou douze 
rdpliqiies de co groupe qu’a enregislrees le üifpertoire tk iaSta^ 
fuuire^ Ldt Position des bras, dans ie uiarbredeM. Daitarli n'cst 
pas lamäme que dans le groupe du Captlole : le gesLe ebarmonl 
par lequel la main droile du gar^on chercbe 4 eutr'ouvrir [es 
Ibvres de la fllleUe a paru trop compliqud nou seulement su 
sculpteur de Mrmpliis, maiaaussi aux auteursde pr^s de la moi- 
tid des repliques cildes, ou plutät ä l’auteur de !a replique qui 
leur a servi de modele« 

La coDservalbn de ca monument remarquable est bounc 
«ans £tre exceptionnolle, La surface du marbre, rapider me, est 
prosque partout intaele et a revätu avec ta lemps une Idgi^re 
paline dorfie. La Tigure de gauche est complblesauMe bras droit. 
La parlie aotdrieure de la täte et du bras gauche so nt legbre- 
ment endommag^cs soil par un choc^ seit par Ja dfcomposillon 
de la pbrrc; de 1'Aphrodite centrale, il ne manque que latilc, le 
bras droit ol l'avaDl'bras gauche« Quant au groupe des deux 
enfaats, il est parTaitenient conserv^. De la base il ne reste 
malheureusemeul que }uste la partie enlouraut immddiatemeut 
les pieds des personnages; les trois sujets, n’oublious pas de le 
dire, ^taient poses sur des socles de hauteur differente, le socle 


l. JMp., I, 3a0, 4*0; 3&1, i-3; 11,459,8; 460.1-2; 111, 134, tti 364, 7. 
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de la (Igure centrale m confoadanl avec la base du monumeiii. 
II est ferl regrellable quB la perte da la Faco ant^rieuro de la 
base riüus empuülie da conslaicr &l eite portaiL ou aan tine ins- 
cripLion. Nous avous peuL-Mra perdu ainsi Ic meiltaur mayen 
qua HO US pussjouB avoir de ddtermiaar le earactbre axacL de ce 
oiuraaau de sculpture. 

Car, iJ Taut bien le dire, rinteDlion qu"ä eue rauleur da ca 
marbro esl fori douleusa. Le crJtique est dh^ Tabord däcoacarl6 
par cette eiaguliere juxtaposiLioa de deux molifs celbbraSi dont 
l'uii eu double exeoipUire et u des dimensiODsditfereales. 11 ae 
s'agil säremenL pas d'uEi cnBemble volif^ car qui soDgaraiiä olTrir 
ep ex-volo pareilinoijsira hybFJde^S'agü-ild'uQobjet devitriao, 
de ca que nous appaileriaus uu ^dessus de pcaduJe »? Pas davan- 
tage^ car la r^p^Utiou d'un m^me Lypa ne sauraiLea pareil eas, 
s'expliquer« 

M. DaUari mefait, d'autre part^ lamarquer que las deux enfauls 
sout beaucoup plus graads que la petiLe Aphrodite : encore uue 
aftomatie qy^Ein acheteur bourgeois n'auraU jamaJs comprlsc I 
Enfin, le Faü que la face postfrleurc du mouumeiit n*a pas 
moms sotgneusement Uaiiäe qim la face aotädeure □ous permet 
6galeiuent desupposer qull ne s'agil pos d’un objel commerciaL 

II le roste qu*iioe bypnlhese ppssibte el il me semhle 
qQuelle repond d'une mani^re k peu pr^s satisfaisanLe aux 
divers prohl^mcs que soui^ve rexamen atietitif du marbre de 
M. Datlari: c'esl de consid6rcr ce monumoat eommo un mor- 
ceau de Concours^ ce que nos aueStres auraient appelä uu« chef- 
d'cBuvre L'auLeur^ jeiine artlsted'une äcoJe de Memphis, avatL 
3ur l'ordre deses mailrea et pour prouver aes capaeil^s, 
un morceau composite contenanl h la rois uno gtande statueltei, 
iiue pelite Statuette et un groupede detix personnages\ 

SEVwoua DE Rtca* 

t. La tiiDt«ur de ^Apbrodit« de gaotbe fina la btaa eft da 0^,11. Calle de 
U Ugura «aatraie est ittu^lleniaat da ; camplMe eile pouTuL £tie daO^^ä^t 

Le gToupe de draita JiAuL que da at k lu^ear luLii« da nH>n.uiä«Ch|L 
est da ^,20. U ne pafAft pas f aroif de ralatlon quoi^nqua enlre les dimen- 
aboa d«t dem Aphradtlei^ 


LES MARMION 

(JEHAN, SIMON, MILLE ET COUNET) 

FEtTTTUKS »t* XV* SltCLE^ 


Nf 57 

li75 (iS iiiinh de numboiirüi« qumle d« QuAraiLbep«, et qiiiUx 

ladiU märe Simon Marmioo ei Phm da SuaL-Yt&ife qui m mambourfl 
naoleot * 

Qrefle des Wequ. Bagiitre dei Embiiervures^ J. f* S et BorderetiujE 
des Rapporte S, Ä3S. [DahiJsni», p. 147*) 

ri*bÖ 

t47d (9 fUcambra). — « So oomparuL perKDüDalLam^t S!(!loon>e KurlmuU du- 
rmlnemeol refua de ifibm Bo^«r tieneur demourant 4 touma./,,, diit K coo- 
^aeult quo eile ouoiL eL a nudu bien aL leallejnent pumf eertnliLi prie dool 
eile K tenoit at Liot poor bien conletite k SinKin Monuyon paioir# demorant 
eo Valendeonee^H. tQute^lej droiL de fioge.tA qua [•eelle Sit&ooe iüoU... durmt 
Kl TW tut aaulemant. £n tu« patit« maieon biretaiga «t pitee de terra gLBains 
ou Ibas da |a me saiale callmiDe doni poasesee bireloblemenL ladii SbELon pu 
Tutu da certain aca.t pu lui despie^a Iidita maison et biietaig« teaaut 
de daojL eoeiu k lirelaige dudit Siman blarmion...^ * 

GralTe des Warps* Aiiüäo i47§. 

ri*50 

1479 (15 jfun). — # Ce jour.„ «Ubli demiieUa Qdale de Quamoba veuft 
de Pierft !e Faure, daimfalla Jabaane du girdin «a mäte, Sunoa Marmioa 
Claude BaiisoQ el Hubert le dtmiHu.,. pour aediler et fMToir... n 

Grtff« Werp«. Regisira des EznbrlefTuras. P, 376, I* 9 t. CDe- 
baisnei p, 174.] ' ^ 

N*eM) 

080 {ZJ jauTief)* — - U xjLtiji da iuvisr*.. Mtaldtfent demtsell* Jahioe 
dkigudin Teua de Jehaa de Quarodbe, Sioioa Marmiou et Piwra Guel eome 

iw VotrUfviK n? deJauTifir^feTriaf^ miK-affU et mu-juln taöl* 
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mainbours ded coDuecf de mfiriege denlre GEAude Buintn el demiielle Yub«l 

de Quaroube... » 

GreETe des Werp«. Beffistre des Embriefvarea. (Hdo^ S868*) J* 376 fris, 
r* ep T, 

I48i (3 septfiDibre). v Ce jor Tu Imh h werp pat niciba aoHelle k Simon 
ftJarmion parmy rj. |, i, j. d. ts. de nc^auelle reute k racat itj dsEBEUj de 
le viesfl conlenoo en Jedile acquoBte« Se eL 4 lei? tems que en lacquaaLe atqui» 
äfaJn ee ToLeold pour Jauoir aequls, ce apparoit par lidhU aiuwe pr^nt 
picaxl öt CuQffljer De Roge* » 

GrefFe dw Werps. Bordtreaui. J. 237, 30. 

Ni da 

1433 (3 mars). ^ « Sacent lous ceui qui eeal eacripl Terfont oü orroiit» que 
commfi par rerlu da ctaing aeufnseamtneiit fait en poinl de ptiijt g^n4raulx mi 
lorme de noel darain pus£ md qntUre^ß^ qu&ltre riogf rllroiepar deQua- 
roube«L iaos aiuwe deSimODJdarmfon nan beau-fr^e poor le aomma de quallEe 
cetJS quMole lims lounioti. Jahan Rogier loayeur de ValeadonneH ayL hält 
claing eD le pr4sepce de Jehan Jouueneau oOEnme joret de oattel de ladite Tille 
BigQilTye audit SimoQ UanDyon et le soafüsammept adieu roli e! signitTy^ 4 
estie: el eoinparoir eu pUine haUe pardeuant lea preoost jarei el esc^Tfui 
dic^lle TÜlä eonlre ledil ibiery de Quaroab« aua lundi mardi et merqnedi 
eeniani pour les jourm^i!^ {Licetix plül poqr Ion y lüi preudre et loTTendre sUr 
le^it claing et leelpi poor suir ou defTetidre tabo le coüatume deedia plaix 
g«n«rei]li et doQl Mit mayaor ayl ledit Jeban Joueneau dei lora appeil^ par 
oom d« joret et par itom da lesmoiug* AnaqueU daing ct adiour ledit 
Simen Mannyon eo I« pfisenos dudil jurel ee eoit deDeiDeoL oppoee pour «n 
lemps den d^filar«r Jes causee et raieane non obslaat laqoeUe oppoäitien tedit, 
Thiery de Qttaronbo seit viim et companf ai*i troie jonrn^ee tenuea et gard^ 
pour lesdts plaia g^n^reutx jelon la coustume en tet eis H lyl fait toaedeuoifs 
i ce siefuine. Aesaunir «t ä leöa que apr^is ce qij4^ du eignilBemeut etadiour- 
nemeat fais par ledit mayeur audit Siinon Marmieii pour et i eauae du daing 
deiant louchie et enae-iabl« de ledite Opposition faicle par ledit lioon leelui 
Jeban Jotioeneau a au conjuremeut diodui mayeurrecocde ctporte tcsniogttage 
siir aen eennent atioir eslä pr^aent ä iceux E^ilGemrat et adioumeEnenl bien 
dßuement taire par Mit cnajeur. Ausai 4 lidile npposttiou fairr; commo dit eal 
et poi^ ce par ki apelle par nom de jnret et par nom de tesmoing« Apr^ «« 
ausei que des deuoira eur ce Taim et eruuyt par ledit liAry. Nonobstanl ladilo 
oppoaition est denemetit eparu aux esoheuini da Intite tIÜ« oy desonbx namet. 
Icem eseheulns out 4 le sEmouee el eoojiaremeat dudit mayenr dict par loy el 
par jugement que tedit Uery de Qoaroube qni coiuw dlL est claiii<^ «eatoil saus 
ain\rp en poiut de plaii gAnlireoa eudU trnne da noe] dirruic p4ss4 et iuree 
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taniies el gardöjfis Ncraobfitäfil liditfl oppcsition dcurfl. ^uoirel 
aücm de ses dewoirs aiawe de ptaiE g^n^reutx peur rtloif Hinii que de raiwn 
«L B 4 kni poTler auciun preludice 4 lidiie üppösition ei icaltc demoranl eti ferlu 
ainsi quif apirÜant iJi ce» en onlaniiaTit que 4 huitiaiira iedit Simon aen 
teon de d6clare? les cwiBes de sadite oppoiition. et ati aourplüs proc6der ayanL 
gtir iceltfl Hitifi qua en juaüce ftpeTtiaol. a cesLe lof tlöBi dira pniiKmobior qua 
dtL caL., Ce fu Fikit le merquedv jour des cheni^ree Irei^yame jöur du moia de 
maru Im mi1 üi]^ iü]*^ ettrois- » 

GrefTfl de» Werps. Annle I4i3 (Kan,, n* 2021.) 

* Bil&bii Simon Mamaien painlre peor lui el en son nWi Anlame letlaineng, 
Jehin le mesurour alr**, el dbu^un pir lui pour plmdicr pour kt*, , promisl. 4 
tcpir le» »cquiLler de despen»... h 

GrotTe dea Werp», Re^istre de» Embriefnirti;, P* 74 y, {Ikn,* tt* 3OIS0 
Bonlereaux dei J, ^ Gö+ 

K* 63. 

1463-14144. — ■ Bentea^ A Simen. Al&emiofi paintre os Ties de demlaelle Jehentte 
da quATOübB eldEizilsede fifthai gfeksH espeuK# gUude VUEdn ixt* L » 
Comple» dt k Vdtti CJ42j 

N* 

1494(31 janYler}. ^ ■... Companirttilanplün thapilrada legtisasaint pet an 
VoJetttlannesdn krdtnt dei freres preseheunde p»r reoerend p4re Yioaire des 
aeutti?e» rtformes da t» coagregfllkn de hDlIinde... et k andrcit pour al eu 
nem de Ixdlle hf^w esUMineni kn lautte ti tuet tux MeoU» Bmoir, Jscque» 
grtbert Ult Jthui.^. Simon btarmiou... ei diatun pai hj pour tnchicj et 
teoeuoir tout ce qua 4 leur dile 4glUe on puet et pobra denoir les liiriUgas 
dictlle ee&iir leuwer dearenter el retenir^^* * 

OreDe dca Werps. Begielre dei EmbriefYur^, (Bän*, 30l4)j. f* 70* 

N* 65* 

1464 (28 mm), A Svmon Marmten damortnt ft VoJencbiannes »d cuisi de 
resle da lon meflUer de pointerier patr mf tublft de NesLrt-lIime 4 11 reoMs 
en EciftTii^te de eng ^ikphe^ pftT4 pour raporUga at i le demtnda du daOuuei 
xiq. 1* » 

ArchiTN d^portamtnlftle» du Nonl. Fonds da k Cfitli^mle da CftmbrEi. 
Begiiire »nx iHstxmenli; d* 10. Compteda lkx4eoüfth Icstimenlftirft daaire 
Pierre Dawei (Dmdo], dixpelJilD da kteibftdrak de Canatini d4a4d4le 
8 m&i tl83 el ia Compta-reiidu da rextetlton taitftmeiitftlre du 2S miti 
1484. (Citb (f apr4i Dabftunes, p. i4S.] 

R* 66. 

1484 (6 ftoQlJ. — »Acallerle mmtU4 de iii] L t. blx.eLij.c&pponxda reala 
berhi^ra e«ebu« u Noal al i ij Lentnatnl dtut sur j b^riiige et en ij man-ege 
qL plltc da larra »ppertananl 4 Simon mirmiroo p&inlra gi^ni an. It me !4otre^ 
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Damfs tvoanL duj^e pari ä Ib^Hla^ diuiil Simoii m^isEaei ot dauli^ a l'eritag« 
liain JahoA BieeL,« k pastar xiij aoust. j* 

Griffe des Werps. BonJenaox. L f- iL 

N- 6T. 

1481 (2S ftoölL —Ae^alel le moiüä de ii]j L v, ts, et ij cappena de renlet 
bjratiferes eaobeua au Nodetä ij tene^ens deoe aur j htretaige conlcntut j 
miuiii^ et pito de lerre appartetiaue ä Simen Mennion paintre^ grjans ea le 
TUfl NeLre^Dufie^ tenant d'unc part 4 le Lerre dudit Simen meiemeep et dauiri 4 
le terre des lieJi'a lebsm Biäet^ dent eti rend ajiQualJeaienl(?)x 3 t 3 ty i. ij d» et 
liij cappoDp» eafCiiD cappen eslime 4 jtij a* p'tfccis it|* d. ebaseun deaier.,^ de 
j d. et jobole i teus qu ?in et double^ 4 paeeer xiij aoust ^ 

Greffe dee Werpa. BardereanXp J. 230* 

m. 

1484 (I octobre). — a ,, Vendj ledU Tliucaas dii pnnt [taneiif I Lnumay] psf 
le grS de aedite Temma 4 Slcnati Marmien peSnlte Je partie de reute b^rilable 
appirant per le criie du xiij« jour daouet darrajn paaa4 acq^uidL pour faire a* 
Totoöte Ifidit Üjumai ptiisdanL de werpir*» * 

Greife des Werps* Registne des Bmbdefruresp (Hen,| 3041], h 30 ¥, 

N* 69. 

1484 (1 ockfbre), i 485(1 -uetobre],.—« ReceEle falle pourexpioilerpar Gr^goire 
lis Dfutp aergeuL du pr^vol., , d'un demi quind (droiL d^uo einqulime) deone 
per Sjman JDamion sur lea biHns de Johan Wallirt demoranl a Sdaing, pciur 
eatre payd de la eemrue do Xp. I* pour le druit da Monseigneur (farebidue) 
XX. a.» 

Archirea d^arfementale^ du Mord* Compiei du Hainant. Pt&vmAt- 
LoenLe de Valencienuei. Heg, 34+ {^ik d'apr^ Dehaisnäs^ p* 148,) 

N* 70. 

I4S5. Veute per recours da t«. dii liureflloufflolade roBle Fiagäre ebxGuu 
an öipligi# par Moel Crousla boulenghlBr,,. ladite retile dnraot prgseuteinentfi!;a 
fiw de demieelle Jeheittie du Gardin vefue de leu Jehan de Guaroobe et demi- 
selle Jehenne de quamub« eipeuse de Simon Maravon... * n a piaser le 
dimenee ix* Jour d'oci obre, m 

GrcDTe dee Werpe. Regielre de« EmbriefvureÄ, (Höo., lOOlJp f* lÜ.J 

N. 7t+ 

1485 (2 septeinbre}. — ■ Ce Jaur.,* ^mb de mamborniä lehan de quarauble 61 
de fett Jehän, du pr^tabEe gre eteonseatemaot de demitelle Jefaenne du gardin 
vefue dicelut feu (Jehm]; Simon maritttfnn ei An^on^! le Roy^ dit fe fluneog 
tee mimbours ^ion laelause du teitament dudil feu Jebau,., m 

Greffe dds Warpe, Regietra de» Embrieffurej. (HÄu. JOOlJ, f* 23. 

(DabaiiDe»^ p. 149.J 
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« Yflii da mambdrpi« l«b4Qe d« quaroube QJ Jebftn du grä et plaläir de 
deoaiieUe Jehenne du gerdin, Simon Mann^eUf Anthoine le dit leDnsiizig 
eae Enamboara» ;■ 

Grefle dea Werpaü ßordereaux, 240^ 19 t. 

[V* 72. 

14Ö5 (9 odobrel^ — r Le ix« Jour dWlobre prljeut Vilim (I Roj’ msye^Ar 
eariiert Ealahli Sioum IttrniTOEi paur \m et eu mn nom*.. potir pkidierp^p i 

Greffo dee Werae* He^&lre des EcBtKnefTttree« fKiö-, tOöl), f* 30 
lDebnieQe«i p, Itö.J Bordereuix des Werps. J. 240, ^ ^ t- 

N- 73. 

14S6 juiOeij» — ^ ^ donnaireute demiseile mlUft courtelul TcFue de Jeb&n 

k feure pelnlre k Simoa Bderiuvon liretsige de Io nie de |s cauehiepp, p 

Greife des WerfW* R^tre dra Embriefrurea, (Hen., 3017). fp 12. 

N* 74. 

14^7 (2 afril]* — p Arenter hireuige.«^ gLsameEi le me de te caiiehie teraest 
dune pirl k LireUge Jebau Le Roy dit Beuclwl dautrc paH k lirtiage Simoq 
Marmyuopaiutre... > 

Grefle des Wefp*. Bordereaux. J. 240“, f* 5Ö-t, 

N* 75. 

1407(11 juillel]« —«LexjpjourdeJuleLpneeenliaequeaGfebert, Gbebreebiea 
et Roy uihyeuT, eitJÜ>li Gobert heroy estabii Simon Marmyoa pour Jul et eu son 
nom Bititnne k blas, Janiu ftaymabe #l Grmniiq Jedieu poue eadiier et recep- 
uoip Ifioi c* enlhi^eixteDL, que oa lai puet el pobfu deuo« adiotimet, daEnef 
relraire t biretage Lee rtadre k renle*.* « 

Grefle d« Werp#, Registre des Embtielturea. Jp 3T7\ 16 tp 

N* 76. 

liSS. — t A p4AMr le rj« de febtirier. IL eat veau ^mxil qui Toel urenter, toul 
tel droit C4 um actiuq proprillt... que Jebao Biakier.** auoit el auoir pwwt el 
detioit.p. eo plulseura hiretaigiHt, mwsouft hulaiae de cauroumier*.. seanl et 
giaant höre la porte moutoiee eu k me mmi 4 h hnuLe Eauchie de Moiu*.. 
Uequek hireUg« leiUblj de Simon Mnmyoa a tenu par loj et ^ de^ompt 
appiirtJit par aiawe pour ce falle,. ^ ■ 

Grtffe des Werpa. RegiaUe des Embriervurea^ J. 378, f* 4 e, 

Ki 77. 

n« {20d*ce[iibß), - a f^ipoTttfent J(s fniica ch^penüers etramjusqge 
Ithu MinnauHt «xuti«r taoiL fklt tl mis un hiritage cd Ia ru« d« le 
cauchie, tenuil t l'Jidntag* Simofi Marmytn qui fu 4 Itbtn le feurt juint«.. * 
poar le läBe dt tj" L i. dunendiH, ■ 

GfeOe des Wwp*. negittni de* (üubneFruret (Ren. 1006), f- 36 t.J, 




n3 


N« 78. 

1409 (35 dikembr«}, ^ * *_ Ls jo«f «| Tm de II NbÜtiI^ 

Noatre Seigneur, mli afsc qiutre cenls 
Quailre vsugt d taf, Ihers fert dlibdite, 

Iji ßöfe S\cti par 3o^ luibitele, 

}äa du^pouilfa Amei c^ur, fgrce H fflns. 

Vou3 qui TQjfga thes ymaiges prisei:irt 
Pilei Siiat Luc, dont Tolcy la cappstle, 

Qufl Dieu bseiiB en m gblre m^uppelle^ 

Amen 1480. 

Jeh^ü Molingt. ßpitapbe de Simnti Ifannion. (Citd d^fipris DebeUneB^ 
P* 

N* 79. 

l4tW (10 mara]- — « Vaudf Jehan le Uäure^.. i Mafün Vincbanl 
Ij^ s, blB, de reute hireUble^,« ebaeun an aur j. liinUge gisaut tn le rue de 
le Caacble l&nanl d'ung part k llrelAge Wilkme de ibwjari dautrepart k lireUgc 
ilü remannfu^L Simon Marmyan*,. js^ 

Gfeffa des Werps^ negiatm des Rmbriefvurfta. J* 241, i* ^32 e, 

i\* 80. 

1401 (5 aeptembre), ^ « Le t« jour de sapEembre pr^sant Quamube Ra^oir, 
Hjmot al Abeaua mayeur Ee Elaa eaiabliranE nuuitre Jeban doifli g^r^me de 
MuyenncTiEle bübert 1 e dcmolseau et demlBBllB Jebenne de Quamube par le grd 
de Ifhan Prä^oit soll mary oii nom el come m ambau rs de ornryon marmyan 
BIEb dioafle demiealle qoelEu eubt de feu Simon Matm jen öen prämier mitry 
lun JnulfH poair cachirret reseroxr taut c« qcie en puvt et pobre deimir k kdUe 
mamburDlft faire toiitas poufaukes aiufes Ekrre recoider diceile clamar et anee 
ce Laue Eea practicyens serment^ et chagun per lut pour plaldier faire praduc^ 
Lioni ei manjstrancee et en Laut luLant sy ealx^ mesmes promireuL i tenir cota- 
inEot k eulK et aui biens de lodite mamburnte frait fuy. * 

0re:^e dea Werps. RngfsLre dea b^mbrfefvuiea. i* 3S0|, P 14: 

Le de sepletDbrBp present Aimery Eas Hi mol et Aubeaux esläbly «slienna 
lebEu cftablirent Jehan Doisy Giröme da MayofiriaTilie buberL le demoiaeiJJ 
ti demisdia Jebenne de Quaroube par le grS Jelian Pröuoat aon iQÄry enmB 
maboure da mariou marmyon Blie pour coöbier receuair aluwea feire^ releniri 
fjura reteauee et Lai et lat prelydene pour plaldier. m 
G reffa dea Wifpi, Bordereaius. J. 211, 21. 

N*St. 

t4P2 (10 norembre}. — p EsUibli Tbonma du bulaaon paur Int et «d aon 
nom JiiquemertduBaisson ton ßfi et Mmhial Clawetson baau-Gli pourimcbiar 
et racepuDir toutea tta dabbm, rairu touU» poursnilea«.. p 

Greffa des Werps* BegiiLre d^ Embriefrures. h 3S1, 7S, 

IV" T, X* S 
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1103 {in □QfeEDbfe}, — Jeime BermarJ, vhjvb de Jkao iIa B^iidrsngbkq 
lesta 1& 10 no?emhrtf I4ß3p Bon i^atament ^sl acquis la 6 oov^mbr« 1401* 
« je ilonne 4 Jaquilin^ Lappoeiore. demoufiinl 4 Gand 4 lahave de 

Satnte Agtii^p nng ymnige de Pfosti^-Dame que fisl Marmjoa« lUmp je danna 
m Jennelle Lapposlofe Bocr de ladiie ioqueliae, ung Ubleau oü soot lee Imis 
Heia. I» 

Dolagraiige. TcsUmcnls toumiüaiens, n' H85. 

S* 83. 

14W (8 iQÜ)< — < ... iJoniiiraDl 4 nolf JiqaaniaTt du Buisaon morebinl 
par I« gri da dv« DasouleviUe »apeu» et MidiieJ CEuunet puinlre par 1« tos 
de Jetiui du BuiSHin aa i;in]e k Jeliau le deic a» du lltmeaux, lireiaiga eooto- 
iianlx Icuwaget gtaui ou Kossart.. • 

Greffe dea Werpa. Kegislre dea Embriervuroa. J. 383, (» 60. 

N*84. 

1498(16 jaortar}. ■ * Lc *»j« jonr d& januier pr4acnt («uia fon nulnes ei 
boa mayeur aaubly goberl herny du&na ü nnle Jebati Proucul pointre demo- 
raiit a Brugea par k gri de d^miielle Jetienne de Quarouble aa feine k Aliehlal 
CIttuwot et oeat pointre Tng hireUige maieoii «mri ei pijee de lerre qiri parei- 
deuul tu 4 Sinwn Marmyon usal paittin ntmil eo b nie euiDie KaÜieHoe 
tenaot dnne pari I Itrulage Amoul Mauiion deatrepart 8 liretafge dudli Uiebiel 
metsmea et parderiere k liretaige dudli Je hon Prtuosl aeiame« k cause de sa 
temaie <0 cumprendant eo ee prdseut arenlement eertaine quantlld dodil hire- 
taige laquelJe auoit eatb apliequb 1 laue du gnnl Ijiretaige dudit feuSioioh 
Mamyon, Ptnny ii Rb, s #. touro. «basuti an de reute hireli«re aur louttes 
rentei el deuoir faire aur bdit h1rela%e en dedeas trau ana prochaius penr Ea. 
hb, luarn. damendiie« aequisl ä faire aa TcJenli pMii bieu werpir paroy «je 
quil apparu par aiuvve poor ee «wrdie eomeal ledit Simon Marmyon anoit 
ledil btreiaig« aequis A fbira »a ttdenle auiai qui^ appmni par j«a aluwea du 
leatamenl dudit teu Simm Uarmyon oaii pour ee recordrea eomeni il auoit 
loul le iourptui de »s bieua mtublea « bireuig« donuet k ladile demiaelle 
Jebenna de Qiureube i preudre aprba mn treapaa el pour desdita biene maubles 
fairo »a TUlöuld ywuB de mambuniie «i deidü biretaigas et joyr et poaeeuer 
sa Yie iluranl ea ie» detrenLaot et retenaat cune ä inage operU«ui |e eJaio au 
du par lat exdcotLeun u el depuls osu tadite demiaeEk Jähen ne eilt« ruue de 
tnamborn» ce uoiei quil fariioitent arentement pour le tnieux ce poutiirelatge 
de queyr la reale «lemerer lur te lieu et aperteoir doUek coudiüou w »oiee que 
ladile demiselle, auaiL ep le prfeeneo de* aacans deedtla esceuins loet el greet 
C8 enoullre que «e sDrehie a eal6 pri*... mb pasw 4 leal reeuurs ea el que 
eftliiies parii» retiareol mir Jeura sermei» ce. . - , Ce jour pr^eut ceux el 
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ce mftyeur pmcnisÜfdit Jehiti Pcmosl dt ttdil ClAuwel i tt, hoSf» el 

ay«ui caiae ou {|«S9usJii hcriLalga conduir« «t guudir Modli loarelii« ft «ren- 
teiseo; de tf deseus totre tourbfea «ontredit« el empescpmeiiE qul meltre et 
Tflnir y polroient p&r qui qBunliw «meat que aoii sur enqusyr« leUwomB 
quo la fHHiraaitft mooiefoit <t m mi* o!iIigie et par 1« foyc«, ^ 

firelTa de« Werps. Regislre de» Biobrierf ureg J, SS 5 , jw 4 g 

N« 85. 

HfiS (22 janififlf). _ «... Ufiwt i ntilt Micbiel Ckuwel painire h Cillea 
wibourg sayeteur «ne maigon hirjiaige entrepreturie et pj^ce de terre'gigant 
oji fon» d# ]» nie »aintn eal*riiw,„ »an» y eörapfendre eerlaiofl quanüt« iTiceki 
hindaige qui panrideuinl par delTunel Simtm MarmyDn Tu mi» ei tplkquid i 
aiseetsmiH» do mgmnde aaUea pos»»«»e ledii Mkhiel... parmy tH 
«b». X. «. in. ebaeuR an de fenle hireliere,,. h 

GrefTft de» Werpa. R«gi»lre de» KmliriefnirM. /, 385 , f» 48, 

N* 8 Ö. 

1498 (27 juirier). Encnrea eil-Jl venu auenl qui voel aifnter vng 
hiretaig« ^»on en^prese et pii>ee de leite afant el giaast ou fon* li« Ju 
ruyelk soinie kathurioe lenant d'inie pail 4 lirelaiße ArnouJ Kaueiuri, dautr« 
pan a cerlaioe quautitb de ee pr4»unl biralitge (Deismee qui parcideuant a e»t4 
apUequi« ä laiae de lu grand« maJaon qui fu 4 deffuncL Simna Uarayoo pabtra 
et de priseot apartenaul a Michi'J Ciauwel oset pnJnt» et pafderi^i« aux hire. 
tuiges du remannaui dienJioi feu SimoR Manuyoi}. Sen a ua oFTert reudiu el 
payef chaeun an aux troi» unnes aeouBluonnt: hall liur«» dix »oh tournote de 
renlo biretiire sur touUes reute» el deuoirbireauriEellui hireuigeet eudedeu» 
Ifoift ans proebains pour bi eomne de ehiDcqaanle liuras lotiraoi» A.in ffi<fae » 
el dieeUes fair» liurer fin ä J'apiugeitient de layau en ee eaiuse.., • _ « A »ause 
de eerlaine difüeulid raeni pour Jiretage de cydeMu* Midiiel Oaunret «m 
iTOurt daeorl uuec Jehes Preuart en teUe manbre que ledil Uicbiel a buuehk 
ledh hericage jusques 4 Ta aom« de ii J. x. 1, t». Ce tut One i»iionebii k teste 
eryde eo Ee ddclnnnt de suEe val»iu pRyaut toas frsie « prkeni pr^uost lery 4 
preauit el Garei esetuiue ce Je xiirj* jour de juuier », 

Greffe des VVerp». HegisUe des EiRbrtertare», J, 335 ^ {»79 

X* 87. 

URS (3 Irvrier}. « Jl rat tenu qui Twianuier mg bfretaige eooteninl 
qoaire ieuwagea gardin, eiitrepreaur» pt piAee de lemassäauteL giaauim Je rue 
Notre-Damc. Tenaat dum pari 4 üreloige el gründe maison qui ftt 4 4eiruu«:l 
Simoii Uarmyon daulre pari 4 linlaig» Viaeiuui Uajodreeboo et parderbre 4 
rirelaig» Amoul UauBion Hanehii jusques 4 xxij J. xij s, loomoh 


tlEVDE ARCnfiOLOGlQUB 

„ d. um»" •«' «»'“ " ‘" r* ‘"”‘ 

8hl™ U» po»r .1.. M« ä« «l-liW«“»■'; 

Greflo dB« Werp». flegiit« dssImihnBrnireB. J, 3S5,1 M. 

S* 88. 

■ ima »«*). - - öonnn i t*ftlB Jeli«! Bodengticr dereq o« »om *t 
eoms Jtablv d* Jetian Pfduosl paimns el par Is gri d« ttemiflellB Jetwunfl da 
Q«aro«bc 4P«int« vng h.rtli.gB con- 

iCDwil quatlFE huwogcs el farftn Sisml *" le m: >ol^Oa®e^. •* 

Greffö rf» Werps. Regisl« desEmbnelvurts. J. 3®p P m v. 

N*80. 

* 408 ( 1 ® saplembttl. - < Saeent Uius «uH qu’t tfil escripl vanoul eu 

orronl, que Jehin prfü«t psittlre bI deffiHUe JibaiiDB da ^ J 

JemorM* I « jouT *«* l’* '*« omdB»rd 

e„sjambla TBpellBl. npeüenl el “elheal au Riaot loua tal. ™i*“^'***"*” 
loiideoBBt onäopaMCH qaelMna“« »*^1 “ .ntyj«o«el q<w de I*“« 
«eublwdeble» jeemux «tteuk, hirtbüg« *1 renle* benlablee 
pcnioieDt meir faii «ui qtnnl ne comeot que luet eDuleuanl le jou 
d, cate aiuwe. El »wJlao q« lo-l««tw f«l “‘•'«l d'l 

rtputS pour Bul «I de dpente »iü#ur. Kt mcontinent U rappd »snsy ful 1*»' 
«>nJei»B> <“ l««" “"* entendenjene el 

de teure boniie» Tolenlea »ns conlraSnete, onl par rwsord (leau* deoi «nSHmbla 
«ttölf tun lauire i worl «l 4 f» de touB 1« bien* Tiieubles deblea joyaui eal- 
leul* beribüg« el rstiles berilablei q« iJ* ont awnl el fteeir pobronl *u [our 
du trtepwdu premier deafillml deam deuli leqoel que soil ou qae lesdiü 
bidu biriiMjgts tl fwites bertUbloi «ient et sefOTiL ttouuM. Siuf et r#«^Et I& 
9 ome de tiogi Üunii toumois mönnoit coumblfl en ladite filile de ValeiMsieonet 
el an bayoiunj danl celui deiut qoi |jreEDiera yri de vio ä tfeipu puel el pabr& 
fiirt dons bws deiiäö el ofdonneBcei i sa Tuienlft ainBY et eü k mauwre qüa 
boo lüi «unblera *afli peracjnne El paf deuke fwle w k premier 

aEactde Tie & Ueapaa ne feiuil de ladLfilii eamme ou de partie dc^n, deuiw ou 
»ueune ordoafAR« faire Ic pobfi le deniier viu^Rt deaai deu3t 4 h boanft 
Tolentc el eooMieneft pour liuRe du premier trespass^, El lout le ;iQurplua el 
r«uu]iRt de leura autres bien cpäi^blta debus joyaui cotteulx heiilaigeaet 
Teatfti bin Üble pirlmit ou qö'iU soientat leronl doii et deuera deca&rer 
ebemflOt et p^siblemtnl au denuer viuenl deoui deux Isquei ipie aoit po’ür 
ludiU bteni meublts h^riliiget el renles henliiblee luire lout aon bou pnaofflt 
plaiiir et ftiientl ainB| que boH lui Äamblara tani pcrBoni» quelconque buc- 
quier OE appeller« Lesquela eoujoin^ out laii eeetoi raue^üs^cRent« Sur 
fonoe elcondiUon teile quill foellenl que it eoil autel el ausei ^uUkl^le i Ieio 
dem eonRB ■ liulre. Sauf que Laul qtie rtuaui htods enaambk dl Le puceuL 
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pobmnt taul^ETüia qu'ü leur pkira par licard Jiin de liulrf JUue? cimb^^r 
croistxie odmeurir reppeller eL miclra Ati oAinL Maie s« Jun deulx^ IfqucJ qtie 
bisL oloiL de Tie ä Lrespäfi sAns dicälui rAuesUs&EmenL auälr feit rappel m 
muLatlon aucuafr Ut voellent et onL ofd^>titiel qoe il soll ol ifenteyre k Läusläurm 
feraes el e&tablis k useTii^re qui cideuAoi ml d4daret. Auquel rmesli^ac- 
mctiL et totit oe ainSf kire eoü^oittre «t puser qüs dit eit TureDt pr^sena 
oome eecheulDs de ladUe villt de V&lenci^nDea Jahan Ispokffr le jona et ^eude 
mahiflu. Et per mms d'escheTins eL par mm de teamoings en furaDt ■ppel]e7. 
CefuLfHlile sty' jour du mois de seplembr« kn mit ece« Kij“ el dk buyl* 
— BaulenghLer ** 

GreETe des Werps. Anne Mö®. {Hiin. 2039.) 

N* 90. 

1490 (6 mai). — * Satenl totiB ceulx qui oeai eeertpt verönt ou oroeL qm 
MlLle Mar (Dion pomtre ei Colia@t Alorniion llls dudit Mük ä ee jotir demoniiiB 
A Abeuille et kquel GolineL dkl esLr« mn rinne bnme bien eogie et nsti an 
Ezuunbouroie que il dkt et relint par son eerm«nt. Ofil Tendut bien eL kttJineni 
et ebaeun deaüi detijc ponr le lont pareny eertak et jüste pn£ danl ik » flonl 
innus «L Linrent pour conltna el bien payAa i Micbiel CiauetpaEDtrn demorint 
en Vakneieonee iremtliore^ inurnou Lelle monnoie qüe cdyreable sera au jour 
du piüemenl de renle st penlio» eliocun an, Pour en joyt lout le cour de^ fies 
dndii Mtchie^ Cltuel (leatleur melEmes eL de JanneL et Polet Clauel fitne et 
enfTani quoll ade demisolkiehenoe du Biüsson ta ferne et du daraln vluaut 
dmdis Tjagee,*, etce fu fall le vj* jour du moia d* uiaT lau mit cccc illj*^ iis. n 
des Werpt, Ann^e 1409^ 

N* öl. 

IGOO (9 — q; Encore« eet 11 venu auont qpl ?oei aeatter ...Ixx, a. bis. 

0551 abaeuu oo Sur ?ng hiretaiga malson gardin ol pie^ d# terra giaanL bor^ la 
porlÄ noLre-Dime eß k rue des MoEins-le-remLe apertenent A Midi fei Ckuwel 
paintre A oauso de aa remEue.,^ m 

GreiTe dea Worpa. Hegiatre des EmbriefTurei, 1. 3S& Mi» ^ SÖ r, 

N* 92 , 

1505 (jajorier). — « ...Ca Jour prAsent Biusueaui Lisüre^mareq LieuUer bus- 
ün et gbioemarl mnyeur esLtbly j cEvrpantier Ealably mkbiel Ckuwet pdintre 
pour pliidier tuus las praLydsns, ^ 

GrdTü dea Worpt. Bordereiui. J, 348, 69 t, 

N* 93. 

ioü6 (iß jadTitin} — ■ La xvj» de januitr». rendy Midiiel Glaubet poinke 
por le gr^ da Mario de Walkrt: lerne ä Simon In EneauEeur msrubool les pir- 
tlea et portiona de rentes biralier« apamnt p4f le biMl icy diliuri et ce pour 
xrüj d* le deroier aueo uug terme dieelles paitiea de rente eaebeu au jour d# 
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nöcl ftßquisL i fiire sb faleny poöit bien weqiif paffnj ee qm lün dfrs 
tiers riflwiHea partt^s et portioc^s de reßles blreliferes estetfUL t^eureß et etfdieufrs 
nuJil Mitthiel par letfespaÄ et siiccesBion üe d^ffaiict Simon Mamyoo qm fti 
son aoclie pöUf li-queüs Btteceasitm suoir il öooit fait rolier otolun dboino et 
este t^abkf da meem« Lempa deaditi e^^beukii». Aussi t|iiil app«n pAf aiawe 
coogntiuil« et paaß^ du mBAin^B tempA desdita oßcbAuins coment ledU Miobiet 
mmi loA dcui aatriTA tiers dofidileg parüe&eLpof Ikon eile r^^nte^ hii%£jdrefiaoqyi 3 
bL aeallex pcvur on faira de toknlß mtcq kdile Mario de Wallen auait preseot 
k$ aiiEuna deadili esolieaioi loeL Bemouilre quc ledit Simoji pnnt eo marchie 
A don p^ril et aduanLure lanl par co que lediL Mtcbiel et ceuli qui Ins auolool; 
Teil du IcddiU ij tien tianoknt poInL joy eL pftdfBSdB iu ee joar depuk les reliefe 
el claingi dhoirie que ty auoienL fait pour anoir ladiu aUf'.ceasiaD et*, tntna a 
« XV" a— « Ce jonr präsent ceuk el oe mayeur promiAt ledit Mlcblel de aadit 
SimoD eL aiaiaot en oe cauae oOdduite et girandir ledit Enarohä et vendaige da 
lüus*..el oaoevsita für eoquoyreo tolle ^aomma que la poursuite mDuteroii bl es 
fraia. m 

GrelTe de» Worps. Bordereaux. J. 24^, 57 , 

M Vendy Michiel Clatii^ el paioiro par Ee i'i^ «ie MaTie de Wallers sa reme^ i 
Smou lo UeEuteur mJirehacit, tes paitle» et poriion» de rentee Kiirelieres cy 
apri'B (iBelar-^ea ...M s. bL sur uno propiiete rue Sainte^Citlionha apparteoant 
ä Michkl le inalalrc siyatciir»»^ * tenani au pont et uLatit gur le litiiSne: d'or- 
dron La snuitle da 4 L in », t»^ Bur la maison d'aimery logier, raa Sainta 
CathEriae doat on la muitiä de £6 a. bt ct da 2 capoD», la muiLi^de p L iOl s« 
f ar ttoa maiEon k ßillea Wibourg ea jeteur « glgaal au fuoa dlcdle rue wnle 
KatlicriDe^ dunt parüe de la graude malson qm fu A SimoD Marmyon. « hem 
le malLLid do xxij I. xij. s, is^ clianun an de rente deue sur vng hireLuge eon- 
tenant ifoi» kuwagaa oonrt ganJin et pkE« de terra ipariaoanL audit Mirhiel 
Clauwet »Aant et giaant er le rue nDtra-dame, tanint a fe gtnnde mnlsun düilit 
Miohkl dune port qui fti audit Simon Mormyon... » — « Fanny ea qm lun des 
tieradetdita» pailiasDu porüoai de rentes hireüi^r«» astoleni vecues etesdioue» 
audit Miobiel par k trxspiJ et »uaceaaton de delTunct Simon irannyan qui Tu 
ton nnda... QomtnL ledlL Miehiel auoU ka danx autre» Ihm desditeE partia et 
poriioDB de rautet htieü^ras iioqui» at aattei.. « » 

GralTe des Werps. Begiitre des Embriefimres. J, 386^^I^» 70 r. 

N" n. 

150S(2e janiier.J — « Ce joiif.** «Ubly Michsel ClaoweL paJnlre luüs le» 
pratyoien» »Brmeniex sn eesta vitfe et ehacunt par lai pour plaidlar aon drait 
garder et dEtTendre faire producEiotis monstranaee reprocbas et aalraiiODt- et 
en tont autaot faire qne !ui meiime» iepromisl 4 lenir ob oonvent k lul et au 
iien Et a i^ndra ooiiaIx et froix ti par u fnyee. ■ 

GralTe des Werpi* Regisire des Embnervurea. J, 368’, f^iTS v. et 74 t 




1505 (9 G^tOibFe)« — « Lp ii* jour ^'^ocLobre*^, sa citma midiial D^iiwat 
piinEra paar atiöEr Lquc bifalaiges el rantes hirati^res qui furt?al eL aper* 
tlarenl; i d&^Uüct Simi^a Alannmn son onde el qui da Eai et da sou ewü sont 
succedex eL daEDärei i lui, eorne soa ptua pracham holr babiUe k y suceädar et 
oe dadena m at jour apr^a le trespaa da ileEai^dla Jahefina de Qiiardub« qui fu 
eapauae ftudil Simoa MarmjDu qui p^r luoir aal* rauasUa dt satig an auoit jay 
sa ¥ie dümnt^ » 

H Records par Marcq et GhisemiLrl pr^saot iou& förs gardio conlas H läondel 
mityaur astabEi «stieuDs la blas faiL svilj may iv et ^ij.. » 

Greffe des Werps, RegisLre daa EEtibnarvun^s. J, ?. el Bor- 

dereau. J. 2^, f* 4.3* (H^a. 3313.) 

N- 90. 

1505 (3 nörainbre)* — « Le jour de norambne pr&j^eut A'mtfj EnisoeauT 
EnaDdredian lieure lleulier huEÜn el gbisiaoiart ma^agir e^Uiblj iehau Carpen- 
üef^ Se claEua demi^elEe quittle de quanouba par h grh et aücl&risl4 da Jebau 
de BiudreugbieQ son snary U präsent pour auoir Ldus Jea hlrataigea et Tente« 
btre^^re« qui ftirenL el aperlinrent i demlaelJe iebenne de quojreuba^ sa iceur 
germaine iaquelle etiii espoys4 Simün ^lannyop pqtnlref es el en dcdeus an tt 
jeur flprÄs U ire^paa de gadile leur et com^ aon pfua prochain hoir et löy diLe 
et 

GrejTe des VVefpa. Regislre dm Embriervures. J. 3SG^* sS- 

N. 97. 

ISOG (10 d^eitmbrej . — * Lp jour de d^cetubre presentp *. se dam^rent 
iehenee OaureL par le et aiieLariUe de Crart da Un demDranl A 

Amyina el VsatieAU CFauwet auetom^et per le gre de Jehan Guillebert bäsLe- 
Izkin osei demorant ä Ainyen« lee deux tiera eii le moWl^ lous tes bireliügea el 
retileB hixeEl^res qut fanni eL aperlinrenL k deüuoel Simon Mirmyen qui fu 
Dcde asdites deux lemEnes el ce eea plua prüchalne et drois botra ei an 
dedens an el jauf Apf^s k tjrapaa de demtaelfe lebeone de qumube qui fu 
EApeuaE) ledit feu Simon Alarmyon qui par oeriaioe acliou en auoit joy jiaquei 
1 aon Uiespaa ct loy düe d« lea y AUbEir come en leurs bona hirelaiges Bt Teutes 
ae ainil Deal que dedeni an et jour produiin tI tfengae iulrt OAsi proehaln oii 
pIuA Ce lequti MobilAseEuent kdil lieuteoant de mayeur a fAit Estienne kblaj 
cofnmejurö* t * 

■ L* iKTij- jtmr de mara et iq aranl pAsquea..* ipria aooir eu le Idmo- 
goagB de pIüBieura persunes de ee ces dklm soera nonl pnUBodu ofdiLa hir»- 
taige« et reu Lea que aeoErment let ij bera de le uioi^i^ ee ^ le ela rag ne deroit 
Partie (?) faisani moaler ne prafßEer arkn (« fendtge... de corrigier 


(20 ftBVrS /IHCHftOLOOlOVE 

tedit ctsicig «dils Ileus 1»«« el « u pruffil He micbielClmifet ^ai le toul wöU 

^ Grelle Hei Werpf. Hejsislfe des Embriefvures. J. 386’, f« 60 st 

BDr4ereauXf J* ^ 

N* 98. 

1I30& (tl dicenibre*) — >* Ce Jour Teiitlircnl Gnrt du Bau orreare denioomt 
& Amyene par le de JeheBoe Clauwel seapeuse et Jebau Güillel»Hht»slet»ii 
oisi desunnl & Amyan» par in Ir* de Ysabeau Ckiiwet« famme A Miehiel 
Clauwel painU*. friw Head'itei femmea le* dem liert de le msilUd de loi» l« 
hirelft^ei,.. ey iprti decla«*.,. Ceai »muolr d’une grand« iiiai»n... aysnt 
yasueen k nie Siiote Ktterine iusal deux petUes rnaisunB y lettint e^aas et 
gketueii k rue N. DmfiC Eiivee ce vne lul« petUe milsoii iBoaet i ladik 
Tüue rt gisanl en kdik rue ieinto KDiheriae, donl en rend chbcun au i le 
^1« iiint Jiqu« XXX a. blanc* vü] pütia et iüj eapona, A Ifgliaa Sainl tfin- 
choii xk ». bli, A le cBpeVk nolre dame de le Cnuclile xuii t. bis, A Io buuue 
maiaun wünl Udre ix i. bk, A lüpnsleiir le comk de heynnaL Ix a, bl». »U 
cxpon» et k sm Pierre Crerte xl. #. bk. liem de xxy I, lij s. lourn. <te renk 
birelien deuo elucun iU sur qiisU« maieunt... gisaol en kdile rue nolre- 
kame apcrteBant audil Miehiol CItuwrt dune pftrt lentnl de ladik grwdD 
maieon qul fu leditfe« Simon... deaquallas quallre moiiOM ou renl i Monsieur 
le conl« de Haynntu x?]. i, ij d, bk. et ij capons. Uem x. I. x. i.la. de renle 
biretiir«--. auf rn^ raoiiou.i, »|ii»rt^Diuit ludit Michiel Cl4UlÄflt-- g^isaßl ou 
foni de le rajeUe aainle KfttberjQe» M Uquelle partle on fenl aui hoSf* Jehan 
de Bauasy sItj. I- bla. el i te Ttaufl AmonI Minsiöu SKilij fl. ta. — lim de 
xifüj L iDuro. de pweilte reale hireÜ^fe-.. itir lireUkige-.a glS4nt eu le nie de 
h cauehie,.. de tiquclle pMit oo rtöl eriirfti I« caril^ de le eaecliie C. i. bis- 
fl 401 bmm flire Gille* de Quaraube easi Ca s. Mb, — Item de Tj. luy s. 
laum. dem diibcim un lur une isüsDn.*. gisftH-B au peÜL brais|e„, dont on 
real duü^ua wi & loipil&l iwHle Yeibel tij ta tj d. blfa «l ^Dg eapon. — Item 
de äij L i a. ta« deue e^sjua m aur vag Uretaip... gisaat en le ro* saiate 
KillmiDe, de liqueile pirlie oa renl iiriäre 4 k tesue iehtu litaraflii chacun 
an XT], Sp blf. ij cappeai. iLeai el de x A rj fl. bis« deue ebajoua xn Aor le 
maifloa.., gistnt ea Ixdile rue aaiiieU KaUi^nae. Ei ee paar le pria eL &ome de 
iiije libi. lodm... I^rmj c* i|ue lefldifldEoi litride Iwüle nsoitie de toos lesdia 
hireUige« el renUs biretkrei H-toieBt venufl... aadllea deux feminefl par ta 
ttupu el suceeiaioB de dcFTünct äimen Mtnnyoa qul tu pgJaLro el ce aprüe le 
Utfpu de demiBelle Jeheane de quiroube qni fu fleepeuae Eaqoelk par eertaiu» 
ictian eu eaeil jef aa tie durant. Püuf taqaelle suceeitiea fiuolr icelEea fetamas 
pir le grf-., de leura nwrie «i eoroe niepcei dudit delTanet Simon el ses plus 
prachiins el droii höin... * 

GrelTe d« Wefpi. RegUlre dea Hmbneffum. J* 38ö\> ^32. 
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99, 

15(fö (2 d^einbre.) — ■ Ce jour.,, Ttändir^al grarl du «n (aio) arfeure 
demoiADlä Amyans paj lo gri da Jebeane CEäüwal sa femms el Jetian Gailla- 
bört boatöliiD oBsidemoroal i Aicy&as pöJ Isby de YsAbeau Clauwai 
ÖL Mlchiel-CfauweL painUe !es dtux Üers de le moiti« de loua 1« hiretagia e[ 
raatesef iprSa dedards purtanL cantre ledit Michid auqual lautre üencli apper- 
tiont aparaal par ]e tirlefeai ic^atacb&pQuf litj^ 1. t.elquil aqulBli^ voJente. >i 
GreETfl d» VVerps. Dofdercauic. 1.248^ 

N* 100. 

tJSöG [2äa7r]K}> — ^ Acquia el acalta pouran faife £a roteaLü eL laalre mDiUie 
deadiLea tj* L lüij a, d& reote eäloit va&ue aucai^^c <t eschaua k [adiLe 
demiselle quinta da qtiaraube par latr^pa^ et saccesalciü de demi seile Jabetine 
de Quarcubc vasae da dalTüneL Simon MarrüyqD pour lo^uelk snaeeasioD auok 
eile par !e gik da sondtt üiiiy ftiioil fait Ica reliaf et elaln dliolria et f aata eata* 
blic »eloD le eouilnme ea Lai ru gI quti apperl par aiuwe daLtaa du iü]> jour 
de noYembra lan nill el t meLBEnea qu« a. icaulx conjdinj^ en eüoienl 
oy eEpoaaes^G paleiblement en ee Jour et pltta depuie lediL ralier et claln^ 
dhoirie par eite feit ai eslDient an taalsme pomL «L eeEal qne quanl kdlt« iut;- 
ceBsion lenr es^eü.*, ^ 

GrelTe de$ VVerps* Boriierenux. J. 249, f* j9. 

N* 101. 

S506 (19 eapLambre] — « Le jonr de sepE^tabre, .- ?aftdy Jeban preuas 
paioLre demoninL i Brogea t Jeban Uesmaiflkres a ae jour jure da Je paix eL 
ejMevina de caate tüIo Ja Uerch parlio da xtiJ I, irj* s. liL k le ehar]^e da le 
tiertlia parLictJe iHL I. bl, eliacuD an de fenla Jiifelföra deuo ei aisite snr ffng 
bimLiige iä^änt eL giaaiiL en la placa de Ja BaulneryaüLi pflnd tensaigne de ia 
boutedla falB^t Eoucquct an aJJanl ä In couit enlnrpreiere el pi^ee de terra 
nänaL etgisant en le place de Jaudi da la ploee de latauEnarfe apeitanaiit k 
lAquemart Saüdoyer parmenlier Unanl Cö Itdlta place k carlaina quaalile 
dbiretiga et qnl oagbakea y a eatä apUequ^ par sdam de Prfeean cuua- 

lier aL doulrepart et pu* ci-eriäre k lirelage des beirs ei rämannanie gilkt de 
Somakg at ca fH>ur Ja pria et EOnie de 1.1. ts» acqulst I falra ea rolant^ poml 
bien warpir p^ftoy ce qua tnJite Liarcüa pariia da rtrnla blrtti^re e&toU yenna 
el escheua k deEfuncl demiaelle Jabennc de Qaaroube qui fn saspeu^c ledit 
Jeban Preüost son piaüimoane eJcnconlra d« stur et niepacf della aosat qull 
nppofu par ainwe racaixJ^e du maajna lempa desdlLi eaceviEiB eoment laadk 
Jehan PreunsL et damiiejla Jebenna da Quaroube lUDiant r^ueaLy Juu lauLra 4 
inort et k via ile tou* Its bkni iineubles debtaa Joynox et calteuk oaii bir®- 
laigaa at renLaa hirab^raa quils anaient pour taut demorer Au daxl^nia vitiAiit 
diulx daux pouf fiire sa volenti, cömeftl ladit iehn-tii come dimin viuanL,. 


hE>uiä AlFtcafcütOtnuUE 


1^2 

auoiL** miK el «statHf en Ions Ifisdis biflni... iadile tlemif^llt Jekeatte 
ftslüil leuiiö piuf pniafanlfl de Uni quelle naiioil nuls höirs en ii|^ diMcte. ü 
G fcffe de* WflffiSr, BoHefesu*, £49^r f* ^ 

N* 102, 

1507 (!8 msii)* — ■ Le SEinij* jaurde m&y,.. döuna 4 rente Michiel Q^u^vet 
{KiiDUe« parlegr4 dedemieElle Mftrle de W^ükresa fsmimeiJehaade Qu&raiil>e 
■cii^neur d<tfcnnnamjj vng bsftUBge.,., nvec trüU kuwagee.«* glaanl sn U rue 
Nolre-Donie de U Cauchie uüdeuanL de h rae des pellefl-.^ punny lij I. x. a. 
Idum^ dajucH« an de renU hirelisre suf toules wöUb aüx lenemeua qui y söut 
dont il malia meonUneisitii Lx s* 1«, de J. i. El du r^siüiJ en pobra rftialler 
xxx L quind luj plain. moyenuant que s. L, y eyt 4 ^haeufi raeel.^Hi du 
prü dfl ix ditinifrr^ lodrn* abaeun deaiEr. AcqaiEl 4 ffure Eä vdenU. Pooil bleu 
werpir. F^xraiy ce quil apporu par aiuwfl riait4e du. ut* jour d'^Ubre Inn mil el 
cbineq Cent. Coment ledit Mlahiel anoU fall raüef et ckiug d'bolrie poiar ftüölr 
el priolbler touE Ui bireUigeB et renUs bireti^eiqui funcnt et aperünreut h feu 
Simon Mnrmyan Bon onde cume «on ploa prochnio hoir... Apparu buesi pnr 
Butro fliawe datlie du x" jouf do decembre pndit an* CuiqbdI Jehecoe CIbuwaI 
par k gret de Orart du Ban orfeur« son mBry et VaBbeou Ckuwot par le loi de 
hhm CluiUeberl son maxy auoieut pirelKlemeot fait ralief ü Glaing dboiiie 
pDur Buolr et profBler lea deux tiers en le molUl de tooe les blratjiiges et 
tTulea... PBrellleiDenL qult appBiu pBf auKe aluwe dattee du xlj* Jour dudit 
dic^mbne dadit aa f» el ehinoq, Cotnent le&dk Gwtdu San et Jebiui Quillebert 
por le grä de kur ditex Umoiei auoknl audlt Michiel Claunret rendu el werpy, 
le« dii deux tier« en ln moitti^ de Iqus. leedi« hlreUlges.., Le«quelles auoiont 
«14 juqulies par lfdU Siinon miaut ton miriBige nt Jes auelt Indil Mkliiel 
acquis I fjiim sn Toknin,^* p 

Greflndes VVerpB. Regtslre des EmbrlnfTures. J* 380™+ T. 

103* 

15OS(40 man), — ivLepetfultUiiiejourdflinarf fendy MUbiel Clauwetpainlre 
par legf4 de ^fuin dn Wallera ta Ummn 4 Jeban Boulumgiff ckrcq*** xiv^ U 
t* chBeuD Bn de rente blfetiltre-.. deu« et assnes sur xng prant hir^Uljje** - 
a|u<rtnoan« a Jehan dnQuajiaubeMlgnenr d'EaeafmaIng... » 

Greife de« Wefpg, RegiBtre dea ^nbrUfTUfes, J, 3^*, i* 58. 

JÜ* lOt, 

1509 (12 * lU joür. ** recuida Jebio BeuLanghier busnet comn jor4 

de ciUel qne Uichiel Clanwet pointre nume «Inbly des vkegecenl el pacocbkns 
de UgÜK N. Damn de U Cxuebin ea cnste fille auoil adiourn^ «ur vng bire- 
tnJbe,*. 4 Jehan Sobier TieBVk'Brier^** » 

Gnerre lUa Werps Regisirn de? Embriffimr«. *L 12- 


LES itAHWlAiV 


1^10(11 jtiiq). — Vefite |Ukr Jetkiin de Ekedr^aghieq Ipoui de QuLqlf 
QuarouUEfl a la v«ut« de SimoqleMesureuf YBsbcsu Hacbe^ de n ,, , lemoiiiiel 
de xij L xij- s. tä. cbacuD xn,.# aur vqg hireUlgfl canltniql ir<tis lemragoa 
ßQurt eL gurdin ofierLah&qL ^ Michiel. CExqwet päintfe et glflunl en le rue 
Nre-Dwiä tennnt dadiL hiretaige dadU Jeha.n de QLtrireube meisrnps qui Tu 
iLudit deETunct i^iiDDa ^larmyoEi,.. i 

n Pirmy et qm Jesdiiti^ pi^niot^s de centes bireli&rea estoient reeiies euccl- 
dut^j et eseeqea i laditedeinaiEelk qucote de Quareahe per Je treepiL^ el 
fl^on de demisetk Jehen.DC de Quaroybe qui fu sa acetir gercaanrie qui euEL 
eepoasse M\l Teu Saoion Marinyon et depub Priuoetosei paintre^ Ponr 
Eequelie eueefrSislon eonireelle ladite deoiolselie Qumle de (Juaroube^,^ xiioii 
fitiL lefi relief ei elnia dbaMe et y estre e-atiibbe..« Sl quil a puni par liuwe 
dall^e du iii* jauT de Douembre* l&n mb eL cbincq«». » 

Greire das Werps. Re^'iälre d« tlcubHer^urea. 'fSG**, P 5 t. 

N“ m, 

i5tü (LOjuHleL). — VenLes de rentes ir... sur una iDaiaen.«. gisunt ou ronfi 
dieeÜe me t^ai^Le Kat hen ne dont partie de la gründe musDu qui tu k Simon 
Mtirmicn 1 preseat nprienanl i Mim d« Quaroubte dascikrinam.^^ m 

Gfeöti des Warps^ Bnrdan>aui^ J. r*7 v, 

X* Itl7. 

151^ Vilaseue de Lucernn dal JiosplLtüi I^viniensip tnlerslia^iitaagaEiein 
beaLae Mariae, opuH tnigistri Simonis ÄJarmyoCp nobiliiSEnii pictoris. Testa- 
mentuuSi 1512« ^ 

Mnluiuip Hisiorüu LofvmemU* Lib« XIV, p, 37, 

X* m. 

1515 (26 nerembre). AjoumemenL par Jehan Bnulengbierdareq sur rng 
hirelai^e cnnLenuaL iij renwagea apertenant aux boin et remannnnLi Jebao de 
Ouaioube s^ d'EacaimxIng et |iaruuiDl 4 Teu Sfmen Marmjon qui fu painLre 
Seant eL gisant las \\] deasus dis leuwages ea Io rue he^ I>ame et laaLre leuwage 
«D In rup saioLe KaJJierinei UDanl aur ladita rue ni:e Dame 4 lirataige Miehiel 
ClatiweL paintre,p 

GreJTe des Wcrps. Begistre des EmbdefTüres^ J. Si7% 

X- m. 

1519 (5 no^embrct)« Vendy Mjelikl Clauvat psietEip deEnonnta Vpr- 

laJng^., deux maisane Sims el gisass eo le rne not« - 

GrefTe des Werps, Registm de* EmbEicPrurei. J, 387*, 53 t* 

X* 110, 

1520 [L9|uio)p # La diL ^gli» fuL Loiil l)tualei (SL Jean) eL perdic^aL {aus Id 


m 




rtligifuv Ldüles leun-renquiirfts^ Lnbls d'^aiilel ^ tableiux forl eiquifl 

raicL pikt mulTA SimOD Marmioa... n 

k Coatitnue dfi La ccaatrucllDn et nniasaaee de k aoble Tille de 

Vtlencbieane iTee pLusiear« cliosea m^mürable* et odTcnui^ eslmnges^ » 
Ms : 527-S4S. f> 57 t. 

n + ■. igaB coneepte Tioina cuhicuk combusaU; deaiqae nafflcaa ail campaitfts 
usqae conicendEns eas penUua ISquefadV sndeque lotum teEDpltira doEoutDqüe 
peruadenif, Lllacym LipiaoiE. epiuphila, onnmaeaLk Uicna indgnbnim libfo- 
fijmj preCFpüe inanüscriplomm täbliotbccA, tÄbursaeoactisabtinofera Eodisnqwe 

LatiuB Belgil piclore celebemTne Jmnnt n'imiTum, Marmim^ piclb, pro dolor 
baufilL^ , » 

K CbroakiCuieBicaA ragulanfi Sancli loianbi ValeatEank aactore Anloaio 
dcuterm&ono einedem CanonictB priore. » Als 3 i1i7^ß2Ö, f* 

N- 111. 

1538-1534. — « Eo le TueWrC'Dinie, j*. * De Philippe de Seaaiire en kdon de 
04 femnin qui «ulL esepooio iäeque« Cr«te üIe piärrarl aorqujlrante sok blftoa 
de renle quil receipt sür une malaoti et birelaige qui lut & deETiiOEi^ Sfmon 
Marmion qui ful polnlre giiant en Udite roe Nre DäJnü eL k pr^seaL apptrte- 
nooi irnncbDiB de thkiil dieTalicf seignBuf d'Aiibry tfowil dune pan i )o 
nuii re dardroa el dauere pari par deri£:re 4 la grande maiioo el hiretüge qui 
Tut audU Symon Mannioii el k prÄseöl oudit Fmiehob de Thiiint...i* s, 
bli, •■ a DodiL miMire frtinchois de TbianL cbeTilier Geige eur daubrr ou iJeu 
dadil Simoii Marmion paintre sur soii grmöt birehufe et depuis I Jebad houl- 
eflghiEj- giaaot en ladlLe roe ote Dame, teimol duue pari au petit hirelaige cy 
deuinl derlard el daotre pari k Jirvlaige ile la veflue et hoiff Uioidels bulainau 
bonuBtier... w 

Archivej des Hoapirea de ValeticieiiEiei, Camples de Loilre, t* 4Ci^ 

Nt h2. 

rt.,. Le quatriesDH! sstoiL maltre Plcfrc du Preau... thaUteur dlmagci^., U 
Uilla el 5sten cesle dilte Tilk pluaieura tables diuUel tani oellt du aiietir de 
regli» S« Jacqoä!S comme eelle de Notre-Dame de Pitü auE fiires presebeun 
allaquEita ful eslolf^e par k suadit Mannbia... » 

Loitis de U FooLainfl dit Wicail, dt FfrlencAiennei« Ms 5^ 

708, 1- m T, 

H* 113. 

« ... Si COEOC tut AQiel p4iT ledit M&nuiaii rmcHts liinags de S* Lue posh et 
znuedeseure l'auieE dicGilüi gainl eo r^gliaa nolra Daitie*la-ßrt!ide^ de laqueUo 
cappeJte 4 la d^aoüou il impelmel abliut de de Htsno^i lora liuaiiB^.. » 
L. de |4 Fontaine dtt Wiaart^ Anti^uites de VolenchitniitA^ Ms. 529- 
708* V, 



L’OBIGINE DU PILL'M 


{Suite <,} 


Nous avoas vu lourä taur aUribuur titix lälru$que$ Ics saunia 
ptir Deuys, les gaesa parTile-Live, Ica hastac veittares par PJiao 
et par Isidore^ qui falt vanir les vältlos d'une pr^lendue cieitas 
Biruscorum quae Vehs , Celle deroaiürmaLian esl 

toute gratuile; qu'ella s’appuie au non siir Ica tiombreus mo- 
numents elrusques qui nous münlront des gueiriers armed 
d'uQc pure de javeliDes, ce n'est qa'un texte de plus b ajoular 
ä tous ceux qui prOtenL aux Elrusques L'iuvention des eassides^ 
ciipei^ co7Jt| hallet^ phalerae^ o^^reae^ tubae* el qui 1 endenl ä 
faire d'eus, poiir rarmemcnl comme pour toutes les aiilres 
branchcs de la civillsation, Jes mallres el Jes initialcurs de 
Rome. C’csl ä Tepaque m^me oü celle lendauce paroil avoir 
alleinl sonapogde, du Icmps derempereurdlruscomatie Claude, 
que, daus Ic texte incertaiu qu'on avu, Püne semble reveudi- 
querpour lea Elrusques i*introduclion du pUum, 

ßicaque,sur laseulefoi decepassage, lapluparldes auleurs* 
aieni admis rorigiue dlrusque de Tarme, oetle bypothbse ne 

1. Voir Ia Aeiüif dt mfin-aTril ti mnl-Jtiia 1907» 

2. [iidor^t XVItl^ 51. 

3. Cfp Mdiltr-Deflcke, iM€ Etrmkcr^ U 365; il, p. 

4- NoUmmenlL» Lindao schmiß p* 102 et 3V4ß^uJtJ BtiailfnuAi^, 

p. 15^ A. filülK de BattmebUr, III. p. 2Ü17;F. Fnlblkb. i>t3J 

Cdftin^ 1889^ p, 6S; A. Demmin^ Bis Kritsiwaff^A, 1893, 222 ; 

H. Lierf, Das Kritgsvestn dtr AHtm, lflW5+p^. 37| M. fi:ekft]icbfrtr, Daj 
ICnVjJwtfjtfn der AlUn, 1888, p. 140 et Xh> r^mischtn Wüff^ (texte fraur le 
fable V tfe Cybultki)« 1903^ B. 



{2fi BETüE ABCOEOLOClOi^ 

meritorait in^me pas la dUcuaslon ^ st alle ne paiivalt s'appuyer 
sur des d^couvertes arcMologiques, corrobordas par un lex La de 
Tite-Ltve. (Test Ic monteat oüScIpioa, preparaslson expädkton 
d'Afriqite, Tail appel aus vUlos allÜos ; k eUe scule, l’Btrusque 
Areltum lui fourntl; iri^inia milia tcrKt/fiitn, gakai totidem, 
piia,^easct^ftastas lonyas^ mi/itim guiit^tta^hUa summam, pari 
cujtisque numera mpleUtroft 3Ü.OOO boucliers et 30.nno 

cftsqucs, 50.000 piia, yaesa et hastae hngae — sott lO.ßlO 
piia — au total 110.000 pi^ces^, saes compter Varmecnent en 
haehes, fauchards et aulres [nslrumoDU m^lalltques de iO wi- 
ves lon/jae. Si, poiir sea reeiLs de balaille des deiix premiers 
sibdesde Rome^Titc-LiveseborDe ädoniier uns alliireäpiqneaux 
choses et aux noins de son siede, il n'est pas homme h mventer 
les failsetchtITrcs prdeis qu'U apporle dans le passage qu*oa vieat 
de eiter; ud aiete public avait dü un cooserver le Souvenir, 
acte qu*il a pu connatlrc directeinent — ou indirectentoDt, par 
l'omi des Scipious, par Polybe* ; c’est dir« qu^on peul faire 
Fund sur cc lesle. Or, personne ne croira que, ai Areliuni a pu 
Itvrer en quelques mois au plus — el k tilre gracieax — nne 
pareille luasse d'armes, ce soit {»ar voie d'aehat qu'elte les all 
riuntes enstpeude lemps. II faut dune ad me Uro, bien qu'aticun 
texte ne le diso ex presst ment, q u’clle dlaiL ä cettu dato tino 
praode villoinilustriellG. Prolegeant, par la vallea du Claols, les 
rOpubliques de TArnn enntre les iticursions des peuplaJes du 
Tibre, eile avait dit Otre de loul temps une place forte et un arse- 


1. D’aulsnt plus qu'oa ae ifoure d’eciiode ropiatoQ pr^um^ de Plin« sur 
lepUuin diDS auran des cala&ifi Asurrnutum ooterieurs ou poelMeuffl. Cf. 
KracQier, De CnUiogis ftwif/jwiujinLeip«g, I8WJ ti Wcodling, Pepta Arft- 

fico yuesf(icMVS fSlnisbourg, taliy. 

2. Ön a foelti, per d'eiUuurt* correct'iians, r^dutmees ebtlTrea qui ont paru 

cK^ris. On p«ul nppeler, pour Iw iuitiösr, que, dsas qd seut dal'som de ti 
Periode TiJUoovieaQe, 4 San Fruiceseo de Bologae, oa a tfoore plus de 
14,000 objete de bronce, Cf. A> Zinneni. In Fott’terUi di (ijaleerke, 

1888). 

3. C5r. LfltertHcber, De /Lmfibiu (ibnrum XXi et Xi« ri(i licfi. 1375, p. 35 
el II . A. Sanders. Die OueffeneonPmniidriMt ni Lln'iu, ,T.Tf-.T[Iff, 1897. 
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noJ; vDisincdes ricfaesmittes de cuivre ils Volalerrae*, rocevatil, 
pap Populonia ou par Tälamon, Je fer briiJ Ja J'Ue d'Elba^ 
Ja maliere Premiere Jo manquail pas ä aon induslrie; pem-fitre 
mime les esui limorreuses du Cianis qm faisfiaieat, an Je sail, 
une terra plashque i qiii Aretjum dut Ja r^pulalion de sa c^ra- 
miqiie, contribuaieQl-enea ä donaer ä ses armes une trempe spfi- 
ctale, Quoi qu ij cn aoil, 11 r^sujle de aolre leite qtt'Ärelmm 
«tait, ati iii* «i fco Je, une ^aado fabriqne d’armesi or, sauf tes 
ijäisa* qu'oD retrouve en fitran'e, te$ armes fouraies k Sci- 


*™P* P“ * Je teilBs anli(]iiefl. maJa il y a lout liou ifs 

Seslri »'^ebeJonaentMiuslJaiöeftl sur la eilt liftirv, dapui« 

lä f*. i'tnliquite. Cf. L. Slroonin, J« sLi, 

aüi flu d!'Ü * ‘ Rutil. iNsmnnL, Hin., f.5. 351, L'lle, noire dn 

a ■ '““.T Pe«lt llndiqtiar, se»]L autai 

“SS' öidfle'rT ^ *" 'T'"’ r*e«Ju-Ar«tole, Dr Jlirab. Au.- 

li'tnphr. I ^ esntiiiJi «najre.dwis le vaiatnage, lea 

«^“ßauwjmfini eipn-saiFi .K««»-/«, !a breniiJre, 
PaTii Uf„p)l' j >} P*'^®‘** ICP’Jini» t Kaimt* «t une ing^nieusa iwrfMlion de 
H a-u " 1*'”“ P- '““»*« Jeflla d'Elbe 

. 'f; 1®®' PoP“'“"!** Pu «pJoiter le fer 

dw minea »ou^a du Mente-Valato (Garti, B(ätftr J. Vertinsf. ür^öeWsAfe, 

IM!). ^urJa nWe eampameane, las bronie# de Cepflue ^Luent eeJibres: tf 
T«Aiu?|. und reffltinoJ. ± (Jevtrlie und IV, p, £S3. 

3, Ln d B4UB w nom I« imit ä langae painte Jaliirormf, plaie et & faibJe 

nerrura aedione. de 0,25 I 0.35 et emniai^ctide aur eoe hamih- qui 

donne k I arme um Jnngueur de 1»S0 k 1=70, aana laton. «u'oa n\l flaurer 
sur ual de s«^ de ehasa« (ef. dass I« iWcMonnsire *lri j 1 nU<finfei, MaTlha, 
Ärrao, 5g 2782.2841 et J-Arl Eiruiqut, fig. 2SÜ, SQS) qu surd« se^ne« mili- 
UifH öti eMque guemer en porte un nupl« (PArt ttruiqut, flg. 3S; Ghirar* 
dißi. Cj^l. Baratelt tfBile, lÄÖf, pt, IX; dfiuebiq Crf^flnuntu*. !, p| 22-3* 
Gflziadini AffteiMmortedrlf Emitia. lUäl, 8; Mflutelitta, Ui 
mUjM m Ifulci', U, pL 227 B, 2}, Sur U ramtaae (Euochoe de TnglktclJa, oü 
1 fln «Il Jeut unhera ej^eutani le lud«s Tniat, oeif gueniers ilied «iient 
annfel il un ■»i|;uli«r «nd et d une paire de jfctifja - f| en nst de njäme sur li 
silule Benrenuü d E*to, eelle de i» Certasa de Bologne, celle de S, Marein en 
Coffliole; aur =c* Irtia nHjeres d'art, qui noiis montrent de »irilalifes fETuea 
an ne «il qu’un gaetum par hamnse i bouelier rtrnd. eamizie sur eelles nu» 
«prt-enlent l'ivuire de Cbiusi, l'teufde Vulci öü la eaui» de Cervelri fMai>ia. 
\lüs, ojfl* I!, äöti 5S5+ 338)^ Ift frise d« PitjglitnQ {SfuÜ ^ MaieriafL f* 
jir ^2) U4I h *i^g^ d& Cie» i bici. ikt Am., Üg. 28it}. Ou ü^ul, m§mt can- 
i3dt«f öirame deffftrejw ^rLt*i;|üM |«s Iralts que portoiit Jes wtdtm dea riUues 
da C«rreLri, Cone»^ Cfaiusip VeUetri, reprodaltaa M* Helbig. ^hkanxit. il 
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päoQ‘ soiil toiites romaioes: dupiiis un siede, lespaesa armenl 
]es vilites, ks ha^tue longae ks triarii, los piiu Vea ka^itati 
et Ie& prmcipe$, En nuSnie temps quo le pUttm, le scuium «st 
terrn remplacer la parma des Elrusques i les sont par- 

Iciut sübslUnfis k leurs cassiiks et ä leurs conL Aussi bien, 
depULs pris d^iü sL^le, Arelium parait en bons rapports avec 
ReraeM eik a pn lui fournir les armes donl ses legiöns ont 


lAnii-i 1W0, p. "2GÜ; Eä&iE je ü'en rtpprijfihenkii pas Jul la poiute 
[oliiforme de 0,52 Ai^e ^ Ea hiucnpo par unt spirale de 0,20 [Monamcnfip 
pL X| A-6j qoi dmt apparteeir pluLM ä una ^nome plqu?* fErr^ des 
bouLi^ teile qu^ea porleuit aur la ftitule de La Certosa^ les ^uemers ä bouclief 
phloti^ les eavalien de L^ccnoehob de Tri>gl^t«lla^ 

1, il t£i probable que ces rnrnaeieLaientdestin^ nun stukmanL I remplactr 
cellee que pouv^ient pardre sea sbc l^gtects remaiqeH^ mali «dMouI ä armer tes 
auaiHalres italieria qu^il ^Udt autarisä t recruler, il ea tint 1,000 environ dkpr^s 
Tlk-Live{XXVIIlj 4Ö): peüp]ade& enbel^iennes comme lea Maraeij PaellgnkDj, 
MarruainSt CamerthiB ptüciir A<m tt Üraffei 

dyff ’ymnti [hne GeiccAi'CA.ttf^lP^p. 3Sl4}ad^j4 remar- 

que qoOf les tftik ritlei eili^B ^Lani les pnnci pales de la Sabitie^ la tflon Uon de 
Sdbiniu ™nü dfjer, ireaant k la euite» rc pouvalt güört sVxpUquer \ d'aulra 
partf noiis BSvuRi par VelleiuJ (I, 14j que, depuis smf su/frügm 

ffaUi ctcifas^ par conBequeut q^e les Sabina devalEiii te service miHlaire au 
meme litte qiae les elluyena de Home et prenaient place dans les lägfons aux 
cOteJ de eeiix-d; ila ne fauraieoL dasc ßgurer parml Jes i'^pfunlarii' de 
pkii; le Leite dä Tite-Llvc eu celut du VeTlsius doivcnl präsenter uq noutel 
eieinpl« de \h eoDitante confuslon eiilre Sabins et Samniiea. Js eroisi puur ma 
part^qu'auxTolün|air£iSAbeE]'keDi dq: Samntum devilaol a^ajouler ccui deCaia- 
pantf. Sulfanl «ani deute Ehqiub, Virgde (VU^ i^Ot *^41] leur ptälo^ comme 
irmea de traltp des cclUkt ou des taidae^l Sillus (^Uli ifevEarn 
0371^1 ustae smr ctupiid« camut« üd rum Enpmsw. ScEdd son 

rdcitf eznproRtd de mime au poate d£s Junale« (en qui W^LirÜln itidlne a voir 
rauteur dn eJopia des Scipions, Sifi.-fi£r. d, Ao^fr. AAdd^t i302k 190):, r^dV 
quij aana ddnfer de calui de Tite-yne^ ]e cooBrme rernarquablament, ce serail 
Sciplon^ qui, CH ineaqioraql «s Caii^paRient dane la futqre armee de Zama^ 
kür aurail duDol rarmemeiit romain, diiiaoiDs pour ce qui eit des armes de 
trait et de la «ulrasse * 

HU üirCipife el furo dreuredare pediu [ oddidmiJ. 

C« texte eat d'auUnt plus intSraä^ant que ekst 4 celte dale^ daite k camp de 
Scipion eu SLcik, qu'ou ealead parkr pour la premilre fois d'txrm^unatt^irin, 
atdiers di eonsenratkiin et de reparitioii;, aioon di fibfioilinnt d'amies [Lk. 
XXIX, 221, Cf. Bauer, Woj VfrMUms&d. ^ni&a i. Ui Uekadt T. l-, 1B83. 

2. Eq 234, lorsqu'una iufssion gauloue «oullte uue derakte kis tuute 
rKtrürk, Äretlum, bieu qu^aaskgl«, AdfeSe 4 VsLIiajice de Rowo imposle 
du aas aupararan^ aprit les difaitee du lac Vadimoe et de Siutmum {Uv., 
IX, 32; X, 3, STTsPdjb** Uj löp 2; 10p 7), C« ti'est qu’en 208 qu^oü troute ä 
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besoinj Bcs magasiDs en regorgcul el c’esl puurquoi, irnm 
«oute, eile pcal, 4 si bref dfilai, armer Jes troupes de Scipian. 
Mais Rome na pas le tnoaopole de sa fabricalion; amis ou etine- 
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Fig. — Ker pUum p), Vi*Tci, tu* ittd«. 

icmi d« fii/irM. TelumoDf m» üU^li. 
piff* 1, — ^oÜf* de TÜoaiDU {2^S av. J^-CL]p 
Flff. 8 iM(. — Fers dfipf /4 ou de^aeta {?j du Picflucuii (lu* 


Areüum unc UnLaUre de d^Uon auatiidt NiprimueCt^r., XXVFl, 
24^+ Lfl d^ir de la tute oobüer el de se faire reudftir let 
oLoff«» quIEs lYAietii dH foumir, fuL fiaae doale pour beaucoup 
daos I eatnoitittiiiiifi ^mprsssiDeal doot lea Anilins HfSnt pr^uvs 
A I appH de Sctpioi]. Bappe^ons enfin Hans u miTiciie lur 
Bfodine^ c^asL Afetium qui parall aenrir de plaee d^tmees ä CMara 
{Dton, XLVf, 3^. 
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miB, les ßlrusques doiveot etre les premiers k cn Unßficier ^ ei 
c’öBl de tä qu'on peut faire venir ies rares pik qu’auraienl Uvr^s 
louren^cropolea. H y aplus d'un sifecle, celle de Vulci a foumi uq 
fcr bn^ de 1",20 qui ne tarda pas ä elre qualifiä de pUumK 
Cependaot, dans i’igTioraoce oü noas s qm nies des cendilioDS 
exacles de la daeouverle) on a fall observer avec raison qae 
t'arme avail pu apparlenir k un merceaaire cclie ou sabelllen*; 
oa peul ajüuier que ni la forme alloogde ulaplalie de lapointe, 
ni la loQgueur du fcr ne lappeUont le püuni classiqtie. De 
reccntes fouslles ä Vulci, ä Telamoa, a Velulonia sonl venues 
comptiqucT cncore plutbt qu'^lucidcr la quesLion. La pUiparl 
des nouveaua specimens, longs lübcs creps qul vonl sbmiiicis- 
saiit en poinle, pourraieal ^tre pris pour ces ferrels de lance ou 
sanrdrrrf si fräquemmcal rencoplrüs dans les memes foailies; 
tqulefoisf de van l cerlatns, comme celui de ta coupe du tuoiulas 
de Poggio-IVpe (fouiIIes de Velulonia, de lOOO] au A/asee 

K Kntf-fl ToiBLDs c^oime K'^Luent les Litins^ les Etinsques, lös 

SiiflDs fil tes Lc LmQc des iriiieB d^roit se fure au in^me titre quB 

celui de loui autre» produiti, uTaa« mime etfufiurfd^ dum Ea legende de 
1i iyp«ttb«ne fah« fiar Tirquin i Herdonba, conii]« Uü fiou^irpräcis de ce 
qui sa prmtiquaiLxurtout aui graqdua folres df Feroniä} dans BOU 
liois AU pird du SyrAcle; en 507 PorEEDDA ioterdit de reudtf des Armes 

mx Homiiup^ Cf^ 11. GeDlbe. den Eiruskischm Tauxchhandc^ nucA drm 
Sorden^ 

tiffffpriantimp 1^ jjI, LXXlV^I jHclbigpGtfi-ie^ t1 ilfüsrü 
u!le IX^ n* 70 i Lindeuschmit, AUfrlAdmirr, 111, 6. 7^ I 

5. Sm Rebicb, Lfi Cettet dam kt du F6 cf du Do/iuA«, 1395t P- 

Oq n'flu A pAi meiAi coultnu^ i cöiiiddi^rcr* AVec UnijenBctimii^ eelte di 
Vulci cumme le protolype Alru^que du pilum; ton Gralier en a rapproeb« 
uti f4rd» jAfelat eiiEiiblAbk h cenx d^Aulliicna (!ong. at4a; dioin. de 
la devUle 0|€E33 L^ve ä CAmuulum (A^jtuscAct tipnes m p* 76)^ 

aIoei qut Itfl loiiilles de ce cAmp o-ul dunoA des jatfij hieo uAraciiris^B (pp. 
lti 123^ 111, 07 \ IV, 105)+ Ce m^nse ctinp^ cucamfi presque touj ceuA du 
fjflirr, A eocafe foorai dt grAnds Lubci couiques qa^ön Msiie i tötiiid^fer 
ceuifne des frrs ou des rerrtU (ap* df.,ll,l27 y VII, Si; tf* JACobl, Saalbixfif, 
pl. 3®, S-7)* ™ Le pAB^ge eil Tite-Live muotfe lea OtusLeos efffayCs deifauLlA 
itDuvCüUilc dö antta des ^noos, daquel oü a voulu coDclure a uut diffÄccnce 
tsieDlielle eutre les jAveloU des £lmsqu«3 et ^wüI dei GaulüJSt n'a malheufeij" 
semenl pAs eette Taleur; te mat awta deiigaADl, eu effelp surtoul les onnei 
difeniives, it s'sgirAkL ptuiöt des casques k corues et dw imuaenses boudien 
i|ui üüi limgleoipa ejwutanU les adrenairea des ijeuJois (V, St : ülmmL. 
rjwkrji hfimi Ki^minum rnrhmtos «ntermf ef genus qmoTvnt). 
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ttrchSohffiqus de FlorfinceS |J'MsiiaUon esl i 

le tube, eacastr£ dans La terre* U poifita en baa^ s'al- 

loBge en un fer de laaea de plus de €*jG0 qui^ a Ja base^, euLre les 
paroU cJrealairos, mcäure pras de 5 cm. de diamHre. Lea troua 
de J ecfou, fi^auL le fef k la bampe^ a^nt encora Tdsihles- 

A Vulci encore"^ k Coraeto-^^ oa a troüv^&de granda fers^ nou 
plus arrofidis^ maia a six faccsj qnon ne pcut gubre considirer 
cotame des talons de lance. A Telamon*^ c'est au nombre de 
oti^equ'onl öte d^couvetts r^ceinment des (ers quadrangulaires, 
i areLea aaillantcs et Iraachantes*; comme ils ilLaient acconapa* 
gn6s des uit^e Laloiis circufaires curren^poDdanta Luule conrusion^ 
edle fuis^ eat impoa^ible^ Elte i'esl d^auLanl plus que ee sunt de 
äembJabJes fers b qualre faces qu'^on a loU au juur sur ce meaie 
chittip de bataiJleT dans un d^p6t d'armes en reduclioit oü Mi¬ 
lan i ' voll uae consecralJnn d'imagea volives des Iropbäes de la 

K Aü ,Vuf^g txrchiuiQ^itföt de Klureiacc, «alles IV-XJV ; Jes irouvmillea, pos- 
14 neu res m rrfu^önin de FsIeHI n^ont päs e onore ete publikes. El lei 

le letöDt probablanieai daim la suite des Arm di KefdaniadePernißf (JJfudi t 
JfaftfrtUili de MiJani^ [H, 1900)* 

2. M<jiite(iu 3 , Civitkulwn primHii^ kaüe^ II, pL 258 B, 8 (lung. 0^26}* 

3. Monteliua. op, aL, p]/278 ß, 7 [long* pL 287 B, 7 {0,35). 

1. Älilflöi, Siudi e MaUnm, l {ISM}, p. I2ö. 

5* Irünj^a de Oj.iO’, i nrole ronde de ä 0»015 üe diain^tre iHLernB el 
0*026 de diaifietre eiterne, pe^aiit de 505 ri 605 La (Igiife dona^e pw 
Mdani eet repredtjite par Mucitelius, op. di,, pl. m ß, 8 üg, GJ. 

6. U plus iong de O.ICO^ deua de 0,145; hdi eaif« 0,130 et 0*135; d^a- 

iDÄlrfl d rinldriaur, 0,016. d real^neur^ 0.tfö|;pöids de 22G k 178 gr. 

7. Op* «V., p^ 135, l42(dfuBäe artdicaloglqiie da floreqce, nJleXLl)^ Moate- 
liu«, ftp* eif,* p], 205 B* 13-14, On y dlstingue j 1® une potnia {cuitpist 

arec teta ^uadraugLilaifie et en forute de eniop ae pnaleugeaut 

iafdrieursmeDt par yqa tirole eirtalaire de iiißm& longueitr^ 2" UDo böinpo 
ronde* nafer-C'^e et tailMe en narre i la base de la virplet amuicie peuf 
pdudtrer dans la virult oü des cloua la flient et reall^e au bu paur j^encai- 
twr daut 3* m lemi quadfaagülaire, pfüs pe tit que la pointe* Milani rtp* 
proche utüc raJ^n led deui pt7a de Tdfamon* Id^tiques de fc^nue et de pro- 
päftioQS, mail Tun leriiibleEqent plus peilt qae rautf«, des deuj typesdi piittf 
d^ents par FolyK rtin leger et Taulrü löiird(V l. 23), QiumjL au fen-aL (ßg. 6J, 
aa fofma ae rappelte paa lea lougues ferruir.« Eelüquei dn hronie, röades^ 
mittces el de dEazn^lrt pmque au.t rfeui exlrefflills, dontun peulTöir de 
noinbreui exeinplaires a« Bhtisb JBuieum, luais k talon de javelet an kr, de 
li derftii^^ Periode irilEaDUfienne* en Iroiie de cOno couft et ^pnJi, qu^on trcFUfe 
Ä Bohgm {Hüu. arch,, i. p, 5), Com-to (Marülö, Art Eirw^ut, p. 
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graode victoire de 22?>, Iropb^es doat ]e$ pifeces onginales 
aur&ieot emporlees aKome pour le iriompbe, 
hoiiium, le codsuI Papus auraUtetia ü asdo der cee armes d'assez 
r^'ceat tisage qui avaient asstirä Ja %'ictüire de l'armee romaiDe^ 
gtadii ^ipUa. Comme presque loas les peiiplesderilalie, notam- 
ment les Samnitcs et les Elrusquesi figuiereuL dass cette jour- 
B^c aus cAtäs des Romams» la quesüon de Torigine da pitum 
ne saurait^tre traue kee pai cettc d^couverte. Elle confirmeseti' 
lemeut l’usage de cetle arme, au ui* sikcle, chez les RamaiBS et 
cHez Icurs alli^s et noas indjquo en quoi eile difT^raU cssetiUel- 
lemeat de la Aasto : cellc-ci, qu'ejie soll louga ou vtlUariSj esl 
avant loul uiie liampe au houl de laquelte est lixee une peinle 
lolüforme et aplatie, n’ayant de Iranchant qiie sur son pourlutir. 
Datis le pUam, au cunlrairv, c'est le fer, qu’il soll arrondi^ heia- 
gonal ou quadrangulaire, qui est la partie la plus iniporlanUi; il 
forme au moitis le tiers de lärme et la liampe s’engage dans la 
profoitdeur de ce fer, qui n' est p;is aiguisä seulemcnt sur les 
rebords d'iinc iame mince, tnais sur les qualre oii sii nr^tes 
d'nne pointe prismaliquc. II eu rösuUe une arm« d'une solidiU 
et d'unc force de pendlrBlionjusque-lä iuuonnues el qiii devaienl 
faire sou succes*. Aussi bien,qu’elteait ctä invealdo d'abord par 


cf. liloMteliuf, flp, tit., pl. 30 h B, 12; 372 li, 3} et Bdidb i JfonijnieiiJi anlichit 
IW», Hg. «), tfpo qui persiilo duruit toule r«|HM[ue de La T*ne (d. notiuq- 
ment, Alunro, pL 88; I'ic-Di!cbcleue, n. 18). 

It Au Lucui Perunfue {CiTiiella-Hii-ptole}, les Notnie dei (10Ü5 

P* *'B 0 «lent Ja decourefla de 3 fende Juice mesutlUktrespeetireiDeQt 

^>5®i 0,i(Jet 0,34, Si eeeoul eticoK 14 dee fers de pitum, o» »eil qiie leur 
wn^eur ratie enlra 0,3tle 10,00, ce qui, d’apiis les propertioa« lodiqu^os nsr 
l elyb«, semble impltquer des aniiBs ayant etiire 1 el t mitres. Les [ombee & 
ou a putte de Homemdme eulsuTtQutprMlüil dee pointeede bueedstvpe 
ordmured« lerr^sree, ferm^ d'uue loogue dom|)e.gdiidnUemBot bexagoude 
ou octegonsle a I uUnenr el eoniqiu i t'iutlfieur, autour de bqueUe la Iboib 

sewaitouf(ui1ledeliuner(Piuti, jroftummrfaniteAi. 1008, f,39; d, Modes- 

loy, fuAudiiriion ü TAWoiVf fOJjwJuf, im, p. ISO), raaii aussi quelques 
po.ol^p]usl«Dgu« et ptuf miueee i douiUo «rlindrique s’iddant et sV^i 
wrs tu hamp« (Boni, iTuec« AdoJojia, 19(M, p. 550). qui doireut prownir 
d arm« de jet semblabtes 4 Mlles d AuBdeos JoL flg, S dJ. Ce detuUr type 
darmede jd M rejnwe d ailteun ee abendeuce i. l'Apoqife de La TAoo {ef. 
ünm, M Tdue, pl. V), du e* s. ar. notreire au m« imrAs, depuis Glasiuac 
el teierioe cd JItyne (cf. Jfiwfc. atu fiosnfen, IX, pl. XLV el suiv.) jasqu'A 
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les K!njsqui3v<i oq par Us Sammler, Iür avanLages qu'elJc präsen- 
tait elaient si ^vidents qae Rome 110 devaü pa&tarder h cn armer 
ses legions. No ns avons vn qn'aii ooiirs du Jii’ siicle les fnaderiea 
6 irusqii 0 s d'AreLium pureol lui en foürnlr eL les l^lnisques s'en 
servil alors eomine Jea Romains; mais il üy a rien dans tont 
celaqui justifie rhypoLh^se de Torigine elraeqiiä ou, dti molns^ 
qai exclae celle de roriglne samnile. Avant de pasaer 4 Texa* 
niea de celte derni^re Ui^orie^ il cnnvieut d^ecarter tout d'abord 
dem tiypolheaes qui uo paraisaent dnes qa'4 de veritaiiles me- 
pmes^ ceUede rorigine celtiqtie et ceNe de rorigiDe Sabine^ 

Les Lenanta de rhypollt^se cellique pourraienl s*appuyer sur 
les d^couvertea du ripi>$iiftio de T^lamo[i^ Ce iie aeraient pas 14 
vwgnM ^klomm, mais bien spolia kottiamf et Ton pourraiL rap- 
peler les granda fers arrondia lermmäa par uoe poirite k qiintre 
faces dont oa a signal^ un sp^atmen dans ks fosses k iatiama- 
lion du Rolonais' et uoc doustalne dans celles du Picänum^ 

Nytihacn el a Kni^eliul en HaaEr (c^ t^g-ulhardtt NiffUimfandf pL X'Xl^ 
KTtj(jehülfiind, i%7, p|, ||J, CThI iseua pamt^^^ase därcloppinU qüt paraEl 
üToir donaü cetle de fa fraui^ fnmque. 

t. Oq a Hi^foe voulu^ pq rapprochaot pHum ät pitmtufn^ y Toir an meL cel- 
ÜquB^rarme qu'oD i>j|]anca qu^on bnuidil^coiuma k scrait ^shAfiat 

ftuspaadu H bikncd {cL Holder^ If, JCK33; Vant^eJt, I, p. 335}» PoEir P, Stei¬ 
ner (aon^icr /iiAr&ü^Aer^ 1906^ p. 7]^ In ne jerait qii'ua paffUPA pourvij 

d*unn emniaiidLurfeä Ea fnis pliLs toHde et pKu-ff comiuiMte. ^a rnrEon » 

aerail conierr^o daiis Iti pura qui s^rait, k rodginei l'ardiaB tTun. 

Gauloi« vaiücn oon^^VId au Romain vainqusur eq l^fnol^qa^ de la ral^ur^ 
d'oü Je aam de c^^rjtcpTi qüe Patjrhe dntine 4 la Atula pura. Ja cnobr au cau- 
traiftf^ qunreiieQaion pdae* dasj rOrienl helienliliqne^ pät c& EUOt de gaemm 
suilit i ex pliquer remplol fut PoE^be et que h pura n^est que 
E^^pien prinüLir, di^pourtu de fer* I 4 ytorif, attEibut et Symbole de Quirin uq. 

3. Bnwo* AUii rnemonc deiia d£put^ td Hmruinnei, p» 474; pL VI, I* 
Tmuv(^, aTec uu ferret eanique^dauä nne tambe de la n^rople de Benacd pres 
Eolqgne. Je carsciera etntsque de In n^i:rDpale^ Briiio (iVoriite» 1889. 

p. 293j ADuiieat Tori^ine gaulniie de quelqoe« sdpultare« qui ^ sani dlsper^^^ 
|iAfT^ qu'elll^ i^oiilleonerit des et des jareloti qu'll aoosidäre eomme cel- 
tlquei. CHti mAuitre de mir ne päraft pudAgee que par GbirArdini qui, deeri- 
tantJandoropDle dEalefLYofiffe,^ 1838 ; Jföttunaen^tV 189y)iadmat qoe Ic# lißliJÄr 
ipatk i lunghi kmU dd ferr^ de aa 4* peifiode (tv* i.) appaiüennenl ioi con- 
qu^nntfl gaulqU» 

3. Poar Humana f3 sp^aimiens de i m,, 0,87, et 0^77) et Sura B. Qiiirico 
(3 ApccimeOA dv 0,70, 0^73 et 0,52), cf. Bfixio, jVorioiV, 1801, p. 154 ri 307 ; 
pour Karllam, Ifamina, unfiVAi, p. 225 t pour Moiilfr-Forttnfl, f5öf.. 
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Mais le droitj coaitTte Iß vout. M. BrUiö* de qualifier ceui- 
ci dfl pilai Ne spnl-ce pa& pluLftl de ces gaesa h qal Ton Irouve 
donnie, eemme T^pithfete 2 Dg ranalogie 

1899, p. 'Jßlt pl- VL ßg. Ht Ifip (3 ip^^cldiEna IfOUfH dans la mfene lamlK 
repn^uitfi 8a-b-^^; bog. 0.79, 0.50 et 0,40)i p€ur AuOdena* ifiwl.. fSOl, 
p. 3®0 (flf. 8 d, long, 0,41 lionl 0,2S paar ln tlge: Inrgfrüf oflnxlmn 0.035). 
Sana exnniiner m 1*0 e»t legitime de näanir ces dilTürenU spfeclmens dmu uo 
meoie emupa büm !b nom de piiJ ygNiri. il rnul i^mnniLier oiiomolo que 
c*eet par »uile H^nne erifeiif tnaniJeale qtie Bitxio a ^nulu y faire rautrer le fer 
d'OrrtanwKt Üong. 0p73 doot 0,13 ponf In pninte- et. BinnchelU* l SfpQlEfcii rfi 
Orniivasiot^ l&Oä^ pi. VI^ 7), hr qun Ses moonaies traiiv^B dans nette 
n^cropele du vat d'OaBoia hnl eenäld^rer temme eelui d'uo piium de T^paque 
d'Aitgtinie ou de Tibire* Bieo qua las ^pdis IroiiTies tü (»öme endrod appar- 
üennent k Ln T^^ne TI et 111, il n gake plue de vroisemblnnce n y TOir uue 
arme indtg^ne des Lepaniii» nn de cefi nlpina g^eta oü Toa nfoulu reoonnnflrn 
le pixloTjpfl du pifunt, qij'lidentiOeraugamiiPfi dn^ifajrranda C>Mnr(lIU 4» 1) 

Je fer de pUtua trour« nu Grand S^aint^Beffiard (iTofiiie. 1893, p. 38)^ auLra 
poate d'un des dttftclioments röinaifieftifespar AuguBle dnnslns coli dPB Alpes. 

t, Ktaycliiüö* DbgAninnOS- JStVP*. ITaj^num : ^aEsa^, Oo 

snirque Diodore{V, 34) amploio In mÄrne ipithete pour le des LuslU“ 

Dleniique Tite^Llra {XXXIV, i l) dit lofVcrrM^ Ijks riceftbs föuiUas praliqum 
tn Efpngne, lorvqoe sem aehevt le cuLalog^e des nrniefl qua pr^pare M. TL San- 
dai^i pcrmetltent endu de clnssSf das objeta bien Bp^lQ^a si>u9 rea an ms da 
/ofariea, solt/irrr^a, ga^sum^ munion droil et courba, ghbüus &i topis. 11 
faudra cependnui reister I In lentaläon de faire de^ aimefl espa^^notea de 
toolea Ibs armes iroue^es en Efpai^ue, Tl en est ainsi uotammenL, parmi Ips 
armes traur-^et dnns las fosaea dlJrsdi (Ossunnji aesi4g^e pnr Cesnr ^pr^s 
Miinda. da grandes llgEü de fer qunilmngtilnires ae Lerminant par une painie 
k qunlre pins (longues de 0,30 k 0,05)^ oü M, Paris (ArcAires de« MlvianM, 
1900. pL XKXI) h^Bite i reconnaltre des j^iVa loua pr^lratr que ces arme« 
raienl p 4 a au da Ter quadrnugulajre: Appian X) parVn au eonlnure ei- 

prest^meEit de leur xtzpScftivwit et Tite-Üre» d^^crivanl le Ter de 1 b fala- 

fiea mgontine^ajonle: Id (remtHi)f ileuc fit quadnfum^ Ca ne nonlpour- 
Innt pns des pretotypes Iberes oa eelülMres des pifa, mnis blea des pilct rodjnias 
de fan 45 analeguea h ceux d*Al4iia, anterieurs de sept ans. Pnr contra 
Im «öWfcrrfa d Almenidilti, lig# de fer de ranfofcie t\n ton milieu {R. ötcA,. 
1906« IJ» p. 87)r deit ^ira cöEupnr^e I cella de avec polgnia da 0.09 au 

ü^enTra d# gnudtt** hP-xagonate iiul4rieuraEiiEnL cl quadron gulairn posleriaure- 
cnanT, enrüulr*e mubur d'ana iirup fua^mire k Averae (ilarifnauf, ISTP-, 
pl, Kit *}' ^ poinu barbelee. que las lexlen atlfibuenL au jauiibn-c^aaiuifip al 
qui se fiebrtiufe tn etTet sur le #'erimto*i d^AltnenldilLa (foc. eil.. p, SO), b Cffu- 
run inbellten (S. f^Einaab, H^ertaire fies V&m pftnli, El, 5i9) et cerlakn 
— si Fon petilappaEer ainii In poinLa barbeUB de T^lnmDii (MonLeliLia, 
Up. dL, pl* 204 4J at celEt pourvue de deux cfüchcls qu^ou ml grufije sur 
Ja fDurrtati de \lDdDniisa {,Wt(lA* d, Antiq. fi«. ij| ZürkA, 1802, pn 95)^ — 
ratte potute bnrbalee qui se deralappan snrloul dans Fangon franoi na s'esl 
reneonkx4et RitnesqualiS^nde pi^tr. qne sur un fsr d'Alftaia de 0*^53 

ft snr un fer du ca^ fr um d'Orlen da 0=»,Ä, Bleu que Polybe pnrie dufernngAis- 
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si vague älabliD par co q^aliBcalif coidibüd* esl-ön ea droit de 
coaduro k one pareale verilablo^ i udc filialioa M^oie? Saas 
doute il n*y a riea dimpossible k ce qu'ufie armo gauloiM ait^ 
da V* aa in* sjäcle» influ^ siir volles de TltaHe mfiridionaloi mais 
l^aclion inverse n'esl pas moins vraisetnbiabie et il faut rappen- 
1er quep dans le Pie^num, confinanl ä fEtrurie et dont la popu- 
laLioo sabellienae dö fal ebassöe ou snbjiigtj^e par les S^nons 
que pondant un siede (390-283) p m pourrail trouver, jusqiie 
dans les n^cropoles gautaises« des armes d'origine ^tnisque ou 
samnite. La plupart des armes mises ä Joiir par SI. Briaio pre- 
senleni mflme un lype si neUement ^trusquc quil Jui a fallu 
supposer, eootre lonLe vraisemblanee^ que^ dis Je iv* sifecle* Jes 
Gauloia Gisalpms avaient adüplä I'tqQipemeüt et rarmemcnll de 
lenrs voisins d'l^lrurie; comtne les casques a poinle ou ics 
courles ep§es^ les pilti de MonleferUno seraiont veiius de Tat- 
quinies ou d*Aretiüfn, Ainsi comprise, la quesLlon de l Dfigine 
celLiqiie des soi-disanl pi(ü du Picenum se rdduU k uti cas parti-- 
cuUer de rhypoLbfese elfusqu@ dont on a vu Io peu de fonde- 
inenL Dans irautres näoropoles, comme celte de Marzabolto S 
ob les armes ^irusques se m^lenl a des armes assoz dilT£- 
renci^es pour qü^ü ne paraisse pas l^mörairo de les qualiOer de 

du piiurn^ cet deuge m-met m ptfufent doacsaflireä Player la Ih^erie 
nAndeirrenl admise» depuis ündenscbcQil el Quich^ratp m% termes de liqueUe 
rangicin «niit une ercFpie batbine du pilom l hame^on Jmtte lui-iiieme du Qwum 
barste. 

1. Brixio, Gutda di l&SOet Jfenuinfnti 1S90, Leapointes 

jarelet da Marrabollo jesBemblaal aus poiflles foinformei qu’aa a sigiatl^^s 
SLif lei ma¥m d*art ^Irusqueip sur cellei de Templre ceUique padaadu ¥* 
lur des art^ de tnampbe el dci moanaiei de k Gauia mrkidiaaala (cf daas eri 
arliele« p* ISO, n. l? 432, n. 1 j 127p n, 3): on lea relmute. *u iv* a. 

T^lamoii [Milani, op. cif.^ Rg. 4)p comine dan* lei tumulua de ia Sfame 
(A, ßertraad, Archioh^k ceUique, 1839. p. 351); dwi ce lype, tonqu^UBO 
virole ie d^reloppe a-aus k poioLe^ eile bo depaaee gubre les diMnuons de 
Celle d‘.^u9dana (flg. 8 d). Gest rione li ud groupe oü Ton ne tmmi kire 
rentrerni Icb iß€Ui-Sütmiii^ Nrbttds au cnofhel^s, qu'on n-ncünlre deji sur 3i 
ailulc de Milroy ni les pofffl-^o^f/nrea qu“il faut peut-öLre rBconncitre dans 
Jes jrrands fafs de Vulet cki dt MonUfortino el, aorloul, d'^Terac ei d'üssuna. 
Du moins. les les lei eommi les maaumenkparsiaMnt-ikirapwer le distincGoa 
de cfss Iroia typea de jaTtluli confondus poob le nona de 
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celtiques, tie si «Ktoiles ressemblanceH avac 

leä arm^s den iflfnbes de la Champagne qu*oo dok les altrihuer 
aktx band es gauloisies qtiU clia^$ea$ de ceUe prcivioce pai* la 
ptesfiLOP des Beiges^ envabirent ritalie au d^bat dti irt* sieele; 
pomme^ k ceUe ^poqae^ il n^ast pas douteux que lepi/am füt d^jk 
eß ßsaga k Rome» il oa saurait £tre quealioa pour Jes armes de 
Mar^aboUOf non plus que pour eetles de Uouleforiino^ d'une m- 
Dueiice uxercfieeur la fprmaLion duptVam. Aussi ny peuL-oti rlcn 
Irouver qui autorLse^ dans la phrase ou Athän^e montre lea Eo- 
main» apprenapL des Iheres le manieineai des gaesa^ ä voir des 
pifa SOUS ces gaesaei des Celtes sous ces Iberen; si Ton oa peut 
condure que les Romains se perfecLionnkreuL pendard leurs 
guerres d'Espagne dons Tusage des fjfiesa qulfs eonnaissaient 
d^jä, ainsi que les Campaniens et Jes Etrusqucs^ op n^en peut 
rien lirer touchant le pilwn el sa pr^Lendue origine celLque^ 

(A suirnj) A.-J. Rei.sacu* 


i. M, Briiso qau d^apn&a I 0 L«ile inLerprlt^ dei Polyba (II, croiL k 
ta iJes G&ulois coetime mlLiil]urgc«i reptead, en la d^^eloppset, Thy^ 

polbt» qu 0 Qettlhe (op. eil.* p 7) oWaU ToroiuL^a qye p^ar ]<» beiux olfflU 
d« la BDneHia^elüiittflj fti&si, m iertltst des pi/n dea bbhqaea ^LrnHitt» qai 
auniiofii exf^rtÄi dint La Tninialpm« comm^ diinj li CIsaEpiaa^ ks rer|^ 
roni d'AretiuiD* eemios d^vuleoi le ftint plus lurd sei poLiars^ auriieal, d^i le 
r« i. i tniAsportd leur itiduMrie tn Gnab - toute La. civii iiaüoo de La m 
smiLque edle de r£trtirj« adapLü kilx liftoitia des populfttions ceUiqoefl T^pao- 
duei en^ Er k Rhin et le Dettuhü eie^ Ces LL^rLfls, populeiistee pir 
M. Bfiiia dftüs son Itolw PrcHt&rka iMilnft, iSClb ont m aulHaimiDenl 
pari, D^ekUii (B. orcA., iSOg, l. p, 24) et S. Riln^d^iVAnthr^pa- 
p* 2&J1 iSOfl^ p. MI). ^ 



VARIETES 


La Tresor de« AthÄnien« 4 Delph«, 

AthtflFft, 1D feTrier 13Q7. 

C’eii iw (k* (itu Ih ploK piUore»qB9i da |t GriJee, biea ajnou des areMo- 
logues at das louriBtes. qua eaJui da lanlt^e da De/pbw, creiiwaiBi pieds du 
Parnas« neigam, lur k «Faga nard du golfa da Goriallie. La paysag* au sst 
aualtw, sauTflga, tl las olkiera iu feuiliaga iriite, qut ddyalanl ie loog das 
paalM escupdas, mAlent leurs (oaalile# grisas au grig plus plla des nKben 
i^pArs qh el Id, 

Dons cette rigfion iBclIe «n pleine moatigne, qui pr^lilL par aön 

upect * la BtidiiatSoD raljgiause. kn viciena Belkuei aniaoL foiidd, dis oue 

ipoqua trti «culde, J^un du sauclualriK las plus Ikmeui de l'antiquitJ, celui 
d'Apollci-i)« 

On sut qua Ie gonTenianieal frangais, a»flc un deaiiil^rfisemeiit louabls, 
rdsolul de reodro A la »jene* uigdefne las vesüges de «a manumeuts donl las 
ameufs auctans «ntoieot la splardeur. Lw rouill», diriglas «th ane aeürik 
inceHinle par M. RomolJe, aJo« ditieclour da r&sjla fninpiiae d'AUiines, 
üur^^nt pluiieun ; elic« ont mla au jour m ensemlile iisp^saiit cqiiä- 

tmctioös qui s’ilagant duii renceiule saerle d'Apollön, eui ßan« de la 

Parmi tes fidiScea, jt m m un qyi a^rile una altentku sp^ciale- e'eit te 
Tf^sür qua las Athdoieoa ccmslruUlrant au d«but du t* si^le nolre 
tre et dAditmit i ApoUüo, ea eommdmontiou de la vietoire da Mamlbon. 
(kmaia c'es( Ie cu po«r Iöüs Ics sulre* monumenU de Delpba#, il n’an restsiL 
dlnta^ len de sa dfemiMfia, que las fMdaüons; mai* Tabondjuiee des 
maldnaux qui ea iraiguL liut port», d'une eonsarraUon houne (b ginfral et 
pvfais exeelknle, snggAn Tidae da leater la nsconitnielion de l'Aüflea antief. 
C’eat ce que rtsolot de raire M. Honwlie; il ™dul rabJUir, teJ qull st prtsen- 
Uit aux yeui des Grecs d'amreroia, le pellt Trf»r qa'ayaient renvamf les 
gJiiaemuits du teiraiD, las trenibleiiieata da terre et les Injures du lemps. 

LkiilrepriM u'elail pas fuda 4 aifeuler. U rallait tunt d'sbard, panniramw 
das däMobms qui joochaient le chauip da foulüej. rKaunsItre lea pi«es qui 
araleut ipparteau d^uae laqnij earUlna nu manutoeal t il fsllait, dsoi cello 
»eonstituUoQ qui denil »Ire ena ceunv nguoreBsrcnanl sdenllllqua. daaner 1 
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dtttiw Pier« lp pl»M qü'elle ooBupwl primilWecncttl; il fellaH, en un icol. 
rt«maiea«T le tnvUl qu^eieoHtil jedül« o«w«« IT«®' 

Intentkmi. eoployer les csämes »rliEtees purfoi» »Missi comwieUre le» nn,mes 

L'ez^Üaa de cb plen, dofil lesM« fu«ßU ceu»«rU ptr le dtcne d’Ath&ß«, 
fül «rnttiei an »nliitectn Tratis*«. M- RepW. <|ü» “ 

difOcite de coniitti**»nces letbniques fftrt strieuaca el d one »goaill «niar- 
quihta.'&HnmeQCi en 1903, le Tf^aw dea Ath^niens ft filevJ ees »uni pelii i 
paiit, lentemenl »mb iftpementj U y » deax mei* i peinn qQ’Ü «I ' 

mdI de tous les idiHsea aacrts qn», eutreroia, peuplaiMt Ift nWii, il se dresM 
«Jens te t^ia6Mn du (iieu et leB veysgeun, qüi Ttatiiieol cbtrther ponni 1« 
ruines de Delphes les souveiiirs d'uii piaa4! mort, letoienl lei qi'il se mDiilrait 
Ult leuides ptleriDi anliques eenn* pouf fapnorer pienBement Apollon, 

C'Mt une cbipelle semlilsltle i. loules cellea qua 1'öft Hetait eupris des 
temples pour coolonir les ofTrandes pideieuses tailes a Ift dirloki, Elle a 1» 
rönne d'un petit temple in pre*antint aur e& b^ade, ent« les ftnles, 

deox mIoüms qui sapporleol l*ftTebilira*e. Dons rcnlabtemenl, des mälopss 
icnlpt^es wonUßl les mjUiM (ftTOhe dei Alhdowoi, les avenlürea du heros 
Mlional ThAa«e, ka klls gloriettx d'Homltlts, U vide du lempiui «tnil combk 
pur des ^upei de Dgures en ronde-bosst ; anrle loil, des acrqlfer« tonlfi- 
buiieot eDOO«, en rempinl k monolonia de I& lit'n* du lulle, s la rtehes« du 
d£<4r, 

Sani dm\&, qöeHufis pieffes nianfiuenl i 1 mppei onl dü ötre rempEacees 
par d« blöci EKjavflftiii «*i luF; WPS dputfl puäh, par une crainlei biööjusUfl^e, 
üb pts gliiii, dnni couEiase# des tiiglyptiea^ Les mappea aüUques qui 
tmilPPL düi nPuliM^a fto plfllre. pilin^s de mp&i^ i rfeaister aui kteiDfwnes; 
on n*i pas replac** 1« fpineui hymne ä Apoika, graT& sur ütie d« pterrea, ni 
le« acroUm, m Kea frigmüpU Irtip as^s des firoobina- Tuas cea el«iDEnts prf * 
cieut di Ja dwöfatkn ünt Itüuvä ua uLto plus duis Je pfllit muBM de Det-- 
pbes. Mais put les eeulei diffi^feQCM que pr^stnlp T^iflce d-aujoardliui 
»Tea eelui 

Qa a ptj Urif pucoari des Iranai, qoelquei eabSUUUoaa mlgresEPPtes sar 
rpii de Miir dei oatiezu On aaiL a?ec queS «oin^qae lea arcbiteetei 

jikoderoes a'lmiieTit pu assez, aaal baüileura ^üiOees,, Ce spud daos regeuce- 
ment des melärtauir qni sü tnMt dims PuuaL d^Uil loaiplflont en upppreaee, 
■e moölro dwis le Trisür dea Athinieni. CependaaU m pePconLfe pasai des 
erreurs de eoiLilructiaQ cüfieüSM.elc'Mlä rapp d'ellea qua l'on peüt altnbaer, 
en pjulie du maiiia, le miaedü nioauinenl, On sper^lj sur an des dana 
Je« Üts de fandilietu el du 4 i|lpliile, cinq jelnts terbciuA luperpöitii TauiB 
grasibärei bien propre I comprpmellre ln ^nlidiU, Auiai, qunad se sunl pro* 
düits de* glEiaemenlj de temiini a’esl ea ce ppipl ftibJe qtte l'Wific« a 
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«l Jea Lr&iribleiTienls da lerre* Mquanta daoa crtla cpntn^« «n opt achefä 
r^croulaniant^ L'&rcbiteatc moda^ne, qul a rapns TiEurfB da spd davuiaier, 
a dü eomEnetIre la loaiiie arraüf, et si le Träfor da» AUi^meni asi detÜßä i 
s'affpmlFer de □aut^eau, c'ast peuMtre cetla Degligent» d» tepbisEqüfl 

qui en »art Ea cayse. 

Oh peul se demaydar fOmmaDt ranchiieela a »u diseamer la plac« es-aeSn 
da cbaquE pierre. CVst id surtout qij*il faut admirer sa sagack^ et aa con^ 
lelance* Apr^a aToir meaufd chaque piäce una ä una, fl ceI arrirA I une wrta- 
ludaabsolua das» la placaaient, carütudaqaeparaiatd'obtank liout ua aseenbla 
de Signet Knallrialji diTer» e| eeaeordanta ; r^palsieuf irf#gü1i%r« des tnur* da 
la eelli, <jul divi^a les picrre» en qoEitia Iota i^pcndatil 4 i^liaeya des quatra 
Djura; [a hauteur inögelfl des diverses assises, qul percncl de lea f§pirlir en 
auLant de groupa» qy1t y a de bauteyra difTlrantea^ la dlmmnUpn pfpgreselfe 
du ■ fruIlB des munaitlaa, du hauL en bM de T^ißner qui diitingue lea aasisea 
aap^neures des isf^fitureas le» mscrlpLioDS ebevauchsnt suf pluEieura pierres; 
las Lroui de scellemept; lea parfieolariila de Ja cpupe dts pEerrea. On arrive 
Qrinsi h uns pn^iaipFt lelle que chaque pteTfe n^a qy^uci» pisi?e unique da na 
r^lßee et que touLe trreur esL impüEsible. 

La reeoDStructioD, lefle qu'eJla t 4ll ex^utpe^ eiL done irteprücbable. Cepen- 
dajit des vpbt se stJnE. dleTees pour fn blfljoer. Lea advefHireii r^SQJns de löule 
reconaÜtuHon, füt-ede nusgi diswöte qm Ee|le-c;, mt crid au sAi!ri%f, na aa 
douLant gu^re que la plupart des monuinents qu^ils admirent bä&tement ont, 
eui nussi, hlA resUui'^f, souvent d'^une manllre moius edenünque queeelui'pL 
Mais l«irs arguEnenta »ont de p«u de mJfur el ne mmtBot guire rattenLieo. 

n n>n tsL pas de müma des »i^pysalieni qu} ont laucAea par quelques 
arnbdplogues. L’uu dVu^^ quT, »ulrerpis^ a"eji (Kcup^ de Delphes, que 
Jes demitres foullleB y bient ctd enlreprisea par hs Franqais^ a fonuule rrcein^ 
raflöt yn n^quIiUnire en rfglo coairü t^cEuvre de M. Hymolle en et eoutre 

k manfltrüeüon du Tresor des Alh^nl^naen parlEäDljer*^, L^arehkeeLecbtrge de 
CB tramii aurait p dit-ir* empJpvA ptrfeia des pie™ provenant d^un an Ire Ui- 
ßte* il auroH elTaCfl des inscdpüoQs grar^es sur des blü 4 :s de marbre paur 
ppuvoir ee fervir de «üi-ci; Ü burail n^gligA, par wnke, d^autm iQitripÜPUff 
qd appirlenaianl »u Triacr. Toutes ms aceuaaUons^ pari^ts^ on le vefll cfolre^ de 
hunns foi, sPntaulanL d pneurs dont Ü eat factle de prourer J ißMitl. Ce 
uest ptts 4 noüs de Je fafn; nous pouvüns lOubaiLer seulemeni que la pubJL 
cnüon des tnpQuraeialt de Delpbeti dpni il it\ pAfn en^re que des complea 
retiduf soFnnjairM et des planebes d^poursue.'i de taut le^rle^ ns tarde paa 
trop * qu ellp eiennei en neltant Jln 4 une aLUnte räduire k n&anl ce* 

dires en?ieus:| el raim bcmueuf I ceui qui pni consbcre |p travail de pluskqn 

L Pamtov, Hrr/jnrr P4iVe/p^jfc4r Wochfnießirtfl^ B lept^inbre IMf». 
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uid^s k cetta TMle enlfeprisa. ä la. Frwiße, qui an m itippiil glntraiiae- 
ment la chxrg«, i k Gr^e. enfln, qtii, OdÜe aux priacip«» da &Qn hotpiia- 
iili bien connuej pamifll i ceux qjue jadia 1Ap[>eliit dea ätrbares da teiiic 
fwiillfir la tem anÜqHa d‘Ballade el fendra aux Gteca daujoard'tiiii 1« 
mDDUEaaali de leur paaal. 

\W DEnEHA^ 

(/purjiaJ da M flurter 1^47 p] 


Lfitträs de Qrbcfl^ 

1 

Qütnii Tcma tfci mon eher direalaurt qua jis pAftals pouf aller fairt i la 
Gftoi oi^se «jdt piaai ;«5 Iw plmjbfuretiBCf anuaea de em jeunei«, une ns'ile 
qdi probablemenL la deaii^re, ^oue atez hien voulu me demaader de don- 
iiarlTOi tacteuT^r ^ euneui das cbosw de reapriti qualqueaooEiTBllei du pftja 
que baaueoup d'enlre aiix otit ftvee un pieux respect. En je lea 

afms anlfaianua des ronilli» da Ikiphaa, qu! frtalai^t elors eammaucie« dapuia 
deux ans. J» reTemi Delpliaa^ et je dinJ qualEe impraasian laisee ao Tn}'agcur 
|a ^ande ttavtt d^exhafnatinn m^^iodique qui^ avac le cDaeoura Snteliigent 
et dd^rou^ des maoihraa de FEcorep a IL^ ennduUe k bohne On, 1903, par la 
pelianle ^niT^te da Hnmnlle. Depuis qua celui-ci a eu pnur auiccaBAaur 
M. Holleaux» c^ail une ftiitfn antreprise aeienliOqua, ia d^gagement camplel 
da« monumante da l>£los, qul occiipe toutea ke forae et obsorbe Laute racli- 
¥iid da ificota, Ural i D^los^ ce qui nia peniiattr^ de voub dire cummniU 
^räce 4iux iubsldw ^n^caux da dua de Laiibatp la üelence rrtuqaiea a Hc 
mUe I m^toe d'aeheter II uu IrmTxil qu'eEEa xTait ^kauch^ depala plus de 
treute asi. II ue me r«Blen plus eoeuite^ pour nie meitre au couruiL, qu'd 
pousser Jiiaqakii Criste, qü. M, Erans ¥ 01 ^ 11 ^ ma Taife tea banueura des 
palaixdfl Miana et dldominle. 

Eli mltendaot que hf. HnÜeaux püt m^fflecampagnei' i Delaa, j^al e(e faixa 
cnuniiasanee irec uu auL» j^d ebamp üb rnuillei, celui d'Bp^dxufe ou pluiAL 
du Fhifroa ou sanetualre d'Epidaurtp de reoBeuible dei fedificea qui, i Iroia 
heurw ensifon du celte ?j|k, s'^taieDl gmi|ki au laue du templo AiyikpiOf, 

i* [liTee FaatuTiiaiioii de M. Ferrut^ la Rftue n^Kiiiprimfl lei l* 3 ^ Ictirei qnl eot 
^am dafii tei^terJhEf dei 4 u IS mal au ia liiia 190K L'autenr y a apport^ 

qqelquei toireetiall». — 
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que ibpiia appeloni E&culape ^f&c les <^^ildes gu^dsoiis ü^irAEuEeusep 

qiri lui TsJAiRn: les bünunigeB de Lres QOfflbreüK pAlennä. Ces fc^ullles ne le 
c^eoten iniportance #t eu i ducuoe de «lies qu« TAIlemagno et 

1a France ont oi|£ut^9 en Gnke, C^est atu fraij de Ja Süct^ie ^irthiokgiqus 
quVIiea onl fite eommencees ea JSai el terminier ea 1M7, Le tniriLe de Jee 
aeoir inaugut^e» el termtnöea. a U^averB bien deB obstuIcBp rezent k M. Cat- 
TAdiaa qul. depuia eSngi-deui anSp rempEii ea Grisce Ja ronctlon ü Bpktjre 
«n cAe^ (tiefuAoe £!pAorM) oci direetear gin^rmJ da BerTica das fo^Ules et enü- 
quic4s+ C*es-t,eD cDAme teinps qa un 4nid.it d'an-s Science Ir&B sürc elqa^un tris 
sagace eiplaratcuf da terrain, an edmüilfiiraleiird'ana folönle fanne et teiiacSp 
qui sail faire plier toutas Its räslBtÄDces. II e^esl loajours montiÄ a 3a bauleur 
il unt tidie qai avail ^ dirfieulk^. II n^a jsmais riea tacrlfl4 des drodi eielu- 
aifs de prepdÄte qae la Ja! oonfare k itllat grac eur toas tes objetsaatiqaes qui 
6onl reUNiS da eol de la Gräte ; mais II n"en a pu tnofaa »a qdd aoalement 
antariBAT maie ficiliter^ par les eEpreprieLiöaa qui saulee loifendiiantpoi^sildes^ 
loB fouLlle^ que lei goavernameats etrangen oa los paiiiculKn se lanL prcK 
pose d^enlreproDdra eur an poinL qaelconqafl da roraume. A iceUe ft^on d'sgir, 
LaaUe les parlies lat^cEsöcs ont traave leux ectapU. 

Les eaeaalfl les plui 4mia«nta da rßnnupe ocnldealBlc m{ pa ain&ip k Ofym- 
piep k Oelphes et A DöIm, ba iignaJer per das dicc^aTertes m^moriblcs qui anL 
reaauvele toutc Fbiitß^ire de la fie polittqae et des arlä de la üräce. Leä direc- 
lAura des ßcoles rrantaifie» allemande. angliiaap ete., onl Iroate dana e» (ittti- 
pagnea de roudles iWosioa de lorttief lean joanei penaionnaires an meüer 
dVchäologues miliiants, de leur apprendre ä sonder et i inlerroger Io terrwii^ 
D^ulre parL ^ anteale, la Greco a gagne ravantsge d enLrer aaasitOi en 
posseisiun de taus les moaumenis qae ralBalL reparattnr au joar la piedte da 
Lerrasijcr. C'^üiiL pour etle qao IrAviilieient ees eoNabareleuri de Coute prave- 
nanca. Gricealear concoun, eile a pu se cr^fTien moins d^un deml-sieclej des 
taaEera qna ne MUffilt plus a* dispensi-r de ifililar «L d'dludier quicanqua 
prelend scqadrir qaelqaa campetenca an matiära de plaatiqae grecqae, rsdmi- 
rable musea □atianaJ d Atbänes et ontnbra de tsuB^ss pfoFiDcii 4 n oüi commo 
i Olynapie et k Dalpheip an eeMefveiit sur place, aupras des tdideea d^truits 
aaiquda ilsoot jadis appirtena, Uint de besu£ marbreSp dkbn$ prtcieai da 
r^BUTra des pTai illuatres mslEras« 

Les conTCOtlans condues suf oes basas aTes Je dimeUiar da serrica de 
rEpborieont toujeurs kik Pdi^lemi^nL ohBerr4e8> dans kar lettre at dam leur 
eapriL Elles assumieat aux auteuni dt d4coi37ertes failBs m Ort« fwif des 
£tr«ngefs le dfoit d'dira Its Premiers k an faire eonnaltrt Its rfsultatt par une 
ptiblicaÜDD Ecittitinque. Jamsis ces etrangera ii*ont tta g4a4s dans reiercic« 
de fie droit, Jl y ft plus: lea Bamols 4trang«rsp lorsqa^ita en ont manifest^ k 
däiir, cat bien snuvaat ebietiu, nns U mniDdra difliotdli. Ift pennissJoa 
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k primHUTi fiour hs mcueib qu'iLs dlTigeal, d<e mt^nuinfnU iaädits q^i 
etAicnt de fouÜles ex^uil^B pur ]ä&acläl4 archtologique d^Atb^aeij 
ou btopie» toirbres oii lerres taitesH J wais ds ne s« sonl hearl^s i d« refua 
sv&ieniaiiqaes du genre de cetn qufi Voa rencotiLre Ifop souvuntr en p^eü 
aijpr^« defr dlre^teotfi dea »uslei de riLaJie. Alleii detnander ä studier, pDiir 
Ke dKrite dtnE une r^rue allsEDäaje oa fran^äe« an monumeuL du mu^ dea 
Antiquea & Flnrencel Le eenaerv&teur vque r^pnadra — ii repouas esLaI prärue 
d^uvEncc que Tan ne pread rnäme pluA ln peiqe de 3 a proraquer — quH i^en 
r^senre Ia pubLieAtiön. 

J'ti tena k tqiis dire^ mon eher diredeur^ eomreLi^DL M, Gavrediaj avidt 
comprii ie liftuLe foueüoti pour liquelle raTAient ddsignß, il j a plus de vingL- 
111 mis^ Lea quiüt^» donl il amt Mt preuee die 3 ses premierei cunpi^Bs de 
fouiile« k EpidAure. 11 me reiLc k tcflih dire ce qu^oiil eli cee foulüeE 
quet$ aj&pceii de 1 a intiqui «llei nauA 0Dliär4!l^ai i|ueljaui elleiJeUetileur 
li wi^ik dea dESpotilioGS que Lee irt^UeeUsi ^r^cs lA^iieaL prendre paar 
r&pondre k celle dei beauins qu'ila ATiiant i jSAÜafaJrei enQn t^uda charDnaU 
realeaellei naoA ont readuJ des frcnipiurea qiii decDTeienl les edidces i^aupes 
dans celle vdlie. 

LL 

Lea rragmenU de k Aculpiure epitlaurieuue, je lea eoanslasaiAdepuia 
tempa par le Mtta^e d^Alhänes, oCk ii» n^aient ipporl^ aittts qua n ATAient 
paa encora klk inaüLads, faule de resaaurceEt cee moa^ea prarindaui que Von 
meUiprie peul-^tre Lrop aujoord^hui: mAta, quanL aui fiddlcea de Hi^ron, an 
Dinäl^fe de leuf fLjle et I kon dealiniLlianä trea diTErges, je n'ae avaia qu«l* 
.t|ue idfe qua por les deeünpÜQDfi qui eo gmt öLS danuees par KAffadiaa 
dans lea ^klikn. ou AdeA de Ia 3nci4y arch^ijEogique, k dlferaeö ttprisasp et 
dtna Touttsge qul n pour lilre! cTjEjJiJflure, L 18 UL püt iu- 

folio- mMt j# f ATiuA qye, depuifl lofa, M. Carodiai nkvait paa «aafe da Ira- 
vailler k Epidaure, Cti ruuillei, c-MmJH aa plua dißre oecupAlion, aa rroifl joie. 
rmurre de loule ba vi t« Dis que aea deveita adminisLrAlifB lui Idastent queL- 
qua LrQTflf il qniliiit AthfeDas k il tdlAit babltae pendent ane ou deui lemaineSf 
quelquefoiA pendaul nh tonis ou deui^ b lOAisan qqll a'eat bUtie sur 1 a culliria, 
enlre le ihl^tra et Se tempfe d'AaellploSp daiiB nn b*is de pins et d^E^!^rie^s^ Il 
pAsaait ]k des jouru^es qui Iqj pmisaaieni loujourB tfop ceurles ä sunaillar el 
i diriger les auvrterA qu'ü eutretient iur le cbamp de feaiUeSp i oxauilner A 
nouteAU les piama qu^il aviit jadii drtenlee. A tom de Im retDum^r eu toua 
Sana ti de Lea TApprocbar Kea unea dw onireÄ, il ItAit arriTÄp je le BATab, Ä 
atiAir eulra \nm «i rngnwiita des rapperls qul Sui aeoieui ^chappA lu pre* 
mi« momenl^ k miem llre dea plsns dofit cerUines partiea lul AT&ient dkbord 
paiu obsctires, A aempkter et u FCCÜEar lea aeuelosiotis quHi AniL pnlnetiliei 
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*f«na Eda Bfra. Pmfllani d«s ftles da H^uet, Ü vEtuil d« fiirs dos de cw 
dent il eltend toujoura VUtam mree InpalieDce. It m’ietitail k le Hjoiodra 
au Hidren. Je ne me le Bs pas dire deui feis, Mas compa^ne* de wym et 
moi, Qoue troueines la plus sitsabTe boepiLiiitd dine lee dem cbtinbru (rte 
prdprea et UÜ gaiee que la Swiitd aTEli^lopque » «serwes au-detaoa de 
aan ffiUEdü, A llieufe des repae, niuia asaticiQa, puml la bJaacbeur dea eietes 
«t l'or des gdftSla en fleuf, i la «alle 4 mangar ob M, Catfailtae, toai an goue 
oITraaL une cbife eur laquelie ddoe n'auridns paa osd oompUr dinace dd«rl, 
noui «miinysil les eaplicatione qu'il arait oomiaeftM 4 noi« donneraur le tar- 
rain, WouB aTooe paasfe lä deui jduru«« qye nous n'ftubligroaa p» de et lÄl. 


IN 


De lojs leaddllkes que la piöle des l^idauriens, ««ad« per lajepporie 
ee^lerioB, anjt riunia en ce lieu,dD bnueoup Io mieux cp&serr6, e’esl le 
rmtfe, ee Lbeaire qui aifail ffippd d’adrairslioa Pauseniaa ob, ei, eomme 
fjuelquea-uni jöclinetii A J« emire, i| n'al pae eenu i Epidaüre, liptrHoite 
agiencur auque! il surait eapruniA la desoriptiog beauwup tmp sucoincle 
qB il dogne des bätiffleiiia da Riiro», Voki en quela leraex il ea parle : - il 
y 4 dans enectnte saer^ du Di Aren en otjrfige qui, ä aon afia, eit des plus 
«Imir^les. Lea Ibddtras de Kome Burpassenl en magninceiice ceux das auirss 
j tfA^ f ^ POurknt paa qul, pour la grandeur, putsaenl Atre «mparäa 4 
celoi de MAgalppolis, en Areadie; töais. ai fon egtisige reusemble de kutes 
las pariies ei l'elegeg«. de la eoaatnicüog, il n’en eat poiai qui puts** 
ewpar.^ a te tbjü« d'tpidaure. PoJyolAte t Hi ra«hi(«le de «iie «nelfue- 

''““i J Jlt 37). 

tooi-noiis de dir« que Je Polfeltte qui avail ettub« ki san nooi n« detw 

plus beaui *difl«s du Riiton u« saufeil «re le oAlAbrs sculpiaur arden 
»utempocam « H™i de Pbidias, Ckat JVüate. peui-Äire le petii-fljf hJ 
Rfaad slatuejre, que I'on appeJle PoJjclAte lejeune ei qui a tä*„ j, 
menäiioeai du quatrfAnie ekele avant flotre wa 

“öibodiqjrj^s'äijrofiSrt 

J o “ ma,. l! „y a™it Je sialbleque lea g™Jins du 

Hord Partoul aiJIeutt, jfi etaianl «cha par l'hecbe ei per des ieuffes de 
rotuswlles. Det vljtiera fnn« araieol prb radne euiie la pierr» anliqu«. 
Depute bR - ca «A le prsmier trasail de M, Cmdiaa - touta laeatttaAtf 
dibJayee. it en a all de mAme, ensuit*. de r#«lia#i« «t des lubalnieÜenE de 
Ja secoe. Toue es gredina, a»« lea etoillers montania qui lee dieisafli «g 
iioißt, soBt en pfii» et nsUilei. C’eet un plaiair pour J'isil d« suim, dans leur 
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hamiODieuic dewelop|i«iaeni, les belles lign«» de cbI spnple tföisaeau; puts, 
qdftnd Oll y Wgwde de plut prfes, on coiwtaU Je aoin »«c Hnt\ Je ln»»iJ e 

es£cuti. Le* «i^get» teua taitife dnae un caisaire mUcä triä duf. sonl 
targea el «Hnöoda«. L’nsoaiüqu# esl ptd’iüU:. Des gnidiiie Jen plus lieuU» an 
ante ad 1» parole» qui «itil pnmonc4es daos rortbest« Suf k to» de la coo- 
varMlioD. C'ert kl, inieüx qu'au Uielke de Dionyaot, qoe l'on a pu coastaler 
quelle eUil Ja forme de r«che$lre dani Je tböUre grec. Celte forme ätail eir* 
culeire; etia esl deMinee ici par uhe baode de marbra blaoc cncesUi&a dafl», 
le dalte^ de eeleaiit. Le» dotw porte* laWndes par lesqueUea, aus deq* boula 
du emr de seine i oft entrait daoj rofelisslr» pour gaga^ eosiiite »a ptaca iur 
lea baue», »ont dlre TeconslraUee, M. Catndiaa eo a relrouTd loua ka ild* 
meala; eil» seronl. aeinl la fln de eelle Campagne, rtleviea ara les mate- 
rillüx Rntiqm« qtti suf )e aoL 

Dcf autw» MiBcfiiä« Mtuei en contrebis du IhöAtre, au plu» de la 
lec» il ne ÄtibEiale que ki afisiß« Inkrleurei; mais eelleif-cl, religieus^önsöl 
t»cna£6ei par k pioebe de» foüiUeuTei soöl dcmeureeSi pragque pjirtoutp as^ex 
inLac^a puuf qua Vtsn aU pH donncr un noai ä chocun de^i diiT^^^?^rs edilke»* 
apeea aVt« feiidu cumpk de Ttwagjö auqiiftl il Mr™i. Ptusienfe da (tes 
b4ümeaLi olTr^Jin. ca atngülkr iöUrtl qu'il n*a m Itduxc lülleura rien de sem- 
blabkp qu^üs soml uniqüea *n leut genre. Tel wl» par eieropk, le cae d utte 
va 3 ttt coMtiucUon daoa laquclk oa a reMnßU um sorli d‘&uberge deiün^ ä 
logflf les ^traogers qut iilluiient dans k Hkiüii^ utrkuL au macELent des Eöiw 
d'Aselepiai» Liä plan en eat edui khanü uu mramt^isirMM dutaonde Iure, 
arabe el pertan. II y asut, disUibu«» autour d'une grande cHur, tcnL quatre^ 
vingtf ebambrea ou plülAl o^uSe«^ oü cbacun i'iutbillaiL cumme il TouJuitravec 
frü* faiides «I ses ctuiifefturai. Tbuisydide meuliDUuef I Pkl^t uo bätunent 
du naeme genr«, qu'il appelte 

Lc temple d'AacIepieii Itall k eautre moral rL la nüson d^dlre des autrea edi- 
il reufennail uut sIMue chryiekpbauLine du dieu, par uu sla- 

tuAiFe öSkbife* TbraayniÄde d'^Afgos^ sesfreakus feiaientddcof^ de Dgures d'un 
art äeganl el fiu qul cappetle telul det Vkloires a>€utpl^s ä rAcfopek fiur k 
baJustrade du temple d'AtihifQa DkuLrei Agores^ du eljkp OTn&ieDl 
In aogles el k somroel du iympau; mais c'elait uo kmpk de dimen^luiiä 
moyeuueSt i p«u de la LaiUe du temple de Tb^e a Atbeues, Ce n'eäl pas 
kiqui a leplua fifappli daui ]e Ui^ron^ Pausaotasoo Icgulde qu1i srnt, Ceque 
Paufluiiiis vaotc surkul, eWi uo ^Üce reodp Tmeiu du leatple, h Thoim. Le 
souft-aol y pr^nk des diaposiUoiu ires parblculieres, qui ool ik diversemeot 
ißlerpi^kes. Oo u'eet paa uou plua d'accoid Eur la destiuatiou de ceile reUiudc^ 
Peut-eire lUit-ce uue lectc de PrylauifcR^ oli Ton doimait des repas pubbes^ cü 
ro^ reC€Tait des bAles de disliocbeu, Quoi qu'il en luii^ ce qui jusüik rudmi- 
nliou doal Atait Tobjel la tcuL eoliäre cousiruik eu marbre blaue. 
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ta I»«nrei9l«uae ex«€uÜon des moutufss. Cell<» de rentiblemedl el da« 
c^isaoMgurpaaseni peut-dtre, par |a richeata ij* l'iiiHnljoii el ia 11 neu« du Ini- 
▼aii, l*ora«Moenlaiion d« lEfechiAion d'AthfcBEs, devant Jaqttelia les aichiteetüS 
tombent to potooxsoti. Lu chapdtau cufinthien, donL qd pestids un cxccnplittra 
d’utto elonnasu» eonwwÜoo^pcuWire le modäl« aimi qu'aviil dresse l'aratii* 
l«le, «st le Ijpe J« pTuii parfail du «liäpHeau de eet ordnr. Le eiaeau y a earegad 
It marbre av«« atuanl de delicategg« que liaxit Jes draperieg les plus gouptes 
de« plug eiquiie« funeniiresd« t’Atliqi]«. 

Toui pr&g du «uncloairo, uaautre blUimenl, qui, Itii, «i «urieux «urtaul par 
ongina de «a deatinatteu. C'eltil ca que Jsa inaeripüoitg appellant TabafCrtT 
uegt - ira endrolt ob I oq nWlrait qu'aprva mii, par l'obs«r?aUan de 

certaxns rite«, eq etat de grftce, pour parier ia langae d« Ja pt^ld chriHftins. 
PqrUgd on deux longuea gaieriea par uo uurde refeod, rutMüHifi fllaituo dor- 
oir, C0 Ul üü /idef&s pffpursf^ pafä^r une uuU pouf VTOir 

en soofi« le dieu gaensaeur qui, d'uo mot «L d'ua geele, lea düJirmit de'leuM 
maUK. Lei autcl« d'Ascl^pio« oet eW renrersf«; djü,, en Gri«, ön rignt 
Mcons donntr danc Ja grude iglia« de Tinog pouf obtenir, par riotcrwiiion 
de h ces m^mis stiörisoui mincufeuEKs. J »i ^ Jad» c» hIe^ de Ti neu- 

öftüyn praüfjyv de i Melelin, dans uoe ffflisc da mitrft de llle^ doul le 

iUMa eai süfli d0 nia fD6Eni£>iF(. 

U t^fitys ou tflrrain sam ftsnfermiil euMre d'aalfts Idifictg, icttireÄsiiilB 
iiJiTers tilres, m Taste gymtiase, des lemples d^ArtL^miB el d’Aptirödfie^ un atade, 
ete. Oq y enlrait, en Temnt dEpktnurt. pir des Propyfi^s. par uqc porl* 
mouomenlatequidtTaii 4tra d‘uii Ni efTel^ taais je n« mhws ici me perdfe 
efana teui cs ditail, PenneUez-mot seuleme^t ile röaa jtidiqusr^ «n qudques 
moli quel ^laiUB caraclöi^ de ce culte^ donl Ja roifue paraii uToir eoaimeöci 
TeiTala Hd du cmqui&me siegle ti iToif peraist^ jusquaut demieia lempsda 
pagaciame. 


IV 

Pausanifts aTaitapprii qu« Ton eooserxiiit jadi« daqs le lempJe sk ■(»iea d« 
marbre sur leaquell«« ilaieet meente« les plue m^monbles guemon* ap^r«eg 
par I« dien; maJs, • de mon lonpa, diMl, oa n'en voyait pltt» que deux *, 
M. CaTnufias a UU plug henreux que FauaaaUx; diai lea ddqmbna, il a 
retroage troi« dece« «ile«, doei deux en a$s«i bon dUl. C'dtqjl U comoa Je« 
archtres lacrdes, les Itlr« que le dieu faisait Taloir A Ia uonBattcede« BdiJei. 
kn dtchiffranl oet loqgue« iqxcTiptioag, le« p«‘leriat qui TenaigDtehercberki 
k eaale eoffieaeogaieat & emire au miracle qu'itf atlendaienl «t qu'ili e«peraienl; 
l**oto-saggestien, (onffie ou dit tujourd’bui, commeogait ä faire «oq iturre. 

C bipo de miraetfs qull s^ogissaii. Du euuLeuu dcj Ueis attles qii*a 
trutSdiLes et cxpIlqu^CQ ü» €uYTadiuSp qüi dal^ul du quatri^me uu du 
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troiftLfifii« avant itsus-Chn^t, ü riaultfi qii'ä c«ll* tfoqua le» prltrea 

quL repreEenlai«at AaciCpina danace eanetnaira n'avaienl aucunemenl la prfc- 
lanüDN tlw wtdecini* 11s »"indiquai^snt paa de remfed«; lla ne pnwi- 
vartat poinl de irailemenl, On s'tat dane trampt de lo*^l poinl l<>fscpie Ton a 
Toulu clierclier daafl les sincluaires d'Escalap* des berceam da la tnideölne 
grecque, Un ai&de au deuf aprfcs qu'Hippoemtt asait paaö avee une ai ferme 
inleiUgenca los ptincipes de In Traie mälboJa d^observalioa, ceux qui venaieat 
conauller ci qm Millevoye appeila ■ 1 e fatal oracla d'Epidmufe w, ae trouFiieot 
Ul ponr les d^livraf de leura lOTiirraiices» qm des etLidatÄtift 00.^ si ren veul 
oraployer u(i m^l qaedea Lhaataalurgfe, G^est ca dont 00 peuL jtiger par 
U recitqua dannen I \ts eUlea de pluBiours gaßnaena qul durentfaEraaenaalian. 
Dana leurf rfiws, les malades ifoyaienllt dien ex^culer siir leura panvres corpi 
endeloris des opiratloaa dant la bardlesae ePfrayerail les plsis andacieax 
mi'^aies de nas cbimrgieaa tsdoderneflp 

IJao remmfl de Lat^dämane hydropiqne. Sa mere alla tnnJulUr pour 
eile le dlou dTpKdaui'e. Elle eut san^ celle Tiiion t k dieneoupait la läte 
de ea llUaet iuapi^ndaii son corpa, Io ceu an baa. T&ndis que Teau a'4ebappiit 
ea Bhoadanee par Io Irou Sinai ouverl^ fc dieu, diisehauL 1e cofpe^ rajusiiil U 
löle auf If cm. La m^re renLra eoiüite i Lso^dtmonc; alle j trotiva sa Cillo 
guerio. — Utt hoßima avail nn caneef i L'esianiAc; ü vinta EpEdanre^ s^endof- 
mit et mi une viäian« ^ H lui sembia — Je Imduis bl inet i mot ^ qua le diou 
ordoanail aua oertiUura qiii raeeompegnalonL de Je oaäalr et de le Unk fnrter 
monttandis qu'iL Jui auvraJl le venlm. Lhomme i^mmen^a par s^enfuir; mali 
teefomteuro le raUrapen±nt eL ratlachfretiL Ators Aecl^ploslul üuvriLle venire, 
pnliqaa rexetsbn da evieer. recoueit le venire el d^Iivra rbamine de äesliensp 
AusaitAl aprtj^ li aortit gnin* n 

Uspr^lres d'AscUpbs porabeent avob, avoe h iemps, mndiflo lenrspra- 
liquos, peux DS paa perdre lenr cüentiEe. La fai etail devenue molns naivi! el, 
d'auLre parl^ bl pfogfos de la medeebc avabnt vulgariEe cerUinea nötionf 
d'hygiftoe. Cea notiona Je derga du sauctuaire se les appropria^ U eut » tb^ra- 
pcaliqae : U stgna deo ordDEmancnqui avalent tont an molne b nitdU de ne pnu- 
KQif raire du mal au dienL Quelquos^nes dea pmacnplient qükltea reobrniaienl 
lemblent meoie avoif fclfe asses judieieüoes^C'oaL es que Ton pont iBfireTd^üßB 
euHeuse itucHpliou de repoque ramiine qui a IrouveB daus le« rulnes du 
oanctuoire^ H v tat questiOQ d'un 1 alias Apellas qui^ flanlaMigi dedyspepik, 
Tut Mumls a im Umlboienl donl tobi les principales doDEUes : ne jamaLs ae 
meitre an cotm, te soumettre & un r^gune specitJ cumposi de frumager 
pain, de persil, de laitu«, de morceaai d« citroD beuIUii daJiifi de FeaUt de lalt 
melangi at«e du uueljl «lait aueei reeammand^ I ApeUaa de Douiirdans le 
gyixmaoe, de 94 bafanter, de so fraller b corpa de pausibrer de se promenor 
nu-piedi^ de prendre nn bain diaud apria vorie de L'eau iur le aorps^ de 
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» taveret dase CrifitiDoaef lui-oignie, uns nuoqucr pourtanl ^compter dd« 
dncbme aUtqoe au baignsurdoul il n'iurait paa r«qui«{» aerfi«^, dt te frei-. 
Itrdu sei et de imoaUrde el enfin, «« qui est upitat, de «e«iaer& Asclt^pioj et 
de De pu Dublier de rfgier let houcratriee. 

Lee hononires, Aselepioe y tenait. l« menlaut derait eq dlre r«^] j d'epr^e 
U coo^bDu des pereauDes qui Tenaieol eoUieiier nmerrettUcD du dieu. A eeux 
qui Im parmaeaieni pouToir bien peyer, il ne eniigaaii pa* d>n demauder par- 

»ae^an merveiUeuse penr Jaquell» ij i^elana 
^OW aUl&r« der, enfifon 60.000 fr. (Pauwnii«. X, 36. 3). Tel qpdraUur 
rtlebrede uotre teinpa, dana le proc^ qu'il a eu A aouteuir puut le lairepayer 
sauDteF^ q» uülliardaire eusiricaiii rdcaltilmnt. aarail doDc p« invoquer. 
fwur juauller«, prtitnlien*, rexenpluque luJ aeait dunue le dieu de la oide- 

ötlB. 


Lw gu^n^oüs □ d ftjilfiurj plüs ranca ilans c^Ue oouirslb 

qii au tnps Jadij* Apollaa quitts la Lample, mi Jjout de fleaF joura, di^livr^ da 
«es maus d'eatooiai;. Dana le iiiiienient qai lui atnil AU ordonnA, ou rtimutq 
emuiqe l'esqmaiw de plusieun des IraiteoieDte que Ja tuAdeeiqe moderne a suc* 
^eemeot prbcaoisea puur ce genre de naladies, le rtginie »AgAlarieD. le 
regime lacU, Ja dnudit uTec friDÜnns, la gymnöiiqua, l>«ptoi des rAtuleifa. 

ny a pas Jusqu-au doeleur Kneipp, arec ses promtnades i (Med dana lu 
rckMe, qui uWi eu sas prtcurg^uru k Epidaure» 


V 

Lea Toyageurs frangeri qui as dirjgcnt rer» la Gfbee deriequetil de Jour ea 
jour plus aombreux. Noua ue eaurioca Uop Jes eqgager 4 nuqprendre daus Je 
pregramme de leur tour da PiJepoaAse teile poloie d‘urit jeuruAt aur le tlio- 
tm. entrepHs« de Äauplie, araoi ou apUs la risile claaiique des ruiaes de 
Tiiyutbe et de Myeiflea. Ili uocnrereql lä beiucoup i vuir et beaiwoup ä 
apprendre. C’eet aurteel aui ufcbileclea, pour peu que ITiistoiwi de leur aitles 
luUTeae«. que nqua rtwenmUDdons Epfdiure et le musAeoü M. Cueradiaa feil 
Alablir, dressAes a?« les maUriaoK antiquei, des realilutious de roni«, de 
lenlublemenl «tdes plqfoqda do la THüi» et des autrea Adllkes de IWinte 
saer^.Ua j deeounirent et y Atüdieroql. qon saus suiprise, des moroeat» qui, 
par llugduunitA de l'bTqntioa et par utie exeeuLiou singuliAremeat parTiite. ne 
sDulpusinßiieqn au parLiea similairea des monumeuts, beauctmpplus eeootis, 
de l'Aeropole d'AthuDe«^ 

{A #Kfi?re.) 


GioHct« pEnnoT. 
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SkANCE DU 10 AIAl 1907. 

UopoH DaliHl*, dina ucie nol# qiifl (U M, HeiJiich, pr^ldäntf annonce 
Ift mii« eo vnnt«,! L(iiidraf.d"t*ii volun« qnUurait appartiscn i kbLblioLLtiqüe 
ctti m Ghari» V/Cr. vcluEna nk jamtis fail partte de U lihrairia du Louvre; 
a'fel un munuAcnt usees ordiimtrep qukci kusLsaire adroil a augm^Dtä de meu- 
Liontet da Bif^atures tUnbuies au roi et eo duc de Berry« 

M. CotligtiQU presenle uns täte d'tims eu murbre treufie ä Bentp en 1872» 
dAai dee reuiilei faites prfes de la iraie Appieone par U. Je baren des Micbek^ 
Cette t£ie a fall partie de la eeUectian de la cemteaBe d'HareoEirt et apparlteut 
aujourd^hüi 1 M- de Biäuceaii« G’eat uae execflenle n&pliqüe de la ttle de 
rEr« xen ojie, coanu par de uei nouLbreuaea rEprodueliunB» el dont 

rerigiaat porall aUe rEro# de brense esaculü par Lya’tppe paur un Lemplede 
TbeipleE. 

M. Clerment-Gatiueau kit une eemmuDicalJoti &or rentique naempele juive 
d^Aloxaudrie. Lara de bdd demier ruyage en cette xiUej en Yiailant lea reuiltee 
entrepflHM par Qb, Brecsijm direcleur du Muaäe Jocal» daee lea näcropolea 
antiquea aitn^eB A VE^ de cette vilkt nott sur la parei dkn elpulcre 

une inacriptlen pelnle qui lid arait paru fitre Icnte eo eirael&rce a^ni].üqtieB« 
Deputs lers, les feuHles oni ameul la ddcourerle, au m^me eadrcitp dkne 
aatre inscriptbu aimiJake deal Bl, Brtecia rieut de lu] euTCTEr un calqne, 
M. Cletmont-Gannoau j a reeDQüu Lkpitaphe dkn peraonnage appell Akabyab^ 
lUs de Eijo^naip deui noma juifs dea pluB caract^ria^i dont le aecend» qui 
signiflft ; « mss yeur foot dirigt« vers Jlborth a, ae rEncontic plusieiin fole 
dana k Bible. Lklpbibet de celle ineeripliön rappelLe dkne fai^n frappantB 
Iktphabit BraEQfen empley^ ptr lea Jtilfi penüant li pi^hede perse ucb^m^uide^ 
Uinscripli-en pcut remunter i k prenatera ip^ue pLolemalque. C^eat un indice 
pr^deux quJ permetde fixer h IbnbiimyA, i 3 ki], envirofl i l'E. d'Alexnidrie» 
fimiplaeeinent jEiaquId inceutiü de k fieiSf* nlcropok juiTe ani^neure & potre 
4re, 

M. Senart denne dEi nnuTell« salieklsantee de k misaion de M. PelHoL 
M. Cbaziea Nonnandl eitime que k muf antique du boule^ard du Falik et 
dq quai des Orfixres» r4eeinmtnL recounu et rauilü par lüi* eonititiae une 
dfi^uviirUi impnrUnte pour Jlüeteireet latopogripbledeFans« It avul tunelu« 
de latreuTalUe de d^bria rnmaiUB falle eu J84S par JUM, Due ft DuEnmef, 
quill avalent dü d^ceuvrir uu de cei mufi ralls de materlBux romaina qui^ 
mk au jour depuie Jerf en dwere peink de k CilÄ» onl «k qualiü^i de uaurs 
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<te Lot^ee. Pour conQfm^r »tu opiRLOu, M, NonoKod devait reliDUvar le pro* 
longenent de ce mur J eo euneiiljiiit lea diinelitione Hea maiaoes acluellemattt 
jet^ea 4terre pour raf^raRdlesemeDt dti Paftia de juatlce, il a reesonn u, dans 
uae care, an »ur ninipiiaennt parraUement let eondiliona voiilues. Aprüs aeoir 
soumis son epinion au jugetnani de M l’abbö Thödenal et de M, H-tron de 
Vitlefasse, qui ont eUtUr Je lieu de la däcou verte, Nonnand aentreprig de 
fouiUer ie reverg oppoai, et i| a esonatat^, nonroRD^ment A a« prArfaiong,. qoe 
le TDur atteignait une ^rande Ipaigaeur, [| a, eii outrej ireurS non loin de la 
des rra^fflenle golhiqnag tr^ tiegaats, ptovenani de la e Maiaon duTrAsorier « 
de In Sainle-Cbiqtelie. 

M. Longnon anonnee que Ja eomraiaetoA dn prii La Gnnge a d^cern^ ce 
prix ä M, Conitaot, proresgeur i L'Univergcle d*Alx, poor les deux rnJunies, 
putdirä en IQOI el 19Ö6, de sen Adilion du /toman de Trau. 

M, Ee D' Hamy annonce que Ja eomniigaidn du prU LeubaL a parlage ee 
prix de la maniAre aulvante s 2,000fr. 1M. Henry Vignaud, pour l’eoaeinble 
de ees travaux EOr Cbrietophe Calonb ; 600 fr. i M. Julea Humbett, pour 
ses £ lud eg aur Jes Orfpigaeg n?neaid/iffln«: 400 fr. ä M. Leon Duguel. pour 
aos publicalioiiB relalirea lux rbeuElatg de sei missgiona daos le cenira et 
roueat du Uexique. 


SEANCE DU 17 UAJ 1907, 

M. Je Direcleur derEuseignemenl aupSrieor anmnee, au ona de M. Alfred 
Merlin, direeteur des anliquit^s et arts de Ja rtgeneu dg Tunis, qu'au eourt 
des fouilles rntreprisea dang Ja nfcmpole punique deSord-Djedid. 1 Cnrthnge, 
ou a dAceuTen dang un totubeau un wse Agyptien portnal le carlouche du n>i 
Amasis. Ce HJ^me tombeau eontenait des manuaies d'or puniquea et un aom- 
breux nobiiler. 

M. Hfron de Vdlerofse comanniqne qn Ititfgranioie da Af. l’abbd Leynaud 
aunourftnl que Tan vieni de dAeourrir. daas les funiltrs deg Catacambea Je 
Souise, uD bypogAe pnlen nonlenanl den inscripUoaa el deg pcintures. 

M. SaloEueu [leinaab, prÜHdeot, aunooEe k J’Acadfrmie Ja perle quelle »[f nt 
de faire en Ja peraeoue de il. Julea Jjiir, membta lihre depuig 1901, II Jfere 
la aJauce en signe de deutl. 

SfiANCE Dü 24 MAI (W. 

M. Salomen Reinach, prfs^deDl, proDooee une nlEocuÜoa b E'Decaaion de la 
morl rAcente de H. Julei Lair, membre Jibte de l'Acadtmie. 

M. Longeen atinonce, au nom de la mmmissioit du prix Progl, que cf He 
cominiBaion a ddcerui» gur ce prix t i* gne rAoempeme de SQO fr. A M, Albert 
Grenier, pour aon Imvail iDtituJb : ffobtlarioiu gaidoitts ft vitlas Itlbicf dani 
It poyt (fei IfedieinutHen, ^ iine ricompenge de 400 fr. A JaHevue messJne et 
tornine A'Auitrone. 

M, PoUier pri^gente, de la port de M, G. da Morgan, In caJque d'üa DcurPiu 
fiTA^eiiL dft «rimlque gTeci|ae Uout# dAiu Ina fouiJl«« de Soj«, mof- 
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ceau d« f^rtuid vue dfceorü de flgitr«) dliapüte» eomballaaL 11 panit que tes 
IniU des penonnagea sanL indiffuis en büne, U s’sgil bios donte detraits 
ineiB49 dam le dok. l.e style Mnil alors «informe ä edui des ampliores aUiqitea 
Ott iooieottos dd vi* 5 . s, G. Ou ttunit Jd une preuve de felatlaos eontneedales 
itablica «ntre la monde pM et l'Eiupirs penao, Jüen annl les gnems medlque», 
b oiotna qtto iio luppose eDcore iei unaäpateproTeiio.Qt des vUlesgroeqiies 
d'loni« pilteta pv ranoie de Danus. 

M. Omonl amioiice, an 0001 de la eoifimisaion du prix ordinaira, quo ceprix 
eai deeerni 4 M. Rend pDUpardio, pour son ouvrafte idtilulä : Le B^ftjaume th 
Bourffotfiw (dSa-lOSS); ^e«de ntr tti onViJWS du royrtuiiK! 

M. Pollior lil une iwliEe aur im paüt «se i. Qguriw rougos de laeotleeiion 
Paytol. Gaal une Iris jol'ts peiiilure alüque du t* eiielo, reprisonlant uiioen'* 
iiique ehei »n mÄdeem grec. Oa y voll le ebirurgieti & sa conaolUilion, uaai- 
naot el toigosnl des blus^s qui porteuL tous dos bandelettos de pansecoeni. 
Ges doeunrtflts Bur la »«deeiaoantique sonl LrH ntei. M. PoUier iaumire leä 
mouumeals qü) se rapporteni i cs gerire da Chirurgie. 

M. Louis Havet lil uns naie eur jes rcrbas /auere. Iarer,ei «• balpiet. 

Le Premier n donni un pirfsit Inm par q bref atu double, 1« aecooJ uo parfait 
liTut per a loog el v aimple, contTBcli de laotitj', Le prämier ä donnf «d eom* 
Position ttuere, l’aulra cJitoiv, d‘ab Padjaelif untenu dann fghrvm dw^emm, 
tio fielpient eenraol lu Imin, Au flguft, duare slgnifioit • etn Dolloye fdc aeä 
bieoa) e'esl-i-dire « niind ». La parfail d'elusre itaitebuivf, qu il faiit resü- 
Uier dan» ituairs pttsiagss de Plauie, au fieu d'tIttirL La sobjonctir präsent itoit 
flofi», qnil raut rertiluerdans deux pttSseB da Piauteoti lieti dVluofn. 

Ä1. Clcrmont-lianneau eisaie ij’itablir que l'un itss monumenls «göttlia pir 
W. Gauckter dans le boti iscrf de la nymphe Furrioa, i Rotas, esi telaÜT au 
rite magique nommd de/trio. 


S£aMC& Dü 31 UAl fflCn. 

M. Kirou da Vtlleroro Ul uos nete de W. EuBibe VxBSel sur emq süleB 
TOlirei punique», mädtles, en l'höniiaur de Tonil, deewrertesi CsrlhBo» dona 

la propnilA de M A. B«sib, Lob eBtampsges de e«a einq Stiles aool oETorts a 

I AudKini« p 4 r Id^ kuftäb« 

M. Adrien BiioeheL fait une «tnrnunlaUoit rtlaüea i ititeru» sliHuas de 
d^tmles reproduiim .ur des monnaieB da Coriolhe, frappdea sotio 4JS ai 
^ e, C. On rawtmalL sur c« piims des sUlnei aTebaJqoeo de ileui el 

^rfcs. la drod ^ sur un «eher, poufrail |* *opk d^^ue u 5 ur,o 

Ham« aiuehact « sandele, lyps ^ p„ Lynppa.qoi «teil ni 4 Sievo«, 
p«B de Conulba. Le, siatue, qae J'on ,ur le. moaoaleB autonom« rf; 
Lonotbe omaienl «m douis ]« tompl« et le, pt^ea de eetto nlla aeaot sa 
pnu parle eousal Alummius, eo t 4 Q a C 

M. Pottier eipme le, .«uraille, rail«i Monilourt^s. pds de Nxrtmnna, par 
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M. Effori RouMud. M. Routasd a 4 üeur dt terre, dua c« atle qull 

eiplore dtpiitt huitaas, une rjritabid collectioa d'QbjtlJtnüquBt,iti]tz, mt«lta, 
poicrkt, bmpea, nonnaiei, pierres griT^e«, bijaoi. II a recomia qu« Je pic 
focbeux dt Monilnurte, qtii isol^ dtns U pluoB, a dQ sertir dt odcnv 

poleaua habitantsdt la %ioit, qu-jl identifle aree ri/((yejfpuatf meaüann^pat 
ATienaa, tn arridre dt Narbonne, Cttl« necropolt tat strlaut remarquabta par 
labandaact Bzlntofdtaarre des rra^meals de paient qu'gn y rtcntillo ttqui 
permettB'it d'j|at»lir qus Jes Gra« y oal «jditnepet d^ une dpoqut rtculde, 
cur oa y raaeontre, outrt des poteries dtlts ibdriques, nns doule ianiennes, de 
nambreui debria de vast* aUjquee «L italiaies ilont les dales a’^ebtloaotai da 
»F ji^utui Hl« el (F siicres. II eit nolabte qD'aiicuii indict d'unt oceiipolion 
roaioiae na subtisU. On peul ^upposer qua Ea citd disparuL ai fiit remptacAe 
alora par {a grend portde Nafbonae« C’aal dona un ampluemeDt donl le carna- 
lÄ» pr6«romain esl bfen ftabli et qui, A et litre, oBfa d'autant plus dIotdrCt 
pour Cbisioiw de laGaul^ ndridkmile. — MM. Htronda Vdlefoaaa, Diauraroy 
el ColllgDon pr^Btnleal queiquei observiüana, 

iE. H.-F. Dalaborde pr^senle un daeBaient qui lui a tW aignalA par 
M* Fb, Lauer« L tat tina auile de desaina appartaoanL A la seaande laaiii^ du 
am*aiAcle^ M, Dniabotde y reconnall das etiinpoailiani InEpIreea parleaotn" 
meataira du Credo de JoinTlIie. N lijmanira qua eeUa aoite a’etaitpaa un 
ptpjei d illiistraiion pour un Ittrt, mtja un projet de ilAcanition muralt^atdu 
rapproehemct»! de certaini pissages du Commeaiaire aree uae ebarl« de I2ty, 
il eonalul queeeUe dt^rtlion pöurail Stre dustinee A la abapelle fondee par 
I aoii de tainl l^uia ü Fltdlel'Oicu de Jciinvilta. 

SßANCE DU ^ JülN iflOJ 

M. Tlu-odere Heinaeb Signale la dAtonverla eile puLliealian, parM. Raiberg, 
d'on tnile iaiMUd'ArabiiDede, eonaenrü dane ua pafimpsasiede CbiwUntinapfe. 
Ce Iralli, inUlule De la VriAarle et adressä k EnitosihAne, eil remarquable par 
l'appljeaiian tng^nieuae de la meciniqae A la taJulion des quesliana 
triqaes ei par remptoi d'ime millbode ctunparablei au aale ul iotigral: Its auf- 
faees y aont, dana aertaints condiLioDa, »nsiderAea cofflina des aomiets de 
lignes droilea, les eolumes comme des »mmes de plana. ArtbicDeda apparalt JA 
eomma le präeurstur da Leibaii et de Newton, M. Th. Reiiiatli st proposa de 
publMtprocbaineRient uns traduaUon rnut^se da cet uurnga. 

AL SaisiJtn cBiutoumqut une aote mr Ja chairt de Ja mosquee de Kairouan. 
W. le ginAreJ de ÖeyJi^J lit una nole eur Ja njigo qu’ü a Tiit daos le baaeln 
du Tigre» au N. dt Bagdad, poar reeuetllit des renseigqeaianta tur t'arcbiiec. 
ture des Ahbaasidea anz ei iz* siMee p. C. II a rJsild. asire autres, les 
ruiTiw des cbAleaus d'El Aacbiek, de Der et Kalii, et des ondenoos aosquees 
de Samsru et d'Aboudolsf. A tOO kU. au N. de Bagdad. Lea pbotogmpbies et 
plana de ces dieers taohuiDents,qui jusquloi n’anuent paa AtA Aludida, dadoenl 
une idee prectftt d‘une Periode ineoRnuiB de l'art maeulaan t ses dAbuti. Le 
genAral de BeyliA tapporleen oumde nonibreuses pbntograpbiesdTnacripliaas 
intdile» de Diarbekir el un plan des anwnnea lorlifleations de la eiJIe. 
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SEANCE Dü 14 JUIN tSOl 

A!i Diüulafoy £ür rimportancii; des Ji^itim^GU ü A^i^ eL 

communiqui^B iJatia lä ikmi^re ae4iiice por hL la g4n4nl de fkylic, 

M* Hartwig DereDbourg Fignai# deux io^cripHana arabee ralevNs par M. I* 
general d& Beyliö ä Dilrb^kEr^ TAmida des 1‘Amid dii müTcn üge 

musulmsn^ Cas deux itiadipLienE relatant la cotistriietionp dacB Jea forliOesliona 
de la ville^d'une toür pir k prioca Ortokidede Hiso KaErEuMsltmoudl'OrtcJiidB, 
CQ S20B p+ C. Aü-dessua dechacuat des iasenpUoEia appOftiL ctaireEDeDt r&igEe 
jL dflijx Hieß qai csncrt^rise autai ]^5 tDonoEiiea des OrtokEdeSp Äii-dcssaLra deux 
iMSp eil niarcbarun vars rsitira, ont eie aniateraenl sculptSs, mlr^iclian a h loi 
tnusulmaDe qui inlerdit le« repr^senlaliutis Ilgur^Es. L'sfcliiteete d'ailleure cst 
un chiilieii^ Imh^ fSls d^AbnhaiSi de li rsmilEe de& baTiquiera^ ea d^ftulf^s 
LenncB ; de h MoGnattp — M, PtUippe Darger pri^nte quelques t»!>tervatioiia« 

M. Cagnil lil, de ia part de M Alfred MerliUi uae nole sur la decouyerte^ 
dfli» uae EombH de Garliiagep d'ue rase ßgyptien, remqnuml A repüque de VAcua- 
sis d^Flferodote, 

M* Leon Dorex ptiteQlB uq magnlOque PontiBcel exei^ulA a V^roue^ fers la 
Qu du XT-Bl6tla, püur le carriiuiLl Giunaeo Deila Royane, le futur pape JuEes Jf. 
Ce votume» qtti vient d^lre a4;qui9 pur M, Flarpaut Shiargui, ce-niieol uti cer- 
Ifliq Dombrte de miuialurea^ doöt les plus helles Söul dues au tn&a ongiual arUsle 
Fraiicei«^ dai übri+ Vmt dVlIea^ b mieai cousair^e, qui repi^seut« fa Pr4- 
eealaüoD au Templep Ml eigene ea teüles leltn* : ¥rmidMchm Veronrnsis ftdl, 
aff ec 1t rfF-Tise du mbiaLuriste : Ab Ölt^pü, rlp4l4e daas 1& fmeiLon du icüiple 
ile Ja m^öie peblureel Bur b bois de la creh de la CrucUlxion. D'aul/es lülnia- 
t u res du manuscrit dolvßfii saus doule Ree aUribue«s au ßlx de FrMceacö, 
ci^bhre CiralamQ dal Lifari^ Une autre enßn pFouve que Es ityle de Jean Fau- 
quet Avait m appr^de et ImjlA de Me prts dans la haub Iialie* — M, Dom 
pr^senle entuile le* pb-DteigrepbieB d^uii uiag^ilraJ bualeen bro-uxe repriaealanl 
reraper^uf Jesti Pal^kgue. Ce IwifilB, qni a r^cecameal decauteri k Rome 
etidenüllA phr AlM« AhLoub Mafiexel le baruti ÄTichel Laiiareui^a ilA ai^ute^ 
d aprfes nalurcp k Floreuee^ eq 1439, par Anlaab ATerlino dil Filarele, Tauleur 
d« pertee de hronse de ^ainuBieETf de Konie+ Oulre sän interAt litstarique Ei 
ieoDognipliiqufl^ ee buste esl Iria iiiipQrlaqt pour le dövebppea^eut de Tarl ila.- 
lien s cVn le leuJ buste-parlniit auUrieurA 1450 qui sit Itß joaqulci datümvee 
certitude. * 

CtettDöDt^Gacn^au rappeHe que les fouillci enlfßprix^a A Milet par le geu* 
Ti^ecuent aHeinaad avaieul amen^^ 11 y i envirDQ deux aus, la dAcouierte 
d one raMnpUjm bilingue, eu gne et em nabatten. 1| ardt souteuu que ee texte 
^nigiDatjque n 4Lait autre ches« qu'uae d^ieace Mt« au dleu naiiarua des ISaba- 
bmi* Dousari«, par SylLaeoa, grartd-Tiiif du ral nabaiien 0beda9.*Ei Vhm- 
atur de aue mallre, Celt« hypeüifcse fMt Xrks hirdie, car eile reposiU sur Im 
rMlUutiou du noiu du persuuitage grair| sur is pieff«, Elle esl ausoufiTbui plei- 
neoienl couELnuAe par ud etlasipage que M, CtermonuGanAeau a pu obtenir 
|wr IcnlreoiH de M, HAiueouItier et oft le nom de Sylkcoa m lil e« toutes 
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letlTM, tuivi «Je wn tilre d« ■ fröre du roi », Utre puretnent hoDoiiaque qwi 
rerenuit «le drpU aus preaiarH minutres ebei 1» 

M., Je comimahdajit Espöreadjett ansanee rjue Jas fotiiUea d'AtöHt onl Wö 
repriaea ei ent donnö «Je souveaut et intöraaaanla rfsullats. Oa a recoDuu ud 
auire Hicnument public eonaidörabla au Kard de I4 pk« i[ue borde döji »ert 
rOueat un ödiOee i troia »bfldes, üa a irouvö ua frfül lrö»f de 80 aiounaiea 
de bnioae ä des eCßgies (fensparaurs des quatr« premiars siöolea, quelques tes- 
sena «Je «Jeux rasea au polerte rouge dJte samieuaa^daDl I'uo a öiP reatituö par 
les ateliers «Ju SJuaee de Saiftl-Germilu et raproduil le ty^pe tradilioanel du 
Mtibra Uurociane, II pjrMt rösuller de i& qu’on saneltjaif«! «Je Mitbri a dä M 
irouver sur le MoQt-Auxois< AiasiaejusUEiuralt de plus eu plus J'aaaerlhm de 
M. Jüllioji, qu’Atdsia frtaJt « uo «»rrefour de priörea ei dedieux «. 

M. Seymour de Ricci »mmufliqua un texte eaple iacdlt tirfi d*un maauscrii 
iJu Vflbcau et qu'il a dcctiifrrt et truduit are«; M. Wlastedt. C« lezte coniierit 
rhiatoira «fea reliquea de quarente-neuf fteiJlards, lufa, ditpOdi dam le döeert 
per dea BödouiDe saus Je rtjfn« de Thto«iase. Ces reJiqoes ölaienl eanseri>e$ 
au ecurent de Satni-Macafre, dans le Ouadi-A’alnun, & Irals Tourndesde marcbt> 
A l'Ouesi du NTI. 


SEAXCE du 21 JUIN lÖfTT 

M, Leopolil Deliale prötenle quelques dicbi^s ea eouleure de minialures, 
oblanua par Je proeöde röeamineai lUcoueert de MM. Lunij««.— äJ. Dieulnfay 
«Jon ne quelqoes dötails lur ee procöde. 

M. Henri Omont annoaee que la Biblieibeque nalieoale Tianl de reeeeoir cit 
doRde M« Jacque« RoseaÜial, libralre k Municb, le mandemenl ori^nal ile le 
reine Anna de Brelagne, an diie du 14 mare 1507 (1508 n, a.l, p 4 :>rtBnt 
peiement au peintre minieiurisle Jean Hourdiehefi de ia setnine, ean^iiJerabJe 
pour l'4piN|ue. ileBOü ikus d'of, ■ pour le reeoapenwr de ee qu*i! noua a 
ri«dieme»t et Hoplueueement tiialeriL^ el enluminö anas gmoe ffeur« pour 

nosjj^ ufliig» ti 9«firict^ 

Mf G'Corij'fiA Perroti BecrfLnir? £ikDiEitiiaif|iiff l'&i piiDcjpiJeAobsc^r- 

ifatiflM qull ■ fsiles AU cour* de son rtcaiil voyage k AtiiiDea, k Epjdaür^^. & 
DfiUw i?t en Crei*. JJ iignAJep eii ternainRoip d«t tims «n iflwuTerb: Ä 

II Agio, TriadAf pr^a da PhAAAtoB. ll ttianlr« fa iDOuloggd'uQ de ch nAaBpCncOr^ 
inMit, oü leAdsetafef de h aurfica ext^rieune pnbrenteiil einq perAgTinsgea, 
un ehef fnlüiaire dims r%lUiude du eoamindemeEit, ud orflcier ilalktut ßvranl 
lui^ comnig lu port d AtmeA^ et Ltdja AuCdutSp ^üx-ci eouvertä da luges bou- 
etierA qui tcnr cacbstit cfTEqpletement le curps. H injiist'e iaisi sur nDti‘r^l que 
pr^ientd un colTns fud^fiira de pierre, «galemeqt trtkjTÖ i Hugbii Triadi, doni 
les quaEfu faces bOdL d^orles de tAb[eiiiix fort bien conierrts^ Cat pelnturee, 
dont deux repr^ntenl dei ^iMmonles du culte lefont pfoeheineEnenl 
publikes dan* les ironum^ii, urae tei coufeure den cmgtnAuXe 

M. Rene Pjcbon cQomiuDiqu« dei obs^errAUons iur JTnt«r|iNtatioq de 
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qiseli^uet ptiaages de VAti Pffrliquc d'Homcf!. — M. GaaLon Bof^gier pf^senle^ 
que^ues oba-arvoliona« 

K\, Dieukfrjf anü'ODCD que ln miEsIon en Armbia^ enLrepriae pir la. 
fran^oüe d4ä fouitEcia nrcheoEQgique^ i In g^n^raglte d'un earrnspotidiiat 
ih rAcadeini«« M. I« dim de Loubat, il conllie PF. JAüK«n et ^aYfgnac^ 
de rE<»)Le Bibllque d« SniauEüeofie da J^niaAteca^ pu alteindre Taiina.^ son 
objeetilg mms qu^elle n cependncit Tccuflilli d'insporLanta uionijmenKAj enlre 
autnea un cadnn »lilre Däbnteeii — le preoJer eocpnu ^ pi>rtaiil k gignnlur4 
du n^ulpteur qul Ta cudi au de l'aälronom« qui l'a eansLruil : Marnr^ har 
^(tUahm üArtfüRi, 

Ca^at eomiDUPiqut un tälegramot^ di* !hl. AITred A^erlin nnnuacaiil que 
dfj p^cbeiirg d^lpanges cmt tmuv^ dans in mer deux gtaliiea cn bfouxe d'arEo- 
legceaU, un Pfiftpe el m Baeehat, 

S£A?äüE DU 28 lUIN 1907 

Buhsler^ revcr^anl lur 1a cafnmuQicnÜon falle par ^1. Bene Ficban dimf 
U dentfere i^anuep explique le aens des Yer? 350 et Buivants da TArL Potüqu&r 
d'Mönca. Selon lui^ cea ren ne sa ceniprehnenl bieo qu? li l'ork sesouHent;' 
en le« UpiEitp d« la pfraaoaidlte changeuiljt d'Homw. LI conoluL en disoDL qu'il 
n« fanL pu teoler de rien modifier au teste de cem vm et que k met int^jiar 
doil f e tre pris dang aen »na k pka krl t » je me meli en cokre •_ LI axpcup 
eniutle Vidäe qu Heriee se rMmit de r^pop^ et du men'aLUtitx, klie qui 
repaniL dang 1«a aiiLtufa reWE^iie du xtü* ai^ck et qul n'n CdHimenee h j^Lra 
ebrinli^ qu« p*r Vollairt. 

Ät. üauekkr^eorregponilantp & pnipoa de In diicoHWrte r^cemment ^pniolde ; 
k TAeid^init d*uh tnse du eortj^uebe d'Anmsit proYrrianLti'un tombeau poniqun 
He Burdj^Pj^iHr donoe queb^iiea ranseigoemenls aur un fAse nnnbgiie qu^Ü n 
trmuTi ded L'Abn^ datia un icmbem du n* alMa de la n^crtip«k de 
Dennech. 

M . I'eblk Tbedenit^ in num de la eammkgkn dej AuÜquU^g itnliunateff 
TjüL eonntHre leg f&gulLals du ennüoun de ceUe unrnä^e i 

1« medgjlk : M, Adneu BLancbet^ pouf sun ouvmge intilule t Les eruvinies 
roKtttzin^ de Gaukt dNidf iiir Tctrzjijuue (f loi gmnd de i'jÜtfg ; 

— 2" mAdailk : M. iacoliUf pour an publieatJOO Hfei PxtTicM dg In nudien de 
Po{i^nac; —5^ mMuIb ; M, Le eiieuiaina JuEte Cbeealierp pour k t, tl den 
Jleoio^f pour lertir d rArafoire d« mmm dt VoieAhiioL^ e^ de IHms, at 
pour ht tnandrmrul fCE^jiuiftt tnhh^e (k Uontrii 4t medailk t M. rabb* 
Angol, pour tor* ^piFprupAie rie in 

MftfJÜons ! 1* MM. Juleg \1ard ei Deprei, CftronC^ue dt Jtan Ubri; ^ 
2* M. J. BomM.DescHpiio» dei itcmx k$ famiUti sgi^sietiHd^ du Dbh- 
pAjiie; — S* M. E., MgrUfHChibol, Let Arthires flu aantpiei de Ea Ci^ur dti 
Gompfej. aidti el /In^neet k Vonfpai^- 4- M, l ahbfe CaMurin. Gürlulnhc 
dt Bmfouegi — 5" M. L.eofi Gauthier^ La LimhoFiU d43;nj kj dnat H^ur^ 
gagiitsi “ Eü.anno Qudlemol^ Lti /br/li Je Sntfag; itudt gur it regrimr 
ki jfbnftf (f Halatft, dt Chtntiü^ n if Ermtt^nziHt au mo^eü dfl« H jusqu^d k 
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; — 7«> II, Lfluis Jjicubj I, Lc r^rfautnc du 0oui|ragiii< tom hs anpe- 
T^^itrs fraiKomens^ II* La /orwi^^iFfi des Umilts enlre U haupkinä 

ei Li &iuofc>, H 40^1760. 

M. Barih ftnaoace ^\l& M- i aommA mefflbre de rEoölfl fran^se 

d*£xlr^ii3«-0rieal* 

Dajis fii derni^re ^lnnesT VAcudämie Arik d^ltirA i^canlfl k plic« de 
metebnff Jihre oi^up(be par M, JuEts Luir^ däc^de il y a plus 4*ün mois, Elle 
dlciif« ipe QTjra lieu le l" d^Ucambre* 

SfiANCK DUSjmLLET 1907 

tilib# Th^d<hn4E inrofm& rAcadAoii'ä' que daitfl rannonc^ des rlsulljkts du 
e&ncäura des Antic^uit^s de k France, Je nom de M, PhilippBi ^ul a obteau la 
neuviöniB menlion pcur aon nuvraj^ inUluk : La haromie de TifUrntI ei xt 
jeis^ifirrjf, i omis pur errftur “ La [lukl^me ment i an a M aUribuee A 

Etienup Pkanl^ pour son sur de Philippe fe Hardi, duc de 

ßWj^Ol/Br, 

.M. G, PerroL secrelaira perp^tueL donne des nouvellea de Ea misaian de 

Chairsnnes en Cblne. 

M* C&guAl Hl une nele de IL le D*' Cartoü gar ua sancLüsire de SaLurn# 
d^eoufßrl prfrs de Gbardioisca (Tunlgia^ 

M* A. Bsith propose une cipllcaLien nuDvelfe de Tiaicripüon P itravi^e sur 
le tt cEitpitcau des \tans i* de AlAÜiurO. L^luscHpiioci tnentlounp bien le Cakos- 
ibAns^ le piva des ^okris^ rosia elln ne praui^e ni pour nl eenlre^ quasi ü 
J 4 pr^aee, tua envimns de notre epe, d'utfi; dysasLie Cakl ifan» TlaiJe du 
Nord. 

AL de Merf^an, di^kgue gInAral du AJJniglAre d^ l'mglmeiiou publique eo 
Perge^ eipose fee risulLaLs des rouriles eiAeuL^s A Sut«, Tbirer dernief, aous 
ladlrecüon de M, J,-E. Qauiier^ Paimi lee oEijels d^art, Ü faul Eiguofer unc 
Blatue d^'ftlbidtr« du roT ManicbLouBau, remoutant aui «nfirans dg Tan 4000 s. 
C., et cofiieDiponunfl des premi^ee dynosiles egyptiannes. Ob a AgeJenieEii 
trouve uae inlArassaule e^ramfque painte^ oul^deure au ^L"Biäde^ 

ClensunL-GiDneau annonct qu’iJ neal de receroir de M, Breccia une 
eeeodde pKoiognpbie de nneertptmn arusceane juke de la nlcnjpolo d'E:i- 
JbribimiyA. Celle pbctograpbie. nMÜfeure qua h pr^ddenle, iie fiii d'ailleurs 
que eonfJfiHer ]a lecLura propofie par Al. i;iermonL-rianaetu : ‘AyoLyaA/lis 
tk El^0 Vnoj, — Les fotLüles pcursuEiies darvs celte BfcropoJe uni amenl Ja 
d^cDutnrle de deu^ notiTelles inscripliQns, Jjii premi^re esl gr^eque «t se eoßl- 
puge de sii ^laotAres pouvint ra mentet A k premi^te periude ptolcmaiquc el 
DU M. CiermoaL-Ganneau ircoimatt le uoen propre La seeonde in- 

fcnplioD bbL en uract^rea aram^os, La praou^re Jigiie piiralL gig^ilter Kau 
dixiAtne Jour »; k iecoude bgtte esk d^iin d^biETrveaani difQejk et doit peut- 
^■tjie se restiluet en 'AvqXX^Iwjm- m quelqtM uüm tiiAophore con^i^n^re^ comme 
'AinJLXBi^^s^p etc. 
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SEANCE DU i2 JUILLET 1907 

M. Silonaon HeHiiehi pr^sideulp unnance In itiort M, Sopbua ßugg:«^ utj 
C hri^tiinui, correapondanl dfl l'Äfiid^niiä depuis iSS* et 
depa1& i902. 

Hd. Seytsaur de Ricci eotnmunique un fraj^^menld'un bifltorien hx\n de b^sse 
Apaque^ ilÄcoo^ert p^t lul d^iis k reliure iran Enoniifcnl apparteoaDt an Mua^e 
PlaBiin, k Anders, Cb fragmenl eat reklif k Thklmra du preroier iriuintjrat et 
Ä la möct de Crasaui. Ario?iate y eit Brennus. — MM. Bouch^- 

Leckrcq et SalotaoTi ßem&cli pilsBTiLent queltjuas observation?. 

M. k D' Cepitcm kiti au nom de M. Uly beb Dumiis el tn son propre nam^ 
uTie eommuniealion lur des de eenstructions en pierre a^cbe autour 

des doimens ou tumuti du d^panemeuv du Gard. On sa.\i quu jusqüld au 
eoniSd^rait lea dqLmensoacniEie UaUfi. M« le Capiten prupoae diveraea expU- 
catk>DB des Tuopumeiita D{Hj?eaux qu'il HignaJe k l'attentiou de rAcad^^^ 

P^ul Monceaux fall une communicaLiun lur sa restitution d^un Hrre de 
Ful^utina A ikide des rragmenla ^pan dans un diala^e atldhu^ k sein! 
Augustin» dialogue intitutiCTunfm Fuf^rm^ium dönaiiUam. Ce diaJogue»qui ett 
aarement Corigine africaiüe et qui paralt avoir entre 411 et 4^20, pur 

un clerc de rtntaurage d^Aupuitin ou de ton ^eole, eonlient la rlfutaliati d'un 
trait^ Eur te bapL^mei ea?oye k ranteur oatboliqus per k dnnatiste FuEgE'n- 
tius el qui etait laaB duute VcEurre de FulgentiuB lui-iotcne. 

M« H^rou de Villerosie dauue lecture dkn mpport de M. It ehinoihe Ley- 
naud^ euris de SaufiCt sur les faullleB des ciUicaiiibe# d'Uadrum^tjE^ 

II. Mtmdrcn {sommeuce la lecture (fuu npport sur sü miseion arch^ulogique 
dins riuüe du Sud. 

S&ANCE DÜ 19 JÜÜLET 10Ö7 

— Ca iieanee pubüque ftnuaelle est au Tendndi 15 uovembre, 

M. le ehanome Lflvsi« Cbeiralkr, certespuudarit de rAeadliDie^ comtnunique 
une iiote tuf rjuilbeiiticit6 de la Santi Ciaa de LoreLte. En dernier heu, an a 
cru pouToir imroquer en kveur de Loreite uue freaque du clatlredes Fmuej^- 
GaiDi k (jubbio. D'apr^ uao d^uTtria ricenk, an a de ceUe Tresque une 
r^pEiqoe Jans un tabkao eoaeervä i Pätouae el qui^ oomroe le preuvent -eer- 
tiiu9 d^lalLa, eu rmppoite eerLiInement k NuLre^Dame des Auges. 

M, Ehteit Babelon lU un m^maire aur k tbCarie fi^odaJe de k mannue. II 
K propase de dimontrer que le droit de monnaie exere^ par un m grnnd 
nomtire de beton i et d'lviSquei du no t Ita premiers de b f^odtlitd 

un d^ffleEnbfvment du droit regnUiQ d^s prinoei earolingiens. La monmle fiu- 
dalr eit 1 la bis r^giiliehne et domaniaie^ Elte cst |a propriH4 absoiue du 
prince» qtii eo kil tine soutc« de retenus cqn^ioie des autfes pafties de sotj 
doiiitine; il eipbite 50n ilelier monetaire canise il exploUe le moulin banal ou 
k kur b&oal. Le droit f^odal tui reconniilt k faaultd d'^uMlr sa mougeie^ d'en 
0*ef k Tikar el de la muet. Mtk Fabus des mntations prorgqna des tumblM 
*i des pratiflUliona populaltes qui enknkrent ug üouvtAij pfihcipfi celoi d* 
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HatenreDtJoa du utt dQses doiu la muUlIoll deji mütiojiiei. Co 

princlpo se Tait jour d |-5 !« dtbul du xif^ ti^le; il est nott^MSflut Tormulä Etißß 
por Nicol^o Ore^cQä soqs Cbirle^ V, 

M.CtenaonL-GiiiiDeaQ propasa iido noüvelle leeture d'uDEi iuscrriptiDCi gnrequo 
dft Sdararna (Asi«-Mmeuro), Cesl la didicoce d*un tombeau 6le¥4 par uu «r- 
laiu ApoDius FimuJtd^urloti el opthde J'oJa Auf^usta G^minü Co^Horinn, 
Lfl dMicant fpäcifio^que ce Lumbeau ieni «xduairemgDt r^erye k d 

k in foEumo FL Visellia. ToutufoLa» dimo uu oedicilKo GuaJ^ collo-eip prttdiut Kk 
parti^e en uom pvi^nndip ajoute que to tuoibeaLL pouira Alre jüTeetÄ auxsir 
i*D parfle^ ieeiixou fareurdi qol die en dispoMniil pax testAUieQU Ce der- 
nrer passag^e cuaüont uue difGeull^ que M. Cknnanl-OänDetu pause p&aoudre 
ea restituani El %mzm oxti»v | c«i lUQie d^igueraiaut linipleiDeDl La psrtie 
lufdrieure de i'ldiftce ruuenure qui» commfl leat dkulref^ devait älra k deux 
^lagfle. 


{Reuuc cH^iqui;«) 


r^oa neiE2, 
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SfiA^iCE DU 10 AVRIL !OOT 

M. BlAt)ch«l rüt unB ciQmmuiiit^lLOD sur Ies rtäizA d'uHfl uslnta cellique 4« 
de fondei^« en Ttütigrie+ 

äl. I 0 conilä de LoiiHB prlu^l^ un« poiüte de raassue uilique en bronie 
Irouv^B jl m peu de lempe lui earirvns di Tbärouanme et qui d'une Idmie 
peu rontiUB, 

bl. le bsron dt Bave comtcualciue de li pufi de M. irodb k phuLDgrapbie 

d'une {lUqtte de eemtiurQD dt T^paque rnnqiiG irouvbe k EECBmefi (Oke), 
SEANCE DU 17 AVRIL 1007 

IL Lek vre des [foneUei pr^eaLe una lirie de pLotographicA dt l"■bt^eye 
de Stial KrarUQn)tijx-Bob(OLit) ei dt ten qui eit um ccurre dee plus 

remirquablcs du cvmmeaceEnftUt du ilv* tibcle. 

M. SUveiseoa-Moltieti repproebe de li lile de maEtut tnUque prtsenttodifie 
la i^ixooe pricMentt per le conle de Loieue divertei vmei per Leo¬ 

nard de Vsnd dam «i esoepette. 

M. Vitry lignaJe Teiilrce eu llui^ du Louvre d'up rnt^ttienl du Loiobceu 
du uaartcbi) JacqutA H de UatjgDanH jadii dane la diapelle de Noire-Dame de 
ThongEy-tur-Vire. 

SEaNCE du 24 AVRIL IQOT 

M. le eoiute Durritu itfuile retkteiico d'ime peiuture da repro- 

duisanl uue tdioirable päbct d'erkTrene finiiQoiee qui dünne les porlriile 
piod d« Chailet Vt el dlsabeau de Baritre, 

M. de M41y eooimuQiqae plusieurt photagraphiei du romtui miuuEcrtt du 
rcn Alexandre du Muste Dutuii^ ee maouscrit eil arnb dloicriptioELi afsex 
nombreatet qui panixatoL realermer des signaUires d'ortisLea tL qui menleiit 
de fixer raUeutioti^ 

H. k barou i. du Teil latl nne cunmiunlMiion sur Le loiubeaLÜ de Ouil- 
laume Flllülre k Suat-Diiwr, «xecutd pij Andrea della BubbLi. 

U. du Teil prmul» eniuite la phoLograptue d'uu busLe de eaiikt btnoidiR 
qui Tient d'4tR clauc domDu monuiiitnt hiilonqut. 
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SEANCE DU MAI 1907 

M. Fage dämontro que le porchä^ de Moii«ae et c^la! dt B&aulieu ^t\\ dti 
cEavrtä 41n»piT^oD limoutl»« et uqd tourauwne. 

M* de Bflyt cammunique ua objtt en brande Lroure e Lachy (Utfßt} bL qui 
ppralt ideaLique k la magtue pr^eolee par M. de holsM. 

M_ E^roD de Vtllefosse pregtnte la pbotegrapbig d%in miroir intiqut apptr- 
lenanl A M+ Lefflbard Dünas de Sommlirts (Vaif) bL Bemblable c^cniiit ofne- 
mtnlaüen i ceJui du de Botco Bealt« 

SEANCE DU 8 MAI 1907 

M. EalarL preaenle das phefcogrmphict d'UDt ilÄganle sLmlutUe en iToin* du 
Mus£e de Cluny, C’cBt uue «surredt rEoolt alttiBafidü repreaeatanl Ja VolupUr 
el que l'oa ptut dnißr de la fia du xv* sIccIei, 

M. ßlaucbel eomiaunique de b pari de AS. CbaneJ uat sbtüCÜe de brenze. 
M- Toutain donue lecUire dun mtcnaire de M- k capibine Donau Eur k voie 
rDmaint dt Thtreale ä TheJepte. 

II präsente ä la Soeille dtua pliotcgraphits de deux lanpes aur leaqucfles 
*e miBDt des Edjebemprunl^ A E>pisodt du e^Jout d^Ulyiiät chet Pülyplierat. 

Af. PaJIu de Lessert aomnunique une Jascrlpdoa dAcnuverte h Chembel el 
meuUoanaiit un pmcumlsur imperial de Afauritanie. 

SEANCE du S5 MAI 1G07 

M. Leförredeg NonetUs pristule une peUlö cütb m plomb du iiv* lieclt 
om^e dt qaalre psliteE Ogurea en rtnd-bnist; 

M- Stein commuaique dta photographiee d uot a^He de qustre tapUseriet 
d'AijbuEf{)n du \ tii * aj^le riprissntanl des episodea de La «e deJt&aned'Are. 

M. Sebier enlrrlknl la Socigtc dea trtvatix de diffiOÜtians exleutAs au quat 
des Orfliirrea et qui onl mis au joöf des rettlges d^ua tnür aacien qui dale du 
at¥- ai^le* miis quU »t lutpetsible dt falrt k T^poque gallo-roMine, 

ainii qu'ou rarail prelandu^ 

M, Buetie ei^gnaJe aox IpigraplibLep uöb mfcripLion latiaB troutut A Tb^^saa^ 
lontqa« et destiii4« i ua moaiuneiit «Jn« pir un eacate de Maeedoiiic 4 Ii 
■otothire de (u ätux ctiicct, Domaie« VicLorü et Vileriwe, 

SEANCE du 22 MAT 1007 

M, Jedart prefaate uqb repndiicüan ptatographiijue d'ua Ubleau dueoiii- 
o#a«fflBiit du iTw> aitele, «uth sisjonire d'un ermboliame «cipUqaj oä 
i'entnemelenl les id^ei paleanes et dir^'eonea^ 

M. Hfirtn de Viliefes» prfwote de la perl de M. Jadart oue peüle lame 
d'argeot lroü»le 1 Heim» deaa une •«puttute nie l’epoque dea «mjrtfcure ^au* 
bis. Celle ptlils UbUtte rentre duis k dajse dea tahdlije defixiumtm. 




m 

Mr i propo^ d'ua deasia pxposä & li ^iatiüääle^ dänn« 

il«ji ädiircIsGcmcDtfl aur 1^ classemetilK d&s ceu^raa laj&^ea par f& famille 
DumouBLiat, 

M, Moncctux lit uoo leUre de U, Broat^Ei iQucbant l'mlerprJWiltaö 4 doRier 
Ä UDB pler» gnosliqufl d^j4 Biguftl^e i la. ü-EKieli dei AnLiquAirca. 

^t. pflmaiiaD fad conDBttre les iin^pliona intiques reewmcni d^ouverLfli 
i, Reims. 

SßAiVCE DU 20 MAI tOOT 

M. CfloLil prfiWQle unc lOionnaie- dW des AuJer^i Cedemi&oi tf&uv^ dana le 
eantaa d'Org^ret {EiiTe-at-Loir}« 11 entr«tient enBuit« h. SocittA d^s douYeileB 
fouilles Tnilet pnr \m an dmetl^re Trane e[ cniolbgien de Duell {Eontl. 

M. Ha/qtitt de VawloL ddpoae mr le Iiuteau uda ploqueLU en brcmie de Ia 
B tinsiBBance rammen L aequiae par le Alua^e du Leu vre. Elle repriKlijiL an 
bu-relieT bfzAnüt] eudiitsd diuie ime pliquede c^fFrEL. 

M. Feilt eirculef dsi deisiuB repruduiseint des ruoira e& brotise tneuTiA 
en Bourgagot« 

M. de M^d]r comnmiiique plysieuri siglea d'artktes ai]Eeneura au xn* aidele« 

M. Riielle aLlira raiUntloR de b Socieli sur un Urte de ausicologb publik 
dänt (a noUTeÜe callectiaii de papjTus de Grenfell et UmL 

S£AMC£ du S JDLN 1907. 

M. Vietof Gobubtv, u»Mi£ fomtponduit ^Iranger, lit ud mimDir« aqr let 
racH moggqtiües du. lg pdnture du Ttttento. 

M, P. M9oecauxpr£»Dte au aom du RJ P. Dalattre d«3 lOoaDaiei et des ploobi 
bjonÜDg traar£i I Cohbage. 

M. Uocr donns leetnre d'uo mdaoire touehaat La daU de riefraeiaenl de 
CfaUpIrie ET. 

U.ChenoQ eompbte el eomiuefileniui tnscriplioD de Sainle-Hcne de» GrAcea 
de Milan egneemut ujs cheralier fraa^at» nemm« Luc de GmiDg dSji publifai 
par Qatehent. 

JL le D» Capittn conmuniqye dea obaerratione eor le» lennsa ofH pfjaHfif« 
et AfTwvi de Suiten«. 


SEANCE Dü 12 JÜEN 1907 

M. I« C‘' Dclabofde, prteldsat, pnnnn« ribge fancbK de M. i’abbe Benr- 
Iter, aeabre rieidenl, ddcMd le 6 jaio. 

M. FaUu de Lenert dlu^e unc ineeription d’El Melah {Algirie} menlioaiiagt 
ttn aus EQihtsjrB du iii* 

wlu 1 Chugnia« doat 11 a djji enlrelenn Ea 

Soc[4L| livis h priclileate lA&iioe« ^ 

M. DeUborde dtoontre que les qualre feallbts dg Crtde de JoinvUle »ijnii- 
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iBB pw M. Lauer lant en Tia.m un prajei ariginal de d«onlian murale 
c^&ILq^ & El chip«ItQ de MiEico-Dieu foäd^^ k Joiiinlle mjt le de 

Champigne. 

S^NCt; DU 3 JUILLEl' 

M. E^larl lil an mfimnifc de M. Penmt-Debol sur une weiga de Cofnvnx el 
diverdcs copiea el nipliifneB tfu'elle a suscitees. 

M. Vidier altlrc raUention de ln Soei^td eur deux cbarlce de Saint-Aigneu 
d'Orienn* qu\ iqoI reelto^ inconnues k Hubert, rhielefien de celte naison. 

M, Rnvaisson-MoJliea cumparo Jo oymbolisme d'uii nnge du it* äj«de aree 
celui des Victoirea autiiiuci porUnt la tfj/lii et J’^pJirifrr. 

part iluSöBiflt. au nnm du R. P. Doinlire ot de 
MM. Carton et Merlin, de direraos dfeouYertee falte» rdcomment en Tunrele. 


S£ANCE du tO JUILLET 1W7 

M. Alicbon lU une lelt« de At, io D' Reroil relaÜTC aui Iniia bu-raliefu lic 
Pamwoai. 

Äf. le C- Durrien eommunique la pbolograptiie d’uue DiniatarB omanl un 
mmplaire des Statuts de l'ordre de Stttnt-MicAel cowerrfi au Record OfSoe ä 
Loudres. Celle mininttire peul «Ire allribude A ralelier d'un enlumijieur franmia 
naenmu Eücpa« CaIIiuIL * 

Ms lebtfOD dp B^ys «otneliBDl USocielä des dBrnilres fcmiiles ei^ul^ea k 
Kertcli 41 qm oöt m sp^tirömeiil fruplüfeujiBS ea bHai«. anaies tl obJeEs 
golhiqnei dei i¥* et t* ElSdes. 

M. Höfou du ymef«s»e Hl uno aola de AJ. LouE» Poinwoi aur une nourel!» 

paiscnpücra chretienaa dOcouveH« fia Tunisien 

M. Moaeoaui fait une commucicaiioo aar lorigiu» de in formu!« rtfw««« 
une io eenado niiqu»; die n’upparail ou Afriqu« qm reis Je tuilieu du 


SfiANCS Dü 17 JUILLET 1907 


M. le conaandani Lerebrodes Nouettea preacnle Io buslo d'une Vierae frao- 
dfl li rtß du xTi« 

M. Rüdlo sißflaJe la ddcouverlo picunto d une graado oosaiquo roiuduo A 
bamtoCotomlM (RLAae). 


M. Uuer comraonique un plan de PAgliiu de Rojaumnut AdiBee an coui- 
meucemonl du xni« aiAde et eompKioaeut ddlruilo A IVpoqne de la RArtdotion. 

M. RaniMon^Alollieo eosslate qne la itatoe de Ja VtehNte de Samotbrace 
dort dt« fobausade au deasu» de la piaieJdrme du «aiaaeau ati»i Que »la se 
Toit aur lea monnaief anlique». 


IT< iiKAIK, t. X. 


II 
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SOPHUS BUGGB 

La mttfX du SAtAUt Dorr^gien Bugge cauj» uti Tide qui sm 

Stall €n plus d'uii domtiu« dp U saience. Nous ne roulons parier ki que des 
ctrriett duut lal ASl tredevAble la pbüoiofjie iuliqus et germADiquri Motis 
üTuns quil lai r&tidii jutlke alllaurs pour ses LntVAuxdiDB !e cbsnip des 
laaH^ei ramabes. 

Sophui Hugg% pouwl mroir dix-bulL ans quAbd it en^iroyalL «u Journd ik 
{iy^i iea prsmiera arlitles eur loa üiiSrcHpliDns oEques el ombrieuDihs« 
Elirs riTÜkienl d^ji ua efiprit singuiiiiireQital nxen» et p^b^acit- A Täge au 
ri htbitude Ob AchliTe a petna do sb dibrouillar a?tc rnnliqoitO groeqbo el 
lalibB, ii se tnbbtriiL oomplelnfflttit ea poas^siob de cb qui iviil eUi iNiriL lur 
Jei msceiplians ilaHques, «t it praadl AusiUbl place 1 cöli da les omiLraa par anä 
s^rie de mDbOf^riplilies qui mnl resieca cjomtne autanL de dtcouverLea. Mak ca 
qui fkviiL escore p|ua rrapper sem latteurf, c^ost que duis !b mCm« tecDpa, 
(fqofl In m#mf jourubti ü pubUait aur la mythologie acnndina?« dea artidei 
qu-l Oe d^tiotueiiL pas oqwbsdB comp^teacb bl maibB d'origin-alU^. 

Depuls loTB, Saphus Bugg« eat mte Bdek ä ceU« double sp^cialilg Ii e^sl 
dsTiA Ia philDtogie noTraisc pur des pemees qu'oQ pnut k jbsiis iiirB 
cAracifariiBr de gi^bklesT coffime quabd il a rfconnu dans la iDytbalogie acan- 
diaa^B I ibRudoce ibanifeale de la loytiLO^ipe fOniaiDi! et des Cfoyanceai ehrt- 
tienati; dautre part, i| cobtinuait dVbHdhiir r^nidittob clAisiquB par tes 
li^Tiui Ebr FliutCp bibsi qbo pAf leä noEsbrnuiea eludes ALymatoipqbei «t 
gniDiiiaLiaües. 

CHut un FEprd ejnuLdur, qui rebouveiaiL tcbt ce qbll loualiAlt. 

G^Uit tu m6aib Lempi ckb corael^re noble eL^levft qui iäspimiL lasympithie 
et le respect. II compiaU beabeoup d'aoiis tu France^ quoiqu'd n cGl juneit 
™u bolra pays, H euit membre issoeie de l'Acadcittie des tnscriptkn» st 
faiiaiL paitie depaii ISTS de In Sockii da Lingbigtique de Paris* 

Soa EDbvenir Teslen bobar^parmi noui combiE eelbi d'un grsDÜ savaiiLt d'ua 
digne auceeGseur des Mi^ausob et des Itosk, 

Miebel BniUa* 

A prüp^ ik CaH MulUr* 


, Partf, CA i^ juüUnm. 

Cher cobrrere, 

t *1'*^ ttndier J« l.np,« fimiÜ^nts saus 

de Gattingeö, atori l'univenile du Hinom, 
j tnu i illDwaa de me mtne sn latiniet« et m helldniite. 

Mon aulire de PiH», reewlleat EmiEe Egger, anc n bieuteiUviee jrcoulu- 
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in6#, muiiil Ifl lioenci^ prisoapiuKui i}e r*MmqiaiidlaiLOQ»pour Heinricli Smpfw, 
Emst fön l^iitsch, Eniel Curliui, Karl Müller, Les Irois premiara coEQposiu'eoL 
k s^minair* philologique de rUnirarBilE; le dauiitme fiil le Heclur na^nilTtus 
qui me confara le doclonit m phslawphie; In derntet Hail un J’nirdfjeleArfer, 
presque un PfiiUster, Sa muri paaaa tcllemenl Inaperf uc i Gfxtdn^en qua la 
Bcieace ofneielle J'igaora el que ui Je Sucktf royile des seien ces, ni l'austäre 
Pkitotä^tüf pfl lui conaacreranL Ii moiadfo n^rologie, pas möniB upf HientlDh, 
Plus d uae foit j ai e|A ebenrber le neelua ouJiüe, maiB not) eoiitaire, fl hibi- 
larJ le deuaiäme «Uge ij'une Ifii confarlable el trti vesle maison qG’occupail 
au Premier lOn Frire cadel Theödor Müllarj lon colltbonleur des Praij«nfnta 
kitiori&rrui» tiriecwum, lamtis J (Poris, Didol, 1«*4J et du Kttoias (Pari*, 
Didot, 18Si, i Ja süilede rHeroiiöia), revenu de Paris i. üitltingeö des J84S 
püur 44 touer X la earri^ücaiifeaiiquB, Priral-döcent en ItüSpourlea langues 
inodemes, il ne quiiti plus G.euiugon, 4Ü son Fn'irfl Karl Jerejoignit rera 1860 
*t pul appJaudir a 444 suce^s : proJesseur eiiraurdinaire dei linguee roibane» 
en proroflaetir ordinaire en 1847, TJieodur a ^lirgi soa champ d'etudes 
jnsqu 4 I angJO'SaxoQ, donl il a pubJi£ une cJirestomalbin «ft (854, donl iJ ■ 
eeril une graminaire imprirnge comms {Eurra postbutne en 1883. Je rappel- 
Jerai aurorti h Cbanson de Koland \V cd. -j» tncumplele, 1878). celte-l4 
BBl^rieiiri) o eell» de t,4(jn Ga.iiljer oL de Clüdal. LTnü natiae subsltftlieJJe, 
»gfl4e Üiiherl, lui esl consacrte daas l'AMjjemfiiMf Ühnraphie, 

XXJJ (lS®i),p. Landia qn'un silenee absolu e«t gardä snrson fnSre, 

Is graud beJkbisla. 

Gelui-ci öroigr» saiia rioulc avct son ..joög ä ponime dkr ». que je lui a.i 
connu, au Walkern üblen weg, n* i, loratjoe Ja muri lui enieira le 11 a¥ril J88t 
celui qiil l’arah nilirk el aijcueilJi . Spare Tieiilio et abandunn^e, il ukUü san» 
dijülc plus lecompagnon/bW undque J iriis wnmi bon marcbeur 
BTco aa miJlfl baute et u mafgrcur de grande pereba, la laaue auslere comme 
celJo d'un pajlcur protestaal, ctnsear inlerinUlenl ul eausliquo, puli preaque 
jusqu'i l’ohsequioaild, bureur de büre, Fumeur da pipe, sussL iafijjgabj« dana 
cei deni weupailons aJisarbaoies i|us naguire i! PoTail elö dan» la euilaligb 
des BianuMnii grees el dvts kor älaliofaiiDn jwur sea edtlloö* lovanlas. Au 
momeuL oii je 1 aberdai en I8G0, aes pens^s eiaient parJagets enira sun rovage 
proc liin ä Londrcä, k I^Ea^üzIbI et^ (kinilanLiDoplc pour Kn präpainüüa dfl scm 
i tlesifj qu H j^nllE^ Bn IS69, (Je Leitoiner par üd dQqu^mC! roiumo 

3es Fra^maiia khUtricum GaflüniiaUon Urdifel La m 

dntM I- CklÜnÄ^ff, m€ns. MDCCCLXlX Uadk que celb du quaUieffie 
pcrtc ü E^aheiis, mente >fiDuarii MDCCCLi 
Li kllw d joiflte, «ri|e en rrtnsaii, adfepsfe« ä M. Ciitrke Emile Hueile. 
g a^reuiemetit sütea ma diipotidon par « eairatit alnial»3e^ le teul ffB-gmeut 
de S4 tanretjKmd^c« que retrouT«^ msügiid des tttchertibBs pralougd» st 
tppro!oadiM «n et m AllemB^ne» qui, eu debofa de cette unique irou- 

rmtt ftOül abunü qii^4 retatder d'un «q juate l'envai de cetle leUre. 

Upertede T|id*lor Müller ful pout Karl un coup crueJ.qui tltirangea k 
iBonotonle de tön bonbrur tnlime^ da&t lequel ta nature pi^sire pJntäL 
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qu^icQpalsi^d pr^mi^rt partim du pf^nticr volume dt Quudit 

femiri Qti^graphUi nontni tq 1333 aux heif^niiLts qut TüU det deux tDeiect 
collAbonlsart «qtortp Lei pnamtssea tmlea [laus Tivii n*oai pst 

«li tenuea. L'dlari lEnlittt unt Uq^aUtq sidb lindtmtia pourstcoüer 

k lorptur pröLang^ : Kofi Müller^ apr^t ee ttrtric« supr>$03i rttdu aux 
äiudet grecqtJtSf a tiydL^ dsas rabandon tt la rtaignaEian, atttadaat la mort 
qai a ftapp^ io 1^91 seiiltmant ua oclDgäDaire aubü^ eL preHqae un cadafra^ 
II ik^iil bien »roirqualrt-viDgli ans soTiata^ 80ii fr^rt cadtt^bml nt eq 1816^ 

h tQus tr^a condiolementj 

Hartwig UEHiasomtG. 

P. S.Le caUlo^t 23i d'OLlo RarasEüiviis, pubik tn mars conti ent 

friJlirrtt da ■ pbilologk cliEsique » pm^enEnl de la bibliotbEquedu «Prores^oi- 
D" Carl Müller in CültingEn * Las Hxretji d'apr^a ce qua je Trans 

dipprendre d'yn t^iDohi ocülftire^ tLiitnt tfi mauTais Etat et d^notoitDt Tinen- 
ritdü poBititaur, Une IibLc aulographke de cette coElectbn a eireuÜ en 18^ 
et S39d parmi los bibliotbecairas et lat ItbfaireB. 


18 Nv». 1874. 


Man eher bfODsiaur, 

le ta^empreas« de tods faire mei sincärti ratutrejmenta poür TaimabEn 
ititre qua vom avea bien vnulu m^adrensar sn iujet du Codex ToktaniUp quip 
ou diru de ilienal^ conti ent la Giiogrmpliie dt PtoldmM aetompagnet d'uu 
eommentaira de Tlieen^ 

J« KLTaii qnt |es Callloguet de liatnel raürmtngql d erreiirs, et ü y aTnit 
Heu dfl sQüp^nutr qu4 K» nvinb qui n'ltut fiocnt hellänlsLe^ arait iiodfendü 
k Gktgnpbie a^te rAlmagesta. Ct Mup^en s^esL eoafinDt lorsque^ au mois de 
man 1^» jt pua foir ce manuscrii- II eontienlp noa pat k Göograpble» uiait 
Id Commentaire de Hiton surli dv«atis de Ploleinee7 il n'eil poinl 

du 14' ti^elep com me le dlt Elaenel, moit dt Ja Hn du 15"^ piiitque k Buuicrip- 
lioö porle qu^il a Äti» «rit k Veoise ptr Ib meine Rbotosp natif de TJIh de 
CtHOj qui a Lerminb sou travail la 8 r^'oTembre l-ltfT. 


y ft-l-U i Totbde qutlque oalre me, da la G^gtapbie da Voill 

«e quo jfl n'ai paa pu Tiriflef; cw^ loraqua j'cLais en EspagnBj k Hblioth^que 
de Tokde avait ötd miK sous le KeHc, et il a klJu un erdre du miiiitttre de| 
fometilo podr qu'oii me nt vnir au moins Je manuscrit en qytation^ le Buk donc 
heUreux dapprendne paf Tutre kltn qut voua arex dß bdunes raitons de con- 
sldtrtr commt non reelle Peiisltnce d^aueuu ms, de la G^ugtipbto a Tokdo» 
et cVii afec impalience que num atteodons* le public cl molp rBxpoiu de vo* 
motift. 


Veuillfi agreer E expreaEioq da kconBiderabeo distingüitp avac kqucHe ji^ai 
rhoaueur, mon dier Montiautj d’dtre ?utre tont dciou^ et rtconnaistanL 

CHarics SIüllxh^ 


AjbEtqttef, 


Oo s'eil damandj ü k ouufeau Syrifibm de propetlüans copdamnw (3 jüib 
kt oe naqiuHpaa d arnHeri, tp France at daoa d’ftulrcfl ptys d^obedknee 


KOUV^LLtS AlCIIfiöl.O^;^<l^JES ET i@5 

foimün^ la M «wr qa-ooi pHi t« ätndas bibfiqa«, C«te cninia na panJl 
pa* jiMlillee. Le Syltebiu eai ca qull devait ötre, ua frein eppos^ pir'^l'an- 
«eene orliurftiiie aui efforte qut tendent ä l'ölargir. Ca frejn tsl aan, doute 
ij|«3Mire efln de rdgfer un mouvememi qui ee peunuii sa„a i^rasaion pos- 
bbl«: $1 lai^g^ge Iradiliennelle abdiquait. |a tieuTelle poarrail st liffar 4 d« 
liHa dairts qte las loiay.t« seraieni bienlflt et qu'ent HA Je» homffl« d« Stt 
*0 ra EdGd, «ondemnauon* de praposition gtairales. conteima, dans Ja 
Svitefrws, satuneffiMweaoatre les Imvaüleurs sirEeu«, wparstnne parmi 
«a dernitrs, ne proc*de amat par aHnraialJone Ininetianles ei rDi™t6 La 
dotumetii du 3 juillel el eaLti qu'jJ peuse atlaindra aa purfcoi p« ^ ra^me 

langue; il vaut toul an plus ponr Hümais qui alu Loiey; niaii Homais D'eat 
pof lUedJogtes, 

S. 

^aisxime£ fU§ 

Voiei ä peu pr«« la eouelasidn tl’un twücia de reiplortleiir K, Th Pnu«. 
data Ja Cl(.b«i f28 mArs 1M7) sur le « inariaga du mais • el dautres Idgandea 
sa«^e, dts Indians BuitJ.ol : - Toua rddla (populaires) senl eotieJddrfrs 
i»mn,e Ja venW absuiue; Jes aho»s sa »nt bien puisfes aiaai nutrefiiis 4 l'f- 
^qoa eü Ici raemea^ ies piantes. 1«, fleura, J« urhBs, lea (uiimanx. las 
Ijuea [ esu elc,, qui pArlent el ugissenl dans Eea cofilea, dtaieot laut 4 foit 
MmblaWö ä des homiuBs. Souvant on njamt In notn de I homme tt^iarit 4 
«Im da lobjet nslurel dont il asi quaaiian. fhonme lui-möffle muall (rts 
nwmenl dan« las mnies. Onles repöle. on I« dtreJoppa, aans din si le h^s 
ast un sQimal du un objet naturel. »«1 aaina remarquoble esl |a canuijire 
eenrairl de u>ut Ja rtcil. Si je die. par eaeuiple; , Cil bomma aemble ekainer 
aaii e. le cDulaur rdpoud : . On dit. an efTei, qull ™t uu hmuuie da iV - 
(IVa^fermann). D sul« pari, beauuaup d'ubjflis nalurela aonl dea auimanx 
L*ml^rJt qua J'on preod 4 tts iddla Üent & Ja eroyan« que InuL objel natu^j' 
anune au non. pDa$ede une force magique inhweiiic. gi Je ninis sert 4 Ja' 
iioomlure. o‘tat par rtfM d una lare» inagiq„# q„j m |„| ^ 

un iuter4t putaiani al preique dramstiqua 4 taut « qu* oncerne n crais- 
ssncr.aa luatuni^. eic, L« pJus anciens conlea ant donc la m,in,a orijrioe 
qu- lei «fhpow. 4 sueeir la araiTin« aus vartoi magiquea dcichosea e. Gelte 

polynirien. Du indme «vaut 

IS; "" p«. dclai«; 

pardee pa^W„ m«tca,ns. rhusa qm eht e«ndalis4 Paiin. mal. n'dtonne 
plu. anjoord hu, (jr«r< J«ArÄ. für doi <lu*ri«Jle AltrtrAun, t. XVIIJ. 1900, 

p. 171 «t euiej. L sflteur «31 lagdoieux el 4radä[; a'eet grand demtnaire qu*ii 
rtnte idsL ^ ^ 

S. H. 

ft^ypie ai;mt ti* PfftitmUUi. 

Saue c# lilre, H. A, Jlofet a pubJid daoi Is Rrvue dt Paria da 15 mara 1907 
un lr45 ialdre^t ariide, bien jafonnd «mute da jusla, maJs donl Ja quaJite 
mallff#5P estd*me]slrrBur leg questione inleressanles en eaennant Jes men üb 


hüvrB A(M;HßnLO(!iyiit 
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4>nirJUion, Cqihehc la himf^ rfe Fnn> fftd lri& fHiti de pkce A ranltquilt 
el riBrqu« iS* reaUr Micoonut detnrch^ilö^ea. je Signal* id I irüele de M+ 

*n expriciiftnl le tceu ((u'il c» &t>it fail otii pedle ^tÜan bien iSluatr^e. EU* no 
pts doubl* emploi aT^ete bor litfiede II. Capiirl* tnals itiapiraraU äheau* 
cotjp de gaas le goüt d* |e Ufa tiwuUp, ^ ^ 

FüuiJifie^ (fe Ti^unflÄA, 

Le pröfoaBBUT Krmi SoUin Ida Vienne) a ptibliä un rapporL sur lea rnuillei 
enlreppae* ä Taan^kh en Paleatltie XlUEI). Oa apu dialingu^f qualra 
nlveanxr dool le p^na ancien eaL anierieue A riova^on daa ILäbreiix^ Comtme 
liocitmenli tpigraphiquei. II. SeiUii aignaJ* des lellwi pmeea ecrilea en 
tiiraeLerea cünrfjiformei. Des amuSalles dt peUtes iuiagea nuea d*Astar|e oöl 
etA eshumtf?» en grand oombre: il fiol f tjonltr nne statueUt de NergaL La 
Lroiailniie coucba a rionnt m autel i encens mobiltp hatil de lonf iSe 

0",t5*, S, H. 

La da Kornai- 

Ca rnemtSleux dnp^^ nnui naaura M, Legmiop n'Ml paK encor* Ipuiaä. Sl a 
ili il^utc^n un lOCÖ, eiitrt ln T* pjlotie tL !a ealle hypo^la; Sa« rouilile« 
ruberes« cnmpurLanl l'tiuplok d^engina ^pujser l'eau^ onl nommädan en 
mbi 10Ö6. Unt ptemier* cami^gne de Uola seinunts^ oA Ton p^n^Lra jLisqu'^ä 
ja protondeur de 14 den na ^ grandes Statute et un millier de petila 

broniu^ Au lotaL on a tirt dt JA Jasqu'l eni^iron 75(1 EUlnt« et sltJea^ 

eanron H-OCO tUlueLtee. Pafmi 1« derniera LfiauTtillei oo slgnaJe nn Ram* 
Ü 9 ägenouillti de« fngnaent« de grand» ftaluea d'Am^nnph» 11)^ une elalüe 
du ßli du pbiTfljQD Sibec^ etc^ 

5. R. 


BauAo. 

S'il taut en tJtire M, Diel* • — el j* Vm cfols. — Ees articlea 
BotiLo» deni Siglio et den« Patil^-Wissowap sont 1 reriirtB 
vmk jjguraibn dt Baubo a tl 6 dieotiverte A Pii^ne : ce aout 
des lempBeuitfi« repr^pjentint dea ffmmes saiiB poUrbe lil l^te^ 
ainaiform^eB Sa pbee duventre nu« aarimooUnt ]ea jambea 
nuFir «t modetre une lete, donlia drapeiierelrDUBa^ecan^ititut 
Il colfTiarv* (flg, |), Quelifiieroiip en haut de Ti dripeflej pirait 
nne toupearee de* rnida. Oa imiges »onl anabguEä A »lies de 50 »«^ pMf- 
vus de^taLtH!s eL d alles; cest la personniilcfelioa inittfopnnia'rphiqufide BsuAn^^ 
|i «tm (nalefoeL li (Beaych, 9 . v. pagCti ^ « ^ tsA wip' 

'Ct^ExSaxkii}^ La Bitibo Drpbique et tleunnien'ne esl auiai d^file„ dm* le* paa- 
EigeB c^lAbfe* de Climenl et d'Äriaobe^ comme m rEErousstnL M, Diel*, altn* 
quint k »an lanr les vpfs ii difflti]« de CbTsent {Fr^trrpL 2 ), comige lußT^ffF 



1. TAf 14 min 1^07^ p. S4X 

S.DieK Cirtafm («ilrait dee Jfitff/£aq^ Ptlennt, tWT. 



?«ot:vEij.Ks ARi:ii^>LOing!r£;s et i;üRKE5ro?fPA3iCE t(i7 

I5Ö ffiTiK G* HemEUin] el intcrpräLa, ä U secdnrJe Iign0| comnie 

jfn#u ee qui eal tutorise par AllienBe* 111. 9a, 1>. tTtial U unij 

trucd^u^'erLf p qtii permal de compr^dfeenlJak Indiiclion iibrs d^Arnobe : 
UM putriiü aUi$ Sif/Iua er^i, ei jujüile le seepEiekme de Lobeek & l^^gurd 
de c# pelisaen d"'Jffx^J(fl^* Tfircm oü ^e iail d^öü. iujet Itant d^goCi- 
l^l, M. Dieäs Va. en JiUnr ßi j'ii pu p#4üraf^r sod m^iBoire fti fran^aiav 
c^eat que j^en irjijiqoe seulemapl les ccFnclusions. 

S. R. 

Cr^U H Sicik, 

Bim^rLante^ däeouvertan de M* Angela Moih^o prfes de fjirganlt ont öle 
•iiDdnceea au prtntetnps d# i901* Cal aralidalogue a explun^ des couchaB 
nfölilhiquas Ir^ profandes qui |ui 471 I rdirek una plaae aifcukire bien pavi^H, 
des fücs « tifeoUlhiquaa », des bull es eenaLniilaa au partie itec das blaes de 
piffte Diafsira^ ele. Psrmi las objelu raeueiLlis, an dtedaa tablella^ de libslian 
analuguas ä cellea de Cr^tej des aernaa roL[¥as ffi ftrglle, das vsaas da sl^aliLa 
dont k fuali^eap lout au moinap parall ci^lnfse, Cea tfouvailfes onl #lfcd^po»äaa 
au ^usee de PaJame 

S. R. 

FouUlci da Put;j^fum, 

Taut k mnnde cannaU Jes truis grands ediilc^ greca tk rani:ienne Po^ido- 
ma, diu UrapJ# de Poseidon, Utnpla de a| . Basiliqoe ». M, Vlltorio 

Spina^sok s eat mis 4 la rechtfehe des niaa da Pcksidunin el las ^ tf^uv^es^ puf- 
faiUiaenL dftitäea, i deui ro*!« au-desaous da nireiu dag feeupks. II a tga 
letnaol debky$ un eBcsIier luönumental montanI 4 ja pFäUndue BafUiqua et j 
a recuflilli da nymbreuK fragaienU pwenant de la d^mlon en lerra euite de 
la onmid^c. Pres de rejnpkcamenl de lea fauilles oel doDoe une gtande 

quanlili d^abjets pri6be|l4niquesp oouieaux de pierrep pointes de ianee, ^piogEes, 
aifi. Utie injtcriplioa afi^biTqu«, ob Je nam de Po.'ieidan asi trts lisibtr, pröui^e 
qae bl prefendua BmiiiqUf ittiU ur ^riapla dr m dielt; il kqt nUeudre que 
Ips fouilies projetiiirt atme t^Twlent les ooms v^riUbl» dw Umpks riiUde Posei* 
doEi et. de Cer^s« 

S, R. 


Li^ qtintingt d'Hefcuianum^ 

Winckelniiiiin mH sigutö los teilte d'ua <iua>lhg<i owaumBrUiil «n bront« 
qui avul omi^ la pifÜB sup^rieuru d‘un jilillee public il'Kereutaaum. Üepuia 
knglomps. on n« inrut ea qua ecs aculpturet itoiaal dareuuea. M. Eltw« 
tiiJirici «n a retrcuir« ua« bottna putie dao» let mii^uiiu du Sfus^« de Naplas 
cL mvailla b rccousütuor laaseuiblc, La BObducitur du chir^ dout lu Wt# 
pwiqni!. c9t deboul, une drepetia poeade sur l'dpoala gtuclie; de la moia 
guiebe II tient les r^nee, de bi main draile un scepUe. L*a«ant du chor »1 
dkor^ de dnq DiatucUea eo haul-relieO Apdle», V^oua. Jumui cl ks Ditu- 
i. 7ht Nation^ tl Julu 1907] p, 
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cuftB, Lb 5 cherituE, au nafflbradß qualre^ s^aranc^nl au pas. On s^aeecirüfl h 
luutr te öni da imvail H 1ä niajesl^ de la eaaeepUeo, 

s. a 

Füuill^ti h La TMt* 

CellABLaiioa du Beaaiid %e du f«r — qui n^eil pMuae ataüo^n lactislr« — a 
§Lü fouiltie par £mili Vquga, Barql el d'auLres chfrcbeuß; ßauf Vouga, doat 
Ja relaüOD Isoavenl copi^e ei mi^me plagi^e] est irbs eetjinablqf ia pJuparL 
panisaeal Avoir IraTaill^ »na m^Lbade, tn amaleute du m^meon iptsculaUare, 
La d'HiALDira de NearelijUeL dont rorgaua eat uu joumal inensuel 

inldul^ L& die Sapin^ & repHs Iss fauiHea ea avril 6t mai iG07 ; ies 

objeis exhum^s comprennent des fragments de vaaas romainB de graude 
dimtnsion, dethaehes ea fer, des agrafea de eemiurDns, de* armes de fer 
ei ua assei gniad tiDaabre d'oBseiuenut d'homtues eL de remuiss» A uetef la 
d^uverle^ urer dr iapfiterisä deAfüi.« fncfuB^i'^, d'un bout-üu H d^une rauqüle 
ea btunxe, [j?e fonillea eant didg^es pir le cDUEerfiiELir du arch^ob- 

glque de NeucbMelj Wilbaiu Wtwre* 

S« B. 

Le i>ri?amtiute de Tectif de (yiaclitm* 

Dans UU6 uDle impdm^^e eduj forme de feuille Tolauie^ duat ü abieu yoliIü 
m'idreiser un eiEULplaire^ bL Froebuera propoBe quali|ueft eorreftLons i ee dif- 
ndb moreeaiu de liüu faisaade^ — L 4: ul hob tu nctemum fmukiain qutt- 
irmdibiruiR (=diDrftiim} jt£s£iJiqemuuiiawriJiYsafpiainuj (il ^agii d'une n^rurrue 
Bodale qui doit garauLir k trauquiElilli des ricAef), — [, 24^ lire! anni stmli 
(gön, de ilm/iu) aifamtloaü jDclibut jacltine)* | 3^; 2, Jira utfefom- 

menta ui noinma (delUs des SDldati) fesliuioujij et IL Id : garder 

Stfb/iit li oü l^<idjL u'etait paa graee aur pkrrei itelaiL iraei au 

pitte^au sur unmur blsnc^ * 

S- R. 

O^CDfoyie onlii/ue, 

Daus la fla ue de Gyn^edf^it [fefnEr i907J. F^lfx Repault a publiä 
2S Bimiligravurti dkpr^s des ^mi euiUs auiyraiuLes (presque lauks de ta 
eollectiou de Gaudiu), qui nepK'senleut des femmes ab^es, ptoBiqueSi 

aux «ius tontbanis, ddfia, eLc. La %. 2e, qusJiflie de ■ clou de It CölEet- 
tiou p, offra Image iTune femwi qui tteut ouTtrls, a^ec Jea deux msinfl, les 
Ijords d^tuae plaie abdomümle, riauliant ama doule dbue Inchii^ tb^rapculique 
(il fh lougkiups qiü j*Di «gtialÄ ce motifi Mtflanges Gtaux, p. 43 ei suie,). 
L artjcle est k joludre au dotslEr des coropltates smyru^us t il est f&ebeux que 
Jes nouu fll las lexiä y »utent ij iueomcLeEQsoi cilfrB, 

S* R. 


1. BjpulMfe CQudafuule (luk hii remarquer TJa, Selnach^ pir reiiuaplilre 
dü pf^imbLdetTOUYÄi Dfllph» {BütL de helUn., l %XYm, p. 403, 

L S3,} TdUtefoLi, la leetara i^islijtioiim resUf poislblep 
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L*iiut€l dfJT A'aijfatf* 

Dini la fifüue cfisa niiififjiiMi(190i7» p. 202-263) MM. De PachUre 

C, JutllKn proposeal üdo ioterprälatidn du c^l^bre moDum^nl d^couvert äPoriH 
^n\ dilfiffi de gdlla exposäe fti m^iriä le Vercoutr# [Wee* trrcft.^ 1907, 
Ip p, 31J* Llnscriptlon kline serait unp d4die&ed ä Tibere et t Jupiter 
pdur Cafwn}; Tohjet ofTerl par Je* däüii:aiiLB serall ua enonne Eorquef, eow- 
parableau U)n|ües de cenilivreü präsente parles Gaulois h AMgU£le{Oütnüi.p VT, 
3p 73^ m n'^l pw nouveau, maii l'dbjel Ogufä* lequel uVsl pas (otj, peut-iJ 
llrequalStUdelurYnej?}. L^ensembEe Tonne une seuft el mSme scöne, represeo- 
ihtil J'üßraude 4 i'ampereur par let ahclens et lea jeuues de la oarportklion, 
TLbt^re Jui-mSEneaenil 6gtiräpde peoOl ei ceuronnä, k dreite ile la schnei aybuL 
auprea de lui deux personnagea romaina, iNautea portera^eßL Je cOsLume 
mUibure par arcbaTsmei comme lea Saliena da Rone. Aucune UotALire D'eil 
faiLe peur expliquer lea Inseripüona. 

Par ia rnäme DCi::aakin, je sigrtaJo im nouvel ardcle da sur lea 

Greta dooa laGayJemfrridiünala [Q^stcrr, Jahrnhefie, iW7^ p, L'auteur 

TOiL partout dee inOuecees grecqiies« ect particuller dorfennes, et ne veut pas 
BuLeodre parier d'äläinenU celLiquea, mäine dana ane cEuvre camrDo la cotonne 
hiaLuriiVc da Mayence» Les uiagea paTena combattus par sainL CäaiirQ et saint 
filoi iont egatemesL, pour luL d^ongtoedütEerme; il va jüEqn'ä relrouver Aetäon 
dina les tnoaearades oü Oguralint des tmuli {MPL, XL, p. 1172). Peul^ire 
le ili^u ctiruu des Gau toi 9 ^ ancätre du dtible comu du moyeu Ige^ eal-i! auasi 
identtriue au ptiuvrc Acieon f Tout cela mp. senahle bien eitmvagaoL 

S, R. 

de F/orifJiee* 

Ce beau tabtean, aUribue ■ iraditiannelEemenl» i Leonard, a äy doon^ 4 
RidolTo- Gbidnndujo par Crow^el CairaicaAjIle, & Lorenzndi Credi par Mundler^ 
a Verroechio par Sereitson,MfssCruthvelE et beaycoup d"autrts,M. W, Rankiu, 
dans m intäreasant arÜele*» a esAAVä de remeLLre en honneur ratinbtitiQa k la 
Jeunesse de D'Onaid, en inaiatant aurtout sur Ja qualStä du payxage, v |o prä¬ 
mier eaaai dana Pari nodeme pour iQterpräter couoräteiaieDt et poätiquemeni 
la beautä d^une immanenoe uiätäomlogiquo tes effeta de la Jumfäre d'one 
apräa-midi d'ilä et des bruGdes ebaudes de Ja vaJEce de TArtio Jouant dius 
t@ feuillag^, M Une choae me piralt oerlaiiiep c’ett que T-äonard, qul Tests Uvs 
tanglemps dont J'uleliEr de Verroocliio, 1 dQ produire.o cette äpoque de satie, 
beaucoup d'cTurres Terrocebieaques dopt k digpariLiou aenut un mystäre inea* 
plicoblt. ie panjo depuia loqglempa qtie le präLendu Vorrocehio de la National 
Gabery flg, 237) ett une de jeuDQssE do Läonard et je crois 

auasi, uvec Ceok et Sedti qulJ Taut Jni laisHr le besu peitnil de la eolEec- 
lioo Liecbteuslein- 

S. R. 

J. Avec lep pkPtbii ep pbetotypie, jl-AIV, 

S. Th^ Nüliün, IG mal tSOT, p. M. 

Qui poufl EtäOrren de c« gHlEcnatiAd cJtb^tlque ? 


m 




Q'n inL'ünHii dt Pai^niu S^tcchio^ 

r^s If^ciiiir» du Jurfini^li^n Manazint out r^c^mmenL llonn#i pv U 
puLlictliotu d'üüfi ftuptrb« peinlurc T^niliennp dünt i| n'*Bt quE&lian nuHe pari 
et qui a repiru d^ns une eall-eüiu» ugEal» ; 1» N)imph€i au rtpoR de PBdam 
Vecchio. Cc cbef-d'icu^'re^ ltä$ veisk tl« Giorgronc^ ti qut oETre auE!'i da 
cuneOäes uiaiagka rinntofiiin d Tmnour de la golane ßorgh^p repifd- 
tanlfl peul-iHrt Jupder, soua Ipa Lrads da Dimap qui e’iEieiiitio daoa bannefi 
^rifies da CaLlislo (hypdthäsa de Q« Swiutenild); f^rice i une fondcÜifm 
eaname il an fnudrail beaucoup, il ^ pu äKte acquEB, au mols de juillct IB07t 
pttt la Müä^a SLaedal da Fniicrorl, 

B* R* 

L3 JforifiÄspiilf efe JfÄran&^rg^ 

On 1 ddeouvert idüB k haJigcDu, *l^n% caita vieiHe chapalla^ trois [friE^qoei 
de k dn du xi^ iH:c1a, donl la miauK conaarv^ repräAeoLc le mEutyro de 
Biiuta Ursula at da sh cumpa^ea. La style des Fresqiiea est rEmarqtJubla; 
cIIh paraisBcul TcaLivre du pemlra notntue « k multrede k collacLiüa Przihriifn 
de VicQue ;b| donL ilaux auLreä labletyx au Muä^e da NüreiDberg eil qui 
£liU iolt da cetta vilbf soll bob^nikn* On a aongä I lldanüßE^r au Gts da 
Sebald WainschrfHcr de PraguH, pamtPD da la cqut de Cbariisa iVj ce 
nomm# Ffiti, ^tül la pliix eiUmä das palntres aurebbtirgeols i li fiu du 
xm ii^e. Aiusi a'eEphquafsiaut las afilail^ qua pi^fanle le groupa des 
pekturaa ■ Pfxibiiun » atec It d'uua partp le Baviere da raoLra*. 

S.R, 


Laufet de ß^ibenikuviv. 

L'^üh ^Ting^lique de! tkbenhnuseu pos^de Uü gnnd autel sculpl^i qoi 
ful TOtl4 ATual ir>lB paf Sibylkp ^pouse de Philippe llj^comtade Hanaii-Uch- 
tanberg (1504-l?3ß), a^ margra^a da Badan-Sponb^m^ $ur rtulel esajeuf de 
l'^liie da si r^aideüsei en loutimf de sotj flfi Jean, oiorl an 4509. On 
inncmce que ect impoitinl mantinent de leulpLune^ aUnhu^ i Tilmai} Biemen- 
icbriatrJar, doitpaesef prochainrment au Mui^e de OofitiatadL^ II tt'eli estqueB- 
üan nl dins rhUloEre de la sculptura alleisaado de M. Boda^ ai dsu^E ln aoiio- 
gnpbie ronsacr^a k RienaeD9ebDeicli^.r par M. TdnSaa"« 

S. B. 

Le Buttetin ffart 

A U place de la putdicatloii annqelle dei üalkrie nacknufi ilahaae« cum- 
manche an IdÖt pir M. Ventun* M+ Cortida Riceit atijourd'huL direeleur des 

l. ikrl Uebbirdl, dans de Fru'if/br'L ]ulllel iml. Lmulcur de 

l'arBde exphme le tiuu que is« Etautelle« fraiqiies xoieut pos ■ Tnadsaerfes * 
pae ks THUutakurii dqnt l'cageuice mmlfutuite pullule «u Allen^agDc ei j a 
dalruitiu jut* plui de belle* uniYrei qiie u ea evoJl lulu^» h tlueire 

deTreule An*. 

t. (furel^e dt Frmir/^rt^ 1 juLIkl 1H7+ 
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itiliPüs„ inüogurB un djul Islf^ziotte 

[Romt, Calionep R>07^qiii, fain:; doütilt^ eui^loi Atrrfi I» ti^tjU ^nirr, 

dokt nouB rfmBei|fn<r sur hn acqursilions «t tmnsfdmnMloBs des 
iislienSt Is. T^AKaumLldSa et rentretlea 6ts tEODumeDts, etc, Coii][ne cclte üüu- 
velle publicdtiun un rempEnce untt Aotre et pTemet d'^trc p^ui Tlvunte, on ne 
pBül qu'applaudir ä J'initiative de Ricci ■„ 

Le Premier f&acfcüle e'^uvre pär un artieje (mb peu verbeua) de hL G. 
Km. Riuo« iiir pnc belJe r^plique du Discobele de M]^ron dceouferle ä Ctstel 
Pontiemu (CüiDpjmle) H donnee par le roi d'lLatie au MuE^e dea Tl^t^rmes k Rome« 
L^iTAhtn^ de Ja näUTDile replique est de suus iSxer d^Btiki^einent Aur ratti- 
lüde et le mauvefnent de TorlgiEiAJ. SuiL ud rapport de Ricci Aur l'kUil de 
k eine de L^'^anard^ lae re-SlaunttQDA deut #11« a rchjet dana fe poEs^ eLceile 
^ kquelle doit pit^i^er le suTAnt CavcJiAghi de Miküp stiua k surveillAiice 
d^une {MiumiAiion bien diotBie^AL [, B. Suplno pubiia de pelils objela d'unÄp’ 
pjirlEiQtnt AU Moae« ZSudcnAl de Flore uee et M.G. FofolAri inceBcel'AcquisIliop, 
pourja galerie de \^enkep d^uu porlrail il^anume püf L* Lotto (Ancien ne coliec- 
llofi Anlonb Cfirradori)^ Ä!. Momii kit connaltre les int»^ffmntB fraginBols 
d'tmo Ceftf du it' ailcle (d^Atttonm dl Vonni?), dlcou^crk r^cetninentp «OUA Io 
badigton^ dAna üßt A&lle de Flnstitm dej Baauv-ArlA de Florenoe. Les Autres 
artieteA, tuiiA Lr^ couiU, ooEtetnienL une Anrnmn^irrn du itjLc de Jean delk 
Hobbia^ k Borgo a Slotsano» une cüllectiou lie grarures e-t de deAäioa rektiR all 
eoxuafäl romein, enfln nnskilaüon du Cabinet ualionii des groturos. I«a sec- 
Hon d«A 5-iiuiri/fs (disttÜMu^eA pae ordre gi§ogrApbaqae) oaI Abondajnnient 
fouraieet Lr^s in&truclivev L« raAcicul« se torminopark reproduclInudeA doeu* 
menk otneiefg toncornant k cooeeTtrotiondeA toooumenk, Jejoute avbc pkklr 
quoFilluttmian eat iofioimAot a^pirieure & «olle des iVofbif, dont Ica gravures 
lemblcnt sourenl atolr Ite ex^uL^s st Lir^A en Popoutsie. CaTn^Umini* ed 
oHpitri' 

Silooion Rxih4cii. 

Mo^/r <f Oitfor± 

Los acquiAltions H« tO(K oni itA molns inporknlea i\u*ä Vordinairni nolon» 
ie^ les suivankA t 1* Objeu du lempk fuo^raire du roi Neb-bopet-Rä Mealu- 
bolep(Xk dytia9tie)>d0courert ftu seid du graml tompiu de k rein« ikkbepsu; 
ee iont lurlout dos rmgmeiitA d« reliers polyclifOGoeA en pieit* caleAir«, entre 
outres des cApÜk ^ImxngerVt des Libyens, un Lrihukir« lyriBo porlAUt m tabo 
de mf'LiJ (i eampqrer k l'ephdh« ffe Coossos)»^ objets hyesoA de Telle!' 
Vehodiypli (fouilleB PeirieJ^ mfec vAses de buoebero Ayrien 4 moLlfs poinliHikr 
vaios pcinia d*üft Atelier Syrien incemnu, «cAnibgeB de aty i« byesos (dnnt l'on, 
enor^ nu nom de KlitAn]i; S* reAtauraiton «o pJAtre^ li Ikide d« rrAgtnentB 
dirers, d'ungnnd relief de CooisoSr fept^seukol un roi-pr^tre, Biec eoliier ei 
coaronne ßeardely&öSp deboul dans un ehamp parBBinä de ßeura cootbo- 
tionoelles nniJogues n TinB; k mskuntion ent de Gilden i: 4* abjets prorenant 

1. L’abauDemü^at pour reixiui^r ctl de 10 rraoet. 
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de Palillcaslro (Critt DrieDttlc'), entr'Biilfes na bol do fUalito ATec idsoo * ds 
psaier » ;5' cnli^re & ng. r„ ätm ditecbole d«iu Is «i^ta d'fipielilt. 

S.R, 

Manuserils d tRinrAfunu tfc 

La B)bliolb4({ue do Gtnire poss^de ds mNi'eilleiii mmiusjCfUa 4 mioialurcft 
ptovoaiioi en gründe parti« dt k biblkUi^u« do Palau e! dono^t ^ k tÜIb de 
OttiBve «m mo par Ja profetstur goneroti Ami Ldlin. C« manuscriU out 
ctttltgü£a en I7d0 ptr Senebltr, dooL t*s dascripUooi taut axactes, tttaid 
nt tiwinent nucun complt <1e k quiJild das miDiaUires. Voiei eeUes quS in'oul 
ta plus Tirecnsnt iD( 4 rtts 6 : 

1 * Bfwcoce (Sentbitr 190). Cd* de# ito 6 I*s Aomnte# et femtfitt, trid. psr Lim- 
rent de Premiai- F*il, Deus volumes ftliH aus armes de Peliu. TrSa nom- 
breusespeliles tninktuKs surfond mosulque, arte eDcndrement 4 ftiiUlts poio'- 
luea. La traduetion (de 14W) tai dhlite au due d« Berry [cT. Uellsle. Cah, de# 
nkmuerrits, lll, p. UfT, ß. 208}, 4 Iiiqttelle eile a elTertt le 1 *» joßvier 
Tnmc l'*, foL ',Adain et Eet; Tel. 13, Salume d^TOranL ud datea 
eoraots: fot. 28, Ic ben chertlitr llercuk; M. 35, Ja morl d’Agamemneui 
fol, 55, Jetftsde Didoa; foj. CB, It eta da SuüjuapaJa j fol. 70, Sidkias artugle; 
fol. 78, CandBulo et Gyjjes (It 13 ^ de Ja rtius esl eetui de la Vituis de MisJi’ 
««){ fol, 90. combat d« Fortune et dt Pauvrelfr; Toi, 138, Potycrole; fol, HO, 
CU dt Calliilh^nesi fol, 153, oaa d'Olyropias:, ~ Tema II, fol, 1, Sipliu- 
fol, *27, la. Fortune; fol. H 3 ,? 4 a de Dioelilieo; fol. 137, cu d'Arlbur, Toulea 
ee* rtintitnrea, donl pu une neat publik, sonl des merreilfes. 

2* M4me outraga an 1 vol, (Stnebler löl), Grand« miniator« analog,jea 
a erlies des CArdfii.;w<f de Saint-Prlerabourg, av« nnages indtquda da in«me. 
J'a» nole las eAe/’#,d'rf«ttie qti« soiei : P. du lUtt t k g., |‘ 4 Blenf; i dr., Adam 
elErt chassPadu Paradis; magalOque encadrement; foJ. 37 , HijtoirtdeSaLi!; 
fol, 72, ComtMt de Fortane et de Pausrat* (de foul premlar ortlrt)! foL HO, 
Marcus Hanl]oa; fol. HC, casd# Stleueuo et d'AnÜoehuat fol. HO, partemant 
de Fortune ei de l’auteur; foJ. 2[5, sBäne de martyre fol. 213, ddbet dt 
pi^rai^ue «i de Boccatat fol. 283, «ene d'acarialemeni (aplenditle); fol. 332. 
Sruneliaut {non molna admirablc). 

II Ml biflo entendu que je ö'eofonds pu deaner une deseripUon de ces pri- 
coux pehi. tnblrt,«; j'feud* 4 Genist pour foul autre eboae et u'ai pu qun 
prtndre das uofoi npidea auf mon ealepin ; sept autrei voluinra au molna 
(Oamanda cl .tnliena) mV« f^ppe par In haute qoalifo da l'illuslralion. Or, qui 
rannnlt eek? A (i«l»e m«me, daoa la soisefo in pitt* letUeV, ja u’aJ «neonlrt 
ptraonne qui eöt rn caa mlnlalureni A h blbtiolhlqoe, on mV dit qua, dapufo 
p usieart annies eil« n «Taienl tti esemjnlai que Irots Ws, par M. Durrleu, 
par M. da L^rde et par mm. Quelquo paradosafe que puls« penn« mon 
opinion, J «l»«e qull csl ir*a heureus pogr de follas tiiinialur« que la 
grmnd pubbe ne demasde pas k lu eolr, car, dans le* Jiiras oft eilet figiinmi, ms 
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pvbturpÄne soni iiAlur«tlem«nl prote^^e^ pftr rien; l'hif^be seuk fwr- 
^otines qai reg^rd^ol deprÄs deg »qaarelles m puäch^g cjnq Toia »äcu- 
Mm surQi k Itfi endamiuiger, «ans parier de la filcbeuie btbitüd« qu'üfit 
trap de geos de mettii* leur doi^ä plue m maian graisseui ttirki pAfei, ou 
de loueher aifM llndts J« Dgure$ qu'elles dligigDeDti Icurs feiam^. 

Cenä?e 1 dss celleedona de Lctbleaux qai na bobI imOeiuent ä d^daignari 
mari aü^ eauf Coarad Wilip Hücun gfcUid artlEte du * si^clt n'ail repr^geny^ Si 
lea Iräsora d'arl d^uan t^iüe sont fiiJta pour Sire connua,,DOD pouf realer fnsefe- 
Jis, Ifli eoneiuaioEi a ienpose : üfaut rctir^ (es Pfandes}ninitüur€idey nuntUfirriYt, 
(ft'i OH ks rempliv:eta par de$ photo^fiphies de mime j^rundbir, ei tfÄ|30ser 
^Fifiu^dures squs verrc dans un Mueie, aimme k senf ks F^f^m ä Cf^niitty, 
Sfais, Objectera-t-on, ie& Fouquet de ChanliTlv araieut ildlachea depula 
bnglenipg du lirre d'hearea d'EtleAna CheralEer; ce n'SiSl nl Brentana ns k duc 
d’Aunsaie qui Oftt tommis «i acLe d& randalisme; lls le eoji* iinaplement 
actrofofnodi^s dea TarLB aeceiupiia. 

Ouip mail le pubJJc en a profit^ et an pro(lte) c^eat |e cus dedirD /"ejtx ciiipa/ 
Eitraire dea miüialurca de niABuaeriLe pour jea moBlrer au public aoQS verre* 
aiTiwdea rideaui paur Jea proltger contra je eoleilp n>al pai comraEttra un 
ecio iJe irandaHsmc; le vandaligme eonäiste i armcher lea reuUIcts d'uii mauESE- 
Cfjt paor Iss cendre ün ± un^ m ä Ica arrachcr aani eolOi au d^HnmenL ilu 
teitc, maitqüind I opäraUon eat eFTectuße dana uüeeprd toul scienUllque^fiins 
iilrt DacfcAnUEe, avec tnuLea Ica prlcauÜonä IndiEpeneabJes pour eonsefTer leat 
EiUl eit jl aox reuiJEeti, ee n'eil pae dn Tandalissne- au tan t vaudrait acfuecr un 
Chirurgien de caupe et bteaaurci, 

Ten rETiBns m d Hemme : en baeo le public sVrnpfPssera ppur r-twr lEsnairiit^ 
turaa de Genese, etelbs ^ront niiuto 4 brfrre Ichaanw; du bien il continuera 
ä lea ignorer, et cea ri[^be*sea oc pronieronl k pensonnc, ne eontnbijCTonl ni ä 
r^ucaibn ni ä la deketation de leurs posEeeseuri^ qui ne Bont pas, 
glncp Jes biblEGthi&cajrea, mala reagemble des eliopns du canton« 
le Eonmetseeaidees I mea amis de Öeneve qui achcveiil, en ce iuonaenl 
m^me. la coMlruetiDn dbn gmd Iduide. Qa ik donftenl reiemple: qulk 
exinileAt hardlmentde kurs maiiuseriia du fonds LuDin une edmtrahkSnJkdeA 
Primitifi,d*autBTilpJEis beaui qu'4 ladilTdrencü des peintures cncadf^s ifa o’onl 
Tttouclies; peul^lre luacilemai-ils dts imilileynr, Urdirameut 
lit nreuaemeol laapir^s^ aillcurs que sur hs bords du Lemac 

Saloko^ Hv^acu. 

— ZtUickrtfi iler deukehen morifetti^mdiicfien Ueeeikchaflp U LX, faiMr- 4 s 
Otdeubergi ReehercUt — Pianerl, mu^üi tjrammatkaki awr fii 

ian^ue mülitäc. — Hertel, U fex£m ampiior miriiJhnat du Pantehaianlra. 
HunnitiSp Lu cAiftson sffrmque itAkxoMidre. — Iteaicl, Mehnted Em(ii (poi-m 
lurque). - Malifcr, Vmnec afk^ts eontidrri^t tomme ekmeni pm*irim£H£at 


I- Si ke Lainliturei. de» llfurcd de Turin ATAltsol etä eipai^ au 4lncC« de 
cette TiJkp duif un mlliBii qul neu paa iodammalile ceromo uno blbliotbeqiic« 
uoM u aartoue pu b d^pjojficr la perle iircpfinblo de c« efaelM mnTec« 
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iie ifi fanfu^u? Orient. — Fischer, l^r g^re lie tinpnitif en 

atabt* 

— Ztilichrift der deutschen msT^enländiAdan G^etk^haft^ l> LX[, fi£c^ i i 
Mu L4>ht' Deio! de r-r/Vfifiu daat pfophiilqu^ de la 

— Sireft Elerner^ JUt ^r^nd« C(^nc;e»rdbinct; bibliqite de Mandelkern^ — J. Hertel» 

Ijc ie^lus tfinpliar m&ritiiQmt 4u — Gol^Kiher, heparti dt^gma- 

lifjut: dfM Sdfuni^^H, — H. GrliDmep » Bo «pe^ude poar CbanoR « (eipjieition 
d un p!u»ge de Llns^cripüün de ÄJeeft). — Piudorlus. Sur wac iiuen'phün 
Kitkifennf, — SebmidL, Ls — Keisser, St*r 

un du htßüeda^ — ChiliAbuddin Khuda Bäkhib, de 

VüZfi. — Vogelptein« Of^esU^^nx de iTi^randü^te h^hrmgHe* — Oehser^ i> Sidr^j 
di [riluel TticiirajirA iDKnd^en). — Kij^ebeti SuT aap fvrme de tiiniUf 

parliculier (fcä diaiealet itlgsrien et mars^in- — Säurlck lliirgt^aje i !*« 

^eau de MiPira H f'iaiefdktiim dsA — Bojibuldi liif>ütmkh^ — 

P. Wnupi ; d« num de Araifi. — Neslle : Hpi |eu de mori ararntQ- 

hebt'tu de JeretHit^ — Biblii^gnptiic^ 

- Ztiitehrifi der dlefifjcAm mortjmliiEndiiehen GSMStiMhaft, t. LXI, fnic, % 

— Hnuptg tJnt (iftErj/te de la f^le enmAi^jnorafiue du Jeiir ifc Nkan^r, pfaits 

TAflitiea (ce sctimit le livrts luw muh le nom du prophete Nnhum^^ — 

Sclusitltp Le Suhhimtü^üiaitahii ifAmitagaiL — Zachariiie,, ün fnantmrti de 
(“Wilojpodrjtrt* — Ochseri di mühtnata. — Idills, T^fxleji piMids. WeißS- 
bnrh, Sur /is poitls liabgimimff txssgrieRs ft ancient perses*, — Les SoA« fiaiw 
/'Jri^ie d« a«rd* — WittEleiu, Lf$ '»bstTtiolioa.^ d*ec/ijDi5r.f /uiuiire^ icpfciir&r 
tfffrn Vuiliidi au üaire, — FieeherT Lt uitt^ arube ba^ih^ — Uhkabcdii Sur lu 
gronimcrirff eiA^intü. ^ Fraaclie, Ls ^gstime prDn<n 3 iindl du ti6efuiit. — B^bliu- 
gnphie. 

— Zsiisehhfi den dsut*ehen. Fahistimi- Verdm^ 1, XSX, fase. 1-2 i CUtisSp 

lei viilei tU Ul eom^jHmdimee tk Tdl Bi-Atmnut et h ^ Sandele 

Vegage iur ln mer Maru^ — MeaUe^ Lc nom arabs du Sinai. 


L Elud« iiBporliBte puur U metrclogle paad^fflle. Batre lutrei cr^tiduilaEL» 
qul mtritcul d et« iipul^ j sU MIlS btbjfJonieu ^ iß de Mde - 60^« 
au ^rdui da islrÄdet; le töol tigaifle f ph®«, c csl-i^di« uue pcign^n (c 4 }DleaB]it 
61 gmini, dout m ^ 1 ikk]. - L« pit^ = i/ä de ilcla {nt öga l/ßL — Le jirri 
«I peuMlre tjaontmt du = 1/20 da ikit, - U mioe forle = tOOese,3, 

jii lijble ^— J04 gr* — Aviyro-SabytoDkfüi ue i^emlikul iab, caicima au Fa dil* 

Brokrtiupkx^ iimulUmemcat daus ^taloct» iniT^reuU. - La pn=tandua dltUioa 
de la mtua d ar el d argeat tu W «icki, lu Ifeu da M, «i4 iuiasicuii«. be mp- 
port de taleur de ) argeut a Tor i:J/lp m ptutdl 13 1/3 : a eat TaEable qae puur 
nrhemimdf ei le laoDJiavAga iasithia par Uariui. — Le Midi pewa 
appek karid 1^=^ le ksre^ den papyrui iiramßeiie d'A^^puan) = La Akiat = da 
aaluep peialit ± lur Cflita bue, le paid» tUQi^ea de La darique d'or = 

0it,33A: (au Jlau de W^»4S]i» el cekiu du algl» tnl^hque = Sar^ßSTS [an den de 
a. On eit iurpiHA de tair reuteur Adttibflttra tuoere ]a pwlbllUd da Fidenüte 
Ljpopjaiique de Ja LaAkh lObLiqije at de Oumm Ln^Ja. ll v i beau jour a 
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de$ dtulnJie» Pö/(ül.Wrflrf/n^ U XJUt, fase., 3-4 ; üraJ vgn 
MulineD, C<mtnbution ä ta etffmaÜMi,« du Conqji, ^ Kmüt, Le pohmti räti 
H te wj,™ de m;a («iE Luc, «ir, *2)- rempktemeut de Sühnt, - Uamineil 
it ptsetne^ Hetsaida d uprie te Pilerin de Ainfenj«. ^ThDoisen. Suini 
eiiii. — Bi^ilidgrAphio. 

^ ilütkeii»n.jet, und JfucAncÄten des deuüeAen Pul.islitut^Verew 1006 
p.b : fertnan, t<i terre p« ewknt ie lait et te «JfL -NguTeiles «l nnsm- 
ment dirora^ ^ 

- MiUh^jluy,, mdXuchriehtcn des deuUehen Paktetm«^ Vereins, )%T. 
n« i cl IL Blsalieiüiera, OAzienaiiuiu tndteoroleniquti piiur mS fpas dt com- 
intiatE^tiQfif an^ifiaJes inieftssAnl rardtiolo^ie)* 

- un,l SsJtriehUn dei deutiehen Pnldilina. Vereini im 
n J : tberh4f-L U j.rosr<anme der m<les dans tes icoles <jmeeme!sentutee <te 
de PalesUne. - Sraensen. L. torrc ,ie . fei, *, de miel . ^Tupres fe teudilhn 
tiogwhipte. — Benzia^er, Le nfDeait de fe mer Voi te. — Ditera. — 1,1 n- 4 
- Hölscher, t« dieirion n^Uninistmtivt de ta Sj/rie aetuelie, - Dünk, O&ier- 
iia -PI« iBc(^ro/P 3 ,',^f,. _ Blaackenhorn. id, - KouTeiJes diTerMs (roüillcs 
«wlriepfise» a SaniBne p» fe liu-riini Uuiversily; par M. Sellin, k Jericho}. 

* ** *■-'*■ VnÄiJiutt. AtAfHisefie Abteiiuny,, 

L ÄKXI 4 cahior, l0f)6._Fr. HouJse», Eine »nltKhe Miira (pL XXW 
Pls.|Oe de hrune«, irourfe pre» de Heihymiio. HepreiBnle, renousEöi en licer 
wlter quiire hotumes dont deui, aJTrotiide, tlcnoeol u»p coitrunue « 1 ^ 1 ««= 
dun ijroph^, L« defeire mUrfeuni gruv« cu tnit. Lm doux pcnqnnaues 
MWneurs dui Uu.tnde de te roune. OuwaKC du m- siWe). — tJ. SoiinB. 

, «pper xar «ir« fnuiitei fnttes dans ta Lgcride »etperia et fe Pfewnfe. 
b. ZfebarUi Lynar/uc iTAncdpis d SumtdAiiitee. - P. Jacobslhal. lJubta Ire 
.er«l ufle de Ss-os). ^ t\ von üuhu. S«r J-n«rije * DetpAes (pru J« 
de ««a„„iro fe «o™ d’Atte.ilss de fthegten da„B }« dont k tft« 

-T!, d'«"« menfe« ires saUefeiscofe 

r«r An«(tss. «StB noo encorepsyd 

d^cirtr ‘r«« de Rhegion.pul dtre «qXel 

sm^Ales qu, wni,e„i eaire Aii«ll« «, Jes pHnc» Diuomeuides de 

SyraBus*. Si Ion admet I& commande faito psr AhmIIu, il deiieni U^s pro- 

nc^uu qull ne »aumlt y stoir rien de comwuu enlrc fe nom lidbreu et h nem 

•Wa-WK-nu-o.Wf, rsppncbe depuU leiuteaiai de 
^id de Is M.üqo*,d«« Je PeJ„Uj,e «iridieuele. l-eufeuf eureU pu 

^^lerceluidD JflF>r,e«l4inpllld aurleseiuee d'iaipbore ieredliu« tnhajquu 

fome MD^Ue ^umiifecL teec uuinileüeo du B lu « quJ fe eult et rtdupH- 
eiüoft r^leniBiataln! de c« — Ct,*G, “ 


m 


R£Vt;is jkac:ii£oLu<iii(>t>£ 


Iwibk ^|ue k gi^üp« fluwit «eeotÄ pur Pylbsi^rM de Bitfgioo, Üa aurikit 
d&as J'aurigü une mafr€ ongißiile de r« iCuLpteur cel^bre], — F« Jliller yqq 
G^rtringcn^ Murripfionj» fltf Gafdfä (üne ^piUph^^ unfr inscripLian honorifiqus 
d^iioe ville jöc^üiiub}. — HerkBorathj, /mrripficin de ?ftiAi/{ep Beolie^Quelqaes 
menLiöEitt inl4f€^«e.ntet5» — Fomtcm^ sur /(s t;Qnsasräs ä 

belphes fa ti>pQ^rafhi€ dt h vpir S>actit(pX, XXLV\ XXlX cr^3| Og^iire« 
daf)& le texte« Article trll^ long el Iret iiDportaat^ eu M. Fomtoiv, ptr yne dis* 
eyisir^n tr#H nkinutiE^B« et tr&s aerr^« con teste esrtt^ipti$ ättribütJen^ at rer- 
tuDes resülutjons propQSüies par M. tlofnoKEe}« — Hlller van Ga^rlringraj 
Uit^hia (peüte ile voiEiae de iDBcripDunis qui lui ont 6te rati^emetii 

allribucesjp G+ P* 

« Jfi^feiVyngen des k, d. nrrA, IniiituU. AAfeiYungp l. XXXtlj 

cahier 1, — W« D^rpfeld^ TirrynJ O^gfApt^t Pykt (cfra feuidf« njoutiee eu 
deraier momentf avec unt pagmatioD ip^iale- donaent un rapport samEiiaIre 
igr des fouitles qai odL Ate faites en GrlcCt öiJ printemps de 1907, par rins- 
tUut BUsDiand. A TirynÜiE, de$ tranebAe« cuverles syt divers points out per- 
m\B de aonELaterp soue le pakii myciman jadiB exbyme per Sehliemaon et 
DcerpfeLdp J'existeDee d'eu molns deux coucbes de eoDttnictions anl^rleures, 1k 
y A ru Lif coEuinB an CreLe, «uecession de pakis. A Ütyinine, des s<»ndages 
exAeiitAs A Tiler^R et au Pelupian ant revAlA que saus TtlArsoD tl y avtit cu 
un saDciUAke plu# uideR, peut*etre un simple mltl et fourni des reatEs de 
polsries dont qacl^ues-oae, par leur d^coraüon polychreme^ rappeliEnt h% 
VW» erAioi» dlti de Kamorei. Lcs rAsuliaU det fouiUeG de Pyloa ioat cecefe 
pluE intgressADis. M. D, »fdrnie avoir decauvertp eatre SamikoR et Llpr^n, 
en Triphyligp k «t» tl le» reales de 1» Pylos de Nester, ll a reconua lä les 
traces d'qn pEdtws, aupr^» de deux tombes i dromoseti eoupole, Üans Tin- 
i^rieur de celie*ci oni AtA recueiliis le» d4brk d'objeta agablablcs ä ceux 
qu unt reurDix ailteurs les sepullare» du mAose type, Enlln^ un a relrouv» 
ruEnme k Leuead», des fragutenls nombreux d^una poterie munoehrome oü 
D- tnli fa plu» ARdeDDc potufie tcbA^one}. -* H« Namhmsnson, Acres fraffmn- 
thissement TtemiUtM m Lteriic ipl Hl* Ces acte» out iiä tranacrit» dans 
oti peül tecQpl» d'Asnkplos, k dtux heures au iiord*e 4 t de Xaupacte. IJa sunt 
Ire» bien expliquAa et eomnient^u - Fr. von Bisslng, Münufnents ikmt col^ 
kttkn, ]l (pL lil et rV, Ha» Aphrodite a sa taileli», ijpo hinal ds Tftge b^U 
kfliBlique* Dm Eros et »ulres Rgures, provenant dir Naueraii», qu] ont »ervi 
t dAcorer des eosubles). — Bruecincr, prcsenk de nuoes d AlAcnrj 
(pl. V*tX et qamre pla^cbc» roEnpllmentairei, avee nombreysoi Itgurep dans 
1» l£xt«. L'auteur dAcrIi, avec beoucaup dt seienee et de goftt, d^apni» d# 
nojBbrttix vatex quil 4 hisa ätiid^»^ Its curücaoakddij; Qi&riage aUi^esEa}- 
*** K* Noxek, lks (pL X-XllJ. Figures dxas le toite. Bka pni* 

pxrA a Mite Urhe p« iee truTMix aaldrkur», N. o etudlo et rekve avee udo 
miauueij»« prAciiiwi tom I« rf^tes de torünciiloDa anüqut» qui avoiüaeat 
1» jwrte du Dipyloa; puJx, p^ur Äckircir mquattj queMioox ou Ü ne voyait 
pMcIair, ilt, au priülemp» ti k lAulomn» de J0U7, fait siir ee tfiroa de 


^iOrVCCKLES MT COIUl£äPO?flSANCi: m 

Dourolics qui lui onl dfs miäiif itaEQpFäDdre !efi djciposKiODi de 

ceUe pirlie de L’^ane^iote el de fiier k date des difTerentN portiona de c^» 
di^feasfss. Ces roiiilies ent loontr^ la pirkita exocliliida da r^t que ftU Thijcj^. 
Jido da La b&Ea a?ac kquella Themiälode «:ronatrLiiflit Ib mur A IVrertiaa iIu^ubI 
B^oppOB^BtiL les SparÜfttefl t mtir eBl bceo LbI que I'üti pouTiii B^tilsttdre 
A Ja troiiver d'apräB las larmee dont ae «erl lä rhistoriaQ (Ip 93k On n felir^, 
des iDaieriauiX qui Iü compoBBieDt, daa ins^ripUoDa et des monui^ientB 
iulercsfiaatSp antra autres une alMe fttnlrBire, Büjcmrd'hui eipasöe au musi^a» 
que d^aore una icni^B de Ea Gcfgdoe^ synibole quj na aVtaii p^a encore raft- 
coQlrä diima Jb sÄris des etäle? dresse«s aur les tonjbee da irt" st^Ee, Ce BAbier 
ne conlLBnl que Ei pramiftre pirtia de cel importenL iratailj« 

G. P. 

— 7h€ Jmrnal Ihltenxc #t«äEiei, U XXVEE» pitnie T* lOOfT. “ E. N. Gard¬ 
ner, Le jii du diique (pk Mik -1 figuresdans le terle* foüdo fräs floignee, 
dkpres Ees monumanla ftgur^B« de toüles Ees posea el de Leus Ees moLiveifienU 
qua camportoJL cel exerclca). — L WeEEsp I^s nflifs perm dTHHvd^U (croil 
qu'Huodüia a aurteuL aas rantBTgnenienu sur Ea Per?a ai mr ln BabyEotiie 
ä Znppaa, ntTeu de Xerx^Stqai avait Bbandontiä Ea Pene pnureervir Alh^uei 
lEldrodole, IJI, löOj, La eonjeetum n^esl paB diänuäe de fraise mEjkuee)* — 
W- \W Tara^ Lei fiotttM de in prtffuWe jyurnra punique. — F, W, HaalucICp 
Jajcnpf/nru dUtrizt de C^zique. — E. S» Fofatar^ Sfertiei euiies de la 
B^iie de Criis, — J. K» Fotfaeringhant, Sui* iü UUe de^f ihaüte&ijeritLiew den- 
nee pur Em^be {eeiie Eiste n"a point de valeuf htslorique}. — W, W. Wralh, 
Peparethm ti lOn mennmjage fpL IV* Figures dansEa lealeL — J* Slnvgowikl* 
Un sampha^t du type de Sidümara dam in c^Ueetiun de Sir Bredcne CooÄ et 
tmfluence fk rarchiketttn du thddtre tur ^ari dTAntioehe (pl V-Xll, 16 ßgurea 
ilans Ee leiEe. Artielt important pour Eliialoire de la derniarc pericxle de Part 
grec et dea oiigines de E'art diriliaok — L, Äkres, La titft des thalaet^ 
eralm ehez Eus^. fkpiique d l'nrfi^ prei^dmt. Bibliographie. 

fen/c franiwisa de /Inme, JUfc^/nii^aa d^nrehMogie H cTAwfyij-e, 
XXVIE« ann^. Fase* LfL lanficr-ii^rii f9t?7, — Äl. F* Beurdon, C7it pkifond 
liu Balaü Farr^iae (Pi Id V. G'cat Ja descriptbft el Ea EJguraüon d un Emu 
pTaFbnd de bots scuEptep qui^ raeemnieni degagä du papicr scus icqnel il ^Uit 
picbk orne anjdurd'bul le saJan du dire^iteur de i'BcoEe fran^ise, 
DucEicbdb). — Circopina^ ün^ uiissfon nncAdcirjrcigiJ^iie d Ain-Teusiga^ en 
Tttnüia ^FoaiElet dam li lorleresae byianlin^, daua Ed manu ment Hnai-ci rcü' 
IslrUp deus Ec mDnamani ä deui abilEfas. ^Jdpies d'imcriptinns* Flgnres dins 
Je leale}* — L, Ctiiierp AU^amdre Vf ei la ri^fornia de feglhe (^tude blirn- 
sonEe auj ud prujet de rtfenne qui n^abüuüL pad}, — PipnioE, Vimp6i foneier 
det ektrüsime» li des curiolf j au btu-empirä roifictrn (cKtique des idi« de 
M. ThibaulL}, — J.. B&tifald^ Ba^-r^ttef de$ F^thaHla (nauvtllB luterprititinn 
d'uu JjM-relicr dekcidfceÜoo Baracco)* — UJyise CberAÜer^ Uu deeument tn 
/tfrarr ck LoftUe (mutiEJU Je cartcE^lu apucffphe d^une bnUe riicemment pro- 
duite au d^L}* —> C. Fauret L'n projei de ce&no^ efu Dai^hM d figtüt 
s£bii;, t* 3c* 12 


RCVIIE AUiCIlAiOLO&lQL'E 


ils 

rofiuinf (les propd^U^nB faiteia par Huoiberl Tl au papa Banoii XI V, la 1339 
n'eurcDl pas da suite)* 

__ Prt^jre^ifipt ef 0 / «^rc^arofof^p, l. XXlKt 37^ iefiäiöo* 

5* leanctäp 12 jiiin 19Clf7, — W. E, Cnim, Barmumd k nu (Sülle, PlannheJ* 

— H * Stytei ImcriiiUom hüiU^, hu que fm «ik-te püur frt 

fr^Tf TifH/tcufiaiw ^jin m ikmcniri Ici fusteisc^ l&r u 

dümt^i. — J. LinbieiCi ÄOftir Jh Aor* de r£ffyp(e, — C, Leonard 

WcwUey* topf« cn. om (3 planchefl]. — L. \V% KLdk^ Kübi\-$hum-Utur^ 

r^i tk —\V- T* Piltir, üu Uxte irffüf?iiniirfli!>i MprunW 3 la 6ife/io- 

ifA^arhimipai («uile), — Er MatilLe, ^eriK ^fji^pfiens atftfuii dan* k$ 
muTs tM /ddfüifioii ti rdj^c du Iieuftfrimaine# — F. Le^gtr Xcs dt 

AVf^adti^ ifA&pdü^ (suite* 2 pltMictieä]|* 

— Procerdtn^f 0/ iht 37* teS^lonp 3" fi^auw, 

13 ttiar^ iW7 : A, H* Saytc, Ünf iahhdit -eun^i/Vm« hittiU de du 

AorJ, — E^ Legge^ Le.« ile j^Vegedfi^ ff rrjl»j4ttw {planche. Süitn]* — 

C. IL VV, Jolinlp Lti ^hranhiue ^a^P^toitifiiii^ th if« prfniicre dyniu/ie de 

— Margmel A* Murruy, .Ui^näJ iil'Ai'fzu]tdrt^(suiLe. Splaachi^i)^ — 

Er J» Pilcber^ L'Fritüre AtlflJ^^tn■^i>/^e derii'^e de C^eriture gres<ju^. - — 
4^ s^flüjce, H taaE 1907 ! \\V Eh Crun^^ iBurfauma le fiu^ — F* 
tthUlks de Ke^adah ei trAäi/rlai (suik. Ptanclio), — W* F. Filler, ün letU 
d ffumurubt prorenoitC i£c let hitlkdk^qm d'AssourAdnipd« — R. CampbeLL 
Thomson k Le foiklm tk Ifo^eoirf (miits). — W. L. Najhi N^le^sur T^vetque* 
antiquik$ i*yypfiVRnei (£. pSanchei). — fL H, W^ iub&Jt oo-jt^ral de muHagt 
proreiuml i/ti {'Aa^oHr (1 planabo). 

— xltnmcan jourKof of arths:Qiog^\ 1907, n" 2, ^ C, H, MOTftyT L’unne- 
Kftffif tTti» ipkihct sur uit vase <k Prmaton (pl. X-Xi. Voit 14 une tc^n« de 
Jliattluiljoq 4pb4bir|neT c^oi nouA en ferüit eonnaitre ks rilea poiir k n* sl^te), 

Alice %Valton, I7ne ojnp^ore infidik et iine epiEf^ ä yeux »igni&par Amuttj 
au mmee df ßojlgn (pL XH-XUIJ, — W. 11. G^wdyear^ Mcouverk ft^ik pm- 
Ar profeiMiir Gustavo Giovunnotti de conrAea coneates A Vexkrieur^ rn fdon, 
dernj [f tsTnple de Cofi (pl. Xl V-XXIL DLsculo el rifuk los cjcpLieations qui 
ont et| danq^ea par Penrose el par il^aulres auteurE; des trouri>ea abserr^es au 
ParÜieqiio)^ — P, Btur, ANfj^uftea pr^roma/nfj dt VEspii*jne. (11 ßgures Haus 
h lexia» mail loutai emproDL^i 4 des oqvnj^ai dijl publica},. — Van Burenj 
fftienrprjöR du rocAfir de klenütukt (trauv^a 4 Komet pr^i du noMmu Corsa de 
Porla Pipdana), — DenstnOfe Curtis, Mmiiaies de fAsk Mineuft (pL XXJll)^ 

— iaities M- Palao* iXittuaioiLr arcki^ktgiquts^ 'Ommuirs d^orlicJra ön'ginfHtf 
pnAIirff iTirteuf danf iefrecue^h p^riodiqua (oo esL mmh de Toir de quelle 
qusnlilä de roeueils difpatenl^ pour ee depouillemeDt fall sfeo gwid soin^ 
M. Paloü et sfls callabormteun). 

— Lo IHrli'unnaire d& rrntiqu^m gmque^ et rfmamn (Sagllo-PMUer) 
mirche ftfoc une teile rtpiiliL^^ qu^l commence ä Äitfe probable quo quelques- 
una de ceui qin en onL tu commeaeer llmprefaioo en w-rronl Is demiere 
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lEwEiwn. üi^ le qninttlieme fMdcul« Pr.‘fl«p#-.,uflruw bonomm noo* 
«m^uons I« ybdM ; Procur^tfor (Cftgflili, ProtlctU (GfoU), 

F^fnet^ui fTfmlaraK Propsft^a (FougäresJ, Pros^rpna [EmiJ« Cihen), Pn>- 
[Ufiritwn), Pnttnna (Victor Chapol). ProxtAoi (P, MooeeauiJ, P^ycÄi 
(.'Sicolfl}, Punttatui (De Ridder), Purpura Pijthi/i (Gupiril, PoUlür). 


iiT A&lön'i/uc, somiaaire du u» de fflsi-Juin JW? (32' un^s). — 

Alfr^ BauEguci. ^ dat hJt Chiaeut tl fuWiauec eiptiijnote. Aprr» it Ptte(r ,({ 
filmt ^ * Cb+ Pfi^ler, jy»tt><bs Acmv fa Pjrttficric m Larrnim ä fa du 
Ttvi* — Gislun Gahen^ Lev nlalioru dt Ut Äüssie rtcct la Chm« ti ffj 

,-«.pf<rd« Ifa.f/rapfc4 ü /« .|„ 

»riir. - b. Däptt,. L,i bintorinuc : 

Franco, dje, pur pj,, Lnuof; motlfTnc, par H, fJaoscr. Putfi- 

«rl.«« par G. JUonod. - 3c porlie. par Cb. Btaont. ^ 

GnmpiM-renduB entiqQ«. _ PubJicationji p^riodtgo« cl Sociiles Earaniid. 
— ChroEijque et Bibliogmphfe. 


— tu llortcc dir fArl «iicü» it madenu. Bommairu du numöto du lOJuillol 
i0OT. — Teitt; La VatAtäi Wir-et-eaiari, pjr AJ. C. MMpcro — Ijaw 
rjuffl^ions^r Ridflouürd, par M. Pior« de Noli.«, _ £*, plus anciei« fmuj 
luiuuiffl««, par U. Raymond Cn*. _ Mia ä.itfH.court, pr/ntrj tt graveur, 
pur H. Aiidiid Oirodia. — Ltt Tris riefte* Utvrts du duc dt Berry *i ln fiuerip- 
i»w de m mnuturei ; Heari BeUttiose ei Hermann fluet, par M, P. da 
" • 'cT ^ tSOr fftn) : LeiArlir difeorarf/'#, parM, Renrl Harard. 

— La Qrav^eea m^daiiliet cf m p<em* finu. par M. B BabeJon, — La Gm- 
i'ure, par Emile flacirr. — Itiftfioyrapftte. — Unvuras ho« teste i La Vaehe 
a.uhör. l.«iogrByunf d'aprt, «„ ^juil du g^upe ea pfw« irourc ä Oeir-ei- 
Baban (mus«# du Cair*). — PsMtmetigue tl (a roefte Hathw, photograruro 
d tprts le graupe ea pierre d« mue^e du Caire. — te IWnuipfte tie FtddtrK- 
llenri, prüice rTrtrcinye. plralogrararie d'aprfts {» desaii) ft [a aftpra d’Hoqore 
Pragonard, d'apr» Jordaoua (coUectioo de M. Casilie GroullJ. — Com i(t 
BitUo, le jotr, pTmeore originale de Äf. Mm Bugnicoürt, - Le Cow^nemfnr 
de J« Vurse, pbotogravure d'aprtsU miqiatura de* Trdi rieft« tieuret du due 
defleTTy(€baoi,|Jy,u,u3do Cnnde). - Le rmani ei 1« riy-iyae, phologravure 
dapris la »upe de jade, iToiroet orlftvrerio. «ämfa par M, Kali». - Le, 
Cammdre,. gra™« originaJode M. Stanos Romire. - Nonbreuae* iigurea 

rilBcTLH Ia fmvirn. “ 


— Btuamaire de Ia CaittU da Iteuiu-Ari, du Itr igo7. — Arriii« 
ccrRfci^raiRi ; £« 7 dne Corrifre (l-r arücle]), par M. Paul Desjardtns, — 
ITn< ,'llu*rrari«B du • Piu da ArTK;; de Saitdrieoifft > par //rdmt 6u IfiadoM 
SoiUrj, par MM. Pierre Marcel oft Jean Guiflrey. — ie, MinlaHiriHei aiigaj. 
jiuü ei ttan aitir» (2. ei dernter aiticJe), par M. L.-H, Ubande — ßueid 
portraHMe, par M. Prtwper Dnr&ee. - 0« dwia «erlii d-Atturt Üiirer, par 
M. S. Scheibdritcli. Bibliograpliie : IJuelquea ouvtagoa reconla lur J'his- 
toire de Taft ilatien, par M*" Hary Logan. - Oumg« rtcetiu aur Coiirbet 
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IBO 

Bl OäfQi [15. Bist, J. Meier-G^fiftf. Eüenne Uorean-SfilaUsu). par M. Aagualn 
AlargiiiLlier^ — La Com^dia-Fringiuae (Frfrdfinc LoU^b], par M. R. M, 
quatra ^mvurBi hors Uit-f : BoiUej- maimKl, p*rEugifefte Cwrifere (AppftrüenL ä 
Qhiwwn) s poinl* isfech^p par M, E. Leqiieai. — PorlruU dä ia mrn^uise 
tTÖmliim^ par J-L, David [apparlifint k M. In coffll# (i& Tartöne) : bHÜogrB,- 
TüM, —^ PorÄraii du Frtm^QÜ ds Aau^e?i par J,.-L, David (appirlieDl ä 

M"* ^ouard Andriä) ; phatoj^ravürd, — P'jrtmÜ liaptüte par ^larliu- 
JUich«! DralUttg ds la Coinüdie-Frati^aijie}^ hfUogriTUTft ChaaTcl- — 

33 iltuAlratioae daas le tcxte- 

— Sornmairc de des ^aux-AfJlr du 1** iruli 4907, — Lö Sfl/oiw de 

190? (l** arl'tcla). par M. Aadrd Pdralfi, — de por/raifcf pemis ei dfls- 

aintij A id NtiütrmU (l" ariicit): Les Maau^m-iSi pur M- Ca¬ 

mille Gaudenz — FAtlippe Buris/t par U. MaüPlce Tourpenx, — C^aaei 
D-fci üotjkfroy 4e Balcn?e? par M. F. da M4S]f. — 0tte4(][Mea mal/ret dei riFdle# 
deo^s aderiaTidaiM ei olienniNcIe h ia Oolenede Jm^ede^ (S^ atdemier BTlideJ^ 
par AL Emil Jacobfien.— Bibliographie ; L'ji Gülirifgrand-dumk iföldi^burg 
[A. Brediua et F. SchiDidl-DegeDer)^ par Jd. AugusLe Alargiullkr. — ^pL 
gravurei hora Lmie t >Hi£$ BUa C.,., par Anmo^leaD (Bildn da la SqdAle 
Nalioaale de* Beaux-Arfs) ; photagtavare, VM^aditr du Grund TViaaß»! 
par Mr Maurice Lebre (Salon de la SiKidl^ Nationale des Beaux-Aila} t pboLo^ 
ginvure, ^ Forrraif de PAiü'ppe Burt^, eau'^orte origlaile de Ilenn Ga^mird. 
— La Femrne par Gkeer^n de Brnseläas): photogrifure^ 

Lc GArisi ea crota; itdorr pur des d^mitur»t par L. Vatchcnlittrgb da 

Bruxellei) : photogravurc# — Le ifarij/re de suinf S«]6a«ite¥i, par M^Enting 
(Mos^e de BruxelLea) = Mringrarare Braun^ Cli^menl el C*L ~ Püriraii de 
f€mm€, par Ambrogto de Predia [Galerifr grand-ductlep Oldenburg) t hello- 
grirure. 43 illuttlraüonidanik texie. 
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k, liAit bjiijitiii i L'Ezpctfition da Grattaltnratir gr. In-^*, W p-t 

I U6 Ulmtf Ramfr, D-ULflar, 

A 1 Offlskaion^ du eaAtaa&Jr« da aa fondatiCFa^ labbij» da Grolurarrata a 
ocirert, ea 30Oä^ ucft MpcHtlbn d^Art iLab-bytAftlm. On rJ^ui&it ä grouparilana 
ce cfifitra de I hell£uism& en terra taliae un gnnd oottibre d'übjela flZQpciinUj 
mx collficÜüAS publiquAs et privlöÄ. La fonds da faxfwaiiiuo fuL tonaliEuä par 
Iaa auvDiBslii Mua^e chrelien du Valiain, das abbayes du Moni^flsja ni de 
Nonaotole et par «ur d&s colleclions Starbfni^ Nefidov et Sl^ijanor. M, M„ 
apr^ avoir cJas^ aes pifrces eu direriea sa^tionSp a raprodyiL eelles qui pr^tioo- 
Luaat Ja pEos d^iutdrOt^ eo loa AccampAgAAnt d'uo bref eooimeniakroH En une 
s^iie da ebaplLraa AbondammeuL illnalnSSf iL ^tudb succeasipeiiicnt Ia pAEnturaj 
Ia mirnilure, las isfliroutlea lea ötaEea* roriSfrarie, Ia Mulpluro sor 

bolfl. 

Lea pfHntLiroa nur boia rormaieni I 0 nuyau ceqtiAi de respoaitlotii Jl 4t&iL dFL 
fiuilede IssdAl^rAröa ung aertitude AbaoEue et Jea dalaa propoaiai par l^auEaur 
^öDt proequi^ iQutea AppforimAÜm. K™ mol ns il a retonnu fort justemoot 
qo'ella« oe pouTuient ^ire aot^rbureB au xiv* et il a mii en r^lkf le Mi 
grifid inter^l de cat Art lirdif qui reproduU preaqiia looJbufB dea etdra 

molifö anciPAB, Ua rapprodiemeiilÄ nv^ ltMsnud de ia P^iniurt Söntseuvaiil 
Ir^ Augqealirai mais poorquoi rattribuer au siis«ra(p, 29), alors qu'il a 
compQBA 4 uup tpnque tr^ post^rieufo? (€t Üfllet, mcnojd^re de Tiaphni^ 
p. lä, n. B), Una dita iaours lea plui duneiiiE<a dy Alua^ ilu VaLieAii #st Ia 
D orrnttion d^Epüfet», qui date ilu %vi* se^Eq lij, M. Millet TawI d^jl 
signml^ cotnmfi unn ir^pJiquü de !a jolia ißono uonsersAt Au EnoAAStt>re dlirifAn 
XXJX, p. i3äj. La nepTwIucüon au^en donna M* M, remptAOO fort aron- 
lAgeusemPAi le desun tfa d'AgincourL qui y Asait tu, per erreur« uuecpuTra 
du siteEe^ Les peiuLuree aEavos formant üi^lemeDl, un gtoupe inLeresuni 

par leuf ulraorditiiAirfl riebest a da tulorij^ «L loraquo rioouograpbEe uVsl pus 
d inapiratioD pufocnetiL bviAnÜDe^ par un rnt’JAhge cuHpuä da Lhamea b^iaolins 
et oecidentAUX. 

La ininiAiure nitiiL pai luHIiAmmeDt reprt^ieAt^e I GroUaJamia pour per^ 
melLre A rauteur dan Jiifie une ALuda d'enieEnble, Pluaieara (oauuscriti eipoeAa 
avoient ALA ttudlAa ii'AÜleufs par AI, Beflaiix. Äl. o Tecopuu avec nüon 
l'iunuenc# de i'iri orieutal daoaeariAln« manuacLrits at surtout diot une miak- 
ture d’üa EvAUgAlkire de GrottaferraU, represeatAnt, Aoiis uoe areedt souieoua 
par de sveltea uolouDee^ aalot Ware aäiis et loMitant (flg, S3). La parentA du 
sEyle am Im mAnuserlli eimMs est mAqifeiie et Iräe probftbfffmenl, Icril 
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RT* M, (p. 113), |e pemlrp! bisilien copiait iin pj^o^ätiant de U SfHe, If 

r ÜBu de Ciiirä ici dise Tapprecbemertts p]m preci^. La bmM en 
l'nto ttt damier, ünulerkii par de colotlties, te? oisean^ pE^c^ aa-de$su$ 
dee srf^de^ saitl ded n30ii£$ d^oniüfs donL iM Bibln de Babuin oUre pLu^ieurs 
eicemples^ M . Stnygawjki d^ji dfroiQnLr^ Ie euo^ it^^abtLnt etile dicDn- 
üea aftbiteciunilo chex lee miniaturisLee byianlitid et carolingfena tt J'en m 
apporte unt neuirelle preuvt (Bm. äreÄ.^ |905, 11]. 

Li?a ivdree prtfatiakeut tous du Mus^e du Valican el du Uusi'e iniinicipn] de 
Bologna el out pubfsla ei^ludE^a par MM. Kanzler, Graeven^ ScbÜumber^er 
eL par d'aiitrps^ Ü ftüt aignakr le b^meux irQirt dti Vatiean 65 , 70 , 71|^ 
r]ui a beaiifxiup d^aTtabKio Inplyque Borbavills da Louvre» el le bc.m 

liiplyqueile Im btbboLb^que CmtmnmLeriEe T2-74J ateo soji iD$eTipLiaii» in- 
l^rreBemnle o^l'^oq doil coniger Usltiiii;{rJ en L»cf|in(füv} (p. ||0)« 

La Mua^e du Vmüemn aifmii Igmlemaul expoB^ plumfeura tisau^ coptes d'uq 
tMOödaire, L‘frgliie col!*gis3* de Castell' Arqumlo avmit envoye deux 
rfmgmctiU traieffe, Üirarabl Im Double Comamaion (pL 1^ H)* A ce prapoa 
M. M, relrmce rj^toludon de ee type icenogntpliEquc si fij-pondu mu Moyen-itge. 
A sa nomenelotufe ün peuL mjouter la mosalque de Im m^iropoLa de Berref» 
publik pflr .MM. Perdriiet et Chezamy (Möh. P^oü, t, X) et L'epilmpbißfl de Sml<^ 
nique. ^ il^ pmr MM. Mil Lei el Le Tou raemu [BCH. XXlX), Qumnl m ia Doubla 
GoEntciunian de Ner^drtmi (p. \ki]^ elk eat dml^e avec prfeiaion de la fln du 
All* ll^le (MmH. t, XUrj. 

LW^vrerie et la teijIpLure aur bois rcrmeal m tniemble de pi^emdVrpoqties 
Ltlh diverata. PatmL les numbreust« croijc^ eelle de la cmlbAdrala de Cosebxa 
(bg. ilS- lSO), ua des plua bemux otonumeula de J'^mmillerio byumLine, et eefle 
dt Imcathtdnite de Gaeto[%* J21-12a) saut lea plus cmmeUrialiquea, Ckttedern 
nl&re porte au tevert In Vierge ormnle^ entouria de buaiam de aainlfipavee rinB- 
cdplien muivMle, mal lue (p. 157} ! 0(w«hii tu ^ Ioü^E») pUaitift*) 
Fir Imbondanee dem reproducüont cei ouvnige reatera un iiutramcnt de 
inirmil Lnei ulile. H Uul »fuir gii k M. M. d^mvoir r^uiii. eu uq liirft eJair el 
dmgremble mspect, dea döeumenls d un m^cta flouteiil diracik, pHncipmletnent 
ceum du Muaige chnetien du Valicmu. II m rendti par lä uq sefvice trH appre- 
cimble 4 FaTcK^ologie hywitine. 

Jemn EumasoLT. 


EuR^uie £nnan HoDLmB BcaiptuTe. Loodan. Duekwortb, 1907. In-S, iix44| p. 
avec lap plDocbea hotis texte. PrU : is ff, se, 

C« rtmwqoible ourrsge pitalt 4 mq hnur«, apr«« lu irafBu^t d# Riegl, d« 
M. Wiek hoff, de il, Stajgöwiki, qui oat no3«D4 ralleatifln d« artbiologuti 
aur liqoeiüon de roriffiiuljlÄ de rart romain ^ *pr4s |es premieiw wntrihn- 
lioM, de bulle ealeur, ipperlii^ par de» wanls eoninie MM, Petereen, All- 
ffliiin, Sluert Jotie*, eSc. k IVlude deleiUi« dei Dtaon mente da ]*tra impAriilr. 
M- Siropg (Eügfnie SeUr«) i iS^fc rendü on gnmd »rei« en wiblUnt TMl- 
anglusedeta \V WirkfmCTi 1» UVener «ee«,V, srtoe le liln; 
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im 


bcureai He Art Depultf eile & tut plu^ieure va^üs^ en Itidie, 

eluHiä dii Dcoibreiix YisLL^ a^llecLiona pnr^ei He I^An^tetorre ^ eile 

s'ett unEi i]4;)ti]pee A iaer?ei]le pour uq Lrmvail d^et^iecEible que peu de per^ 
soones edegux la eui qu^elle H^aecemplir. 

SftYoir a'tl esi llgitime oa aon de pi&Her ronMin — i'il pAs edicux 

parier simpleizienL de l'arl liellenialiqueau servi€:e de Rome—^eat uee queiUon^ 
A Loul preadrCf plülOt verbale; oq eüt poyKanL deiirA que M^«SLrong signAJAl, 
d<>s le HAbtit Hfl son iivre, rerlr^me rwcti^ tles aignalures d'arlialra roinnins^ 
dti mdji$ dang h demaine do Ja »talntire et rif» Inglyptique^ peraor^ne ne 
rtmdra plus louLenir aujourdlMii que li acolpLurfl He li Home n'blL 

qu^uDe longue ■ d^cadence sana apparit^n ai d^vdoppeEaenL d'AIAenenti 
UDuveiux; ce florut ooEitmire 4 lld^e» heureniemeEil ei r^pendue, de revalulion^ 
qui exelüt ou riftdük 4 una appareace ce qu^on est d'appeler la sLagnatioit« 
[I wsi ply^dirUcilB de levoir al 1a vieil s.ri italique^ survivanL du mains A T^tal 
de teehnlque dana lee Afte mJneura et industriellp a pn^comnie rarl «lUque en 
GanTe, exereer quetque ioDuenca eur rart liatllQifltiqlia iinportA^ A prktri^ eela 
est probable; toaiap pour arriver 4 uee demonfilritien aur ce point, il faudnüt 
rtoneHlir, aur le so! m^me de idlaTio« learealiges d'une LraditLon d^ait indig^ne,. 
Mn*r ^troDg nf^ s'eu eet pes oeeuplia^ Etj r^litäi es qei fait Tobjet de sofi 
ÜTTü, ce e'öst pae la aculptura rowaine — eI etit follui l^eluilier tucceaHiTeiiieDt 
dana touLeä les proii/icea “ maEi la sculpLure ofticielle en KaSie^ parlicuTL^a- 
Etteflt k RomCp RTe«* qtjeJqqfs rares ftisciirsujF verp la NartKinnaiiie^ U Grfrce et 
fAsia^Mincure. Sur l^e Le min un peu mojs biao d^limitAj rautrice a 

pr^eriLfe das cofidusinns du plus granil iutAitH^ qui^ pour n^Lre pas enüe- 
remeaL noüveKe^p n'aTaieiii jamais eueore iii txpoe^ sous uoe forme ala foia 
prvoiao eL |L raLii In reioefcier e:xtrwt la « subataotifEqiia 

mnülle >* des granda ouvrages sidifllpilee 4 Jire. paribis si rebutnotaT de Riegl et 
de WickbofT, oü leaabus de rabstraoUou «t de Ja leruibDlogie b^geliflono dissi- 
mutrnt aui leeteura mol na arm Ai do eaurage des tdees toujours läge nie uiea, 
lourent oeuvta et inslesp Li?s tcieI 4, grAco 4 M“* Strong, lanoApB dojaa la dr- 
caliticn. 

L'Apoque d^Augutteevea VAm puch — oelledes Flariens avee Tarc de Ttlusp 
peul-etTB auftii av« les m^ailtons de l'areda Gonslantin — e#|le do Trajau 
av« lea gnmds baa^lieli du mdme aro, Fans de B^uAveot, It oolonne Trajaoe 

— celle d'Radriofi areo la rfuatssanoe dü classloism« — teile de Maxe AurAla 
STBc sa cuIdoob trop dOdaigoAe et d'auLras bas-reliefs de I ave de Coustantia 

— enflü cella des SAvIre* et de CDnstantin^ quU mus un aipeoL barbarep 
furpreml per des EiouvanlAs hier eoeore mAeofifiues — teile« loat lern grandes 
HtViaions de Ea premiere partie de TouTnige^ Hont la aaeoade eal entiPrement 
conaacri'e a l'Ovrdülioii do pofirait rorualn, M** Strong a douoA elle^'me 
(p^ 337-346J un brilEairt rAiumA de la premirre porüe He ton tramii; je le tra- 
doirais TnloDtirrs Id^ si je disponia He la pEaef« rFeressairp^ w paa uei histo- 
rieh de reri aytique nVa pciumi dAaomiiii faire ibitniction^ La HisruisHon des 
ihAses princfpales* »He# He RiegL de WirkhoET^ de Btixart Jones, exigmit un 
taAiuoire tres Atendu donl la pkoe ret AillBure. JQqH me sufUs^r de TTjidre hom« 
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BEVire AB<n]i<ILQffIQÜE 


une foLS de plujj.4 la :Miäßee Etris aüre de SLrong ti k 9 an laient 
d'expoaitk-R. J'ajoute que illluainLioß dti Ilm eel tr^ riebe, cd partie Ininiiteh 
et qne noiiä a^^KQie 14 poar la premi^ra foii^ danfi aa foroiat cammode^ 4 c&ld 
d'üDs liifltoijf« bien canque et bten cDoduUe^ ud räritable aEbuna i'art seutp- 
turaJ lous rEmpIre romaia 

Salamon RairfACii« 


J* GnifEUci. OuesttoM tl itwruhiotosk cA»*liieniWp Paria, Lecoffffs 

|30ö. In-S, 304 p, — II y m A^m ee v&leme holt e&saiat dnsl denx inE^resM- 
renL particulit^reaaent las (i^ B. de Boaei; let Reliqtied mtiniaineE 

au IK" AL^Eft}. Lei plue icdpertauts iciDt rtülatifs i rben^aie lu DLOyeo atix 
Albigeoii etaux Cmtbaria. L^aaleutp qulsait beaueoup deehoies^ aßecle d'igiio- 
rtf te cbeLd'asiiiTe de Lea et cke les dt^damallone de Michelet pouf ae donner 
Le fädle plaielr de lei rCruLer. SaLb^se pmi se Neufuer ainai: r^glise du m^ycn 
4ge n'eit pea ianäceDLe duiangdcs h4r4tjquei*; mals c€3 hfritiquei (que dou« 
caunauTfoUA eeutiisEDL par lEun botirreauxJ menjigaienL la fimiLle. la propriet^^ 
la rekglAEj la ickiUL« Laut eiitlin i donCp en aomme^ rEgllee a Lien fall de les 
barer ati braa itculierf d'autanl plua que T^re dei violencea a oiiTerte pai 
leA Albigeolf eux-m^m'ee (p> äT). Voil4 la repDnxe d'uB prc^feeECur d*LJniversll^ 
laique a aux. apoEögietes liuiides de F^gllje quj craignent d'aTOuer la rigneur p« 


I, Pourqutti &tibUe-lHiD k f^Lranger k DJ^nieyire da fieuli mm l'crl^iuilik de 
Tart ramal£i, puhM duii la Eftrjvr der Ifntx Mimdts de ISeSF — P. 7^ C^/prui 
u'eil par k fcu ^ M, lanlbeDtlcitA du earaoplipge ^Lrueqnc- dti EHtüb 
UuiBum ne peul 4tre adniite di pfano; rAdanLi munrant, d'uoe tuainetrasKiiie« 
que irqute admirobte, meparalt vLbtia. GB, c'eitlntrutlmri tuic canLu- 

mwü iuRlIk que d'empkycr I» oiotr tact^ daat uq lourniitre aaaa que 

Iw iiKük raluii de M. — ]»* 67^ riea aut llnOuaace iud^aiahk Je ta 

teahntqu« du mAtiJ.^p« Ht le Ten citC una r^f^reu^e tFeciwfi patri^m^ ete^ a 
cld^crit Ten ita d n'AUlt guire k »a pLace Jana uu dupdra lar Auguste. 
— tK 98, le Vjmülurn du Louttc eaL preaque enll^nmeiit moderea,. — P. 99, k 
iMorifl de Sf. FurlwaeDgler aup Idmu Kn»{ a'eat pai^taal leii kal, d^moutr^e; 
c« ue iout pa* Eei »erriteun de Morcua C^eUu» quleuL Mark iou e^Dataplie. — 
Ulf a'IL a plu 4 Wickluiff, daua un momint d'aisliqtiati, de eomparte Je eculp- 
teöt de l arc de TlLui 4 VetaiqueXp on TouilraJl ue^ pm raliouraFae pariulaie 
daoe im lltns dVoKigDemeDl k| kien mflrl. — p. Ml/iJ fWlait quelques mnli* ja 
cnalis^ pouf tIguaLer le Tbe* origineL d'mt d^coFatlon eu ipinle, Ikute de goöt 
que d« beaut^ de d^Uil ae rachttaat p«. — J’aJDiiJLfi de k täte Püe- 

lonby ÄTK laTbusnelda a dt|a m aigoalAe; mai« |eae croSa paa qo'ön pukae place? 
J'uivenlion de ccs Agufei 4 fdpoqua de Ttijaa, — P. 2^9* je ne comprenda paa 
qti'üQ aduiin Ta chateluFe dt PAoUnuOi Mcndragana ; eile nt d^ptaiaAute par a* 
a^reiH el ea rigid!W mRaUlque. ~ P. m, ca qu| wucerne rare de SMcn 
tat InjuCQujaL — p+ 345^ L^admmtloD de >!»■ Strang pour L'ivcire Barberiol 
me cönfoEd ; c^esl tme iDUqqHt de gnmd prFi^ tneU une borrenr* ^ P* 35& et 
miT,^ dU alleodalt CEueJquei ujoti «ur le beaa pcrtrail deubinl imptfriitl 4 
Vieane. — ^ P, 3BJ, lei bualea de Vlulliai n'ottl pai copl^ tur d» mcEioaie» 
«t neu De pnuTe qu'un eeul d'eulTe cui repi^ieink Vitelllui fcL fln. srcAi^oi., 

lS99p l, p. J04L r I . 

a. - {laut ccrtainacu, cDncAde gcDllmant Gnirud, la cruauJd du (ani- 
tümr D pu a'extfnr » {p, 43}. 
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C63t pttfail! il ne faul pas ilre un « apologjtle Uinide *; tuüi qne dire dea 
apoldgiales inpudenls * ? 

S. R, 

A. tiade tue ta dmetiire* /Irma des vaitees du Tftirain, de la 

Briehe et du Petit Tkerain. Cnei», Deleujues, 1900. Id-S, 3^ p., trei: pl, et fig. 

On irouTera, daas celte bnwliu», des lenselgnemeau utiles, mais tnop 
peu d mtlicntmna sur des sdpultur« canpMles. La njoaenl eet Tflnu, dnofi cüt 
orditf d eLudefl^ dt Sft pn^oiK^iipgr du diiBseniiBt c^ironslogique QbjfiU plüt 
que des objetA eux-m^m^s; un& frtndique ne m'idLäresse pM, mais dlsire 
savoir qoels oraemeDtA et quelFes armca osreiiicoiitrff 00 de kfrmii- 

cisque, Lö travnui de M. PlUoy et h$ Iwjia qü^en 3 doianÄa Boo- 

liLDger cJexniiflTit (^tne aajoiifd'jiiu[ familiers a tOLis Ica architofogueA^ — P, 2iK 
Jkl, Hx eile 11D4 IcUre de TabM Beudi au stji|et d'üne plaque dei HofOieA : *r On 
lit Bur Je hml de ta pfaquä le nora du rabneAuL &a (ettres roDiüaes : VaT QV| 
FE€IT, ji .\uuuii fabricAnt ne eVat jamaiB appl^ VAT; il n'y a pas la une 
aigfinUire* niak üfie acclamatimi eontiue : Vivat (on tedfafl ijui fmL 

S, H. 

M2Ak.m Sch«tellg-. TAe mt«7orm breacAex af ^arwarj, ExtfaU de ßer^ 
I90d» n“- 8, ie^ iym (^Igravurej^ — [lupär- 
lAnl inöjDoiTB de t^pologie. Uauteur difitmgue, eutw 35Ö el 550 ap, J.-Cx. 
qualre p^riodes (d^üu deroi-aiede enriron ch&euDej dasi I^^Tolution de Is 
llbule n omgienne en emii. C“eäl Je modele dominan I ptrcai Im Bbnlw romano- 
praeincialea au iv- sifcde. ^ans qii*oii all encora pu se ineilr# dkccord sar la 
genAs* de es gr^o romain suituut tlndaet ct S. MutierJeutonique iiii* 
^anl llitileikfand, AlmgreD el Salfiix 

S. B, 

K DIbsoI, Opff^rzug iisr Am Padi AuguMta^, Programme du gym- 
nase Wilhelm ife irsEnbourg. Huobourg, LQtcke, JÖIJ7. lu-A\ 18 p,, aWc 
trosa piMcbeÄx - Bialoi« du 03 00 u ment, aree d’bUre&sautej pro[H^BiLiana 

I, A la px tS, ]l 5 ft uue pänee rUlre poop toul bubdUfK aqr faguellc 

k iftTftnt pnerfaaettra cainniU le plu» atmuge «ontre-Kiij. Vplti le pajMige : 

I ^uune k pEupart d'epira eui, lout «q rcalaut ditii le cAllbal^ ne gir- 
daleat pat Et chaxtete, EJ iVaauiTmlt Eea plra« des ddiordrei^ D'^uire pATt, Je 
hat de la McEe etepl dTarräter E'^uvre de la entaUon, ea esperbeut lex iiftLe- 
■Aucef, an derEde let pratiqueA immoraJe« aniqüdlee lla » iiiTmEenl pDur 
eurejer Ea propAgABon de ta tac«, kreque^ par auilc de Ea kEl^feiAe buntaEne, 
iJa e y ^^ent pnM^t t €dulQ oMiKii, qva4f ex eot/w niuevelvr, eitfuinattL Ou coai^ 
prend qa'au manaeD k de iJicrtre t« errcur« de« Sogoianeip Au da Comq^ue ftEt 
dl^Ear^ Ile potitoJf le faire, meu* bEesfler Im pudeur^ > Eit-U Traiment uBeetaaEr« 
d'j^outer que le« mot« taBua, eJnci dAtqiifii«a de leur «ena parMx GuEraud^ eon- 
cenaant uniquarndnt lea s^^pniEi ftHmetiEftlre« de« Caihtr w, q-uE itipptiinafept 
de Jeur iiliin«iiUtioii tout « quJ dtait ni de chair ^ et que M. Gutraud ae hit 
gTAdil tört A tHE'm&me «j pr^ndant y di^wirlf mc ohac^dil^ * 
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poür un nduv«l amn^^ement des sctllplures, r|ilTi&rei|l de-celßi qu'a w^io^lA xM, l^ö- 
Unen. Lb sujei priilHpal estyne pnKitsBiQnverS h d»sip**ltfrdfls Liresd'ÄnguBtfl 
(/wdf# larum in sutAmn sacra Pirti Müh, Ancyr.), oü ß^Ufcat, oulre C^ar, 
August«, sw pairenU et SM funikiert, 1« qnniK r^agistri vki du €Qmpitum, 
auxqyets incHmbaiL U surL'elllance da la chai^Blte. Lw deux pelila cäL#B t!p 
rAra PtfciJ aont d^iusr^'i paf I« reliefa de Im qui ifwd tm !*aütel 

dü sacnßcd, fttitsi, devant Ip saHcla&inE des LriFefl, La SürtUc« 

h itfüiNi de fa parlffp aar calle face, esl occupe« par les pneparytifs du Hcri- 
Oce d'Line truie, olTert par \e S«nal et le Peuple; i gauche, un lauraau e^L 
f'uit au aacriEkea, ülfert pour \ß Genie d'Ag^ste^ Sur k face esl G|[ureat des 
dieiuc, ft gauctiff Tellua et deux dlrlnit-la d» kalr, ä dralle des dirkil^ encore 
Ind^tcrmitiicä. [I faul «fSp^rer que lea fatjilleB^ abandoDu^s en i903^serQnL 
reprlsea til qa 'd ser^ po^ibli^ dr «^ntplCUf rnecrrce maguiftque eusembfr. Lei 
plincbeB publk^t par □Issel sortl \rk$ banuet. 

Si* 

Dr MutthmeDfl Much. IHc Tni^^^spirgdung eFii?iir<t/i5c^r Ku/Fur tnr/nt tw* ' 
Zrifei/rm Aerii- ujrd iftrffLZurppa«, räni» CoBleuoble» 1907* ' 
In^p L44 p-.acee 50 grinires»™ Je croli a^air 4l£ le precQier ä prnteBl^r • 
cüHUt les id4>n absurdes ile?ebppm par M. S. Müller daus son aarnge 
FrgficAifAfr Auropas (cL Ervur eri^^ur» lOiJB, JJ» p, *dÖl-2Ö3), A en croire de .'i 
BUTaiit danüis, rßurapi^ cfiulrmle et seplealrienale dttfrail h rOH^jul, e>-SU4-dire 
b k tynyloiiae ei ä rKgyple, touie sa ciTilkaüua. ceUc de l%edu rfnne, 

™ bien plus, tüüie aa civiriaalien laLanecluellc, autaiuFncnlla foi eo un« auLre : 
Tie et le eulle das mons. Muth q eauBacr^ un valuoie I riruter para^ 
doxei, qui tte to^ritetit gu^ite d'ltfiB pris au Kfieux. Ce qu^il y 4 de plut 
resHint dana sau Iraruil, ce suuL ies uompumisänB liutllu^eB par tui eulr# des 
lypea indurtnela eurupceni, aauliques el ; quifid un Lype d^aubl^ 

d inne du de Tiae xe retrauTs prcsqu# Idenlique en KufDpe, en Aale el dam Ee 
Noutuu Monde, U n^asl pas IdgiEllne de cdnelunt que le lypa europ^a aail 
Teou d'A^e, oi inverfienieni; msis iE rauLiusquk preuT« du üontriire!, admettr« 
qse des beaoini aembiabtas unt eonduit ä riDTentiou dt fonuts sembtabka. . 
M, Aturb m nusai bien faii de mstya eu lumi^re les parüeularil^ des lypes 
d'oatili uiatiqun et d'^ptiem qui m st reanonEfoni paa an Eufope« tt eellea üet , . 
lyp« eunp^aai doni tl u’y a pu d^axecupleB ailieurs* — Traitunt le mCme . , 
aiiist qua moft m^mont de IdSS, hs mmtgtorUnt^ii^ M, Mucb aurtit dd ta i - 
coDTeuif; loin dt k, il a'en esl littutmap atrvi (en parütuher dtru ca qu^il dii j 
dtfl ^p^es el des Öbuln)* muk ms Vt jamais ekl4 Ca n «I pas k premit» fois t 
jt Le eanaUk tTee rtp^rel — qu’un Sei reproebe tat adrats^ i Ikuleur*» 

S. R, 

L ^ dJL «n tElemxad, Tntgipigßtlung ^ c*til le litre mfrme dt La bro- 

cburt Je M, Mucb. 

±. CL <1. Ru^mtia. ^Htißhrifr flfr i»2 tXXIlVi, p. m, el la 

r^puuse peu bnlljHite d« IC, Mark, Ütid., iS03, KXXV, p. TB. 
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J. Toaeala, Lit euUa paUnt itnm fSmpirt ramin. Toaie (fp ; Les «ultes ' 
otneiil*; lea cultes romaitis «i greoo-roaiaiDi, Larou*. 11107, Or. in-8, 
V-(7J p. — -M. TouUin a eouragfuietneDi iqtrepris un gnutd oumge q-ui, »‘il 
st maiDtianl ä la hauteur du pretciar «luBiff, occupan Jongtemp* un rang 
iliiüjsguä dana Jes bibliothiquea arcWo!ogiqu*B, L'aeb£f«m«nl prvaque camplel 
du Corpta d» inscriptions latinca »Hielte et bcilite dea ayothesaa de ee gaafe; 
eneons faut-JI, paar lea nfeuliaer. un« foree du IfaTsit peu eammuae et le don' 
d'iutpowi- clalfBJiiant tea rfsulnts acquij, Ce qiie r.iuteür a »ulu gurtout 
meitre ea Jutniira, «’ssl ■ i’ifligallti dnag ja repirlition geograpbique et daoa 
la ditTmicn ^ial« dfs eult» il t’i jiablie au prii d'une enqu«te portaai 
Bur dea aiilliarg de doaumenta, tant dpignpbiquea que liti^niraa, Dana le 
livre 1, il a'aeeu^ daa eult«g aEliciala, ceux da Rome, dag eapereur*, du Capi- 
loJa; il en Studie I Organisation ä l^oie at dans laa prorineea, ^nutaera les 
asaoeiationa et lea prätfea qui an sannt la eharge. L* Jifre J1 ag| eauaiugni aux 
nultes nrniaina et graeo.niniaJns non oPauela, divioit^ du Panth&on Italique, 
du Pnnlbeoa elassique, abstrarlioot diTiniafea, genies. alc. On aunit »ulu 
trouvar, i la An da ea aoluma, uo iftdai pn}rl»ire; en l>iat dü il gg pr^eaia, 
oiJiigr« ia bonne ordonnanee dag chapUres et Ib labte daa toatiärag, il ne gerä 
pH iDujoura raeije d'y ddeourrir ee qg*on chereL«. 

OanB la prMaee, wSriUiWe dietoration da priacipea, M, Toulain disiingu* 

1a göeaee des religioDg, qui eongidbre leg ph^nomänag reiigieuK en aoi, da 
I htgioire dea religioeg, qui raeueiilr et elagae le* mat^riaua i rside deaqueU 
Ia aejeaen des taügiaus, oneofe dana l'enfauce, peut eipdrer ae eoagtiluar 
qualqueJour. - Oft ne tjouvefa iui rien ds plua, i=fii-il, quune teotaUeeattasi 
conjoancieiiae qua poseibta paar äerire un chapitm Je l'tistairc des religiong 
du tDDUde aniiqoe >. M. Toutain a au le leatimenl träs net de In tJLehe quil 
g'inpoanii et panlt fori bleu ouUlId pour In manar ü boona Sn. J'ajouie qu’il 
n'eiUle epeora fian d'nnaJague doug In Jilterature geieAiibqua da l itraftger, 

S. R, 

Alftitwdro Dglln Sau. Lt Cenni JeUa Seonio neU'arie grtai. Roma, 
Tip^dai Lineal, IBOi. Jn-i% i2*p..avec 4 giBtures dang ietaxlaai ISpInnebea. 

— S>eni de l>ngeigaeaiant da M. EmiD. Lmwy t Rome et da in Jaeturs de »n 
ournge si aeggagtir aur ia raftiiu de Jn antnre dang l'wt, «a mümoire, approur^ 
et tnprimS per rAcndimie dss Lineal, aH |a fruit da longuu rHberuhea et 
l^moigna d'un agpnt ongiijaJ. l.’amear ft'n pu gaolemeat fiit rbiaHMre du rw- 
«urcidanal'gTlgr«, uiaisceEEedu etiif^bieurai da Jn perspaetisatit meherch^ 
des portiU da ooDpnniaon iuttnimant potubreug st Tnriig dans leg arta de toua 
Jaa pnys, mime dei ptgrea da lAfrique et da TAinärique pr^colombienne; il 
poraJt d'aillaun posgdder ttBeeoftnaisgsncepartonnelle at fort «mpl^ daa aru 
de I tnda, da In China st du Japan. Ajalheuraugeiiientjit ast au inoipi nuaat diffi- 
eile Aiinque M. Lawt et, toftdii qua ce darnier eit irea sebre dini aa eaaei> 
sioo parfois ftnigmaüqüe, .VI, Deila Seta i»t *|Blement pioliie dansson lexta et 
dansgeg POtJJS*CalJas-ei «n atilueni parfois du tpiieaddbauebM brbliognphlquas. 

eouparaLlaa 4 ceNa« d# il. CoUni dang 1« SuHtllho di PiittlHi>loi/ia-,ü l'an ne 
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m 

pUt eo JUiiei, j^doLrö <]eUe mi^lltoder abKoilDnqää ptrtaul silldnri (Apr^s 
aTöir «ti Fnncs d^iJitord^ puls du AlEemupt}, la Jtclara ds GD^i^oires 
ircli^otogiqu^s ddtrLendrÄ impo^slbla, Dub !e textdp l£S phrates dg dtt i 
doozB li^dt — de ir4s longues ligqeB I — ue saut pos nkiej^ tl n'fln faul pas 
moini rdcoanattre HnL^r^t et le mlrile i!*un irawl qui a Ulis eu pleine buw^re 
cel immeiise eem^e reudu h rarl paJf les GrM* lä ■ repr^seutaLldii de 
robllqdit^ a i« 

S. R- 


Autiqalt^B CT^toiset. Pfemifere a^ria. Cinquimte ptsnfihes par Q. Mara- 
aniAnais. Telle de L, PtPPitR el O. Karo. Cbez O, Mcinghknqiä, k Canrfie 
(Crfrte)« — Cee cinqustsle plancbeap reproduifAut dee vaas el dei abJeU dirers 
(surtQul de Phaielcs el d'Ho^hia Trjada), eoctl eiceÜeDteE st randront ißton- 
tefiUblemeul service ; mala ceui quL lesaeb&terani eo cutaplaRl sur le a leite a 
de MM. Pemier et Karo aeront biea d6^us. Sii page* de M. PemLer, oü l'on 
m trour* fUKtne pas r^nmia^ralioa et reipHnüoa des objets Ogoräs ; Uoia pa^a 
de Kiro^ qui sonl uqe gimple bitillogrmpkiie de la Oete et des fouiUea rdeeß- 
tea -- cela ne oonatUue pat le ■ leite m d un alhuui reEalif mx aotiquiUs 
buisirs. Ofi u^ea esl pas tueios lieoreux d'ivoir ce recueil ei Vau voudriil en 
poeaMer de pareils p4ürt>#]oa^ Delph«» PRrgamg eldauLreseenlreBde fouiltes 

en pajS grrc. ' 

S. R. 


Xm. SiT«t. OrieataiüT H Ocdd^nlaua! m E.^agnt ati^ Icinps prikUt^qu^s, 
BroielEei, Polkqnii^ iWT (eitf* de la Beruf dtn quation* Jciirnli/lyuri, 
ßcL 1906 eijtknT. 1W7J, — ÄL Siret esL un rouilleiir i-mmte el un eacellenl 
obserraleur; sau Uavail cootienl uombre de ehosas iol^reaaaaus el nouTelles: 
l* L« nMlEblque eBpagnul monlre des attidogies ^Iroite« atee Tcgeen; h 
IVpoqaedit bmnie, ch amilogiis dUpamissei^E, saus doule par lulte d'uöe 
prtf&kftra invasieo celLiqae ea Kepigne; 2* le plonib a m eiploite dauj fa 
pT^nlaiale l^epoque u>^lkükique i k l’Ägt du bnonxe^ Oö eniploie le pioEub el 
l^argeal, Lea Pbenieiens (?) aGheUdeut aui ludig^nea du pLoiub al du eulvra 
argentif^rtB ^ 3* il eviste an beu enire lea produila ebypnotea dn gmupe 
T^cent (depuis ln srr* ai^le) et cbüi das k rioüuenee eneclale (pbi^oideiine, 
pqifiot M. S^rel} eu L-Spagne - 4* las Pht^nbiens onl iJiLri le chemin ourerl 
par d attim peuples (ef* [udd arücledaiis rÄnlhrBpohqit, J899p p. 39T-109, 
que M. Siret ne conttall pas al que d^nuUes aJTaclaoL d'ignorer, parce qu*il 
Ees gitta); 5* la deraiire pbue de 3 ^poque u^nüiiqtie en Eipagaeest contem- 
pwiine de 1‘igfi du brou» dans d'auires payi j ratsenca de ce m^lal r^ulie 
d^une cause tocale et rampEo[ du cuitae snns «lain ii'esl pu carnnterisUqu# 
d UD stnda tnRall ofgique tnUrrt^ür ä la decottrerla du brouza frelnur k Topi- 


i* U pUnaba 1-11,3 raprodidt, pour la prandAre foU, une Hgura de l^^lpouant 
flwpbAga paint deoouTert k ElagbU Triada par la lläianne d* Cr^te. 

panliH a^uls dapria lei m^oiai pemfcnres out et^ publlet dApoli (tree rau- 
terlfabon de quiT) daiii h flerua mi, p, 313, 
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fiion de G. d« MorUlteL}; 6« \es f^rcaofl nlclitiiiqu«» qm a i^abl^Dt k 

Eilgut w mi 41^ iiispirt«t par des aras«! iiidUjiir|U^ exiätJitiU«; 7* laa 
poLerieä üy M. P. Paris recounalL das prodüits it^riques rftatanL d'una ti^s 
mnaeans inftu^ncrfl myc^Diaan« apptraissanL hrusqäemtnL ä uaa b««s« 
epoque; cea tbics n^oat probabkaieiiL pss ete fabriqu^B aq Elspa^n«;; üi ttktll 
■ucun rmpport svec rari Iblriqu«^ ca qu’ll a de mv^ftEiian dans kurorüemeii- 
Ulion y a ik mis par ks Gmes par Ees Qirtliaginoia (feien hirdi, rama o"esl 
i voir), — Je m psi-te paB de ln parlie de sei c^uteuEe qcri i Lnil au « iriangle 
«eauel » (deux de cta Iriangles oppoaü fornent k bipeztiib), ni des pagsstrap 
^oflguBs relatires au symboliBoie du poulpe ; tout celi mApamft chira^que^oii 
pis eneore. II y s d'exceJief^Us pJanches qui neuabsani« I p«üte ächelle, lea 
types prlneipeiix de la prfhlslaici iyriquf^ el uoe ctrk de TEspague aaciennq 
armrfndicaliott ifBä giseiueuEs da mludrauXi 

5. R, 

J, p. Ricfetar. Ä iriescK/Jri&tf CiUai^^ cf eW M^trs ofth^ UuUan 
tn^hnyin^ txj Hcnnj White Vannon, ViJia ilmiVt, Frrtok, Flareocep Seaber^ IQ07. 
Lu't2^ 120p.^aTec2 plauehes^ — Qaealalogugd'utie collecLieu quasMucoanue» 
redigd par uq E^ucmsBeur aqesi emitient qua P, Hichutj delt ^tfe 

^iguftlä aux bijlorkna de k’^aet itatieo. L'^Ia la mieus reprcseqlie esl eelie de 
V^roncp ä laquel k M. Ri ahlar a coiL-acrii des pBges iutire^sosLas» ü a rep ro¬ 
ll ui I, eq frcqUspicfli un bon tableou indilit de (kittlOp reprtisenijjil Iq Viai^c 
avec rRafont J^sus el^, Jean, Ou n« sauraU trop regreUer qu'U n'aii dooafe 
au Qniios de« esqukses au itnii des icuvres de LibafsJa da de OloU 

dqop da Brusaeerci, e<c,r qü'ild^rit d'une maniem atkehante; es tuilkre do La- 
blesux el de eUlueSp quelle description touL uq Euodeate eroquut 

S. R. 

Ludeig Salvator et Guitar Lang. "H TEaTp'i; teO Trail. de raÜe- 

oiand par Mcoloi Paj^laLos et prec^e if Liue Mstoire de laquesLlcu #lLliiquc« 
Atbeues» ItiOä. bOä p. » La LraducLeur^ bobllaitt Hie qui porLe aujour- 
d'liEii le nom dltfeaque, est uaturcliemeiit huslile a la theuriede fktrpteklT quL 
veut LnnsGäraf f ftfeaque bqmenque ä Leueade. CeUo Llieoria a^le egalemeuL ccm- 
feiiUufl par H^rarrJ. Mais Toici E[q*öq psrie de d^urerlea impartBalpifiites 
per M. £>c£rpreld h Leueade peodaqt J'^Lede JQ06. II j aurailL eiliumd Je mur 
lakmJ d'un paJais hmArique^ uoa pas du lype de TEryoLfee^ ntols du type de 
Kfwsios, ÄTCc des poteries de slyletris priöitlif; les Toiälks doiTCJit repreudra 
pendanl de 1907■, Dens crLIe oontrovehie comme doas iM&aueoüp d^auiresp 
q'esL la pioehe qui dira le demJer met 

S. R, 

Fris. Bihäographk äe$ Vür Ejßk^ Osndt I9Q6 (eitr. du. BuU^ 

Soc, iftftsfouY et p. 313^333.) — En 1906, M. Alph* Ym Wer* 

fcke propnsala pablicatiou dkoCnrluJatWi^oncettianL r.4ffom(wn dttAifmau 

t. TkeNaiUrn, 1907^ p. ^ (ü luirt)^ 
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de Yah Ce projeL ftiL ac^uelÜi favoralilQnient; U präsente biblio^ipbFe e 

pour hiLi d'eü fedliter reiäcnüpn* Je ne irayre^ pnur ma part^ rien i jr tijotitef ^ 
ainnn Gruyer^ iVöliif iÄe* pfiJi^iifejr rfe CAijnli^p 166-(9[J, 

et une petil« nnLe (anouynis} dans taquellg J'ai i:?0tiljcät;ä ratldbiiLloci i Yan Eyck 
d'uüB CmciUxUin de Bärlia (Cft™* icf Arltp l®90p p* 22) . 

3. a, 

E. Maetetie. Les mlcrs fü/naiFu eE rAflpt^^erre^ 2” äd« PjmSk 

BonvmloL-JeuMi l^lOd, In-Sp 3fl avee I pltnche« — des ouveagea 

angkiri Auf leif troia :aiurs d^Hadrii[Q^d*Atlb>tiin el de Septime SäTär«. Uqufeuf 
averlit qa'il ii'appnrte cien da nnui^au; oiajA a-i-il lu |ea iraraux Icg ptue 
recenls? Tel qu'H eat expeeä ea frangais sera alile, car je nVn eonnais prjiat 
daulre, II manquo utie Bibliographie raisonnea ^los ouviragaA cilä^ k sont «ans 
EEulläiiiDe Bl leA eiUliotis de$ Lexlea elaagiquas twiqiienL de pr^diuti. * Gas* 
Aiodore^ irapräa Robert Floniy n'eat pu ufiu r^efence B£cepüü}tB„ d^lutant 
moina qu'ü uxktc uns Induction angkw de CaseiodoTa. J.I exiiie aiiasi utia 
bQüDe LradaellDCk frangaioB d'Rirüdieii, paf le fwre d^ M. Lndovio Itaiävy^ et ia 
rär^reiice n HärodiGD, I. ILI «, qui ravjenl piusieura fols^ ne snOU paä i reaEiai- 
gner !e kelear. 

S. e, 

EchucbAxdl. Jtie IfrrrücAe Viennek Fblder^ LOD1. In*d 

^ p, (>Jtlr^de4 S!iE^inigj£<Tk4te de l’Aeadämle de Yieane)« -- Le celcbfe lia* 
gtitiie de Qtax a lavä sa maasue Gonlra E. Fbilipoq qm, dana Ifs Mitanga 
il, tfArt^QiStU eoütenu:!'^ que Tib^r^ Uait une kngiiaaryenaeiü^qu'bq^y AvoJl 
fitn ib commun ealfe Hbäre et te basque^ eDuirairenient 4 k Lbese df fi^üdiie 
pai- Humboldt^ Luchaireetbiaucoup d'auLrea;. w Qiidque coqieatuble que pukaa 
älre le detail de mes obi^ertatioDdp äeiit^L SchuchardL [p. ^)t je sttie couteituou 
qu^f diBi leur tnseiDbEep ellea prauTent rexigLenca d'una relahon älrode 
(knl^c enLrc TMrB el I# Ji ne demande pas oti tote de 

eonllaniXp EoaiE un exainen eitäfe el dEreüaALariFiä L'auLeur fait friilEeurs 
iin« pari laigo aux iJiiBonla du lexique Tomfto et tö^ae eeiUr|ye dans [e baaque 
arteeS^ll dSdaro ausai (ounLre Siegliti) qull ne i route rien de figure danje It 
tvponymie aquitAikieiioep mtili Bbtifemeui du edte et de Hbäre (la däsinence 
-sEex^ dans par exBmpk^ srnüt eeliiqo&, oon ligure; celä me Mmbfe 

tout-A-tait inadEniJslbJe}« t La ptTtnlä du baxque et de Hb^re doil ^tre eoöii- 
der^ comme prouftk, taut qu'on n'aura pu refuk uüe k üfle Ita raieous qui oot 
elä aU^gulea pour Tätahlif i (p^ dQ]» 

S. H* 

E. K a li n ka (e| autfö). AniikR tHnkmdUr in Mulgarltw. Vieune, llölder, 
1P06. Iii4*i I4ö ooLp a™ noEitbreoies Bgurea dans le texte- — Gel elegant 
»oktoe k säEüce aulnchietiiia eultite rtl^gance — eit ua Rpertoire 
areh^OKiqüe de la ßsdgafie pour J'^^ue grtKM-roEoaine. II cst V^utf^ 
camiüuiio de pluiieurA späcIaiUifii AuUichieuä, quj^ daui leurl toyagea et 
TAlude defl muieea locaux^ oni «^u Taide k plus cordialB dea utaLla ladL 
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g^üies, MM, Dobn'isky (Sofia), Skorpi) {Varn»), T««be!lii CPtlüppopol], eie.}. 
Touj tn moEiunjeata de queEque imporlanee soni reproduiü per le desein ou 
par la liailigraTüre ; l'tfcbiiaciure, l’liFslflire de J'orneinent, edle de U scjjp. 
tBrt et r^^pigrephie r irouvewal des mallrieui etcelleniie. publik* d'une 
miuiiäFe dJAniliTa. Si lej ceuvrej d'jiri ijjgnee de ce nom »nt pau tnjni. 
bfeuM3\ BQ raTAQche les inEcrtptions imporliintes et Jonguea mal en abon- 
daijce; on aeit quäl proflt oa peut lirer dea teilea de eelle legion pour le 
ceanaiuKoce de U lingue ihnee, par r*nftJ>ie de» numB propr« «i da» doiu» 
iJe iicLit, Je ne m'expUqat pea qua las auteur» n’aienl p«a eonnu le tHemoire 
publii per mal an deai le BuSistin urvhiot'i^i^tK du Contiii, »ui ce 

tJlra 5 ifonuniaitis fmtdiü du Musde * Svfia. J’y ai ämi» plu«eurs liypoth^Bea 
qui me aambleaL märiter qtidque nttentton. 

S. K. 

Q. M, BrJquet, tet FUiifrmet, — IKelionneire bietorique da» m«/qije» 
de (■»pier, l^SU-itiOD, 4 voL in-t», atec 3£) fig, dnns Ic leite el 10.113 laeei- 
de lUigranes. Paris, Picard, 1907 (Prii :20i> franta), — T™vailcoroi.Bal, 
(ju»r* d'abnfgstjttn *1 de paüi,^cB inünie. qne Sxs - deux cenis blbliDtbfquea 
■äres ji ne ndgligeronl pjia d'ocqnirir. L’auteur a Tisite 335 archiv« ou biWio- 
Ibdques, reuillcli 30.8-10 volumM et 1,133 cartons, cakjui 65.lX)Oflbgrefles. II 
esl iniiiila d'appreodre aui lecieur» de la Äwue rinl^rHl d’un racueil de ces 
ttatqueB, qu; essurent e In »eience des lixres el des aanuacrils nn inatrumenl 
dlDfesligatiön snuvent irTMUSnble, Je ae conoiii» pu l'auteur; fignorais, hier 
esEora, eon exislence; mnis il compiera desaritinin pnrmi eenx dont on parle 
BTec»T4ren«, parcequ^il a su modestament, daot uc patii docaiine bien i lui, 
HMpitK Jejardin de Candide, aitutfi impendere tero. 

S.R. 

Albert GreniäT. Uobdltttituu fjttuloiteM tt eillus taiäta dant la ctU de* 
JfaAomornett. Paris, Chitapion, 1906. lu-S, 19Ö p, ^Caai esl un oornge de 
»Heus« enidiltan ; la partie qui »nccme las mardallas du pay» meiitn est 
awime travii! d'anteiisljle. uu ourrtg* non renn. Le* mwuair«i fürent jadi» les 
care« lies maistjQs ifa baisgaufoiiBtiet germaniqLies.TaciLe (Üemurnta. e, lejen 
parle el M. Gniuier (p. 33) die le paesaga de l’auteur laün, Beaueoup de 
manlelres »nl aujourd'buJ Pempliai d’eau, et nu fond on trouve de» pitcea de 
baii, debria de meiscuta de boi» et de larre eme qui les surmoniaienl, On a 
rsconnn sttr Ja lerritoire de* MädiomstficeB euviroa ä.OOO tnardalies : les Gau- 
Joi» qui Je« ool efeuaee» Tsnnienl de la rfigion eiiln«e I PEst du Rhin, laissant 
leurs demeures am maias de» Uennaii]» qui Ies avaient Fipulse», deia pnba- 
blcmenl *ers le in' siäcln avant notre ire. üne paxÜB nu moin» de» niardellea 
gevmaaiqnes a dü dl» d'&bonl gauloiso. De t» odli^ du Rbii), Is mardilJe eat 
ee qui reite des vitiae gnulaiie. 

t. St^le arcbnuion d'ApollenU, p. 2» {oiuütspe au iuu«ea du Louvre),. 
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BKVUE AftCltSDLOGIOÜE 


Elt^ gQDt dfl üeuji roroaeiB- L^i plus aacieüDi^ boeI mtides; eUe& OBt 
suriDDfili^es de coiutttictcoBS en b^la ^gsJerDBiil i^iiiieE %vec Luits cotiiquefi^ Les 
filiis i^cenl«, «Bbiaöant dejA riQllueD«e fotomne, söüt de Tonot racLingüliJrfp 
bien qnt Je bAüment piacfi au-^fesaud filL con^Emil en boia« 

Ijte gtllo-rotnainea udil ruatiques ^it itrbiünea &qiiL de tout poini deef ä 
riDOneitOG romAiQH; ellea ^taieni enosUiaitee en piefre; üu a pu dresier le plan 
d« quBlqtiea^unes grikce mn fondaUon« qui subaieteDt« M. Grenier ilonne lee 
pEans de quatre de ees viiht. 


H. [^^AhböES DK JtiBAlKTlUtC, 


Tbeöd, Blrt. £Pi> JIttcAroNc in d«r Leip^i^, Xeubnef^ 1901, Cr, 
i^aSE mröe 190 gmures dann le teile. — LVl miidernö a preaque oublte 
In repriafiiitatiQn du mutünu^ cetle da Eine (uu^edoii ferme) a prii 

Je deeaus« Sn reraocbe, depuie l^antiquilc ^gyptienne jusqu^au moyen dge 
{^hreLletii le rouEeaa — taDlfit lanLAL asaoeie e d'aotrea rouLeaui ^ eet 
un motif d^usege oonstanL daas lea arta ploa^qLiea. yrälineiit nuLaur de Wd* 
mirable monagtephie : J5 wj iraftÄe Bur.hwi'^n {Berlin» aö la fabrieetivu 

des manuacrita ancieni est m premicT plan, Te beureuieiiicaL ^mplel^e par 
celte que naoi aanonqons* fcmd^ sufleuL aur iVUide des tnE^numenls. M, Blrt 
1 peiiraaki celte ätade k tr&veia l» mus^a d'un« boan« p&rtie de L'Europe et 
cetLa ebasafl n In ^uratim des manuseriis lul a fnuctil uaeebondaaie r#culle. 
Oei peut regrefLsr que las esquiws de l'suteur aJent eouveat publik leltea 
quelles^ au lieud'eife misea iu net par un artistede prafBaaiof]^ et Taa a'ltüßne 
que Its croquia d'un pbilologüe iliustre mppellent quelquefoii ai eiJuäümeDLLaa 
dessios des iiufage^; raaie celt m^ine ne inJase pas d'^Lre instmcüf^ ün des 
etiapitres lee pluiiDti^refisarLla(p. 2d9 et suiv») eal inlitule'^ « La cabnne Tra- 
Jane el les Hrres k imigei »; Birt j EüuUüitl cette Uiäae Ir^a simple et träs 
s^uisnnle que les deun grudea culoanee b'iitorijes de Bosne tte aoeit que de 
glgnnlesques rnulesui illustf^ (« Suehr^tku eedl BildetscAmuek, um 

die Säufff ^lemickdt p), des bvres a images immulds au Lear d'une coCopne puur 
y Ätre tu* et rflgardi^ de laut le mondo. M* Bdmopd C«urbaud atait uaril des 
1Ö9& (Li bas-rdief rcfmasn, p, IBi): «c Ke serait-ct piS Je ÜTre d’blBtuire tui- 
uk^me ^Cfit eur le marbre camme d'auLrra r^ciivenl sur !e paiehemin ? »» Ati lieu 
de parcAffiMiiir *1 Mlnit dire papjfruj; meia e’eat bten Ik, comme l'a rccpiinu 
M. Birl avDc uoe Jayiul# parfBile, kpremiere eipressioti de la ib^orie qu"U a 
tre* iug^ieusemeDt d^telopp^e ft qui resten^ 


S. B, 


hr ijtrani : E. Linm^i 


aiüEMi. — tanixiKtt ■i?«4Ha ir 4^ poi lunaiuu 




ii r. I f I. .1 ^ i 



£4 LkkOUK, l'dll, ^ ANCIKfäS'K MtKQUfea PH. SamAHÄ ; SK^: S|(-ii:tx MlVARJvr, CÜTA St/D, 
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ftEVL’Js ARCHtOLOGiaUE, läw: 


PLANCBt VI 





MiSABzr BT Mosoytii m Samara. 



4l If. li ^^bm. 

VfB DE Samara ET lüitKEUK DE La MosQ.D£e. 


E. Lercwx, £dJi. 


/f. DtmenltM, u. 













REVUE ARCJtliOLOGique, U07 



Mosaci^ui ß'ABouDtüMr Fr Min arht. 

















REVUE ARCn£OljOGIQUE, IW7 


PLANCHE Vlll 


I. ii'Apot'PPWF J PEI* »itcLP. PiuiAS au Gonrt Sut>p vuj uu L"l?; r±ajM:ii. 




M05<XL’tE D*AiOtrPCWFJ ^iCL£. PlIIER^ ih: Cörfe XoKOp rts Dt LlMTtUFUH. 


£. Ltsoutp Edit. 


H* .'t. 
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REVUE ARCHfiOLOGIQUE, m7 


PLA^CCHE IX 



1« Ckateau d^El Asch ick. facadk s^DKrij angi-K cmtst* 



2. Chapeau d*Ec Aschiiuk; FAgADE 
E. LirouXt tdic. 


.IKGLE N, E- CONSmtiCrlOS StRVA>rr D^AFFL-I AU PoST-LlA'ISp 

Dfmtifiiimt X* 








REVUE ARCHEOLOGIQUK. 190* 


PLANCHE X 




E. LE]tau3Lt EJit. 


H. UmitNi/ii», 








FDüiLLIiS A FROHE 

(BIHMAME) 




PL. Il-XTV 

Les fouillef^ (pio j'ai entpepriscrs en Birmanic, an mois de jan- 
vier IWI.sur feniplacemont tio l'ancienne villb^de ]*rome, ont 
eu snrtout poiir but de recher^heir Ics originc^ histüriques el 
religieoses do cette cittf k^gendiüre. 

1] ¥ a ämx Jk-ome: le vieiix Prutiie ct Ic PpDme moderne. Le 
vieux Prome ae Irauvo aü snd de lastalioEi de Utnauza. aur lu 
voie (errt^e de Hangoon k l^rtjine, Le Prome moderne eat ssitue 
h ime dizaine de kiloni^treä plus a PoucHt. C'e^t 1e porl le plus 
imporlant de l'Iraunaddy; jj ne eontienl aiic^jn monumeiit 
anl^netir au xvi^ siisele, 

Xous no parlerons iei qiie du vieux Prome. Cdtail one 
nncienne colonie bindum*. Elle s^appelii (riksbetra^ Pis^numyci^ 
la viüe de Vtebnou. Hsimyn, la ville de PErmJtep enlln^ en lan- 
gagc talairip Prome, In ville de ilrabma. Elle aurait etd fünder^ 
d'aprte ta legende, I5i ans avant J,-C. par te^ rois Indiens du 
Tagoung, de la dyuastie royate du Kapilavasln (de la vallt^edw 
Range), el abandonnde au u* sj^cle apres J^-C. poiir la vibe de 
Pftgnn. Mais ce5 i%endes^ ötablte^^ uniqftkirnenL dans le des^^ein 
de fnire rementer Torrgini? des rois de Bfrmanie h une antiquit^ 
pueiil^cet de relier feur dynuälie aus dynasLies royales de Linde, 
n"out aucunu valeiir, Ce qm pamiL plus probable, e^csi qne los 
villes cötiJ'res de la ßinnaiiie iHaienl dcEmpt^es, auv enviruns 
du 1" ssiffilß de notre ipe, par des eolonies indoues verniet ile 
la cdte orientale de Linde, en parüculier de Ja edle d'Orissa. 
VAmterfm^ du |jays etait parcoupu par les Piu ou Piao et 
d'antres tribus tLorigiiie tibetaine. Taut fiiit au nord ^ 

IV* s^aiE, Tb X* in 
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IIEVUE AltCHEOLWilUtF: 


Irouvait la pHndpauU^ de Tugouii^;, culonisöc par deü llinduus 
ventis de Mantpur. 

A Test dß Hnngooti. dans 1 g Muptiibiin. le Tavoy et le Tenaa- 
fierjm,vivaieiit Ics Möns ou Talains, appareniös par Ja langue aiix 
Cambdogiens. L'aetion d{!s Möns ou Tnlains ne se maniresla 
hisloriquenient qu'an vi' sjficlc, Jopsqne Jeitrs armecs s'empa- 
rereiitduPfuitte. l/oceupalion de c-ette vJlJe neluLprübablemciU 
pas dMnHive, car nous voyons daiis les Annalcs Cliitioisea que 
l'rotiiß joiiait cncore le röte de capltale des Piu en 802*. 

[)ii ts* au Xi' si&cle suninl une periode de guerre et de lulles 
mU^stines, qnt ne pril flu qu'aii niilieu du xi* sieeje b ravenc- 
mellt du grand rui Atiorata. Ce pfinee eonstitua de maniäre 
deflnilive ta nallon biriuniie et ötabüL sa capitale dans Ja eitle, 
jnsque-Jti secoudtiire, de Pagnn. 11 Bt cnsuite Ja conquflte de 
Lout In paya TalaSn, c’est-ä-dire de tont Je sud de 1a BirmaniG, et 
delrntsit Ja vtlle de Proitie. 

Ainsi, 1a Title de Prome, qiii ^lait eiicore capitate des t’iu au 
ceaso de rölfe entre le ix' et le XP ai&de * et fut 
dölruite au xt* siede par Ics l’iu cui-mömes. devenüs fJirmans, 
Sous pensons que l'epoque de labaadon de Promo par Ics Piu 
peut ölre fliee au tx* siede; tu Iradition veul, eu elTcU que Ja 
porte monumcntalo de Pagan ait ete ödiflde on Pan 850(?). 

Ajoutons qu'nu xiti* siicle l'anclcn royaume de Pegou fy 
coinpris Prome) se rtmdit iudependant cl ne ful repris par los 
litrmans qiPau xviii* siede. C'esl probablement pendant celte 
pdrtode que te Promo moderno acquiL cn partlesori importaneo. 

Lcs ruinös du vicux Prome cotnprennent; quatre slupas, 
dcux pyramides lalaincs, un temple bouddhiqutf abandonne 
apresun «ssat de reslBurntion döjä ancien, qimtro ^dicnles boud- 
dhiquvs en briques de 5 ä t mbtrea de cöle, eii parlie liemolia, 

1* Pallioi, tdMrünnr e*e Kio frjn {BttUttin tk fE^vte >CExtn(me-Ofie*l, 
loai€ IV, p. ISn, t78, 371b Üm atabÄisAiiR bin&iinc, co^duit4 pir Jü Sie ilu 
roi Pto, Beiait pirlis 802 d# Prome, eopiliie deg Piu, pour ne njnilre eu 
Chioa kTK des priMttU, 

2. &*api«t Puroissile, Is rillu rtdeeiot liiadoue du» IlmemUe. 


FömLLtLS A PliOMK 


195 


Irois ou qiiatre gronpt^s dopicrre avee relioh, qm sonl les rt-stcs 
d'ancienfies chapeJI&ä h base rectangulaireda m^nie fDrm«? t^lde 
m^mei^dimetiisiönsqua les^dieales pn5c6derils^ enllß Jes veatig^eis 
d^ancrennes fortiflcaüons el dit rionibren^ iiis de hriques Btim 
inscHpiioni» nt bas reliefs. 

Sauf Icsdeiix atupas du nord^ toutes üi^ riLines ise trouvent au 
aud de la voie fernSe. 

Poup faojliter iLdude Je ces ruities notLs les avons 

^roupi^cs par uaturu d'^diflces^ saus tenircompte de Jeur Situa¬ 
tion respeetive, C'est ainsi qm les slup^is formeiil iin gpoupe, 
!cs chapeltes un atitre groupe^ etc. 

Üne earte lev^e pap tos soins du s^pviee urphL^uiogique de 
Birmatiie permelLra au tecleur de sereeonnaBre (tig. I )* 

Les fouitlos ont öti e^eculdes h mes frais ^ nvec rautorlsatlon 
dugouv^ernemcnt anglais» par unceinquantainu d'ouvpicrs mdl- 
gines du village de Hrnauza,. sous la surveillaiice di*s employ^ 
Iceliniques du Service areheolügiquo de Birma nie^ M. Taw-Sein- 
Ko, chef decosemüe, a bien voulu noita pr^ter leconcoups de 
son expänence pendaut toul (e coups des Imvaux. 

A), — GaOUPES 1>E l-JEHHJtS SGOLPT^ES ET BAS-nELtEFS ISOLES. 

[** Seiimfiy Thein (Monast^re houüdliique prts de Hmatiza)^ 

On appelte ainsi deux groupes de pierres sculpld^aj, ^mer- 
geani du so] et so faisant face k 70 mMres da dislance> dans Ten^ 
eeintü du monastÄre bouci()hiquo de tfmauza. b>s fuuiJJi?s ont 
pcrmis do constalor que les plaques centraiea A et A' ont une 
hauteur lolafe de 3"JO et ime largeur de ä^JO. 

Ces pieppes reppfcenlent ]c ßouddha assis entre deiix disciples 
(fig. 2); et] es censtituaicnt ]e fond de deiix ^dieules rcctangu- 
taires dont on relrouvc ais^menl Jes traces en piochant I^gcre- 
ment te so] (fig*3), 

Le bas de la pierre A porte utie grande Jnscription tres gflU^ 
dimt if riisle enviruii scpi Ugiu^. Gelte tk^riture* dont mm 3 
n'avons pii prendre que de Irt^ mativnis eslatupages, res^fuiibli^ 


FLtkH Qü VtEU» PRO ME 



Strviüf rfeJJjTftWn« 

£^n- 

* * * r-^ y._JS^ 


AhpM 

•>? 3 . 
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(t rtkrHore tncmmte des dem st&lcs biimgiies ct quadritingues 
que nouä avions rclovdes en 190ti k P&gnn. 

A ilefaut de celtc inscnption el d'une autre dont nous pbrte- 
rons plus loiti, naiis donnons Ic facsimit«; de nnscription ot)i 
bngne incooiiuo de la stiile quadnlmgue (pali-birman-lalaii) 
tangue iticonnue) de Pagan, et lu tmdiiction du texte pali qui 
l’accompogne' (PI, XlV). 

Les bas-reliefs de Settaing Thein repr^senteui le Bouddha 



nssis enlre dem discEpIes. On remarqucra qtie les dossiers des 
sj^es des deiix disciplcs sont de forme absolumenl chinoise. 
ce qui impiique ndcessairemeut l'influence du Nord, et, par 
suite, probablcmoiit du iiömfd/iisme du Nord. 

Nous emploierons plusieurs fois dans )e cours de cette dtude 
Pexprcssion de BouddAiamc du N&rd, pour qualiller roriginc de 
eertains bas-rctiefs ou de certnines tabicttes votives dont les 
ornemenls et les d^tails du custumc ou du mobilier des person- 

t, G*Uit imductif'Ji * iläja itt publik* «n il*o» !«• iiMtri/ fi'-iiu of Pkfeuii, 
Pinjtii unU Ara, Gurtri nti nl pHülisg, 97 
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REVITE ARCHEOLOCTgUE 


nof^es roprülierilüü ont un ooract^re franchement tibi’tain an chi- 
Dois; maiii il est bien Evident qiie ccs tnodMes, am pDint de vne 
relij^jeux, ont pti fitre aUnses tout snasi bien par les pcuplcs qni 
suivaienl le Houddhisnie ciu Snd. 




ÜieMe. 

V%JMP 

meirc 



Rg. 3. — Sett*iDjE.Ttic;ii. 


Kes pla^jties \otiv'es en tewe cuUe, tres nombrcuaes, troav^es 
AUS environs. ne portcnt aucnne inscrtption. Elles sont du 
mwlele connu. InnUU avec les iVagns (PL XI. fig. 2), lantdl avec 

des lions, qui poiirraient bien «Ire des Nagas, tanldt avec des 
stnpas (PI. XII, fig. 1), 










FOUILLES A PBOME 


I!I9 


2» Prik Thmifi \fijo (Ville dp Vkdinou). 

La ville de Prome, bu tempA dejsu splendcur, elnil nitc u^glO' 
m^raüon de vlllnge^ et de vUleü d’^poques dilT^rentes. Less natio¬ 
nal itds y formaiont dea groupesdiatincts.C'est ainsi qti'il y ent 
fd'apräs la tradition) deux colonics hindoaca, Tane portant le 
nom de Peik Thano Myo, l’autre celui de Thaang'byc-Gdn. De 

\ 


\ 



ectte derni&rc it ne rüste rien, et de ln premierc pas grandVboee. 
C’esl, paratl-il, la plus ancienne* On y retrouve avec difflcnltd 
quelques traces de murs en briques ayant appartenu aux 
deux enceintes eonrenlriqucs d'iin pnlais et d'tine ville 
et quelques vestiges de chapolles de 5 ä 6 metres de cdtd, ayant 
conserv^ parfois une pierre ä bos-rclief; le toutest cachd par^la 
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HEVL'B AnnilEOLOGIQL'E 


brouäsc. L’cnc&intc dePeik Thnno Myo csl carx’M; chacjuc 
310 Tnoli^jS. [/eneetiitü du puluj^ wxsy a environ 03 niütreü 
[Ktr face. Les mur;» de$! petites eiicemtes carc^es des angles de la 
viile EPKO... etc» sont coniplHement denioiis. Lc bas-relief le 
plus interessant esl saus contredit celui de Pogautig-KaTi 
(fig. 5). ]] so Irouve & une sGixantatne de metnas de l'encetnte. 
Lnseuiptarc est tr6s mutiieet eile represente lc Bouddba avant 



Fi*. 5, — ßai^rElief d« Peiic ümm llyo. 


k sa drcjte ^»dra, (enanl dnns la main droite une quette de che- 
val fisee ä un mniiche (cliasse-mnuchc), puis rleui persotinages 
milrÄi, et ä sa gnuclie tlraiimn (?)ol deux disciptes courannes; 
nu-dessas des deiix persünnages miues vole nn genie', 

Les mitres des dem pei-suntiagcs placc^ a fa droite dti Uouddha 
sont de forme fmnchemenl liWtainc. Lc bas-relief pe«t donc 
#tre attribu(^ au Bouddhisme du Nord. 



d’epaksetir. 


U-Ä sculpture» du bas de ta pierre sont tolnlemeiit dL^formfei. 


l. Inlerptfiiilkia donnä« |Mr M. T*w-S«iB-Ko. 


FOt'JLtSS A PROMIf 


iü! 

Les mdi^önes y ont recotinu dcuxelephnnts et dcui personnoges, 
Nous avons tfld motnis hpiiretix qu'enx et tiows pewistotis A n’y 
rien dtütinguer« 

Les oxcavalions pratiqu^ aulotir des principales piurres de 
ta vilte de Vichtiutt ti'ont donnd aucuii röaujtat interessant, nmin 
ont monlr^ qu'il existait sur cet emplacement 3 on i elmpelle« 
de 6 a 7 mAtres de cötd ayant appartenii probabtement a d'an- 
ciens monaslAres en bois donl il nereste nalurellement plus de 
traces. 

Xoiis avons troiive un Jinteau de porte en pterre satis ome- 



Fi^:, 5, — Cdiipft ih rleo:! d-un püitl. 

menl et ein fragmenL de elmmbranJe. Vn vaso en pierrc de 
t mfetre de diamttre environ a d^tar?e un peu p]us loän. II 
faisail oflke de citernc. Enfln, quelques pierres en limouite pro- 
venniit de carnAren situde?: sur Ic littoral, h fest de Rangoon, 
ont apportd Ja preuve de reJations comtneridales avec Ics 
Talaina. 

3“ Oll avail pensd jitsqu'ici qH'iiti lertre de Io ville de Viehnou, 
ayant qualre puitä ile l*“.3W de profondeurA ciiaque extr^mite 
d un qiindrilatöre de 6 metres de marquait l'emplacemonl 
des aiiciejines sculplurc« des I»ins. L’un de tes p«its a m^me etc 
reeouvert d un kiosque pour en assitrcr la eotiservalion. II com- 
prend detix ou iroTs coiiches iiltern^cs, d'argile et de eerclcs de 
pterre de I “,30 de diaiiietre, de (IMS de Imulenr et 0",05 d'dpais- 
scur. Nous croyons qwe ces pnits sonl simplement les anctennes 
latrines d un moiiaslAre de bonzes. Aujotird’hui encore. (es 
monasteres ont des latrines de ce genre pour I’abbd, les tnoines, 
les novices et los enfaiiLs. 

JJaiis notre onvrage sur VArfAüfciitrf ftvnioitf en Extr/me- 
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flEVtr, AtHlHKOLOaiQI'K 

Ontnt^ nous avons ilonn^ lii crnqiiiit de deux de ce* pierreü ; 
maiji tes renseigriemonLs donnes a cotte dpCKtue pnr les uutoril’iä 
looales ont reconttiij$ meitaets (fig, 6), 

4® ÖaiKs [e voisimifje dn sliifKi de iiobogyi dont nous parluus 
plus loin, se trouve iin bas^elief en pjefTe ejue nous avoiis fall 
d^guger et qui reprfeeutc Io ßouddha ossts entre doiw person- 
nages* 11 formait le fond d'ime petile cliiipctle en briqnes, do 
forme reclangulairc, de quelques niÄLrcsde cötd.aujourd'huidis- 
parue. 

5® ün bas^reUef interessant, franchenient brahmanique, le 
setil de ce genre que nous ayons renconlre dans celle regioti, se 
ipOQVe dsns Je jardin du Beputf cammiWoner de Prome. It 
repr^sente \ichnou b quatre bras sur un garuda, ayant ii sm 
gauche Laksmi {H. Xlll, fig. 12), Cotle pierre provientde l'an' 
eien Prome. 

Dans le mus^ de Rangoon, il existe trois pierres !M:u1plecs 
repri^sentant Vichnou conch^ ou assis, avcc une tige de Jutus lui 
soflant du vetitre el supportanl ßruhmaj Civa et \'ichnou. Ces 
picrrcs provienuent du Pegou et ont publikes en 1894‘. Nous 
n'en partons que pour memoire. 

tnlln, da ns le jnrdin du Deputtf commhsifnvfr de Prome, se 
trouve anssi une stille bjijngue (Taiatne et Birmane) que nous 
ne croyons pas antlirleurc au xiv' sifeele. 


B. — Stupas, 
Bohoyyi^ 


Le Stupa de Bobogyi csl en briqnes, de forme cylindräque, de 
66 m&ires de hauteur environ et de «0 mfelres de eireonfdrtjnce 
(llg. 7). [I esl porl^ par cinq lerwisses formanl gradins, ayant 
comme coupe une hauteur totale de 10 mttres sur 11 metres 
de base, 1/Miflcc IStait recouverlde sine blanc qui adh^rait au 


t. jr^t« fl« in (fAe Tal,H„g «f flir*«), 

** Saeiely St«ni 
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moyen d'un quadrtlla^ imprim^ aur les briques nvant la cnts- 
soti. Le moauiiteat esi termind por un (ou par une petite 
protubdrance ayant la farme du linga), sotgrieasenient reslaur^ 
par J<?8 gena de Ja eontree; il esi aurmoiU^ pur un Ti en m^ful 
absolumeiit moderne. 



Flg'- ?* — de 


Au pied du stiipa, ^ur lafatu siid est, se Irouve reutr^eti'mi 
cc}alo^^ f^onduiJäant KorizontaJement au ü^ntre du JUcinumenL 
Ce couloir,, ddji fouille par des cliercheurs de tresor^ a ]ivnS tin 
cerlain uombre de tableUes voüves en terreculte du plus grand 
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int^rßt. L’une d'cllB» porleatiPK/orefJlgieconniiiKiQ Boiiddha 
assk snr iin tröiie h nugos (i'nterprelation du sorv'ico arclieo' 
logicpie) ou ItODS, et, aur le verso, des caraeLeres t1li4^1ains 
{tig. B). Xoiis tUlrtbuons i^lemeTit au Tibet une irentaine de 
pcliles taWeltes de forme rondeou ovotde (PL XI, lig. i), Irfeä 
Onemenl imprimees. Noussavons par M. Taw-Sein-Ko que ce 
modele sc renconlre fr^uemment uu Tibet/^et uniquement nu 
Tibet, Ceteruditen poss^de quelques exemplaires. 



PJg. ä. — iDtcrtpÜDii UMLotoe «ir mi UbkUa de Sobci^jt, 

d'tprH TAW^fio-Eo. 

Uneatilre plaque (Ijirnrclo Bouddhuassisaurun Eolus(Pl. XII, 
ligJl);dcax eleptiautsd^bordentä ml-corps, Ji droitecthgauclic 
da soclc. Chaque ^l^phant soiitienl un slupa avee sa trompe; ä 
droite et« gaiietie du tkiuildba se dressent deux ilansliierattques, 
Sur d^autrea tableltes, Ic Bouddha sc tronve place enlre deux 
stiipas (PI, XII, flg. t), 

Ktillu, 11 y a pluaiciirs tabicllcs (PI. XII, 11g. 2) avec Iroia 
bouddha.s au front auriole. (>» tabletles peiivent^tre attrlbudes, 
je erois, au Bouddliisine du Nord. 11 existait des reppifsenla- 
ttons semLlables du Bouddha ati Japoti, sur des plaques m^tal* 
llqucs b base reetiligne (ix" sitele), 

Le munument de Bohogyi, faule d'insrriptlons, ne saarail 
itre date de fa(jori prtlciae, li esl ecrlalncmciit posierteor am 
stnpnsdc ITnde et de Ceylan, donl II dilT^re absolumeut par la 
forme; il pourrait bien appnrlenir au vii'" ou au vui' siiielc, 
c'esMullre b l epoque des .ftupii.t ilw-ouverls par M, Aurel Stein 
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dtins le Kbolan'. Cua dcrniiM^ otit uau fi>rinu eylinctrique ei 
corre$pondent b lep{H|ue de la gründe cxtcnsioti du Tibet 
bouddhiste, 

2'* Stupa de Payag^i. 

Ce slupa en briquea, en forme de jmin de aucre. portd par 
quatre terrasse^ en gradiri et iin talns inferietu', Lrää d^form^. 



9 , ^ Stupi de PBjtgjri, 


est snrmonte d'ane protabdrance en forme de finya ol d'iin n. 
Le rt eät moderne etcache en parüe le tinya. Le monument cst 
encore recotivert par ptaces de sine btanc. Sa hauteur est 
de 50 mdtres environ, le diamdtre h la base de 6Ü m^lreä. 
{Hg. D). Lea gradina ont une hauteur totale de 7 in^trc« aur IS 


t. ^nefni Khotaa^ 1. T, p. 50; t, F], plueb« XXXVH, eie. 
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de base, öne chttpeLle moderne, en ruines, indiqtie^ eur Io c6ti 
est, Tentr^ atijourd’hui morde dn couloir condnisant an centre 
dii sUipa. L'exploralion de cc coulotr, qui etait rempb de terre, 
n% foiirni quo Irois piaqnes votives, reprodiusnrvt !e motif 
connudu Eiouddha avec stnpaa el eldpEmnts (Pl. XII, %. 3), Au 
pieil dtt monument.appuyd conlre un vase ä oITrandes iiiodernc. 



Wj, id. — Etw-r«li?r de 


en tnafotmerie, se trouvc nn itiliireifsant bes-relief cti pierfe. 
II reprdsento Io ikjiiddha assis, uyenl ä sii gnitcho nn slupa qui 
rappellc absolument La forme des tchorten du Tibet (flg. 10)* 
Dans Le voisinngc, vers l'cst, snr un terlre de äi melres de 
long, quelques pierres briscL« marquent l'emplaceraent d’uiie 
uncienne chapelle d'orditialion. II esl impossible de dater ce 
Stupa, sn forme en pain desnere n'ayaut d'^quivalent nulle part 
aui Indes ni ik Ceylan, Ou ne saiimit nter, toutefois, que ce monn- 
ment n'nit nn certain air de parenle nvec lo stupa de >faur] 
Tim dans le Kaschgur*. \ous le clfisscpons doiie —- sans aucune 
t, W. Aunl-Sleia, Ancvai 1.1. p!, (. 
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pretonlion ü rexiictitudc — um vrr ou au viir* si^clo, comtne fe 
pr^^fient. 

3“ Stupa de Payama. 

Ce jätupa cst du genre quo celtij de Payagyi, mais en 

diSpIorable etnt(ffg. 11). t! cst dgalemcnt enbriques el üurmonlt) 
d une protiiberauee en fofme du liftga, iniiis lüiiL Je stue est 
porli. L’entree du troulDtr se trouve k mi-hautuur; tJ faudrait. 



poiir y p^rtctrer, ur solide «cliafaHdoge. Les indig^ncs ayani 
refusd «jüuü! siigemenl de se servir d'une Äclielte eji batnbou, 
Irop Inigile, noasovojis reuoncd a Je faire vistler. Le chcf du vU- 
Jage notts » afflrnieque Je couloir avait die fouille roaiolos fois 
cl qii >1 etail vide. A nolre uvis, j| dotl eontenir seuletneiit 
quelques labte lies voüvis* des modeles ddja connus. 

Xous etas-serons ce tuuuuiiietil ati vh® oti nti viit* siecJe, 
com me les dem slupas preeedeuts. 
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4® Stupa de Myin BaAu. 

Ce Stupa, qui so trouvo h 5 millea au sud de Htnutiza, esL du 
mäme genre que )es slupas de Payama ot de Pnyagyi^ 11 a Sie 
rcslaure. Kous ne l’avons pm visitd. 

5* et 0' de CAotii-ifwk’To, 

It Criste deux pyramides tubines en briques stuquäea. du 



Kig. 11 — CtioD» Uiak To. 


möme noin, rtmedans Prome m^meJ'aiUreii Peitärieur.Celle 
de i'inl^ricur de la ville, Ires diiformtie, a tinc treiilaine de 
niätrcs de hnuteur. Elle devait compreudre unc parliesupiSrieurf} 


1, Dutt mofl 11»« lor rirMlUelBi'e Hind'cu« enfxinfme^Onntr.i It p.SO, 
ta irouv» an« pfaatoenphle d’an »Lup« trec le wm da Bibi-POfO. Ce nom 
»I ineiut et le d'iine efreur d« noire ei««qe. Lt uhotogniplä« repi4- 

«eaUe e«l en rdtJil^ It fice lad de Ptyi^yi, 
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arrondie reposanlsiir dcsgradins rectangulaircs, Nousne l’avons 
pas fooiU^c. Lffij plaques votives, Irouv^cs sur place, sont 
de pour vues d'inacripljons. 

La Pyramide de Teirtirieuj* se trouve daos un petil cimetiäre 
abaridonii^, eitvahipar la Vegetation; eile est datis Ic voismage 
immedial de pyramides et d'ddiaulce fraiichemctil modernes, 

Lü monament porle encore des traces de stucage; il se com- 
pose d’uti stupa en briquessupporte par quatre terrasses quadran* 
gulaires engradins. 11 a environ IG m^tresde haulsur ^im^tres 
de base. Las vestigesd’un potU csealier se trouvent au centre de 
chaqne gradin da bas. L’^tat des niines ne permat pas dedts- 
linguer si les autres gradins dtoient pourvus d’escaliers simt- 
Inires; tl semble que non (flg. 12 ). 

De petits ddlcnles ornalent ]esexLr 6 mit 6 $ des gradins. 

Cel ediflee, dejä fooilEd amnt tiolre arrivee, n’arion donnd de 
bien interessant, sauf iine stuatueLto du ßouddba cnlerre euite. 

Xous ne pensons pas qtie la pyramide de Choiie Mtok To so) t 
anl 6 rieure aus xv' cL xvr Stiles. 

7 " Zfyaman^&tsn Pa^odn, 

Nous ne parlerom que pour memoire d’ane autre pyramide 
talaiuedc Gmetres environ de liaut, ubsolumeiit döformee, qut 
se troQve dans lea limites de Projue et qut porte leiiom de Zeya- 
mangalan {heureuK triuniphe). Elle pamtt fort nncienne. La 
tradition la placo au v* siicle aviml J.-C., datc trop baute. Nous 
pensons qu'elle a fatt parlie de rancion Prome. 

Xous n'avous pu.<j executc de fouitles sur ce point. 

C. — Temulks et kuinuLE-». 

Cinq templea ou chapeltes sont encore debout. n savoir : 
luhandakon; 

Bobngyi; 

Ldmielna; 

\])i t.uti Itye Kon ; 
l*Eig!i Tuung. 
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Cesonl touscj^ ^difices rcctnngiilaJrcBÜepctites dimensionü, 
»turmoDtt^ eti gdüdrnl du sikra d'Orissa. 

1® laAtmdakon (LuCave da Saint.) 

Nuus cofnmoafoas par calui qae nous considerons com me Ic 
plus ancioti. 



Hg. 1». — lihaaitokoii. — Ecatll« de t cm. pu mitre. 


Ce peüt ^dicute est en trfe mauvais iUil. [( csl eti Iiriqiies et 
de forme rectangtdaire. l/entr^6 faät face ä l'est. Ses dimeu- 
Sions sont Ics suivantes : Long., 7 m., larg., 5» 30; hauL, 3 m. 
(dusol ä la naissance des voOlca) (flg. fS), 

Les mure onl 1%50 d'epaisseur. Les irois ouverturea sont 
Qgivalcs et h encoMem^ni, suivant le mode de cooslruction 
eti usage aus Indes. La porta princtpale a 0“,80 d'ouverture. 
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Loa portcs latcrulcs «ont bcaucoup plus tLroiU^ cL serviiic^nt 
ptutöt de fenStros. L'edifice ^liut vodti^, alnsi qu'ün le vi}it ü ]a 
nii^sance dt-s voätos disparucä. N'ous n'avons pns nolü si les 
vodtcs dtateilt construites ö. encorbellenient, ousutvanl lu mode 
•■ersane. La toiture cst Lotalement elTondriie. Nous pcnsons, 
pnr analo^ie avec les nutres cdicules encore eslstaDt^ (Bobogyi 
et L^mi^lna), que le toit ^Stajt pyramidal ct surntontä du sikra 
d'Orissa. 

Le omr du fond (oueat) esl orne ä rintilrictir, datis le bas 
du mur et jusqu au tiers de lu hautcur, de huil iiiclieä eit atue 



ri^. 14 . - ■•Iwidakaii. 


abritant de» bouddbaa assis, en demi-relief. Ces baa^reliefs 
forment placa/^e. Le type des Bouddhas esl franctioment mon- 
goliqne (fig. i \), 

Les d^bris d’un bas-relief en pierre, repr^sentant ßouddha 
assis, jonchent Ic sol pr^ de l’entrde. 

]] ue saurait dtre assigu^ de dato k cct edifice, qiit appartient 
probablcnu'tit ii 1a milnie ep<K|ije que fkibogyi et l..eiiicitna, 
Peut-^tre cst-il plus ancten. Nous dtablirons plus Eoin qne ces 
deux dernicrs ^tcules onl probablement dtd construits daue 
uiie Periode compnse entre le vti* et le xi* siecle. 

Nous n’avonspas jug§ uUle de proliqucr des fouillesit lahau' 
dakon; iitius nuussummes conlentds deddblaycr l'edifice. 











m 
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2* Bobogyi, 

Ce peUt ädicalc «»t en briques; m base carri^e a S mätres 
de cdU; it est voötd et aurmontd d’un toit pyramidal uvec 
sikra. Les murs »nt 4 roelres d'^l^vatlon; mais Ja bauteor 
totale du monument, en tenanl compte de la paiiie manqtianle 
ÜMiikta, devall Ölre de 8“,90. Les murs ont l}“,® d'iipaisseiir; 
noiis pensons toatefois qu'il y a eu crreur duns les mcsurea 



Plit, 15 . — — £chii 1 le d« ) sjo. ]>ar mttr?. 

prises et qo'il est pr^ferable de compter 1 mitrc d’epatsacar, en 
r^rvant le chiffrc de 0'^,60 pour les murs moins ^pnfs du 
porche d'entr^. L'enli^e fait face au nord (flg. 15 et 17). 

Une fausse ntclie 4 Matara orne chaque face. Les vodtes ne 
sonl pits4 encorbclleraenl coaime cola se pratique aujc Indes, 
ipais du Systeme papsan et mongol en usage dans le Turkeston 
chinois qui n'exige point de cinlrage en bois (flg. |6). U voOtc 
du sanctuaireesl en bonnel de pr^tre. Les arcs des niches ei* 
It'rioares sont 4 encorbclkmenl. 

Uehapeirc esl port^ par Irols Icrmsses ü gnidlns. eji par- 
tie 6boiitiks. 
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A J'iiiti'riPiir, 1111 foml ilti cßu; sc trouvc imc grantle 

pierreä bas-reUcf dc 2 ~,ä 0 (ie large, porliiril IVfftgie i]ii Houddha 
aas IS entro deti^c disciplcs ä ,ngiires motigoJiquBs. Le dosster 
dossjcgca des disciplessont de forme ehmoise (IH. Xlll, flg. 1 ), 
eommc tlans les bas-reliefs de SettaingTtiein. 

Au-tlessons du bos-ralief se trouve une inscriplioti eti langue 



Flir. 18- — Ud« fdfltc du VIII* tiiclo daot la TarkevUn «liiaoi«, 

EitriiL 4'ua d^ütu d« GrQ»wcd«l.i 


iRConntie, ayitnl tes mi^mes caraclerea qne l’inai'ripUon de 
SctlaiDg Thein el qtie les deux inscriplions en tongue incon- 
niic de Pagan. Cetle inscripUon esl malhenrensemenl dans un 
ätat döplorable el il n'y a go&re que quelques lellres qui sotenl 
Itstbles dans te baut & droitc. 

I^es detix pnrois laterales onl deux petites mches ogivnles de 
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de Inrfife, r{ui onl dd centenir autrefois des buiiddlms 
Oll dis Inmpoä. Ihs nicliis de ce ffi^nrc sc rencotilrcal couram* 
nicnL diins rnreltilecture musulEnanc ou eiles servent ä dcposer 
des atijets, des livres, bcbouclies, eit.; elles se reiicoatfenl 
iiusst It Java daas des ruines bouddhiques du x* si6clti a. L). 

11 est i remarquLT qiie les brlquis du loit pyramidal sont 
plus pelites quc cellc* des murs lateroui. Elles sont peut-^trc 
rindiced'unc reslatiration. Celles des murs sont grandes.bien 
cuUcs et prolKiblement plus ancientits. 



Fljf. 11, ^ BabD£:TP^ 


Holiogyi appiirlpiuiil certaintment au ßouddhisme du \Drd 
Ilestlimpossihle iledaleree monurneul; mais nous pensous 
qii'il ne peilt tHrc plus r^ccnl que le ^ni‘ ou viri*sE&ck fpiiisqn’il 
CSt surmoide du «ir« d'Oriss«, et qu’il ne peut pas' non plus 

dcpasser Ic xr sicele, ^pnque 4 bquelle Anorala a il^lniEt 
Prome, 

3“ L^mietrui, 

Cel ^diciiJc eti briqwes tuen cuitea et anciennes esl de forme 
carree (Rg. 18). Les eölfe out 7»,23. U hauleur lolale est de 
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1“.30 (ic-tufl Ilern ent. mnfs eile devraU filre de 8 ä 9 m^^lMis nvee 
te itÄTff. 

L'ddlflce a le mflme aspect eitirteur et i peu prfes Ics mömea 
dimenslons quc Bobogyi, maisi] en dilT^re easenLjellernent par 
ses dispüsitiona ititärieuree (flg. 19 ). 

II ac compose d'un masslf central pleln de de cdt^ et 

d’une gaine onvoloppante de de large. Chaqtie faee du 
maaaif eetttral eat ornde d'iine niche alrilant un baa-relicf en 
pierre de l'",IH)de large, en forme de feuillcs du RodKi portant 





refßgic du Bouddha. II ne snbsiete qiie demt de ces bos-reliefs, 
A chaque plaque de baa-reüef corrcspond une ouverture dnna 
le mur extdrieur. L'entrde primitive (1®,72 de large) dlait 1 
rOueat. Les mura onl 1 mdtre d'epaisaeur. 

Le^ x'oütea sont etnblies aiiivant la mode persane et mongo- 
liqae et le plan de rddlDec rappcllD tui-mdme, en miniature, 
le plan de« prlncipaux monumenta de Pagan, tcia qu’Ananda 
parexemple (Xi*ai&de)elcertains templesde Turfan(viirsi6c]e), 
dont Ica fondationsont ^te Tnlses& jour rdeemment parM. ürün- 
wedel dans le Turkeslan ctiiuDia. 

Le masaif central esl conaltlud, ainon en lotnlild, du inoina 







Schelle </e ^^parjnette 

Plg- t9, — 

U bos-retief Ä cst dgatemenl fort curieux; ü repröscote le 
hüu«ldhii cnlro dmx pereontwgcs. Le Bouddha indiquo la lerre 
de «Ml main droUe en d^tachant «son hras du corps, Ce geste esl 

rare : eti g^ndra], b main du ttauddha indiquaul b lerreesl 
fixee siir Je getiou droit. 

I.e«i deax aiilres lias-relJeb onl dbparu. Nous penaons nue 
Umiöttia doit iitre attribuw h h rnfme pitri6<le que Bobogvi 
^vii'auxr siiclo). 


ilti »KVL'K AltCHlEOLOOjQCK 


sur Ulte grande dpatsaeur, de tablettes votivea en terre cuite 
(O^plO Riir tJ“,09), doEil ln gmnde majoriti, dumodMe des nagas, 
lions ou aulres enibbnies, est surinunld du sikra d'Orissa. 

L'un des dcux bos-reliefs en pierre, /?(!'",50 de large), reprd- 
sente Je Bonddha enlre deiix sUipiut du genre des tcliorlen du 
Tibet (PI. XIII ßg. 32) et du tchorten du bas-relicf de Payagyi, 
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4° Ma Ltm Btje /Con (en sfamois ; Saw Sy»). 

On appt'Mp sfnst un ^roupc de Irois cdiHces en hrJqunft sJluds 
en p]oJne foril (%, 30), ü quelques pas les uns des autres. 

Lc luonumenl d (%. 21)^ est iine tour pleine en briques 
donnanl h premiere vue l'impression d'une tour tmere, C'est 

ti 



un ^dillce earrd de 5 m^tres de cöte, stinnont 4 ^ d’un toit pyra¬ 
midal ä trois gradins et ä siira. Sur chaque face se trouve urve 
nicbv ogivale mnkara, en saillie, et abritant un Bouddtia 
assis, en albälre (?), de caract^re stamots. Le tout est stuqud 
dass (e goOt birman, encorc & ta mode de ros jours, avec 
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des boatons ä rosaces, dos listets fostonn^s et des sortes d^dpan- 
letles uux angtes, 

Laliautour de !a tour devnlt fttre aulrefoisdo 8 mfelres envi- 
ron; mats eite ne d4[>asse gucre G m&lres acluellcmcnt, par 
suite de l'elTondreineTit du sißtra dont it ne reale que )a tiase, 
Les vodtes des n ich es sonl A encorbelleinciil suivaial te Sys¬ 
teme tiindou. 

En r^alilä, celte cbapelle csl lo prototype des pyramides 
talaines dont 1a forme contlnue & ^tre omployde de nos joors. 



«H- Mnnanicut A dy fniupe <i«] Mi imu. Roiu 
EfLeLI« ilc3 i em. pAT 

La Iradition vcui qu elle nit construite au sifecte a. D, 
par une reine du Siura, ce qui eät absurde; mais cetle Idgende 
cst mtdrossante en cc sens qu^clle indique bien une iufluence de 
rOuesl, talaine ou siamoise, mwlili^ ü son tour par radjonc- 
lion du sikra d'Orissa, Die devaiL avoir ä peu prfes l'appa- 
rencede Mfe I>aw Kat Poya, ^dilice de Pagan du genrekhmor 
(xi^sicclc) {flg, 22). 

L ^dieule ft esl une simple cclla reclaugujatre en briques suns 
niches exlörieures, qui eunlenait proLablemenl une Statue de 
Ikiuddha en. plerre, donl la töte, moderne, git devant la purte. 
Lo toit esl coropletement elTondrd. 

L ödiculo C esl tolalemeDl dötruit. II ne subsiste que quotques 
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pierrea non scnJpttfes qni ^merRcnl dn sol et un soclc er» 
brifjueiT, suri8 i^tatuü, nii romi Ju cölii i?sl. L'ouvoiiiiro fiiitiitit 
4 ]’OuP!^l. 

Les fouilleä n^ojit iJotiDB tfuc qiii^Iques ploqtics voUvta dßs 
modilcs ordinoires et Jcux stnttieltes aa lerre cuilo, de style 
siamois. ]| iniporle de petnnrquer, ku ee qui concerne les 


riff, ai — Mc t»aw aii 

üibtcltoa Totivcs, qu’il csl rrusage deputs long'temps, dfins le 
pnya, de reitnir dans lea temples n du veilem eiil eonstraits Jes 
tablelles votives qui se tfonvaient dflna lea templea abnndon- 
nea, 

5* Pagode de Paya Tating. 

Cc^tempte esl one maasc enbique pleine Je 13iiieLrea de cdl^ 
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et de melrvä de hanl, jiisqu'ji 1b nnisisaiieB du toit; cdui^i 
ettt pyramidal avccunc mng^ede ssa base (11g. 23). 

Le coiironnement de l'üdifice a disparu; lies chedis soni mo¬ 
dernes. 

Chaifue fuce ost orn^e d’une nlche ogivale avant conlenu 
autrefoisun Bouddlmen plem. Lea debrts de l’un d"eux giscnt 
eneore prbs do la face ouest, Les oicliee des faces nord, oucst 
et sud ont 2 mfrtres de hautour, t metre de largo, 2°*,60 do 
profondenr, La niche de l'^t a 3“,20 de base snr 3"*,20 de hau- 
leur et 2'°,60 de profondeur. 



n*. n. — Hj* Tmanr. 


Les vodtcs des niches sont elahlies d'apr^ 1e Systeme persan 
et moRgol, et non d'apr^s le systfrme indou & onoorbolIemont. 

Nons avons Irouvi dansces niohes deux plaqiies votivos, l’uno 
avec des nagas on lians, l'autre avec des nogos oa iions, des 
makaraa et des ^l^phants. 

Le monumetit a snbi des reslauratlons ult^rieuros qiu en font 
tm monumeDt tatain. Dans ces eondJtions, il est impossible de 
le classer. 

Lc# renscignemcnts quc j'ai donnda snr Paya Taung dans mon 
ouiTagc sur VArchitecitirt ffintioue sont erronees. Ik m'avaient 
et£ fouruis par le ohof du villogc. 






KOl'JLLKii A J'IIOME 


D. — FoimrjCATJONs, 


Les muraUJes de Ja villc soal encore vi'sibles duna pliisieurs 
endfoiLä, par tronconsj ce soat de tonjjaes levde» de terfo. d« 
vdritahles digues sur lesquelJea circulc parfois ja graade poute. 
Jl suffit de gfattep ja terre pour pctrouvor les briques, En cer- 
(«ins poiats la digiie prdsenle des coüpnres dnae dizaiae de 
mbtres; ce sont les anctenaes portes. 




?res de J anedisspoHea du Nord, sou» an abri en bois.se Ipoave 
üne plaque en pierre scuJptee de I melpe shp 0"',60. poptant 
roffigie ipfea froste d’un pHnce de la fumilie poyale nomm^ MalTog 
Waing, qui aurait mU au xvi« sikle, aäasi qae ses deax 
steups, par Je sgeaa du pays (Hg. 24^, Aujourd'hui il joae te pdle de 
Le pcrsoanagc csl ropr^nte assia et portaat dans chaque 
main unelargedpec, ayanl vogiiement i'aspccl d'im parasul fermd, 
Lors de mon ppeinier voyagc ä f*Pome, iJ ni’ovaJl dtd dJl que 
celte pieppc. amsi <jtte deiix pierres ^oisines dual fes sculplnres 









HEVL'K AKCH^LOlildie 

ütalent cfFac^'a, riippefnrl !e soqvenir ilcs socrinces liiiinains qiic 
Il^s roifl du pays avoitint rhubiliute d'acf^aniptir, a l'entr^ des 
Portes des Wlles rvouvellement conslrnätes, [1 parnil que ce peti“ 
seignetnent dtajL ine?cacl. Uw deui pierres eu cpiestion portafenl 
autrelois l'efllgie des dcux sceiirs du prince Menng Waing, 

CORCLL'SION. 

Loh fouillcs que nous avons ex^cuLdes & Prome out permia de 
coDstater cerlaius faits noureaux et mteressants : 

I“ Les Stupas du vjeux Prome aout aunuontds d’uue protube- 
rancG en forme de Httff/i, nnulogue probablcment aux lingns 
que M- l^rmentier astgnatt^sau sominet des lours brahmaiüques 
de Nha Irang(Atiiiain)'; ils appartiennent ä la periode la plus aU’ 
efenoe et la plus prosp{;re de cette antique cUd qui a portd auc- 
ccssivemenl les nonis de Qrlltälictra, Plssanumyo (ville de 
^ ichnon), Prome (ville de Umhiua), Gelte coTneidenee de noms et 
d attrlbutshindouistesesl d’nutnntplns remarquable qu'll existe 
encore h Promo, ainsi que nous l'avons dit, un ancieu bas-relief 
rcprdsentanl Vtehnou et UksmL Ges man ifestatIons brahma* 
uiques ne soot du raste pns lesseules que l’on rencontra en basse 

Birmame, U musce de Rangoon contienl plusiours bas-rcliefs 
de cogenro. 

S“ Lea Irois chapelles bouddhiques (lahandabon, Bebegyi et 
Umidtnu), qui subsSslcnt eucore h Prome, out leura voQlcs 
constraites dapres lesprocidds du Turkestan chinofs. Le 
d Orissa qui les sormootaU ne permel pas de ks altrlbuer ä wne 
epcHpje anldrieure an vr skek, puisque les ddiflees qui leuronl 
servi partiellemcnl de mode^k «ont du vi-siklc; d'autre pari, 
on peut eorvsid^rcr comme certain qu’clles ne sonl pas anU- 
neuresaui slnpos. e'est ä-dire au vu' ou virr skdo, Nous les 
avons etasscs entre le vri* ot xi» si^ek. 

3* Les Sil bss-reliefs de Sellab^ Thein, les Lns-reliefs de Peil 

, V,, ,.ä.e.p. 


FOL'fLLES A PJiOME 

Tliano Myoel de ftobügyi, c’esl.fi.dfre la majorj«; dcsiyos-rerj'cfe, 
apparüennenl nettemojit, par la nature de leur ornementatEoti, 
a« Boüddhisniö du Xord, c'est-i-dire que Ics modfeles qai ]es 
ont mspires onl elc crdds dana lea pays professant k Botiddhfsitie 
00 Nord (Tibei eL Chine). 

Iroia stäEaa restaatea sonl simplement bouddJdques, satis 
qu 1 soit poasible de los elaa&er Jans uoe branchedu Doiiddhismc 
piolöi qua dans une aulr®. 

Parmi las tablcltes votives il s'en Irouve ^^lamant de fran- 
chement tib^uines, 

notic, aonlKiiramanl i l'opinion ß^niraJamanl admiso jus- 
q« icj lo ßouddhjsme du Nordiouailun röJe important i Prome. 

4’ Las fouilles n'ont donnd aucune inscription sanscrite, pah 
ou bii-maiio, Les deux ^iilüs änscripllotis recuciJlJes öppar- 
hannenlä une eariture inconnuequiest tres probabJement venoo 
du ^o^d, peiiL-Ötra do Nan-Tchao. Celta eerilnre est Ja mime, 
ainst que noas J’avons dijü dil, que calle da l'inscriplioii Irt- 
Jingue que nouB avons astampfe ä Pagau en f 906 et dont nous 
donnons ici nno bonoe raprodueUon (PL XIV), d’aprei une pho- 
tographie fonrnie par te service archdoJogique de Birmania; 
cetle sliJe serait du xi* süclc. 

Une mscripliod eti Janguo paJi, mais en icritore cbalüJtya, 
ffravde sür une bando d'or de 0“,Ö0 de long envi'ron, a m 
tpouvie iJ y a queiqnw nnuee« i Prome. EJJa flgore dans leg 
vjtrmes du Ijrilish Museum 4 LoniJreij^ 

5 - Prome n’a jamais dt^ Ja splendide eile que Ton a eru. 

C dteJt une oggiomdration de bourgadesdont in» lempics, delres 
modestes dimensions, el ies habitations ilatenl conslruil», 
comme anJourd'huL en matdrjaijx Jigers et pea durebtes. Seuls 
qnatre slupas en briqnes, trois pelites chapeJIes, une pyrnmJde 
el quelqnesaliles dissdmtndes sur un inamense espace ont sur- 
vdeu 4 l'nbandon de In villo au xp deeje de notre ire. 

G** UE Bevlie. 


f. Hifli^ignrzDeDl fflumi |yw l'aw-Sein-Ko. 


UEVI F JVHCHEOLmUQÜE 




Traduciio» de la tt^rston pali de finscriplion nt tangue incomt/e 
de Mya^edi {XP siicte). Au in es de Pagan. 

l* Ayanl ailore le BoiidtUm et les autres cxecllents joyaits, je 
vnis parier de ia noble «siivre fnile suivnnt lea r%les, pour la 
religion pnr Rrtja Kiimilra, uti prince de ce royaume. Eeoulez- 
nioi, 

Quand 102B ann^en se furent ^uiitäes upre» Ic Airvana du 
Seigneur du monde, 

3" ASors regnaU ä Arimuddariapnra un roi puissant de la 
familk Udiccu et de la race solaire qui avalt pris le Utre de 
« TibhuranAdicca >*■... 

V’ Tiloka Valatnaikn Ataitsa bien aim^ reine «icr^e qui dtail 
iine aide habllo pour lui et elnil adroite dana la cnndnilo de 
loulea sortes d'arfaires. 

50 Elle avait un liis appele RAjA Kumdra, miniatre rayal qui 
^tait zAlA dans raccompliasemeDt du devoir public et ^tnit prti- 
deiil el sage. 

6“ Com me le roi etait satisfait de la reine, il lit don ä ceUcn:! 
de Iroifl vi Hages pour assnrer son eiislence. 

7« A la mort de ta reine, Ic roi trnnsmiila possession do ce 
village ii Rlja KumAra. 

8” Mais quand le roi eut rdgni pendant 38 ans, II fut atteinl 
d’tme matadie morteite, 

9" J..e Prinee se rappelant niora la grande faveur que lui avait 
tnonträ le roi fit faire en or une I>ell« slaliie du Bouddha 

10' El !a porla au roi avec beaucoup d'autres ullrandes et 
nvec emoLiun lui dit: 

II"« l*our volre Majest4 J'ai fait faire cette helle image en or 
du Boiiddha; sire, que ectouvrage de m^ritepaisse vousrdjouir. 

lä” Je consacre A celtestatue los trois villages que m’a donne» 
voLre MnjeulA et je la supplie aussi de bten voulotr encore se 
rt^jouir de ce present n. 

13" A ces mots, le roi etendu sur son lit de mort fl'foria T 
a Srtdhul SAdhii! a et ii se frappait lea malns, transportä de 
jok‘. 

Ii'* En la pr^ni‘e des meines : Le MabALhera Dayapara, le 
Them Moggaliputtiüca et dn sage (Thera) qnl ^lait appetd Sara«- 
dhatta Samedha; 

15" Et de BrahmapAla, du vertucux Brabmadeva, du suvant 
Soria et du sage Samghasena, 

1(1® Le roi de bon rccur versa des libalions sur le sol,appe!ant 
la lerre pour en etre t^moin. 


l'OL'JtLE:» A MlOMt!; 


323 

1 T *”'"'slreiJu roi instilh r» magniflqne stnlue d or 

ilii ßoudditn clun.'i uno pa^e ornt^c d'wn cJochcr tl^or 
18» Apros ayoir fait h cöi^raonie (fi* diilkace de h siatiie cl 
de la pagode, le prince, faltgud des jiaässances sucMsstves lit 
cepenclant la prjtTeiümvanle : * 

rilJiirninafioß sijprt'me! 
viljJl ' ^ 1°“* “Claves vivanl tlans 1^ iroia 
lif c^* ® IMgpde el a h stalue d*or du grand sage. 

tn^JL t^A ‘*** ^ Patents on D’impofte qacl 

iRcroyanl dans unc mauvaise intenlien ^ ^ 

esclaves, puisse an 6tre iiassi nervei^ iJlre i 
jamais pnve de vojr Mcllegyii Ic Üispensateur de la liimi^ro! 


JVb(« 

Ob appelte Ti ud loog cAne m eaifre ajcui^ mani de clochellö. 

Or BppeUe Sf*« I, j»iii dflme caiel« qoi, dens le tTOrvta, couroane 
le tat pjniandaL Es Binqaare, c« p«Ut iJöoj# esL eurnioatä par uee putie 
coaiqiiB' d cercl^ ceDrantriquea ua 3^i* 

On appellB CAedf bb petil Sdicale da 24 3 „elw. d« hmltur, de forme 
PyranidatB ou ousai en CariBe de docher. Le C/iedi iodique rendwIeniEnt I» 
oeputLure d on man«. On l'emplow ausar 4 ütrs dimfilif ciaag Jei ifrands 


lü 
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L’ORIGINE DU PILIM 


(Suitf 

L'hypothäae cIg rorigino sabinG du pilum ne reposa gubre gut 
ua faadvnkenl plas soilda que calle de rorigiae ceUique : si eile 
atroiivä quelqae credit dbs I anliquitä^ i1 ü'y faut voir eans douLe 
qu’uD edet de cette id6e pr^conque qui aUribuaUaux ross sabms, 
TaUu9, Numa, Aricue, les pramiers progrbs de 1a vilie du Tibre. 
Ainsi, faJsant rcmunier {epiium aus origines niffotea de Romet- 
ou poiivaU iagäniflueemetil condlier La croyance qti'iJ avail etu 
empruDlä a des pcupladea sabetUcDaes avae le däair d*eQ faire 
une arme natiODale. De läj la coafuEioa’, plus uu molns con$- 
cieate, des Sabiusetdea Samaltes, qiie nousavoas moBlrec chez 
Oenys et chex Plularque. Or, pour tous las auteurs andcnsilan» 
dis quG layuiWjcsl donnde comrao Terme natjoaale des Sabius*, 
c’esl Ic saimioH’zerutum qui seraäl celle des Samniles; aux yeus 
des dlymologistes greos, on a vu que ce peupie lui devrait meme 

SOQ Dom. 

Quoi qu’il CQ seit de celUs älymologto, on sali que, du tumps 
de la coQstilQlion servienne b calui de Vdgfece’, Je tjemium 


i. Vöir U d« nu-juin «t JiiUlst-aoOt iW7. 

3. Prtpari., fiirg,, [V, if, il (pmWi« ImM d’Ennius. Aiui., STO); 
pti luiflt: ttrrü (iitURruj- jure »ubatiU, 

Stabmi romano pfja «i^iiu ftra. 

3. s mool« ptgsi«a« «ea.pi„ da «ettc cunluthu Tite-Lite et 

b orUt iwltM, B, Smno (La (<rw S(iniHtlt«o, 1900, p. 15, as, etc 1 cd 

* ? S« Ü l“4i autre p|» hJ, p. 133, o. i, 

ra«.^ il, 4-B ^ ab|* VI Mp 4l3 I Macfob-p S^lHTJl Ja n iM 

CS M; Iwdör. ^ XVlll, 291; €<}rpui Cellfl "ailribii^^ 

psnul rtMülcf 1 Verrifli PUecus, t en cmi« un rrismaftl de Kasus 
fifesiuneiit retnuive (cf. Xatisie, tBOt, p. 393), ^ 

’i™ ‘"“***'*f“- pifamüwofianl. nunc 

Mp^culum <l,«cr cbud auau., „ ^ui,d tmc Lnc töeilur. 





L'OJtlGMS DU pILCM 


ne C€S3e mentionnj par les bislorlens latins; it fini t m&me 

par s& substituer an ei Vfgece semble le eonsid^rer 

cotncne üns forme all^gee de celte arme. Aussl n"y a-t-il rien 
d ^Lonnaiil k ce que, depuia Kmchly ob parle coiiratnnient dans 
les manuels' du pilum samoiie. On oonnaU l’bypolhese de 
1 niusLre phiiologue" ^ dana Ja guerre de Pyrrhaa^ voyant lea 
Aasiae impni^satites k aUeiadre la phalange prot^gäe par la haie 
imp^D^rabie de ^es longues sariases^ lea Romams leur auraienl 
snbslüuo une ajrme dont te$ dfioh arges rdpeLäe:^ devaient fink par 
avoir raison de ce mur d^airaln . ce serait le pilam des Samnites 
qui, ititrodajl par l’^eipfirieiice d^un demi-sikcle do guerre avec 
löurs tnbus monlagnardes^aurait d^ahord^^ld reserv^au IroiäJinne 
rang^ aui^ piianL En dehors de rexp[ica£ion erronSequ^äl donnait 
de ce termo* Kcecbly ne ponvait s^appuyer que sur le passage 
Oll SalJusle laiL di re a Cdsar que Jes ftomains oat emprunte anx 
Sanmites leurs firniß /e/ti ffit/iVaria*, C^est cetta opinion que 


1. iLparatt aTelr deTtncä par K^O. Müller qui ^elLahvpolhäsa ^f^is 

vraxscmblahU (cT. Die EtnaAef, J, p, 3*i6].BQchflkr Mus., i884* p. 434} 

aupposo qua qW au^ eurapignonß eL kux liislorisaa de» Pyrrbus que samt due 
I mlTOducUonen mreu d*uq mol odqu4 §ttr ie hasta des Roqwmö ou le hftslu 
iJea SiiÜHJlEeps; ca aeraii eb«t eux que Polybu (au^ Etmut lui Fabiua Pieior) aurait 



dH . .^ 4 ^* u,=,^..uac ue fwiuter pjijs iQjqguemeut une tbi'>Oria qu'on regrelLa 

¥oir sccflptäe par Iminlifh Uxici Het^dtmnUiaticis. 1885, p. 3:^4) 

el r^iisan iMinkskundi, l|^ f902p p. 371). 

2 MarquÄfdl, OrannUaiion miimin des Ronaim, p, 2Si Schiller, Mmistht 

™ d. d, Krk&st^esem, 

imp. 200^1 OCKÄ, d, üUtn Trmtirüffhi, ls 99 , p. iB\; o, Guerriui. Le iasr 

lifu^oiii miiiinrt dei löö5, p. 3l» 

<fcr 21 PhikUtsin VtrutmmiuHg (Aurabourg. 1852}, 
p. 208; (br W^Phul-Ven., 
(W uRtoufg. p. 4i ,i Qritchi«ht Xr«fl«eArf/(,(rifcr, ][. p. *9. Ce 

sarait l^ ptium Jourd que J» pdanu qüi rauraianl poea^dS jutfque-li pour Ei 
deren» des camps, «uraieDt pa^se aJors, «oua $a r.niieiiir^^fi^a, aux (inte-pi toi, 
En luänie tamps la. can.l'&ffa, erspruotaut rernieii)ai]|;. gja r^ enten, a.uraj[. rgm- 
plac^ ]e diptus eX Ja euipis par Ja p<jrma et le wnlttj, Cf. Polybe* Vl, !!► 

-1^ CriiUiintf 51, 38. Li ne sauniit v avoir da doult sur la aigniflcation de ees 
daux teroiss . ctr/iiÄ, coiredpouflinl au greu fisia^ djelgnc les ara]ej qui 
1 adapietiL au ecrps pour la proi^gerp a5 orren^ dit Varron; ie/a^eorrMpotidaTii 
au gfeö di^gos louUs cellea qu'on loiiee {qui^Kj rmiaKf pu^nu^urf puis, 
par flxLeaffioni tmlea lei artnes offeuaiveti : uppeii^fo,u; cx 
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reOblc Plularqne—une fois admisc cbez Iu1 laconfiisioti desSabins 
fit des Samnltes — quaud il afßrmc quc le» Romains adoptferetit 
rarmemenl et parliculißremenl Io scu/um des Sabios; de mötne 
Servins, lorsqiill 6cril j elmultivolunt.,. perveru sabelium ptia 
si^mficari. Amsi corrofaorde pour lea arma (acniwn») el pouc les 
«/a{piYww}rl'origioc samDilc ne peat felre considferÄe comiae uae 
hypolhbse particulifere b Cfiaar oii ä Sallusle : ce devail «Ire une 
opiDioD generale i leur fipoque, ou, du moins, vivement soulenue 
par Bes parlisaoa coatre ceux de rbypoihtee tlrusque ou de la 
lb6one sabi ao-nalioualeC’esl ce que vienl confirmer le fragmenl 
d'une^p£t 2 du l“ siftde r^cemmeal dficouverte sur an manuscrit 
du Valican’. C'est une conversalioa d’un Romain, Fahius 
Kacso, probabletncnl le frfere du grand advcrsaire des Sam- 
nilos Fabius MaiimuB ttullianus, suppos^e lenuo peu avant 
le d6hut de la prcmifcre guerre puniqae (2G4), avec un envoyß 
carthaginois qui prttend lui dßmonlrer commcnt, par aon infö- 
rtorilö navale, Rome est hors d'^tat de lütter contre Carlbago. 
Kaeso r^jioDd que ce nVst pas la pour sa paLrie une difüculle 
iusurmoulabte; eile aiira bientöt fait de devenir, ä sou dcole, 
aussi forte que Cartbage mäine «u Science na u Li que. ff’esl'Ce pas 
ainsi qu'elto a loujoursproc^dä? Pi’esl-ce pasaiasl qu^elle avaincu 
len Firusques en leur emprunlaut le bouclier rond de bronae 
et la furmation en phaUnge'? Le miyme syslbmo D'a-t-il pas 

^hi6ui Mitäi AoniiJi^t noctrt qcapiuniirr (Fertus,) Ovida a bien mis en 

^lidmce t^lle d'isÜneLiän " JiieiiiaTie arma mrcig thleni^iut äumüre fcJö 
juhti X(| daa oraLoirf«, tcta que cefui de Saliüstet 

egmuifi chea k« ppo^ki^ Teinplol d^arma p^ur d^sigoer le bDucIler de 
pour le JaveSot eii coaitofli (Lir., ], 42; XXVI, 31; Ciesiir. B. Ch., 11^ 
Flor.. U 18^ Vifg.. Mn., X. &41, XI, IB6; I, 390, m ¥1. m, «tc.)^ 

1. Oö (Nful rtmtrqufir qua I« «urUüm PiVflfuj ue s^wi rennanü-^ qu^aeeum- 
pigne du genljlice MOiniLe Pantlus; c'luil auf4U un CaEabniiv que Leoulius 
Fdelusjfl tunltfe de gree d« Boccara. 

2. Publsc por H, d'Araim, 1692 IprotenanL peut-^Lro decAmol4e Cae- 

dliui; ef. C. Ff‘?tQm. ed» OftQlcMsh^ 190^]» Si ce Fiblus- Kaeso est 

IdaDtique SU ;i|ieiru£ut4?r de 3C^ (ef. p. 429)^ il d'm rnttin« tQi:£Biile auo 

I li il«ia DÜ K pisae ceUe ronverutloii ei danit y Qgiirer comoie k raprl- 
sentjml dai vfenUb'ei traditions roccaifnea, 

3X*eat qu'on sataU dej* p*r Alhlnie {V[, lOG)et par {DiodoriB (XXIH, 3) et 
ce qtti r^ultiitdu nom dODuä par Den ja ti de donn4 par Tile- 
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siii vi dans les gucrros samniles? Oix^K h Saw^raxä-^,jtTv Oapiij 
ei5‘ isssuf iX>,' hr.m'» xat Sipam..,, aXXi 

Sa‘j‘^:Tx!^ *j;s5TÄVTj' ei^ 7:iA(<,Miv Xäi ':4t; IxEtvaiy OupesTi; xai ireiT; irifa* 
Oevte;.... aX^, 4 Epf 4 !; wÄct; xa'i ^Tj^ujuisty asaWajwÖa Tci^ I 5 ’ 
laur»!; ss^pi'npijTa;. 


Cb teile pr^cteux ne monire pas seuleniBQl que Ja tbeo- 
rie de l'orJgma samaito Slall devenue eo quelque sorle riasaique 
et officieJle au i"" siede de l’Empire*, puisqu'elle pSa^tra jiisque 
dans CBS exercice^ d'^^coJe donl il esl uu spdcimen; U per- 
cnet, en outre, de eonlrfllei* la double asserlioit qu'il apporle en 
Jiant Ja queslion de ['adoptloa du acutum ä celle de radopllon 
du pilum et en fournisaaDt par [ä, si ooua pouvans däuion- 
Irer 1 origlne samnite de l’une des deui armes, uu jnoyen da 
eoujirmer celle de l’autre. 


Les tradiUone romarnes relatives ä rintroducLion du sciiitim 
ne sent gufero moins compleies quo edles qui concerDent Je 
pilttm. PJutarque'el Tile-Live* la placenl au Icmps de Camille, 
SOUS J'influeDce du grand boudier gauJois, lau dis iju'AlJiÖB^e ‘ 
affirnie avec Kaeso ; ü; xisl -14 (vu:tüv 0 l»pe 4 ü Conaa- 
erdo peut-feire par l’autorit^'de Varrou *,celte opinion paraUavoSr 
triompJie. Dans ces keurematHm da nt nous avons 

Irouvi un premier tdio dans Je texte de PÜne sur riDveitlian 


Üw au bouclter d* la priemiafe cEnsae par rElrusqee Sertiu« Tul- 

Itui. Conaeqiieot ar«c Jui-aj^uic, Deoys, daas soa ricit de l'dpisede de la Cra- 
meni, pnile aujc 30 © FabiJ qui, assuritnenl, apparleoaienl 4 la 1 « cfasse. 
cigrxi^jet 5 ;?,] {[X,31}. 

J. Helbig iAbkantii d. &iyer. Akad., 19GS, p. TTl) nontr« aae lea dife* da 
la pegteiti remonler ä Fabiua PJfitorqBi a iü eonflalire des IfeBoics de Ja 
guerre aajnnile, ce qu'admel Holtspfel, GeiefueMe, p. J33 (dans Die 

AiltTiumsuiiieeniduift im letHen VirrttljnArhundert de Kroll 1905) 
r 9;Pdyen, Vjrj' 1, 2 !' 

i. Atbfn,, VJ, 2:3 P, 


5. Jrt Jitrii de tifa pof uJ| J^emaaf lUljuibus doeet mid a nuoeur (rd^rmnt 
fffftie pw tmitaftonem (Stmus. a^/Vill. 176); ü uous oe peurons 
qu« aupposer quell« i\A\l l'opiuion de Vamia tur radgtne do Kufiim e( da 
piiuui, Bous saeonB du moias qu'il ne erajjui pas 4 l'intiquile du ntlum 4 
Roma : det^tani rarmemaat primitif des Romaiss d'aprts uns slatue q'Eoie 
oonsarvie a Alba, il lui dunnep non la piJum, maJs, dana In traduclioa da 
byduä jfte itng.p 1,12) : «1»™! «i fiii Uiktt W», 
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du;)t/Mm, celle du sattum dut 6iro aUribu^e aus Sam ulte s. La 
chreiä du Valican n’ast pas la «eule trace qui aouu ec resta ; 

OQ en voil uce aulre dans le chapilre ob Clßmenl d’Alexaadrie', 
reprenant la mfilbode poldsmique ioaugur^e paf Talien, vetit 
prouver aus Romains que leur dviHsalion esl loin d’avoir 
toujours ea la aup4rioritö b laqaelle ils pröiendecL, puisquo la 
pluparl des icvetilions soctducs k des itrangors, voire ä des bar- 
bares ; ''Iwes tt, Saj-dTif; wrc« Oapsss L'jn- 

cidenle *5?*; ^ a loul l'air d unegloBo; mais, comme eile 

sc relrouve dans le mftme passagc lextuellement reproduit, an 
sibcle plns tard, par KusfebC, eile est lonl au moiDs de l'ipoque 
de Clement, einon de celle de sasource.Les rnonumenls, d'ail- 
leurs, semblenl confirmer leurs dires : ovale d’abord et cou- 
vese, icl qu'il paralt sur les innombrables vases peinls qui 
noMS montrani les Samnile» Haas lenr grand 4quipemeot de 
guerre, leur boucUer eemblc par la suile B’ftlre on m4me 
tcmps all4g4, renforck et raccourei, en prenant celle forme 
seiui-cylindrique ä bords et h acgles drolls qui sera la lorme 
classique du scutam l4gionuaire. C'esl alnsi qu'on peul le voir 
ildjä sur lous les monuments ob cos gladialeurs, qui devatenl 
ä leur arraemenl sauinUe le nom de Sanmitesy coifiTds de leurs 
casques ä ejisia et k pfimae, croisent leurs pelStes 4pdes, 
courtes et droiles, avec tea sicae des Thraces mal prol^gds par 
leurs pannnhe. Or, un leite de Tite-Live% — qui 4vUe soi- 
gneusemecl de donner au bouclier des Sammles d’autre nom 
que ceiui de scvtum, alors qu'il parle frequemmenl (jusqu^au 
iv' sifecle)de5C/ipejoupmn<3e<icsRomains. — permet de pr4ciser 
le momcot el le mode de cette trausformation. Aprbs la defaite 
des Samcltes ä ßovlaaum(308), les HomainSren r4compcnse de 

1, StromBla, It 7. CcL lüisot esi prchablcmeDL un de« b£ns m^lalluTgt« de 
l'Ida cr^tois. repi^senti »ua It fortaa dtt bouclier bilobi docl on lui 
uirtil cLUibud riQ*tntion. Voir moa arlieie : ironor et rtitr^nffo itufi daos la 
Aet'uc de PAKolopie. 190T, 

2, PracjwqliD X, 6. CI- Sjinmiii}ue, Sp.^ Ul, H = jtrqta o 

SuMnibbiur, tntitfwb a Tuicü, leget de Irpe Lpeurgi et SoJoi»« tumpseromu«. 

3, üf., IX. 40. 
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la fidäiilc de letirs allitJs capouaos^ leur auraient donnä lea 
d^pouilles «icÄ vaiocus. X Capaue, oü, depuis longtemps, Hn- 
fltiencc 6traäf|u6 avail inlroduii les gtadiaiGurs, oa )gs auraU Tail 
lütter, ainsi dquipds, par couplas. Aiicun spectaclc na pouvait 
plaire davaotag^e aux Romaias. Aussi tos gladiatoura noioinös 
Sttmnites duranl'lU faire lour apparitioa aux pramiers jeux 
publics qut furent donnSs ä Rome en 26i^ poadanl les dix ans 
de paii enlre Ja prise de Taren le et celJe d’Agrigente, Avant 
d'ätre exhibes ainsi daas le cirque^ les scttta Favaient dgjb 
416 dans tas tempJes: ca efiet, sijivantTjte-Live>^ eo m6nie lemps 
qu its faisaient don Capouc de la masst des ddpoutllcSf 
les Romains rdservaicnt, pour tes olfrir aux dieux, les bouclierr 
de prix qui ea faisaient parLie. L'histoneai qui a pu les vois 
encorc snspendns, les ddcrit avec prdciston : dvasds dans le 
haut, ils offraient partout au sommet une 6gate largenr de 
faqon & couvrir la poitriRe et les Spiuiles; dana le has ils s*amm> 
cissaionL en coio, pour 6tre plus maniahles, 

Ce bouclier de 308* apparaft commo Ja transition ndcessaire 
enlre le bouclier ovale des Samnites et Jo bouclier senii- 
cyliudriqao des Jdgionnaires. Le passage cild de Tite-Live 
donne aussi, pour TinLroducLion da sculum. Jo terminrn post 
fifom. La dato mite quem est fournio par rADon}'nia du Vali- 
can. Le fragmenl qui nous inl6resse y fait suite ä un passage 
oü sont reJatds des faits connus de Ja guerra de Pyrrhua : 
lambassado de Kin6as, le discoura d'Appius Claudius, Nolra 


1. Cf- lAhje. IMetiomaire dtM Anliiiuirtjr/Ill, p, l58i. 

2. Uv.. IX, 40. II r^aulie de son taxte qua les seuig furaul CQ si i^ivid 

nambn au Irionpbe de Papirius Cursor qae las sediles an orabrauL les t»u- 
tiqn» das DrfbniH du fomin; nait U Mt probahle qu'on arail a'sJHid, salon 
]a eoalome, d^pos« lea pW d'flDlfe eui tJaos laa ganctuaiHS, Au 

triamphe da Spurlut CarvilW, en 293. e peciorttlibus eornm (da* Samnitet) 
Odvüqueai gahii, od dneia au Capilole qae statua colosieJe de JupEterqu'Dii 
paurail «ir du Moot-Alhain {Pliue, UiiK flTqf,, XXXJV. 44). 

3. Oft I# retfouve couaiaionient aus maiua des glidiaiaura nuanifei. Voir. 

daus rarticle cilä de LaTaj«. !■ 3575 «i fes monoifteflls tneattonftfs en 

nole. Peqt-ötre eat-eele mf’me seutun qu'il faut irconnaiire Jaus le >b 

de Trlamoo (Milani. Sludi, 1. (, Bg. 17). 
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carlbsginoisej postfirieuro h la giiorre PyrrhuB eL 
ant^rieur« ä la prenübre guerrc pumtjuCf se place donc ealre 
274 ct 264; c’est k la Ba de celle piriode que lireat lear appari- 
Uon h Rome les jeiix de gladialeurs oö purent Ggurer, pour la 
premiere fois, tus SaoiDilea avec leur armemBQl national. Enlre 
308 el 2G4 se place b grand fevönemenl qui out sur revolulioii 
militaire de Rome une iaappröciable inGuenee t la gtiocre avec 
Pyrrhiis'^ (284-274). L'hypolbese de Kocobly regoit doue uae 
ddataule coaürmaUon : 4cette bpoquGi rinlroduclloa du 
dlait uu fall accompll; il an dlait de mftme pour le pilum. 

Des lea preroieTea aaudea du lu* siede, pila et scuta oppa- 
raissenl enlre les maina des Romains sur une fresque* d’un 

L Qq ßaU^^\Uleuf4r que lei Samait«B runinlee« princifMitur luiilialrei, Avec -fj 
iLt^Vivrn; “sw Tüpavri^trt ^9:lir|r^ falayt tSl tOüjOüI^ cile^ 

cQmrnt Bä fortfl us^nlklU (ef. PluUrqu^, P|frTÄ,, t&; Dion-, XX, 1)* Quftni 
k M niiilialr«5 IticanienB^ ila parabscni; Atoir pond la lype intera^diaine des 
aupciinii^; (Afi^A. FaL, \‘U 131), dt dmmf fatta ftttm dtlrüciis coriiÄ 
qudiJi fi^biftno aäiflmcthcni (Sill.p Maiüneöbr^chtrK p. 1B4] quä [^aHub 

düntii I lon infaülerie ». v, Parmae il fla difFirait 

■tna dout« gufero d« ßyrMi [PoL, XXIX, 15 ; XLIV^ 35} por- 

pAT («fl LJ^urüs Ä |i jourciA da Fydni, Bu rok daA SAMIiens^ comniB les 
P^li^iiieni et ki Marnidns,^ mtiD^s dtc^EKi^itsV (p]LiL^^fn.^20)* 

2, Iteourffte aiit l'Eiqiiili» tö 187Ö, pfta dt Sin EuBebln. «Ile n'e 

pie enrnprife paoni «ellea qui ont filL Tobtet du Hvfe de Briito [FUturt e 
i^epoUri sttiU^ 187ä) el n\ publice qu^en 138^ p4r C. Lh Vluonlu 

dl ne le t^mm^ oreA. cemrntjn4^i XVM, pl, Xl-XtU ai^ae 

fi^ellent comm-enlAire doDl n«iiB fi'ivnns Tiit que pt^^sef lee conclusloui 
(rejel^e i tort p^r Hueben et Belhig). Le premiera nbjecli (l?oein. 1991^ 

p. $ 11^0«, d» dnux penoanigee dunt k nnm j eit Ineeritr LLFabiüi et 
niüB, le dernler, penüseini Je principiil, deiait £tte ud Romain; or le i^eoe 
pkMienne dci FAaaii (i'ipparatL i Rooie qu'eq IST et Is Eeol que Fon eiohe 
iTQirllä tu lApport iteo un Fibitis est k geodre de C. Lialine qui le dieiin- 
gui diM la guerre enntre \1riüthE- Miia ce Fanniii» s’appekit €. Fanaiui M* F* 
et la Fan^siof delafre&quf sWt momkatemantpaB an fietLieDint^tniiE un adwer^ 
saife de Q+Fabiui. fbIhohb douniei pir ReEbig (F^iArer, lS9^i L 430)» 
pour Faire dMcend re li freique juiqu'iu ti* B.i|cEt, Um qu'accept^s par E. Cour^ 
baud [ht bas-rtlief romuia^ 1399, p. 2D6)^ oe pmiwot pluod^ckivei *. 
!■ lei penonnigeB iddI usag« qui ne ie Serail räpmdu 4 Borne qu'ipr^ ti 
1" gueff« puoique;2- les mract^ras «pigraphiquea appartiendraient k la bn du 
m* titele^ 3^1e itfle de li rresqne rippcllerait oelui dee pelnluras polyebruEoee 
aur fond noSr des TAiei cumpaD iftai du nt* ii^le^ Sans ent rer ki dane une dk- 
comien ünlNhL que cea argumeuls u^empteheut pii da plicer natre 

Tfeique. oopk de ceüe dePibiuB Btior^ p«u aprea 300, daie oü lerail apparu k 
Rome k Premier birbier (ef, ^lorio^ Tt 2^ p, ÖtO}^ 
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tombciat) de TEi^quiliD, oü Ton doit problabtcmciit reconnaltre la 
copie d'un de ces ^pisodes des gaerres samniles que Fablus 
Piclor avait peinia on 30i sar le» murs du temple de Salus, II 
s'agit saus doale d'uu des uombreux exploiLs que les anaalisles 
Fabiens prdlaieat ä Q, Fabius MaEimu:^ Rullianus au cours de ces 
guerrea samniles dont rexp^rieace, k eu croire soa frere Kaeso, 
aurail d^termm^llesRouiaias ä i’aduplion duEcu/um 
Ces exploita vieadraieDl se placer du pr^färenee pendant les 
campagnes des anndes 309-8 ob fut aussi aciivemenl 
C. Junius Bubulcus, qui, eeoscur en 30T, commauda a Fabius 
Piclor Ics pcinlures du temple de Salus. Sans qu’on puisse 
choistr entre tous ces äpkodes Jegendaires' qui vodL du sibge de 
ßovianum h la balaille de Vadimou, Ja suite de iaquelle Capouo 
aurail armä sesgladiaieurs des depouilles des Samailes, il est 
dvldeut qull s'agit, dans le fragment de l'Esquilin, d'un sifego 
suivi de n^goclaltons. Dana la premibre eone, le cbef samnite, 
Marcus Fannius, en grand babil de guerre — doublea ptnnae 
ecarlates a son casquo, vasie scucum ovale, oereae aux deux 
jambos*, sti6tiffacit/am autour des reius et loison de chbvro 

4 

f« Sur r^ä&Ui tncDra ineiLrifl&bfe, d« LFudttiaiti CDDtfadtdtoiw, cL 
W. Ihne, jläntücAf ü^^^thichlc, J* » 1893, p, 40i>; Puls» Starid, S* 
p. 409^ Si23| P- Kjrnip^ Rfym uhiJ SamniuM^ 190Ü. 

2. On E4iL quB lea SatnaiLes nc p<ittaiei3l crigintirBment de jimliarl qu*a ln 
Jambe (yauthe {LW.. IX, 49.2 j Virg,. JTn., VriLßSÖ; Sil. Ita!., VllJ,4I0 j Juf,. Vl* 
259), CetLft eoulüena de TMTm tinüfi'd. i{m ^ persiaLfr fyi jue nbei IfB gladia- 
teura (nMeier* D*? p, 34 k nt peul 9 exphqner t^u* pif Templai 

ifu pfiLir Ke mieiix branJirdo \% tlrDile» c^eat la j&mhe ^uebe qu'ü Taut 

Bveneer ei exposer \ aii contnire, dana le i FdpN, arme qu'oD tenaiL i!« la 

droLle, le boucriBr etant passe au bma gauebe, Kn Jambe droüe qu^lt a^agfssBit 
da prnUger.Au9s't Jet Homain»,, au ii" ^i^le de rEmpIrt* det qu1t9 abai3iiona6rei!ii 
]fi pffunt^ ne pert^renUiKa plus TaLTifa qui drotle (cf. Höbner, 1881, 

p« 302 ; €Eüi, lS81t p. Cependanl let painlurea dea vttet enm* 

pnnleeü; cLdes fre^urt de Paesium^ d'^aecerd avee teile de T Esquilin, ment reut 
que let iiarafiera samnilea, aaiLs daute lout Hnfluefice des cn^mides grecquea^ 
poruieni une paife ineUitiques, (Da aenflefri au de NapKes 

des ö^rMc tacfl&jiea dte dem Fiorellt, C^iaiogt} dH rti^üii aalicAK 

n. 28-3S» 65^7)- Cta meinet ^uvres d^art eampaniennfs pr^atnttntdea beycllprs 
nvaJes 4 tnarmae de euir, dKF^reuls de T^cu samnile d^erk p4t Tile-Lif ft qui 
pemieUraienl dV voir lea modelet dont s^st intpirä Tauteur de la fretque de 
rEsquilin. 



Tip, Peiniol-e d'uitr toml» d'apr^i Iti fr^vqii«« dr 

Pftbiu Mcl«r AH temple dv ^4lki (304 At. 
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jcsLdo suf Topänle gasche — parall soriir rk la vÜta 
pour voüir cotiKref avec Qmntus Fabiu« qui est bien le con- 
sul capiUaius^ drapA daus son pahidamrnUim et saus au Ire 
arme que la Aasin^ marque de son impmiim. Au deuxieme 
regislre;, oü Ton voil Fannius sana easqiie ni bouclier, il 
a probabiement älä vamcu eLvient recevoir de son vainqueur 
des condiiions qti’un itdken (sur la gatiche) annonee ä son do 
trompe; les qualrc Bomainii Ifroup^s derrifere Fabius reprfe- 
senlent saus doute la cohars praeioria^ donL ies snldals cortser- 
verent lüngLemps la hastfi'; au couiraire, dans le registta mti- 
rieup, Tarmo qm ks deux guerriers s'appr^Lent k lanecr ne 
peul itre qukne arme de jet. Or. les hastat^ de la t" classe, — 
ä laquelle sa ouirasse moutroque Tun des deuxguerriers appar- 
lient —f ne semblonl pas en avoir port6 jusqü^Si radopüou du 
pihim, D'autre part^ Tabsence des ffulcat cnstatm eli surtout, 
TaUUnde victorieu^e indlquent que ce ne »onl pas desSamititeai 
Sans deute soitMls censes altaqner M. Fanntus quit ayaul 
rompu la foi jnrä^e, se tronve as^allU et Yaineii par les 
RoniEuns. Peiit-^lre Lue d^un catip de prlutn^ comme 

it manqua arriver A PyrrhEi«^. Plutarque^ qui avait sous les 

i. Cf, Frölich* Die ßardtfmppen der Republik^ 183t. La 

AaiYa parait ^Ere rräti^ J^anoe des de la garde Impatiole et 

des praUeiares que leur subslilua ceat par uaa Ucesce poetlque 

doet cna deJädanDeün. exemple (p+ n. 5>]| qae Corippee parle de is'ura piVd 
{ln Uud. Ju$L, Ut. iö5; IV, 243J, 

2* 21, G'est ibqs döiits iussi an piiujn que io qm 

blosso Pereee i Fjfdnii {Plut,^ JTin., 19)| soti p&ro Philippe avait en ^D3* un 
dieiml tuä loua lui^ piin ^rd/eefm (LiT., XX^VÜ* 3^- CanE ceUe memo jeura^« 
d'Asculum, Flofus ^l, 18] ropr^s^ote loa ol^phants cribt^ d'uHG plnle de pila^ 
ümdis quo DenjE parf? de joL^ par des moakls sur drs 

ebars & Or cei fn6ufi, d^ariglne grecquOt soeldae esp^E de fers i tmis 
oti quollt croca Eana rappoii mc les pih eL dnoi Ies aalvos sont deren uee Io 
din^reii eJassiquo paar g-oronUr rlnfanteris cuntre leo aUaquoa dos cbora de 
guoETQ (Vi^glee^ in* 24; cf, ProctiTif II, 3, 13^ e^e&l pout-ölre la noni qu'll 
ecnttienl de doaner aux iHdsaLa tfourtis dnns lea fossls d Oisuna PariSp 
Dp. cif., pk 32J DU dana le^ camps du Umrs [Jacobip p* 491]). PeuU 

^in fiiut^il vQir* cependuit, dona eea fn-ba^u' d'^AacuIum una IraducLion des 
veruYa donL on roit le» r^liLes ae lerrir i La Trehio pour meUfe en ruiw les 
^t^pbonta (liv^i XVl. Cn serait soaleoQOtiL 4 lAm^ qua les llj^nnairea ao- 
roleniappris d briaor leur elUque en lea aaaallJant d coups ile pik uno fois lea 
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yeux Jes CO mm da !a] res du roi et s«s historieDs 

greca, dU espress^meni qae c'csl par fe frfllemenl d'un ttssos 
laric^ ä toule force que Pyrrhus, ä Asculuro» eiiL lee vfitemenls 
d4ciür^9 eL te bras ^rafl^; 4 D^raclee, ce serajt aus thurioi 
apercus au ridä du üeuvo qu'jl aurail recontiü ia presence de 
] arrn^e romaitieFaul-il rappeter anGn que Deuys >, qui a pu pui- 
acraui mimoa sourcos, ijous moulre^sans deute avanl Bfinevenl, 
daus la penible Iraversde des Abruzzee samailes, Ics l^gionnalrcs 
alourdis par leurs casquos, kiirs emraases, ei Jeurs scuta? 

Aiosi 1 emplei du pilumj au Icnnps de la guerre de Pt'rrb.us, 
paratt liors de deute. Cello Iransformation de rarmement sup- 


il^bBtttf daiis les Interirall«! elorgit wliorte»; on »oit,*n eflel, 

«exv^u * 1 ^ n4 A/Hcf* bellis (Lir., 

Mtii» 1 ■ 'V ef*.Diön Cuatua (XL, 2), eelJa que CeBar aunit ecDpioräe 
nnire let ecvini bretoni de CusiireUiun. ' 

1 . 10 . 

2. Dioft., XX, ll, Eil in«io« lenp* qup « ftngniejii, apr^ une loeune, 
1 Afflbnatflnw en » »Dunrt un mtn qu’oii ne parall pu a«ir hstn remnf, 
qai, bien qu il puiiu «vgir pour Ja quulioa du piViioi uu« imporlinee ennai- 

f «|ul^ Ainet Icapjvnripdj niraienldtcimiii, du lemps de iTruefn 

miJieu el ijui, par eca ebne irrtainiW«, ranehnil Ii -rietolr^. C'eflt exac^m«nt 
M que noiu dii Tilfl-Li»e du röle des hattat dea trialnee din» l'aMreu sar k 
^llqueromajneqm ftr^e lt> eäcii de k bauilk du Veirris f340).^7lle Anufti 
equeitru, qui ne irrrsii plus H,u'a k caralerie au icmps de Denva, n'esL eile 

^sl^TdTprLuT^ ««Jdonlen donl ot. plaee J-iulmduelionau lemps de 
f j -, j Si noLre farngiufitit aptuuiign^ vmitncDti t^Ue ^ponut iJ 

d“aVaf Ä •“ rsaleieeMt pur msniSre 

3*^ les tnffflV «rdstlTi'*]’ “ JW'^eipk ffladiür). Umdie que k 

mentiooDs 4 drsteia qu'l «ette ptace lexie 

^ire entr. les .uain, des S«nni,,^ : , k bx^itSbe Se 

k d^hurfre lerad plus Tiremeni mite en lunjitra. ibsi quo du^cMu!^ 

meni qui «endra« de k ira.n d, ^ 
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pose Loutc iitia tMOsformaUQa lacli<{ue ± il faul ^u'ä 1a phalauge 
ail süccddä la JggiaD.aux lignes profopdes «1 rigidem la 
el la fuobiliLe des mampuEe^, Los rficits des Irois batailles 
livfees k Pyrrhus montrent que ceUe Svclution elaU alors 
en bonne voie ; s&uEc» eile permiL aux ßomaiiis de rompre 
Ja phaladge macedouienne« Pour resisler aux assauEs cuulli^ 
plies de ces umle^ si souple^^j U fall ul que le roi d^Epire 
reQapQÜl aux aUaqiies par devant JesquelJes les 

manipuLes ne se itispersaieDL que pour revenir k Ja cbarge» 
qu il se r4signilt h imllor ses ad versaircs. pour opposer a cbacune 
de leors unil^s une cohorLe da phalangUos avec un maolpule de 
SOS auxiliaärcs ilalioka*. Cesi un fajt importaiit que Polybcp si 
compäteDtel sj exaci dans les eboses milUaires, emploie ee terme 
de srmaiaf par lequel Jl dSstgne loujours les mampules, pour 
parier dos unitäs laeliques des auxilJaires de Pyrrhus; cemiue 
on sait que cea auxiliaires ätaienl surtoul conoposäs de Sano- 
nUeSj rexistcnce du mauipule dans leura rangs devieul prohablei 
sinon cerlaine. 

AüLre consoquouce i ce sonl les longucs guorres qu1I Jeur 
avait failu sotitenir eonlre Jes SamuiteSt au cceur d'uu pays 
montagneux favorable aux unitäs les pEusJägtres el Jos plus 
mobiles, qui determinäroul Jes Romains ä emprauter k lours 
adversaires, avec le pUtim et le seuium^ eoL ordre mauipulaire 
uMJgeanL ebaque Jioiume ä älre plus offieacenient proLegä 
pour la däfensive et plus pubsamment armä pour J'oJfensive. 
I^n ÄG perrecüonaant ol eu s’iiniformisatil^ rarmemeut deve- 
nail plus dispendietixj c'estsaus doule pour cette raison qu’on 
Lrouve llnlrodiiction du scuium li^c 4 ceJIe de Ja solde. t*our 
garder lea cEtoyens plus Jonglemps sous Jes drapeaux, il 
fallul Jas payer; abuse par Ja legenrio de Camilicp TiLe-Uve 
place cetlc riformo an si^e de Väies^ avec Je ot le/ji“ 

lüm, El faul ramener probabJeraent an sieele suivaal 1 mtroduc- 

L Poljb,, XyiJl* 2B t Tfi jaireev Zt:UiU äjOa kiV 

TCfö- aTfötny. 
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lian du Stipendium ct de tae$ hürdearium- Ge semit en 3l2-i^ 
petid^t la celfebre ceiiatire d'Appius Claudius Gaecus, qiie ces 
rärormes auraienl d'abord iastitu^esp avec d’autres mesures 
d^uiocratiques r eu rn^ma tamps Id besoin d^homme5 faisait 
adnietlre dass rorgaaiÄalioa miliLaire Icspremiars afTranf^bisiDs- 
crtU daus (es cetiLüries*, el, dana ia caTalerie^ des Don^cheva- 
lier^'i on & quaLre le nurubra rägulier des Ugions fortes 

1. €'eBt nns dasb h Tarioement nux mis de VEiaL de m profDlajras—qu&ndt 

apH^s les Lroupes de Pyrrhut s^aTEDelrentä. quaire miUes-de Home^ 

que m rapponeTiL See Tera ; ProlfPartus puMidna fcrtiqiLs 

i)maturferf^,murct arh^mqui fanimqut E^ubib curanl (Ahn.,VI, L33)JI est 
probati1e que le renehönssenient du bmio, causA en partie parriäiaialipeatoent do 
ia »oldiv Mmmm mm Iraostorttialioii donlTile-Lire park an 310: pmlqütnn äii- 
prüftarn fatAi mnl, tcufa pm cUpzh fecert ef^ f^uod anlm phaiüngcs Mmiles 
JfiirrdomDlSp Aoc »nquipi^kfint j^lructa iwto esse (VIll, 8, 3; 

cf. BeloU Wä «i^onoirhiV/ue d Baxrte au uiilteii ^Iü 1885)* U 

dnle i ]iif|tie]le se rnpparte cO äAt dU meltro cti dis iknLiquili, 

loi bielorktis [Fbr., J, 12; Dlwl,, XIV. 1&; Zotiar*, Vll^ lOj Lyd., Ik img., t, 
45X qui ontplnc# rintroduclion de la loldeiu stigo de Veles Hur lafol do deut 
bfivea loenüohi (IV, 59 J V» 4) qiie Tile-LlTäsecahle d*'oUleunt eontredire iaw 
möiuo lonqij?, en diuriruL Vorgankalioti senrienhä {KA^t ildonne Io scuium — 
e-jpla; de Iknys (IV, 4)— aui 2* et 3* claBses ; seuk Lai« auraiieu le dipeuit 
afndi Plutarque prite iBoD3ulusla sobstitutloa des o^Qszdes argoliqueB 

aus thurioi 8abini(ll‘i;i/ni,,, 21} k CamilEe (iCaim.» 401 rinütraductjOD das piitssa4ls 
stiiid(ipxt3;a-\ füptalj bsTdes da fer{K*jsii^)4in; t enflo^ oa s tu que Diedare 

et Käesai oltribueaU L'iadueuceeLrusque la BubBttlulion de Ta-irsVc au ^jpIag.Saua 

ATI linear ä Ser'i'iua eL u üeLEeiufluenüe etrusq u e doutil paraft marquer 
reLililiisättietit S Hocufl, i| fatii^siins douLes veir le primiüfaacl^Utino-sckbin; o'ast 
•eoUeärnienalLODale quele roi datlaisieri sa 1« daese, e'e£l-ä-direaupaLriciat, 
comitie aus äoliena se# pritres, tiiiidlB qu^ü put donDor le cltpimi aus aulres 
cluses^Eo tneUantau LEtnps du eiige da Viies 01 de eelui de Rome Li sublku- 
Lion i ees daus bouallen du srufuiK samniLe, Plutarque^—ei Tite-LiTo raoinj 
ei piiciieonent, —DecomiaaueDt qu'undei nonabreiii aBschroDlemes impiHäsatiK 
fatitoriena par la l^ehde dece doublet de Romulus et de Sernus qu'est^ i taut 
dAßerdj, Coöiilie (cf. E. Päis, Stt/Ha di Uümn, I, 2, p. 43J* U carrPlatten ^lia 
par TiJe^Ufe caln? li IranifcMriuaüfla de rarmemenl ei Piulroductloa d indeu>* 
niti* pour Io caFilerie {tm h0räcürium) H peur rLofaulerie ßVn 

gofdc po* tnoitis toule es Tileur. Ceat clora que roreui probohSemeöl ajoutdei 
& Ia ctisse ces deus ccciluriei de füfgemcis et d'armurierf qui ne JSgaraieuL 
point parmt les <i colli^ prafesaionneU de Numc- ee qui toudfcit S prouTcr 
que Hume n\v^i pof ju^que-Ji fabriqui eHe-jnÖme we armss (Qt Waluing:, 
Etüde iur kt «orporutijiu pmftuiunndkA, I, p* r?i loif plus baut u 
u. I et K^O n, l), ^ * 

2. ÜT.. IX, 30 . CT., JUf le cen&eur Appius Glsudius, E. Pale, Biofüi, I 2. 
p. 455,545 el rartklo deMüni^r* ap.PcukAViiMwa^IV.p. 3683; il 1 couduit 
coEcme consul, pliaieun caEnpagEiej cootre ks ScnnilEi et a pU| ä c< ütre 
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de S,000 homnies öl IWdddclaU qne 16, et qoq plus 6 de leurs 
2i tribuns seraienL aerames par le pK^uple. C'est alors que cha- 
quc U^ön aiirail il4 organisöe camme h decril TUe-Live des 
346 ^ i le cDrps de balaille form4 par les 30 maaipule^ des öTile» 
pilanij dont 13 de hastaiz et 13 pnncipts^ cbaqne a^aulpule 
complanl 60 soldals^ 2 cenlurlons et 1 ve^tillaire et Oanquö de 
20 vÄliles’^ \ le corps de riservo {subääittm) de 15 udi14s taetiqucs 
comprcaaDt öbacuae 3 iparits) de GO seldaU^ 

1 cenlurioa et ! vexillaire^i Jes soIdaLs des 15 Iroisi^mes sec- 

eQcefef coatrihutr püiSäommeDt ä b fSrormfi d« l'ut^mcmeDt, Od reoiirquera 
c)Ue e^est am ducours du vieil Appius GlujditJ$ que Trte-LiTs (V, i «t 
20) pnrtkU aUHbuer \v nsidrite de risiOttaEJon de 1 a rijOu que^ Jorsque 

löMoaeur fit cotislruire hü bi ¥m Ajtpia, ileul sötn de reapeeUr (cf. NüUzis, 
1006, p, 3i0j touihfaudea Huracss dont k dut^ deslors^^^retTar sur 

lli fauMS interpr^latioii des pila HofcHst qu'Ejiiilup a pu paffer dans les €iogm 
d Appiui Cijiudiuff, L*csl IS auaii, un proc^dS dotit l'hlstoire noimaiDe 

oITre de neabreua exeiapts«^ qu'ob a pu präur nu dieemnr ie preuier projeL 
des iDDQvaUoQS d'ua de ses desoendants« 

i* ^ intercAkt]L äk tBÜIe de la balaiJIedu sa descripLion da 

romaifia, Tile-Liife voyWt sanadaulak iDDntrvr t^lk qu'eile M pendanL ca 
demj-Bi^de de guerräs pour k conqu^Le da Tlütlie cenü-jda fi'llflnd jusqu^S 
I ojTiväe da PypthaSi il esl pn>bibk qu'-t ce mofflSDitt dans sea livres mikllaeu- 
rvusemeut perdua^ il ne miaqujut pxa d'mdlquerr au mc|^aii d'uTi paralJek entre 
les fort« ea pr^seDce, las tmriflroniiatiuaide rannte mrnnina^ ni>UfC[Qenl Tin* 
träductloa du pUixm et 1a Ndufiiicii das fOftini &t en?älL[e 4 . Capaj;idAiit, 

ccfflme la descripdon plae»^ en 340 dei'Bil seffir paur toute fi p^riode des 
i^ucri^ samtkli^^ at qua. d'nÜlfiarfi^ k guBme latiaa arajt prdeld^ d^une 
preflüire guerr« sunEute^ Titä-Lifa na a'ast Mno dom* pss iatardjt da kira 
entrer diUa son tableau quelquei-uoes dei madincaLiDua qui furenLmtraduites 
au coun da css guarres. üaa foia eampris ee caracL^re da Ja deseripUi>n da 
Tile-Liire^ sion Ja fapportali r^paque dea j^uarriss saEuniEes cL aiL'oana sVCTorce 
paa dMBiiüiIer sa k celle de Palybe, i| aufflra d« daux kgr-rescörrecUons 

p^urdattnef uasani Uifca dwau passa^^e asieTitiel qu’ön a Imtlorlur^ 8J : 
Eut tffit quindteitn crdinrE tocab^mtur, ex quikus onia utiiuyiiuvda 

ifres |wrfei habtbai, Eanitik unum quaMquK pnmam (lira pC/iwi t^a- 

tianf! (i^uppoiaer uii kpsua pour öurk 

oü earnger ffxrffa lll) c^tum ^SaqinU «x homiw erünt, 

2* Dapti^ le texte de Tile-Liire, it uV k t'arigke de TllltasqukUacbäs 
aux manipui^fs de ; ma.is Im gnuadea r^formea des comicEs centadalai 

au tii* sE^ek, ea suppricDiDl Jas aa^fTTji, ne dur^nt paa tardet k augmenler 
eetlö iafaniede l^^^requl Joue un rüledtr plus sa plus gmnd dans les bitaHEeä, 
i^lle eernpUiL 1.^ boEEunes daas In kgtoQ d« Polyhe coritre 300 dai« oalla da 
Ute-Lire; an paut suppcserqu'elle Tut perlte dSa Je d^but du m* skcle & 600 
hotnme^^ an m^rntt temps que kp iriaifw iHfiienl tkdaiiM da.930 k 600. 

3, Oa a vu qua Tite^üre duanak en effei 186 hauimes pouf la baleillaD de 
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Uonfi<iiaiealdils ßcetfnji;ceui de» !5 aecoDdes Wör«; cemdes 
Ifi premi^rea Iriarii'^^ Je vieu^cnom de pUus conLinuati t ä s^appli- 
qucr k iasecUon de täte de chaqtie groupe de 3 aecLions et, par 
exteaaion, peuL-älre, au group« eniier; maJ$, cemuae le oom de 
pUam paralL avoir diaparu devanl ceJui de triarii^ celui de pitm 
ül bicDldt place 4 ceJui de vexUhtffii ompruuiä 4 l'eQseigne 
portee devant chacunc dea accliona*. Bmmti, principm el 
triorii portaienl Je scutum ; )es veliles, hastam tantum 
3 <stiaque. Titc-Live niCQtäQnno espiiei(erneut ia hmta dea 
triairea ei Jaiase eateudre que tes Torarii el accemi Ja porlaient 
ögalomenl on 340 ; mais il ne parle pas, 4 celte dale, de l’artne 
des dflux premäires Jigoes; t’esl apparemmenl qu'il n’igoo- 
rail paa que ce Jul enire Ja guorre Jatine et Ja guerre tarea- 


la Nt;rTe, » quf liiil 02 tiemmcji pouf ehaeui» da lai tfojg compagniBs «n 
A?« «mpte 63 hamnes par mini pule d'an(f 7 n/ajif, cn peumit 

atre d a^r au isaaipule k zaiilwm du piUaii, «d jupposanl quo I liia- 
tonM a eublia qd d« dauA ceoturion»; msus.danii le recil mam« de k t«UiJle 
va^nji, OB apprepd que les pyadf.friorif d’araimi k eette ipMue qii'un 
.t'f T« “ f 5“' primipUi uhtoBir,par^i,ku ,pa, 

fiialBdu «mul,* «rjiireadjo,ndreuftjut^.i„{Bria;M rt'eat doocqua plus 

«anturiei. eut daujc eeniunons 
Ulli » cticvl rfl'iwt“’ «w(i«-,o prier et de tmJitrMpMfertor, Eo Mnur- 
-ail ISSbfliiiiB« pour iroB ob voll que k corpo de Ti«fVB 

Bureu r' ® quoTUe-Lite kdi- 

^ numtriquB des anltpitani p« 

S£ dÄUl '« chiff^doBnaapar Tite-yre, si alk ne 

k f t du niiaiiit esi-ell# eonffrmaa par k r^tll li praetf de k 

^ Z 1» rorari.-Jee et enfia 

ktitie. P rt r eil ovinl ei Booieoir riclorieuseAent Teffört de J’vmta 

traupci {Ur.q VHJ, 16)- * ” ^ B&lrajiier ki 

de Flwf m “u'Or!^7rv"??' P.t*ß} par«luä 

phaeSi-l ‘**'3"'^*' * *««'“>=, 1»^ detoBk dee ata* 

dJfZtTuB^rur« S" i iMMagke e«t briea k 

•uujiai urcohia« tdr rTn« . j *^*”*1111 que Ih aicphank aukot aifc 

ra™Wu vam« J' f reooBBtllre den ti.«,la 

oaB* I anue du vahi«, «U« de, k^,^i tieo avoir aia lepf/um. 
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tme, pcadaal le demUai^cle des gaerres eamait^s, queTusage dti 
pilum avait initodtiitt rdserv^ d’aborit aux haslati, passi&s 
ators eo pretnifira ligoe\ puh ßlefidu, avec le gkdim, aus prin- 
cipes^ au lündemain de iagwerre de Pyrrbus. IfiBtituaat, en 313, 
sa fameuse coiuparaison enlre les forcei d'AIexaüdreetcellesdcs 
Homams^TiLeXive a'agarde il oublierparmi les eau^es du $ucc&s 
da SOS compatriotes majtii^orpori ei ptium, 

/tiiufi paufo quam Aa^ia t!€hemeniim ietu mismqui^ ieium. C^ast, 
en e(Tet, vcrs cella dale que les deus armes out pu apparaltrc | 
eu m^mc temps^ Jes rornnV et los aecertsi'allaiaut g'fossir les rangs 
des v6üles du corps de bataUlo et les iriarii^pilam^ r^diiits saus 
doute h SOD proflt ä fO manipules, resiaient seuls h former la 
röserva^ La lourde ordonnauee, eacoro ät moiti^ pbalan^Hairei 
teile que Ja decriL TUe-Liva eri 34Ü;, grftco aux axemples des 
SamnSles et aux Jei;oiis de Pyrrbas, avait dottae uaissauce ä ia 
l^pon quL allait tanir täte a OanuibaL 

Nousue pouvons insisler plus JouguemeuL sur eeHe premi^re 
or^amsation de Ia lä^Jon manipulaire qui soulbve laut de pro- 
bibmes; il suffil d'avoSr montr4 que c^est avec ello seulemeut 
qu’appareJt kprVim. Räsurvant k une autre ^Lude de moutrerce 
qu'etait ce pHum el d'cn retracer i^evolutiou qui suit ceilo ntäme 
dela legiou uvcc laqueJle il esL bS, nous avoas souJemeat voulu 
dire iei co qull iCMml pas et ou iJ u'^lait pos. Nous esperous 


1. On umerAit ik troyverä ce rKLi^eeaa de leiiea um coBlIrmaUoEi areheologique. 
Mdheiir^üsemeal^ lea aeulesfouillea auivlesqu'oniJt pruüqulea m puve labal- 
llra aonl celles de CampAQie^ oa Ia douhla iaausüca ^trusqaa ei gnGqae eutsi 
iifce fttVde tmosformerJea eonqa^rants stniE^itea^el csllea du PiccniiaiDü, pen- 
diiiL taul je iv* «löclft r«]elicL lea PicenLictä dans les Abtuue», leaSänäna'oceu- 
pÄ«nt 11 riebe provinceqöis'itefld de iiPoleniia au Rhenum. Cependnnl;, pour 
ie« gnade fers des tembei picenLiae^ l'abience daa$ Je laabilier ruafimin de 
laut objcioaliennsüt ceUique Q'oiate km r&ii que Iba nlctopoles ^miaques dans 
lesquellea ce EnebUmr Alt duESique Dd pffcäenLeai pourtml mcuu ferde ce ijpe)f 
pourrait twre admeUre qu^oa u irou^ eu präfleac« de cfipauLllts de* Sibd- 
Liflui eLriisckS^s qui posf^diieat Ia Pieduain avant 390; de uieme, c^eat au;c 
kaces frrr^s dei deux bout* qae perteut te* Samaites aurles rase* de N'aple* 
ou U fffjquB de Pae*tum que pouffaieat eoareair ce# möLa Ihpt»‘i 
xifÄirt;3€Äiii^rai que L^oaido* da Tarente {Anih, Pü(.^ Vf, |20, iSlJippliquc 
■ux tnyts des Sibe3i>Liicaaiauip et qni aeriii^ni auiai vmi* das ptk de Tidmoa. 

iv^ s^[E^ t. lÖ 
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avoir dlabli que Thypcitbäse de Forigioe roniainc Ja piinm ae 
repasait que sur lt;ä de pa^Les epjques, Irop luL^reäsSä ä 
priler aux llamains uae iuveatiQu qui auraü Laul coutribuä ä 
l«ur grandeur, Non seuIeniKUl la au conlraire de !a hasia^ 

u"e$L Jie aaucun des mjlbes ou des riLes de Ja Rome primiUvei 
mab aucufi iexLu posiüf n en faU menliDü a^anL le dehnt du 
lUVjiL^cle, epoqtie ou Fahius Piclor k Dt peuL-fiLre Ggurer iur 
le$ fresques du tempU de Salus. au coura de aa siedet 
en 271% en 250% en 203% qutj lau en Itouve^ daus Tarmee 
roaiaJnu« lea pretiikrs Lemaiguagca dJgnea da fol^ eksl en 
225 qu'uu ckauip de baLaille raiimin rournit ee qu'ori poui 
cousiderer cojume ie plus anciun specimen cerLain du pUumi 
umquaiile ans pJu!» lard^ Palybe en douoara la preiiikre desctip-* 
üüit. Qimcit aux saldals de la Lroisifetne Jigne d^ranneep ees 
pilani-ifiarii douL ciii a voiiEu taire les porleurs primHib du 
pitumf uu a vu qua Imit nom, bleu aulärieuf k FmlruiluLtiuii du 
l'ariae^ pro¥enail d'un päuSf suus rappart direct avec pitum, qui 
designail daus leur raugs uue uulle sembJable a ce qu^etait le 
maiiipub daus Jes deux premieres lignes« S'il ne resie aiusl 
fikiueaucuae presoiupllun en faveur du rorigiiia nationale^ ou uu 
pcut fouder TliypuLbe^ gauloise quesur une inlerpretaliuu d'uii 
Le]fLe J’^AUjenee quu rieii iie paralt auiarisar et sur la ducou- 
vei te da fers dejavebt doiil la prüveuanaa ei Je caraciäre re^teui 
au iiiaius sijjeU ä douLe; rhyi>oibe$a eirusque ne repase que äor 
Je^ Lrouvaiiles uoii muius iucerLoiae^i i]u'uu a cbercbe eit vaiu a 
appityer iPuu passage de Pline; oiiliti Fliyputhese sabiue a'a eie 
nil^B eu avant qu"au prixdbne coiifttsiau etilre Sabins ou Sam- 


L Flultr.^ur, ; cf. Flaru«, U iS- 

2. h 

2 , Lif.* XXVlU, io. Peul-^Uit en 2 !^ (X. 5W0). Je u^ai poj po 
Qff ici I« teJttä (Cif«» I) tjü Appi.«ii ailfibüti k SuipiciiA^ i la baUilie de 
peduin (35S]p nDteDiK)ii ü'une nuimaufre du pi/u/a; je mcnlrejui aekuri qu%L 
dcft he lappofler uue Tlcloire du diirüitciir de ce tu debul des diü'ciieres 
lutt«i dej RumaJni eoolte let BcTesa (203^1^0^. 
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nilifs. üulfeiBsdeux ItiiLosdaPlutarque ei deÜ«nj,stiui vkpunenl 
timojgöer ainsj en faveur da Jorigioe aajBnüe, en pos&^de Je 
lemoignage de Qsar Jut-mötiie rapporie par SaUuaie : qtie Jes 
armes de iraii des fluumins soni eiDpruutees aux Sauujiies 
JJe^udles armes eoalaiNI parier? LWiaee de son lempa n’eu 
pussedait qüe de deus lypes ; daus Imfaateria l^gfere. haales v*li- 
laires apparenlees appajeuime,,^ prinMLifi mrrM/d,—^iVadaa» 

iufaiiierie burde. L'mlanief ie legere iie se recrulaiii guere depuis 
uiiatecl« que parmi lesauuJiaiies, que «sar pouvail 

avüir ep vue esl hien Je/>jW II y a plu« : un leale *.ouveau, 
remoulaiil prubableiiieiii a ia haute auloriiÄde Varruu*, vteiu 


- Ja baule auitmi^de Varrun, un von Ujut y 

a pfuurar que luiig,np saionile du utsn m arHraiM a*t le tr.i.d 

arth«otogu8 (qihaid. Aui prfsümpiiona ändiqu^ti. tu en peul^ncore aiüu- 
ler de de«* .«ries. |° Uans le /je f.ins,iiu y, äi) V-miti a«hi = ÜM- 

I *M. e c«ffluit,ralD. d ciade qtod flJ ud tiodeni- fimillirr aft t^/dw 

pdttTrt yi,ad Awffaperiref perifJu«. ( tflL« tiiar« eijitmloxif pmureau mo.ba 
q « varrort u i|.p.üuraii pat l'ejtpiicatico ciiuiimmeiil oilmisf, tüivant bqyeJe 
le piY/rHi javelot kB «er^il i Heffl« Hu p^V^■«.p^!tJt». - 2 * Detiva 

t iiaiicurrjwe. duDi les Anti'juiUs »rat loutea pen«ir^u drj Hoethn^'i de Vu'r- 
rn«. ne deat^na jamai» Ib javelui aes HomaJnt que par pü.s, * 5*5 

IV* /“•‘«yun* He rieii; i,b fojjL qij,e ceoUriDef cciie reiuuraiie ; a) Oo 

«I «" '*'! J strafe ronatne; eueelepiife par I« Sabin-. dan« lon eain p d'Ere- 
tüi«, Hemunilwre, nosewrtirjjviiroflfif le comliat. C‘«ai tuin u«*uu uiveJ.xe 
vietil iui rendre coiir*g« ; dej jlimmuffs Lirrlleql Uiule li nuil lur U poitjiB de« 
de lau«, lepi äxpat; tSj. ri» {«eCjik, rilt DeilTfl (V, 4Ü) qui 

dBinii jci briBTemeoi Ib pilum. Or. «11 b daaenpijor> rtpporje'manifBstemenl 
au p.il(i,n lel qu ,11 a e„„nu de sog leqjpi; g'jj arail rtmlj, corttnire, illrt- 
buerdei» prto ««* Kumams du e» sfHle, iJ q'iuriil pm o^qui d-en dicfire iioe 
Ipcrne piua anciecifHf^ i?ocame ctiUi« n^uU pouYAit ei^Elfi'allre bar Polvb« S^l 4 

J Illusion du reu sainl Eime eitil derenus »n qualquo surte trtdiüounelle et du' 
aique;ee»l «aus Ea rubnque piioniiaqu elle devait te irouierelasa« 

dtns 1« De Podium, oü I nn appreuaii l «u tirer d« auaufw. <iu«»iei4 ex 
Heumtkibüs ; Waar. Be». Afr , i7; Lir,. XXV. t; XXXIV ‘^6 . XUJl 13 • 
Tacilf. Aen., XII, Ul; XV, 7; Stliu*. VlJl.flaä; Pdu,, n 57 .’cic.' iHvin Jl’ 
f t SenN-a. J. I 1 (Lui^Äseher. ii^r dei- 

ituai«!', Burgdorf, 1001). — ii) Dana londijEaura aui HomaintrLleuys, XlV,0j 
Polyen, Viil, 7,!l)i Camille vaele leur uavov qui oe ocut dJIarffnar 

quels* Wit^<«peVquePJüUrquelCdM., 40J prdtesux Unmaiosdin. lauÄiiiecir- 
eunstanee. MaiaoMle lueaüon du pHam dan« ia boucbe de Ciniill«, pas plua que 
celEe du wniumau stBffSde Vdieaqu'il aiirail oiend A boiiga fin (TiiB-Lite), u'eal 
auUe cliuae qu'une cuoccSama fure« des iiiatöriaus i Ij^ l^yends <1 pupuiaire du 


nRVDK ARUI^OUiniQVIf 


affirmer kscm lourqne l'inlrcuiuciion iespita eldes scuta ä Rome 
eai due k l’espfirience des guerres samniles, Or, pour ce qni est 
des la LradUson arvliqu« esl unaoime k courirmer ceile 

proveaance et eile o’est gufere moins eipÜcUe pour lea pik. Eu 
prasence de lapdmirieouderiacertUinle des docaniertls archko- 
logiqaes, c’eslä celte Iradilion seule que nous pouvons eldevons 
avoir recours. 

AfiirmÄe, en ddRaitivei par 1e plus grand ßnidit et par le plus 
graud capilaine de Rome, contirm^e par l'incrmiestahle origine 
sabeUienne du scutum et du ventliun, l'inlroducLion du ptlum ä 
Itomei ä ia suite des guerrcs sanmlLes, ä la veiile de celle de 
Pyrrhus, au dÄbul du in* stbcle, ne saurail plus ktre cousidecfie 
com me une simple liypolhbset c'esl, ä nos yeui du moias, un 
failacquis. 

A.-J. RaiNAcn. 


SHwnd fondateur d« Rome,de tesemUgeaiea el de ses Hpleils. La periphfs« 
obKure empioyMi p«r Deays pinlt mlmeindiqoer eombieo pcu l’itiT» de Var* 
T«D edaeUall la legende de riarentlOD roDatine du pilum el du fcufui». 



brule-parfuis bn terre-cuite 


On $»it qu'oo fleservaii, dans le cti)te doiiie»lique, poitr brCk* 
ler 1 trsccnSj de poHls aulcls, que feurs dimcnsions irfes reiu 
lreinte.s permeUaieDl de traasporler faciJemenl d'un endroil ä uti 
atilre. Ces brüle-parfiims ont m trouves en grand nomfere en 
divers pomls du moade anlique; leur forme e$t Irfea variable; 
Ja malibrc doni \h sonl fails peat fttre la pierr«, ie bronze ou la 
terre cuite*. 

Noire allention a altir^e recemDieat sur quelqueS'uns de 
ces pelils monuments, aosquels noua coosacroDs bs lignes 
suivaotes. Ils reproduisent Loua Ja m£me lype et porlent ea relbf, 
sur les quatre faces, las mÄmea reprisCDlalions ligur^es. IJ notis 
a paru inbressaal de grouper cea objela dpars daas Jes miisäes. 

Ws aFfecbnl la forme de petitsaulels carrds en lerre cu^^e^ Un 
principe arcbitoclonique, qai a dld «oovent appJique aus autels 
et aux pubals*, apresidd H Ja ddeoraiion ; Teuvrier aimib t'en- 
tablemenl lonique, avec $a rangie de denlicubs, aa-dessous 
desqttels courl la frise, qui se d^rouJe ici sur bs quatre faces, 
Sur taplinthealtcment des oves el des dards, landis que l’espace 

compris enire Jes coraes de l’amel est orne de spirales et de pal- 
mellen. 

Sur 1 uti des [laDDoaujc, uu personnagc n.U| nssis sur uu 
roch^Tj tieut k cleux tuaips une ciEhare. Devaul lai^ une remme^ 
debout^ s appuie ^or up Ipug sceptre; eile est aiuplement drap^e 

L er.p Kur WS petiLi brQle^poffums tn ^a^ral : Sii^jo-PolEkr, Bkt. <fc» 
anf,^ s. T, Ant^ p. 340; i, r, WocuSf p. liSöpTlj PauFy-Wiiio\iiL, Hml^Encu* 

2, Cf* p^ir t» forme* Winter, T^/pm H, p> 333, no 
3* Ex. : Keküt^, Die TirracoU^ ison mtiiien, p|* LXf* p. 46; Reh Jen, Di# 
Ttmuütun M« Pompd^ pi. XXVJl. 
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d'un chiton et d’nn himatioD, et sa täte, tä^^remenl inelinäe« 
eal couverte d'un volle qiii lombe aur les dpaules (ti^. i }. 

La seine n’est pas difRcile i interpräter. On n*a pas de peioe 
i reconnaUre, dass la maecullDe assise, Apollon citharida, 
dont les repräaenUtions analog'iies sont frdqiienLes daris tous 
]es domaines de Tart on penLen rapprocher, en parliculier. 



I Apollon reprdsentd eur qoeiqnes monnaies, dont rattUnde esl 
lotite semblablR *. — Le dito cilbaride a fitä aonvent ßronpä — la 
peintiiTeda vasesentreaiitres J aitaate^~ avec Artemis et Latone j 
c e$l vraisemblabtemenl cette dertiiire däeaae qii^il Taut recon- 
nattre dans la itgufe fiimifiine de tiolre grottpe, car la mire 
d' Apollon el d’Animi s ost ginirajemenl caraetdnada, dans l art 


1. Cf, *ar « typ«, 0»#ftwak:, Ap«U^, p. 301 iq, 
t. I6M., Jfauto/Srt, ll[, na* tO, l□,20, 38, 
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aneien. par h voii«‘ et le sceptra', J] semit ieuUle d’6ftiim4rnr 
Je* monnments oü sont fig'uräee de* repräeenlaLioni; eRelnguee; 
nouen'en meDtioiinaroofl que dem. eä ]es allilvdes des pefeon- 
nagee aont tr&s vojetnei: utie bydrje ä bgiires roug'es', sur 
laqaelle on votl ApoltoD ciiharäie assii. tanitis qiie devent lut 
se üennent Art^mia et Latorie, puia, parrni les retiefs*. un aar- 
cophage dl) Miiada dn Lnuvre», iljaslrant je supplire de Marsyaa, 



ä. — JeiiQi- nriA ci>omtia&öt nn irophf«. 


oü Urte femme TOfl^e. lenaiiL an mains Je sceptre, que J’en inler- 
pmte comma Latone, e$t debout devanl le dieu aisis. 


Sur «ne aulre faee, uuejeutto femme. velue d'nn chiton qnt 
laiese l'tpaule droite nue et dont eile reifeve lea plis da )a tnain 


XXX, XX (— 0«reee&, Ap^tl/m, p. Jüri, ij f UfertHMfc, up. i,. p. 4li lo 
3 Hswher. U(^, p. IfifTo? ui«. 

r LatoM, p, aa&; p* Wut*. t., if. p|. Xi.iV . Mitt., IV. pi. X a 
3. LeaariaiDi et Ü« Will*, op, I., M, p,. XXXV't = Hemtct,; 


IJ, p. 3«. 


i. Cf. Ofertwk, <ip. p. 237, n* i 3 ; p, 238 , e* lg. 
ö. JfanKJtimii iiudüi, Vt, pi. 13; Overtwcfc. op. p, 2 ga, jt* 7 , 
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s'approcho d'un pilier que surmor^teat un casque^ iin 
bouchor rDfid eL une iaiice, pour y depDser Ja eoiitoune qu'elle 
lient do la niftia droUa (fig, S). 

Une rapresenlAlion Ir^s analognefte voit aur ane bagiie d'or 
du Brilisb Museum, provenant de G6US oii une jeune femme, 
dan 5 uue allUudo loule semblablo*, courotiue une idole. Eoc^i 
Arl^mis oii Tl^cale^ äkvee sur ua pHier, La coiO^ure e$t ausai 
pareillei seule, Jadraparie prdaeulu dp divergencca. 

Lg molif de Nika elevant ua Lropbie* e$l bien conau par les 
reliefs de Ja halustrade du tümplc dWlhPua Nike ^ et apparalL 
friqui^miaent dam Tarl grec des äpuques plus reeenles** PJus 
rarcmeaL Nikä cuiiroiinc [e trupli^e, eumme on Je voit $ur ua 
catnee* el un vaae' du Cabmet des TklddaMLes^ sur des maonaies 
dü Seleucos 1*^ sur Je reüef d'ua craLere eu marhre’* Cest de 
cetlo deraiere repr&seiuatioa quo aemble d^rive le sujet de 
notre groupe; Nikä a abaadoanä ses ailes> eile est devenue une 


Furtwaengler, ÄntikE pL LKIV^ 17^ p. 291. 

2- er. rmiiude aüalofftae des üprufts ds isnhnt eti main am cioy- 

roanft, sur desintajllea (Furlwaecgler, Slme 

im jlBti^Kdrium, pU iÖ, n" ÖTS'ip U73S* 6738, 6739J. 

3h Sur les troph^« ec j^n«ra1, cTp ToöiJea«* (hut Muaumfnl ecwi itduniAfifii, 
p. 12T, 2fq,^ AfA, lÖOSpp, 377^. 

4. Büiltf^fmdr, p,23, S, pL StudoiKkci» Diu 

plX. 49, 

5, Ei. ! lahrhitt^, 1888, p, SOSj ii04, p, iiO; Friederielia-WoUtrs^ n«* ll84 

ll8op Siudniinrka. üp, p!, X,45, p. 21; Beiuach, Rjperl. li?# enic#. H, 
p* 326» 4i Furtwogfer, AnliAe pJ, IX* fl* 44 j XllU n- 73 ■ Smith, 

{:cUitöaueottä* üre^A and Etrutrm m Hn/uA MUMeum, ZU, E, tOO^ 


Roichcr, l#jMÄoa+ s, f, NrA^^ p,326(flg- 5); micTina^H d'Agalhoctt! Mimiuna- 
heChtanieU, XIV, pL VIII, 7, 8; TociEeBw, op, J,, p, 130: Ki[l. HisIg- 

Mia. »I VtIi aA.u...i _ . ^ .... 



p. 137 , AwA, Aas'itfw, l« 9 l, p. ( 18 -fl, n* 15 . 

6. Bfbftion, Camee* eiUiV/iir«, p. 3ä7, n’ 18. 

7. Lenommnl « Oe Witte, op, 1, p1. XCV. 

8. JaArAucA, 1883, p. SOSj TwileKo, op, p. [ 35 . Hill, op, 1., pl. IX, 

H* iO; JJeedonald, Cultd, of grttk Ceiiu in (Ae KimterrVin CcJlKlion, 1 
pl. 1X2. ’ ' 

9. TwiiteMOi i^. 1«, p. 42, 4fi, Cf* luui Kike eouronneot uo piUidiain. 
»rle culrasse de lUtsM impdrüle«. S«. arcA., lB80,pl. S: OJufflitifl, Hl. 
pt. LXV, 1 i Ootebef, Uxikim, *. ». PofaJicHi, p, 1332. 
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pimple mortdiei qui vjeiil coarounerle trophße. Oo ne p«»ut^ en 
eilet, dans celie jeuae femme, reconnaUre une d^essü, biea ijoe 
cerLaines divinitea f^miaines, lelle AphrmlUe^ uoieal pHrfois 
niises ea relation avec un Lroph^e. II faul temarquer qua la 
repräaentatlon do mortela ^levant du couronnaitt ua Iroph^a 
est rare", reiemple le plus ancien ilaüL ofTert par une mitra 
crßtoise, datant du sifecle, ri^iernmenl publi6e^ 

Sur le deuii^me Poseidon debout^ do face, t^Iu d"une 
draperie qut labse le baut du corps ä dd-couvert^ tient du bra$ 
gauebe le trideat. II lourue la tete k droite et pose la main 
droiLe sur l'^pauie d'uue jeune tille» qni, vhim d"un cbiton ä 
apopl^gma, est imniQbile h son dans une aUitüde cratn- 
tive et embarrass^ei et, du bras droit allenge eontre le corps, tienl 
une siLule^ Kandis qu'elle ram^ne le brasgauehe a T^paule [fig. 3), 
C'flSt rillüstratinn du tnytbe de Poseidon et d"Amyinone\ 
fille de Danaos, qui tut aimee dn dieUi La situle rappelle la 
souree ä laquelle la jeune fiUe allail puiscr de Teau, quand eul 
lieu sa renconlre avee Poseidon. Ov^erbeckarassembl^ les monu- 
mentä relatifs h cetle tagende dont los uns reptlsentenl la 
Dana'ide fuyant tes caresses de Poseidon» les aulres, le momcnt 
oit ce dernier a Iriomph^ de sa r^sbtance et oü tous deux 
paraissent engagäs daos une conversatioEi paiBible*. C'esl oe 
dernier insLanl qul est GgurS ki. Ce n"esl plus Ja poursuite k 
laquelle la oympbe cherebe ä se ^onstrairo i eile a oäd£ et ^coute 
le dieujde la inain gauche» eile dcarte le volle qui eouvre m 
t^te, comme on le votl aussi sur une hydrie du Mns^e de Naples^ 

Aih. Miah.^ iSTT, pL XI [asrcopboLgfl lytienl; dts 

Antiquar du Bctpkm Cimm^irien, p, 56, 0 pL XV, OpaLKille). 

2» er. 1906, p. 3T&, not« 

1006, p, 373 pL KItl (Poulsen)^^ 

I. Cf- stts" <50 mytbe, Boacher, Lexikon^ i. Amrjmirnet p- 327 ; Peusft- 
ilCA, p- 3869 ; Sajiliö-Foltitr, BicL dit /mL, ». t., Amym^ne, p* Paaly- 

VVuiovr«, R^al-Enc^^opddiff^ i, Arni^mone p, 2002. 

S. Oi-arbeckp p. 363. 59. 

e. Jbid . I P^ 3^» 

7. JÄtrf., pp 330. 0* pL XIIL 
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Borttwpßtes de verte*. Dans cfts demiferes, rattitnfle d’Amymone 
est trts samblable ä calte de la Jignre r(£ininine de nnlre groupe; 
eile cfit debnair de face, immobile, U mairi (troite tenant iine 
bydrie, la maln gaacbe relevanl )e yoiJe. Fartwaen^ler m atlri- 
bne le protelype ä iine peinlure du premier quart dt) iv* sifecle, 
inDnenc^e par l’art du v' »ifecle, qni re rivbie darvs J'allilüde 
encore un peu faido et les pita sbvbrea du v^ietnent'. 



rtf. a* —apMtdoa «t Amraob«'. {lhi«»it 4’AlhtneF.) 

Par conire, dana les moniimenla que nous vennns de citer 
iVUltuda du dien esi «uire, ms $m le relierd’ane atlde dirtisqne 
de la Collection Czartoryski». ta posiiion eei xdetilique, amsi que 
rarrangeinenl de la drapeKer Ja »ule HiffÄrenca consiMo en ce 
que le dieu lient le irident plus haut*. 0ti bras droit, Ü (oucKe 


1. fftirf., II. ^ a* fl; m. 3, Siglio.pan[„ ml,, 

Amymmf, p. 2a». 0?. 3151- R<j«her, ,, t.PemUhm i> ^ärj- Kurt' 

wungler, AKtHt C<H«we.pl. LX)V,77 - p 

bmh, 18 J». p. Dl. 1 . PL 2 . 0 - 3 . 4 ■ FuAwa«dor. ^*' *“^'*' 

2. Joartiiea.u«9.p. ö2. ^ 

3. C«t. «/cA., pL I, 2; Jttkrhtith, IS90, p. ni m 

4. CL .uisi.pogr pp, n- 10, H. 
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rgpanlo d'iine jeDoe femme qot »*appr4te ^ puUer de I'eau dans 
un piiits, Oe WUte a reconnu datie celle oü ligfureni 

encore d'aatres persoaaag'e?, le roythe de Pesetdoa et d’Atny- 
nione, tandis qu*ßngelmano rioterpriile, sans moliO bien 
claanla, comme ta repr^sentatlon des amours de Poseidon el 
de Tyro*. 

Ln qaatrifeme fac» de cea bedle-parfunis moDire nn groupe 
dinnysiaqiie, Dtotiysos, nu, marche ä jauche; il tourne Ja i^te 



vers une femme qiii* vdtue d’ito chilon fioement ptissg et d'un 
himation qui eoovre te bas du corps, ae penebe tendremeut vers 
lui et de Ja main droite tui caresse le visege. Le dieu s'appoieb 
ganche siir un pelil Satyre (fig. 4}, 

Les monameuls ue eonl pae rares qui moDlrent Oioaysos 
groupiavec des personnages de son thiase*. Daus to gronpemeat 
lo plus simple« ledieu s'appniesur uu Satyre« snr Silbne, sitr Pan 
on sur uue Uenade; puis viennent Jes graupemeats a trots per- 
soDuages, daus Jesquels tine Monade et un Satyre oii Silbne se 

1, Sure« a)[rttie« ifiii.« p> 3(7; f89f, p, 61 sq. 

2, er. itatioti, 167U« p, 30 j Sq» 
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üennenl «us c6i&s du dien-, ll faut aans douta racoQ«n!lre ki 
dan. la Jigure kmi'nina, non pas ane Menada, mak Ariane! 
Farm, Jas rrmnumeals qui raoonJent ka amonrs de DionysDs el 
d Armne, pluaiaTS ntonlrent, an effel. les deui amanls ^Iroile- 
ment eniaees*. Cttons, an parlicuikr.pJuBieurs miroirs ^irnsques 
dom las mscriptmns ne laissentsubskier aacnn dotita SüTl'identU 
ficition das parsoonagres; la representalion da l'un olTre bea«- 
coop d analog,a avac celle de noa briie^parfoms, Ariane, drap^a 
.e panrlie Vers Dionysos nu al |«i passe Je bras gauehe autour 
rin cou, (out en tamenanl ,on bras droit vera lapoilrino du ieune 

* 

Us «»mplai« ai, sonl reprtsantj, [„ ,„j«, 

noiis venons de d^cnre. som Jes suivonte: ^ 

1 . All,Sn,,, n- Pr„„„.„„, Mvctne, 

'' ‘‘!'-r««qi», lA..,™, iö 

Srooiwd Apollon cl di Lotnre. soni prosrjno fnlüromtnl brisdes 

un des angles mföneurä. 

Terre rouge clair, reccmvepie d'une coußhe de lait lie cham 
Haut. O^pOfl (Jig, 2 et 3.) cbatii, 

r k l?*' B "3. Provenanco; DeJos (J906L 

Ce hrille-pa|.f„m a conaervd sea qualre faees; mais Ja pHmbo 
mfeneure omee d ov«, faii deraul et robjet toui eniier a^eau- 

„..„r ... Hanl, .eine,Io, 


ßri«At«As anj Sint£»A( Votenbüder, 

13 pl, 15; Biiaiichl d» rjuw!!*j’, 1 

rM-Fl«Melj* p. 38^^; mirwrs t fff^oupe siiUiaFre ; Gli- 

pl. CCXCtX, CCCJ. CCCJIt, CC(ivr ' EfmiwAe Spitgtt, JV 

riin* ane *mtaX “iniir, Aphrodiie el Arienis 
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3. Musde du Louvre. N* d'mv, 5i0|. La provet3Auee de cetobjel 
tsi iucooDue; maJs Jl esl vraisemblaLle^ d'aprös ropinlon do 
AL Pottier« qui mV gracieuseoienl eommuoiqii^ quelques ren- 
seignemanissur cet e^empluire eile suivant, qu1l esl originalre 
d^Ilalie. II est bien couserv-ß et mcearo 0'%i0 de haut (Og, I)- 
AIus6ä du Louvre. Inv. C. A. I ttL 
Ce brüle-parfum provlent d^Er^lrie. Toule la paHie Süp6- 
rieure^ orude de spirales et de patmeLles, manque« Des quälte 
pauneaux, celui oü 6taiL reprdseutö le mjtbe de Puscldou et 
d^Vmyml>^e a CkJtnplfelemetil disparu. Haut^ O’^^OSS. 

Le Müsee d^Vlhenes poss^de uix moulage de cet exemplaitCt 
dVpres lequel nuus donnans la bgure i, 

Ces qualre brule-parrums sonl Idetiliques et porlenl sur cha- 
CUDE desfaces Tuue des repräsEutalLons que nous avons decriles« 
Par conlre, uu exemplaire du rueme lype^ decrit et reproduit 
dans le Galalogue de vente de la GoUectioo SofTmanu esL ornä 
Säulement de deux da cas sujeLa t celui de Ja jenue femme cotiron- 
nant un Imphäa cl celui du groupe dionysiaquep qui sa räp^leot 
chacuu deui fds* 

Eußn, uu maule eu lerre cuUe du Alusäe de Syracusc "p trunvA 
ä Syracuse, servail ä decorer la panneau de ces peiiU objets sur 
lequel fiiait reprasenlÄ la grnupe dionysiaque. 

La slyle de ces patits auteb, qui na sont pas ant^rieurs aux 
uP-ij" Alleles avaut notre fere. n'est pas Ic uiäme daus Itis divers 
axemplaircs que nous avona rassamblas. Celui qui provient 
d'Erglric {n*’4) a$l dVn atyle exLrämemeut Gu at las draperies 
y sunt fort soifu^es; ilen eat de m^me du brille-parfom du Musee 
d'Äihbnes in* IL ^insi que de rexemplaire de Delos 2)^ qui 
ast cependaul trop mutll^ pour quVn puiase en apptScier exac- 
temant la valeur« Las reliefa de rexemplaire italiole {n'" 3] sont 
au cantraire nfigliges, alp euWant LopinioEi de M- Peitier, de- 
vraiant filre couaiddr^s comme de grosAiers estaiupages des 
mfemes sujets. 

1* FtMhner^ n* 122, pL IX, 

2. N* 1963. 
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Le fait d^avoir rencontri plusieurs eiemplairee de mäme typep 
pruvenauL de regiüiie Jiveti^e!», iiiomre que les repmeataiioii^ 
de brüle-parfuin^ ätaieaiooeranUfi k uae lü^rialne ipoque el 
que ies suje^s qui y $onl represent^ ^Laientaime^ dea ueheLeare. 
La pr^ivaDaitcG greciiua de troia d^enlre eui et leur lectinLqae 
«oignedp qui a louLe la saveur d"uue ceuvre grec^fue^ Leuiaigaeut 
qu’iUtitiL £le fabriques eu Grbce iiiäine; Texemplaire qui prt?- 
vieoL d'llaJte nV^t qu'uae copie de ces originuux greesp 

Lus Eü^mes poliers qui oiii taQuane Ta^sea a rulief^ cuunuif 
jäuus le uom de «c caupeii m^^arkiineä u, paraiäseut avutr au:^st 
fabrique ce;» peUU auiela dömestiqueEf. L^s uveä et hs dard^ 
füiiiienl ua inutif counuit dan^ ceUe €e^amiqllB^ maU suut uu 
älemenl de decoraUou baual qui ne prouve pia graud elioae. Par 
cotiUe, Us apirale& donbUSi placee^ i La siiUe hs uue^ deü 
aisttes el suruionieea de paliueUeä ä leiir poiuL de juneLluUi qui 
decoieul le haut de ee^ brüle-pairuiiiA, Aembleui äire utie uuui- 
biuaisoD d'oruumenU propre auä vases luegarieus^ uu eile m 
reDCOuLro rrequcrmiieuL*^ et uü ta palmeUe alTecte eiaetemeuL ia 
m&Rio forme. 

Des lampes heileuisliques de tiiSiiie epuque pr^denleut suu veut 
ce6 paliiieUes et €e$ :^pka1es; or, leur lflctmii[ue esL la iiu^me ipie 
celle des vase^ megarieiis, et 3L Zabu a pudmeUre fopiaiaii que 
ees lampes sorlaieiit des m^mesaieftei^que les euupes k reliefs^ 
J"ai ddvdoppd celle hjpoiblse dau^ ud Lravail ^ur les Jampe^ 
truuvees dan$ Jes foudle^ de DdJaSp qui paratlra prochalDeiuenl 
dau^ Je Bulletin de Cvrrtspmdwite Ae/Zertifü^p et |"ai moutre 
aitleurs {Rtuue des Eiudes ^recqueSf pP 1 sq.) qua lea uoiuj* 
des möxne* potiers se liÄcnt ä la foia sur des lampes et dos 
coupes. 

Ce que uoua disous des Janipesj duus pouvona 2e repäler de nos 
bnlle-parfumsp doal PatLribuliau au^ aLeUers de vases k reliels 

t, Ei, : ßeiujdorf, ürjVtAritÄi imd V^oibitrj^r^ pl, LX, I 

\Vttfrnnd» JV-tMp p^ \i!l\ 0"» 41, Mc, 

Ip En. : ^kar^4mU ^p-1, oL LVUl* 3£ a* Sa; LX, 3 a j LXI, 5 li, U c, 

3. VWaaijüp i^-c?!«!, 13- -ILS- 
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e$L conßrinä« par un t)ol n megarieu du Britisb MuHeuiDj pro- 
veoaat vraisoiiiblobltimonL d^Aiheue^ \ 

Sur ce vaäe Stf Irouvsot. reproduib» d'uoe fagon idetiljquOf los 
sujets que uuus avons roloveN sur l^s bi Alb-parruiuBp La bgure 5 
tuooLfe uue parlio dü la ddonraUuEi de co boL Üu tecutiimli tt? 
groape d^Apollou dUiatädo d« Ldlune, ä droll^t Iv Lrupbee^ 



Kilf, S. — Cai3pö lu^g^caOfi- (SriLli^ti Muuutu^} 

ärigg atissi äur uu moutioule d« ptorras, mais seul, aans ta jeuao 
alle qtti lo couroQoaiL^ piiis Poseidon; ü gaudie d^ApoUciu* 


1. Ca^ok^ui; cf ihe ElTo^am in the SritUh Maseumt t U" 

tWsllfirt)p p. 2&3, G, 10!, 

2. Une ßgur« de Jeune Tequ))«, eoyfoaeiB tn miin» iauia it^flsblabls I eeila de« 
braiB^pArfumSf se toIL aur un rragiß^ül do fa£« Ä f«Liäf d'ALb^e^. qor fsiSAit 
panle il'une coupe uir Uquelie ^Uil repryduii pBuL-älreec eutkr c^gtwp« ( 
Jfi 7 <A,, J 90 i. p. ß 7 t B* S)- 
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AmymciDii, PöiQidoa el Amynione, qui sont s^parfs aur c« cAt6| 
se trouveiil r^imis sur TauLre G(>ld du voe^ en un ^raupemeut 
eu lau& pulnlä pareil ä celai des aulels de Lerre ouiLa, Amsif mr 
les quatre "roiipee^ deiis se ralroüvenl idunLiquas. celui d'Apol- 
Jon el de Laton^t c^lui da Poseidon ot d'Arnymono^ te Lroisj^rue^ 
colui ilo la dlla aout^onnaot un troph^e, n ast rejy:esealä 
qu'en partia; le qimtriäfnai celui du groupe difinyaiaqna, faiL 
enLiercment dSFaul. 

Calla tdaniitä daoEi 1& d^coration dca hrilla-parrtims eL du bol 
nioalro|usqu'ä rgvidenae que Ions ees petils u$lea$iks dorrißs- 
Liquoa Tabriqu^s par Jas m^oeias ouvriers^ qni puisaianl 

indifr^remmant au mßma räpertoire da cnolifa pour rornemen- 
talion des uns at des aulres. 


W* Deo^eva. 



NIGOPOLIS AD ISTRÜM 

ETÜDE lIlSTORfQÜE ET EPIGRAPiHQUE 

(Plä:v€hi; XV.J 


Dep fbüilles parlielles, enlreprises ^räce aux libijraliles de 
A. R. Je princa Ferdinand de BulgarJe^ sur rcmplac^fiicnl de 
ranliijui; Nicüpalia dilc ad Istruiti^oiU amane h d^couverlo 
d uae sÄrie de LexLes qui^ joiiais a couac dejä publi^s^ permtiiUni 
desorcuäis una £Lade d easemblo c<iUi$ villij jtisqii'ä pr6seEit 
mal con[>uG. 


L - SOM ET &ITI* 

Oflicieilemeal^ la ville a^appelle Ntini^rsÄtc ou 

quc^lqucfoiB Table do Peuliagcr porle Nkü- 

polhtro, CeDom a Piiic^iDvemi^fit d'^lre g:eograpb]qijei]iGnl faiix\ 
eL iJ a pundant de aund^<^H ^gar<6 ks cemmenlaleui^; ils 

oDl.confondu Nieepotis ad IsLruui avec la snlk qiii acl^dleineaL 
eocore i$^appeUe Nikopal^ sur le D&aubo^ 

Or, I^ticopolk ad JsLrum une Foadaltati da Trajait^ landis 
que la Kikopol du Danube fuL creec par lIe^acllus^ LaeourustQn 
enlre les deux Villes, si Lu^es Jans U miui« rdgion, maia disLaDtes 
do plus de 60 kilom^slres, rlsque de se perpeLuer k cause du lltre 
laüu dß Nicopulis ad fstrum^ porte par Je pmlatcaLfao* 

1. luilleL-octobre 

Sur ijUi-lquciB tiLoauai«edii d«? (hfinittM Pid&r Ip 1^2 

(ScTfcrt)^ l4oÜ-5l (Doii]na]|^ (Carsiaü&J. 

3. Eu 029, k la sode d« Ja TiclQira sur Chosro^s. Ci^ Peirus Beuuuo^t de 
Danifbii curm, da«« Seripf* Bifr. b p. S4ti * ^Vii^uppp^üf 

i/iJ jjroecä verho tippcUaltt ^ t^iislariit quaiH ib/tpeuf B'jiiN<iino>- 

rura HenidiuSr d^ieto imjtnli Vwdrusic r^jis txetcii» iUimtiut filiü 

inter/isefap nt niile [p* 337! dkitim «f. * 

IT= sfifliE, T. s- 


i7 



23S 


kläVU£ 


fiQ r€$idence ä ftoDstch£>iik; ce ülre, quo lo;& Modernes pr^- 
r^nenL rapporler k [a villo by^natine» qu^ils conoaissnnt mienx, 
Ä'appliqae m rtaliid k la. villa roraaine'. Si ia Nicopo[is d'Qera- 
clius s ast peuJ-fiLra atiüsi appal6a spä; c& fut aeulamcnt 

au moyen äga et apräs Ja disparitiou tolate da Ia Nicopolis 
de Trajau*. 

Oupuis 1B73, eepcudaut. Ja confusioa eutre Jas daux villes^ u''eeL 
plua eicusable. A celte dale, KaniU* a döcouverl Je vßrilable 
cuiplacemenl da Nlcopeli» ad Isirum, grice ä deux iuscriplietia 
Uouvfies suT place. II avail et^ dirigfi dms ses racherdies par 
UQ texte da Jordanea, qui die Nicopdis jujt^ta latruat cl ajoute 
qu’ello esl siluöa au pied du öaikatiV Of, le tämoEgnage 
de Jordan05, Goth du naissance el babUanl de Ja pelil« ScytJiie 
(moderne ü</&romiia], est parttcuilerement prficieux lorsqti'il 
s'agäi de Ja Meaie, qu’il coanalt fort bieuV Lea ruines de JStcu- 
poJäs, viait^as par Kanilx ci partieJlement explorfees par moi, 
sonl bien siluies en effet au pted du Balkau, au voisinage de Ja 
passe dÄfeudue aclueJlemenl par la viJle de Timovo, celfebre 
dans rhiflloire Bulgare et qui, dtude ä 13 Jdlom, au Sud, aroin- 
placÄ Nicopolis cömmc poinl 5tral%ique et ceutre depopulalion. 
De plus, la riviere qui longe les ruincs, la fJosiVsa, so jette h peu 
de distauce de Jä daus Ja Vaiitra. laquelJa est prficisöment J’an- 


2, G. Coaiia , dm, .l' <P»«pon™, p. HO. 

pirlul d uoe rill^ qui d'a J“ ® 

ne dom. p« d. et i, j, " 

3i Ed MDt eoUDiJalej: d An?i]E» RAirt,* öo 

IX, p. tlüf lüoiSr, «.«ar. d. 

I V, 02 et BtautU d f/ij,.. da 1 1 ?‘ ^ 

4. bmvm Hui^irim uttd d^irr ril ‘ " 


Nicopous Ab iSTnu» 
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eien latruSt dont Je nom esl encore receaaaijsable'. J^admet- 
irais m^me voJoutiera qtte la fiositza mederne, qui eal aussi 
longue (^50 kilom.J, moins slnueuse, plus large et plus profoode 
que lecoiirs supÄrieur de Ja Vantra, a fori biea pii fllre cousidöree 
par Jes anciens comme la riviftre prJncipala el. par consequonl, 
suppeler lalrus. G’ost une liypolliese que je soumels aui goo- 



M£Sir 








grilphes : eile äureit fie dciiis pefmeltre dejprendre k 

lettre 1 indict^lLon de Järdane^i doaL je vieD^ de 

faire remarquer Thabituelle precisioEt daos ies quesUoae de 
topographie mesienue *. 


Pliee 14f ) rapptll« heima. 

2f^ GtH h^silAÜonj eL ces ehu^geai^iSi de bdiüe I, du coim lup^H^r 

d« d«uK rifltireA coiiQu^nle« tL d'imjKiriAac« nt aoqi pa^ rtrea^ tn'uaiir^^ 
z iJ Y flft Aurail de taedemea Bifimplea m llulguriB. 
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ll£V|^E A&CBßOLOGlOilE 


Le dom de NtsrizoAi* Tzph^ aurait donc il© le soul cxacU* 

Pü^rEjiioi tt'L’^öD prefere ‘'Ttts^v? PeuL-^tre par une cotifü- 
BioQi volodLaire oii nont eatrc deux rionis de Dguvgb qiii ae dif- 
fereatque par une Jeltre; maia surlouL^ $an$ deutet parc« qua le 
noirt ofSciel doit donDer autaat que possibk uae idee de k posi- 
tion g^agraphique, appraxiiaalive pluiOt qu^Eacte^ mak facik- 
iiicat lalelligible« or, loul ]© moade daus IVaiplre romaiaeoanalt 
k C4§lebre tandis que T'^IaT^s; c$t as&ur^meat iaeenuu^ Ü 

esl vrai qu il y avait dkulfcs moyeaa de aoa^imer ia vjlk; par 
exempk, on pauvait Ja aiiruoniDier ATpwvj ce qui ^Lait juale 
et Lntelligihle k Ions. Aussi a-Uoa essaje de k faire, si Ton eo 
Cfoit inolemee, qui eile cc aaai, el deal le t^möigaage a dku- 
laul plus de vakuT qn'il tcril au momeal raöme oü k vjJk est 
Fondue ^ 

Lepeadaol oa a prefure rpi; oipression du resle vagae^ 

car^ps^ avBC raeeuBaliF akxpnme pas ia proxicnitä im me diäte*. 
Le riiollL seloti mol^ ea esl que Trajaa a fondd ea TKraee deux 
Nkopolk. TouIgä deux skppeiJeal Ulpia Kicopolis; Tuue est 
pJaceesar le Neslos Jleuve c^Ifebre gräce k k kgeode d*Orpike; 
il GÄi doac naturei de Jui appo^er Tkler^ Qetive de pareiUe celc- 
iirik. Da a pou^s^u si toinle poralklbme ealre ks deux noEmde 
välks qu oa a dit parfois i:zz^ ’lsTp^ el ra^me h: 

(ce qui akrs indiquet fausseaieaL Ia proximile absalue) parce 
qu on disait, avee raisoaj Ntxs^aX-.; ^ps^ 


I. U Üble df PeuüflKer cenöllie ä lert iradirertt noms pq aiUilnt laus«- 
mEol nteopoljs au E^anQLiHtiit du I>auubü t[ de la Yamra* 

Hnn« Plor^öi^e, citaai |« vülea fondf« p*ir Trmjan 

dÄoa |*Thmi:e,nojim«Trajaflopulis, Pioaeopolis, deui Micopolirel omet 

ciy chipitre, antftrieur ^ la fooduku da wiie 

utJTutre, esl Finde mie Dt cenLefhponLjQ das autroe^ 

3. Ainsi *A«i|uia i-:<ri Kiw»«. l'moeienmj KOaivat, #'«i floannflt busdi 

^ “ «■ ‘“«i oo a *«ri^ k pM- 

i 1 “i föt <k niHorkTuomrselie 

;epr4«meEt, u«l6i «□ dka bwbu qui 

ada^t U Ihiürie dkat« ti 1“* poumdt fll« rijunjj, ai l'on 

P jue Ifl lag diuux harbus aont ln deuret priotipoiui. 


X1C0?0LIS AD iSTflUJI 
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IL — I>*TK tT 


Nicopolis Tut fondöe par Trajan apres une victoire sut les 
Dacea'. Comme la guerrc de Daci«; comprcnd deujc campagaes, 
trt 102 el 107. on pcul heailer eüire les deii:t dalea. M, Kakipo- 
Ibaki» ße so decide pas'. MM. Benndorf el Todlescu s'appnienl 
sur des hypoihSses fort doutcuses pour admeltrc quo NicopoUs 
oxistaU d6jä en 106*. Jordanes Hembk dire quelle cst posle- 
rioure ä la defaite des Daces' cd 107. D aiilrc pari la 

riorganisallon complfele du pays par Trajan’ aboulitä la eräa- 
üon d'uno province de Thracc aulonome, dont iSicopolis fait 
parlie : i1 csl pnr siiilo vraisamblablo qiio la Ffiniiation de la vllle 
esl conlemporaitic de r^lahlisscmenl de ta province, donc ant£- 
rieure ä 116 el poslferieuro kill*; soit vers 115. 

Trajan. morl eo H7, n’a pas le lemps de donncr h Ntcopnlis 
sa constilulicuj dtlinilive; c'est lladrien qni Tilfeve an rang ile 
inunicipe’. La viltc progresse; eile esl florissanie soiis Seplime 


el dliut imbvfliH Tes atOuenls (Gardner, Grr^i r.^er wnriAip.dnn» Trnnt^ 

aeCtm» n/ (Ae ü- S. af LH-, tSiö. p. 113 ■ul«,}. ^ . , . , . 

1 Amm Mare., XSXi. 5 J Niatpolü, ipiam m-liciiim tieforJflf «iKrn Doms 

Tntjmta condidit impfrmr. - Cf. Jorrtams. tie(„ 13 ; 

(CrSartMTlff Trujama f^briaoiittl appeUat>U vkttiriae ntutaUm, 

2 Ot Thracia prmn'ntirt mmdnffl. p. 36. 

3 Das Jloatfm«! r™ AdamcUssi. p. 122^124. Les .nieu« .upfweeat: 1. que 

I. ckinpügee dann I« Uobreu.ija «l dn iOB; 2» qne Ir* prtUffiin.Trrs en !nn( 
repreBenl** nur h ®lonn* Tmjmn; 3* que 1.™« *n Tbmee nl ir*- 

Tem TH^mus- qM^elte ürriife h ÜftrcMopolis ^icopfllis, Dins yn irOd^ 
wMlIritfur (ifiATOfi, P- B^nndorr syppoBfl eo OJlrt que Nttopa- 

liTtnömeeBl wprestnltetCieJiünii^^ Trajmie, pl.Tl, rillu fiATiStrutleeur 

ya PTC au pHW. «M« rmalne dö^Urifl ftar rcoipereur : In prefflierehypa- 
Ihfrse »tglOiOTphiqüamfintioa|voMiblsJa iMonde litstöriquenurtit iFnpfobaWöJ. 

4 , Si Ton dariDS k SanHrtlii tout »on ÄftEiS- Man rsii[t!Uf ne ec fnque 

pas de prteisiön dans la style. 

5, VoiT ci-di«öoa la liste des TÜlftf fondaei ou agruidies Iüi. 

G En tl2. Bvianw dopend eneore da I^rvL d« (Pline le J.. CsJrr^. 

AM Trä/Vin. L 43 et pour 1« date. McmmHa-Marel, Etadf 
_ Fn IH üo diptflme io- 3S) consäd*« encofe le kg^i da M^sie enrnrae le 

eher laprAin* de l* Thrate. - En 116. ln t4^ de Thrti 

ShddC- II 101. — Imtoof-Blumer, JCjw«, Gr., p. 41) » dAjl qonti la Thrace 

(Li^benam, Keni.dl/ifliqrfle«V. p. 3B0 »• 3; DiC, p. 523). 

J, Dürf^ fi^ise «Ifi S. Aiinaii, p. |8-i3. 




REVUE AltCH^OLOtpIguE 


S^vfere, eil dfecadoac^a il partir de Gordien lü*. La cause c-d est 
dans tes invasions r^pelfies des Colha, Lors de la troisifeme m 
251, Nicupolfs est prise el dölivrfie- eile conlinue dans’[es 
suivantes i ^ire le cenlre de la [uHe>, Enfin, k la suite 
a m »„«.„d .fige, e„ 2-0, .Ile .>,.„1, j|„. d.as J hl.Wr. ,|„ 
JaW» «ntre I« b«tar«.V Si A«,i.Q U„o.llin. miU.u d„ 
.y ««.!., I. p,r„,i |„ 

O.Sm.,»,™, dshu. du V «M... p„ i 

PI...S ,u. out „ne E„ j 5 j_ 

.ibg. ip«cop.l. « .. 5^8 „„ ,„i 

vique.dmo«,,« Jurdun.., .„ 531 ., 

™i5 du paj, du Aluop„li,,,t ie ddcrilau leumss lugubr«.*. 

bomhrävsR. (Itonl de S^i^e j i""!“’* Gerdien. Lee plu» 

2. J.rf...., Cel.. Is'ivStaeiiu,T''“ i"“"?“»». 
eufieremienfe «peeefere, 

aieraut. P*efge#(:iiid»flpjejra(H*-qJ|uapjjy.^'P®^"f> ?..< «nn Ingt 

Codi# TuriiDl »uui eruefi i NicoMii* „„'j /!f ^ Si les 

6 : m fir^gunt c™/t!rKr™ ^»«-2 XXXt. 

etn abtttlM f»ör foai^Umps fnotma jugulath), It 

per;.“;;S’' "'“*>• ''■■«■“»*«^. 11 ,,= su^ „ 

ppb'm eUfl« u^O''w«^'*Upuf*'ri^oire"eie T*i'”^'*h" ™“*l* *un2. -Viee- 

aflttim eifCiff# ftbirHi su„t «mhi. ^rnT«. !/* P™P^n- 

Ammien ulBniifl aiis Jjj ■.. , ie« Ir ment une attaijue. Mail 

A neu ne inwfipÜOB artufifecunt^nftoB jf 

5. XXVUp 4, 12 t Jroejidt «"-'blement eeite dnt«. 

^«. <t Oietiitt, ' iwpo/ii fit..,, ef DonatoraSf et ffieopo- 


ft ff'wp'j/rntedpifflffjfpeut-itr« en ESOfi^^ {= Moeao«) 

S. Gams, ioe. cit. Cf n Sflö 

Kd e, imUltü, Hikü Üitemimmtit. G™ mttff«. 
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TautefDJs Jpslimen^ avaol 569* la re&äiii^^ et Thöophylacte' et 
Llitroclt&* la cUent oncora. Las menLioas posldricares du iiom 
de Nicopotis fie r^ifferetil loutes h la viUe daauhlenoe foudSo 

par Baraclius. 

M. JireCek pourlanl a pahlio un manuscrit anldtieut h ÜR8 
d*oü il rdsuUe qno Kkopotia 6talt au sv* sifeole eocoro hahil^e^; 
ce maniisorit tut-mime dörive d“ufi leile plus aockn, dont l*au- 
teur aounait parfaUemaul lasilualion topO;|japliiquo de Nkopo* 
Hs ad Ist^ufn^ Toutefojs, le doute subsisle, car ies deux Nico* 
polis sont TnatiifestenieDiL confondaes par lut% ainsi que par ks 
comiuenlateurs des bkloneus hoogrois^ Dg plus, on a heau 
00135 cUer la vilk al le mouastfere qu'etk roDformait alora : ks 
fouilks sembleat d^mentir ki des toxksdaresle doutoux. !Si les 
vestiges oucöre visiblos siir le aol* oi ks ruiiiea misos au jouc par 


cirtifas FffTo nic si sunt ö^Jioscunr L'lpilb^te d& qii*ü 

doiriie wlleure i Mcopolis. ns doil pas faire illiuaionj pHcMe lliiitoire da 
lit roadatien par Trajan. 

1. P™opa+ d& p- 307 [M. Bonu) parasi Ws rjpi 

*!<rtpov. menliorin* mcepolia. [] ns a'agil piia de In olle dantibianne, non eoMre 
fond^a* ceDQiae le EeQLieDneüt k töit ijüller ^Plol^öitST, Didotp Hl, ^)+ 
BOcking (JVef, Orisol, p. 4ö2]p et Pramerslßie tS98p BoW., 

p. 187). U notfi afOciöi de la Tille en jusliße la menlioQ panni fei Tillen Tel - 
iines de l'Ißter. La liite eonlbni de «®tö de« noms de loealil^ AloÜftiies du 
Danube^ ecmme OdessoSp Mnrcianopolis et CallaliSiF 

2. Vir, 2 el 13, 

3. Sj/möf.p 836 : NicopolU j est wenlionnte entre Duroöloruin eL Notm* 

FÜlee dinubieDQes, Beding, L et fcfljf. iSöO^ 

p. 272. 

4. -peft p* 37Ü-371 ! nnnalei Serben de SafiAnk. 

5^ ihi'L^ p, 356, — Lfl mnntiBcrir 29 de Dsscalev dil: rta rAsd u ATin- 
sur la riTiÄfe Roiiti* ä Piicopölie. 

6. ]l s^agil SEI eOel ds la eält^bra baLnllle IiTree en 1396 par BajaieL i Jean 
fiiTiü PeuTp qni a so liea prts de la ^icdpelfs d«i Daaabe (cL Jean da fniwr&K* 
C:Aro«*‘'yiw* dann ÄTi>r rer- ii p. 42ip qu* prfidse : Je dlpüfl des Taiftsun 
a fii iitn ntnris rninUWri!:t^ ee qni ne pml i^entendre qne du Dannbe). 

7. Cea hislefiena emploient neufsnt ks tennen da emirutn mq/ui et ^ttvm 
minw sceol« an nütn de Nicapoün. Oo a ifoulü en concEure qute Tan das ^nne« 
mdiquc Ja TÜle roieamB, qni numit dore nubsiile^^t rni:ktrs In Tide dnnubiieoii*, 
E^i rialiti'j" ees d*ni eipfesaions «rrent k dislioguer 1^ quarüert haui Jkn 
da la Tille danubienae, ainii quM apperld'un leite de Ph. Cilli«nqu«(rk rfftt£Ä 
Vtadiiiai^ daas Scfd|»l. r#T. hung., h p. 509 ): ^ ^ioipolis^ Butgan^rrtm 
polü, cujus urbi$ pars altera n Dannbio nUuitnr, allen in culla» ereeta esu p 


HeVCE ARClltat^glQCri! 

mes hmlk» ne riyhhnl la morndre trace d’ancime conslniclion 
d^pnque hyzantine ou bulg^tre. II apparalt au contraire niic ln 
vill.) ciaU abunilonD^e cl dfimalia au point q« eile a «orvi Jo 
carribrc pour Jcs mat^rfaux dnnt furent conatniiles las ddiaea, 
bAiieaä I dpoque des Izars afaSnides*, et reaversees en 1336 pur 

les Tares, q„i onl Md ralmuvdessur le pkicau de ja Trap*isilza, 
a riftiovo*. I > 

Donc, Jepms la fondaiien da la Wicopolfs du Danabe, rien 
naulonse ä penser qito lauiie ail subsisld. .^'e serait-ee pas 
fueme ä cause de cellc disparilion que lu NicopoHs d’Ileraclius 
pea dislaale cl perlaat i meillear droit au uom ädenlique, a pu 
iire fondeeaaus qu ou craignll la confosion? IJ y a daus Ja uat 
.«nee de Ja secende eamme aue preave qne la premiere dlatt 


in. 


RAi£ STR*Ti^Gl^il!£ ET ADJI1SI5 traT|F. 


A pirtir .le M ronJalion e,«nie> .1 peedeel preeq™ ,„„i 
eeend sieel. de eolr. «re-, Nieepel!« ed Ulrem ,-<1 «dmi„i,|re. 
tivemenl raltacJiäe ä In province de Tbrace, 

S. pneilioe, » rendwll efi |„ pi„, 

I ilem.,,- etteml I, pl.i„, J, ^ 

Jenebteane, prouvem q„e de», l'mleniie» d. Traien eile 

irig c DDneonIre leaDacee,maia coniro Ics popiilaiione lAreeee 
laaiealagnc, jamai. deniplie.-. II dtarl deac ealerel de la 

t. iir lifeeles. 

a, Faulflei dft !90o tubrenüsnnifs ur S ä R t> « - j ts ■ 
relrouf* d» butt d, si,tu« ^ ^oi.T; t t J'ai 

«pparleatr h XicopoM*. Lea «glise^ ja TireoM prouTant 

«I dea ehapitntix de mlute pravaBauee. tuuiea ,ita coloanfls 

tl hu^Vtras GJ«r (Pi^ ’ tinwi, soiu Artoain 

1 ^; ?W.r 


?rrcopotJB AD iBTfitr» 
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h raiitorUe du Ißgai de Tkiacc DOiivellemenl crfie^ 
Elle €St Sans iloiite la principnU vüla sfnae de cea diviäiDfi^ ler- 
riloriitlos appet^es s&aiigies* dont nous ne savoHs exaelomont 
ni le nomhre^ ni le caraelire^ 

Vers r^paque de Sdvärt% le pays elant en vaie de p^ösperi^ö^ 
Nicopolis cesse d'^lfc raUaoh^c ^ laThrace pour faire partic de 
ta M^sic Inferieure k laquelle elio apparlient defiDilivemetil, 
mftme lorsque de noii^eUc» sEibdtviaions de cetie provinte nnl 
Uh creees par Aurdliea eL Dloddderi. Ce chaiigemeDL correspond 
h une modilicalinnde h fronUbre tlnacn-roesienne qu'U convient 
d'eludier de pres. 


Piine, IV, 1, 3 : lla^i taUttur Sts hihitanlj sofil dei hAndlU« aa 

dire da Stn^ort^ VM^ 5» \t l «1 Ttp't -m kip-vt 4k' «uto ^vtk 

lÜvT,^ — Ibid.t [fr 47 ; 34 ?4y-?S, Ä' ot 

Blffaa:, — Ibid.» V|l, 12 : -öiKf? ?q ttllm viuäras TOfO- 

*afc ün* i-TjanV Äl Tivtj VvKpö^QI^ ^ Stfr I a 

ries habilen La de et ScordiiquMp aui Howainap cf. 

Tacke. Aiftt. Ji,ü4; tV, 46; Fhtni, XKXIX ■ ÄraiD. MurcHliti, XXV!1,2, Hj 
4p (vulröpe. Äree., VL 10; JorrianeH,fie Teiflp. Panckoucke. 

p. IfJiB; Hist^ JL-jrn.p V, t<JQ et ^77. 

U De mt*raeNicepolis ad ^‘estt|ffl fut foadee DOriiRs |ea bdgatidsdii Rhcidope* 
Dins Fa plaiEie^ TrajanA 2\ijpiistap Pbllippepolisp Hadrianopolia* Ptotinapoliif^ 
TrajanctpeJiSt Lenins villes cr-^^es au a^raniiiefl per Trajin, prol^^euL k ^raiirie 
toi comnierekk du panub^ h Ja iiaer (ef, Benndorr ct To(5itea<jü+ puuf, 
Ci/d, p i22), — Aur, Victor (Cur^q-r«. t3) attrEbue auBW A Trfl|iin Ja cr^alion d'uoif 
roütß cOmTnerekite eUafll de ('Europa centrale k Ja loer Noiri; : Her condifom 
jwr ftrai nb «rtgUi* P^nficc muH tit iioi/iant perairufuri — 

Cf. «flf rheri^oiiation de la Thraca par Trajaci+ V, 104^ 

2 . II j tin avak aussi en Mesic (€tL.^ V^ 16 ^). 

3- PJioe (IV^ 40J dit 50; PtoEctn^e (UI. It, 0) dk 14 cL donne lea mws^ On 
ppul AEcorder lea ti5fflo^|5tlogfs en a'appuyant sor iioe ihscfiplton (DH, p. 317 
Q'; cf. Dcins^ewski, AEMÜE, i3^, p. 240J d^eb il rösuka qoc chaque siraie- 
pjic deriil avüir pJLiilcurE Eubdivi^iona. 

4. Kalai^lbakri, p. i7^ fluitaot ropiaion commune «t qui me parall mtpem- 

blable^ f toll dee j^urarnemenis EnilitairaB; MommBBn [V,2Sl,nDte) des exprea- 
sioQs f^&iprapbiques. Lea noma tctüeHemecit cotimia des sutHfitiSiona 
nSiaffk) donnenl du poida i cellc opinicm^ NicopoHs ätait YriiacnitiEebleEticiit 
daoa la Ätralij^'e üsdicfiwii el ja partie plele [»s^iami) da celle-ci^ 

5. Sur ks pfogf^s de Ja cEtiJJaalion rorrtaine en pay* bease^ cL B€ft, 18Üd. 

p, 520 ftuiT. 


^66 


HEVIJK ARUftfißLOATOITB 


IV,-VjmiATlOXS DE (.* FaOJfTlftRE TilHACO-MiSIEWSE. 

On a prälendu k tori' que Ja province da Thrace, creie ea A6\ 
avail pour frooliere septenlrionaJ« l’llimüs. Les auleure s«r 
tcaquels oa appaie cetlo opinion lui donnent pour limite ristcr*. 
Or, j] ne s’agii pas ]ä d'unc fraaLibre rädle, mais simple ment 
d une froaLi^re $dü^rap/ii^ue, Convent tonne Ile me nt adoplee 
depuis Härodote* et acceplee par iradilion*. 

St donc Plinej qui connall 1 Organisation conlomporaine de la 
Thrace, pnisqu'il eile les strat^gies, sen tient 4 la limile pitre- 
ment coüveDLionnelle et tradilionnolle de risier», c'esl qn’il n'en 
exisle pas d’autro. La \Tesie et la Thrace, dont I'ensetnble forme 
l'ancicn pays ihrace bornd par la mer et l'Uter, ne sonl pas sepa- 
rdes par ttne frontibre administrative, eteela s^explique, pntsque 
la Tbrace n eat pas une province autonnme, mais qu'elle se ral- 
tache par des tiena officieJs et bierarchiques 4 la Mdsie’. 

La frontifere onest de la Thrace n’est ddlimitdc qu'en 85, dale 
ob eile ast sdpnräe de la Udsie Superiaure'. U e$t vraiscmblabk 


i' W, Didot); KslflpoÜnkis, n. S. 

(^**1**' ®)» Eu**l» fCAroa.jp. (63 ed. SchAoe]; SvnDelliLg fp. J30 

‘ Thracia a p,«. 

tiM hHwe iwipacxr, uttt Meromint^mmffrj^iTur, — Mela, tt, g ; rAnie^a tfiw 

petea<^lif 3 . SeiffAui « Tawat in mtdin /mni ponUd täte. 

TW, Atnr (S pnrtem pn'riii««! TArania. ^ 

■t» rV, 9D^ 

P«reSri^^ puaÄJeu» «nwisBemenlB 

7* Thrafi* mi ^uvera^ par nn pm^cunUE-uf (DH n 532i Pliri* ]« J 
nous .ppend qua « rünationpüre rtbpafld d« 
d^pendwiw di*Taiid4j* ej(iin>r ATant la dlwiainn^o r. ui ■ . 

La litualiDn »taiL ti mime Kidb la Gaule ““ '*«“ 

»ililain; d« \6g%l da Germaoie f 

Belffiqu« itait uae Jimlte lamtorilk ^ q«*® 

p. i30-t«, et JVf«# HriJetl,. lohfb., laoi,^!!«! aain’ ^ 
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quG He meiDG Ja fronlifrrc nord doit dater de Ja separatipn de ta 
Tbraceel de Ja Mesie Inräricure, en IIS. GeUe rroalibre Utraco* 
mesleaae ne j-NtV^s/’/Fe'mMj.CDntrairenienlä l'opialon courante 
qui est Hämenlia par Je« tcxtea et qui s'appuie sans doute sur cette 
idee moderne qu'une Ijcnite f^äograpJiique, et de prafdrence uue 
creto nioatagoeuRe si possibJe, esL iadJspeasablo pour eonslUuer 
une bonne rrontidre. Jliiais on oubJJe qua calte id^e n'e«t pa$ con* 
rprme aux habiladcs anllques, De plus^ il s'agit moins d'une 
frontiäre que de Ja Itmite puremeut th^orique de deux circons- 
criptioaa adminUlrallves'. 

PloJ^mde a fort exacLerneat imHqud eette liinllo, et cW par 
uce intcrpr^lation fausse da eon icxte qu*on a pu ä torty reJever 
des erreurs dont ü ti’ast pas coupabla*. Ä Je bien compretulre, 
il nous dit que lafronlifere Ibraco-mdsieune : 1* es( «fwdr öwnord 
de i'ftemus ^; — 2‘ est paraiteie d tHemm 

Or, ces deux aflirmatrana aant dana unc carlaine mesure con- 
firtneea par des iascripIlona. 

Gas inscriplioDS se Hiviseut an S groupea ; 


1. Analoge I eelld du riüs d•^pafi#ED<^atH eL ccymma qII# «UbEl« sur- 

töut pour des rais^T^s d-e conT^Moce, Ht pai oublier i'ölat d* sauviigorTe cl 
dIudUcipliae des monlaj^Dsnis de THt-puis* duDt on a pmtfe plus bauL Elant 
flo^u^s ccLLe litaation^ il 6Uit u^^c&saAiirg de |hi 5 rnire p^^üer uiie rronti^r« 
LU mdieo de eea peuplsdes, qul, prim tnitt deu^ gouvem^monts disüncts, 
in auroiant praßte pour edüLpp^r & toiu deiix. 

2. SoU d'aroir plLc^ Nioopolla en {Müller» ed. Iildet), edÜp d'atoir 

placfe cfltte Villa au S, de J'ftifuiua {Mammsen, done C/L,, SU, sur la 

Mvsia lul)» 

3» Plübt iUp 5, 1 (er 11, 1] : 'U XKE^ :\ltl9;[x ILUnfl^a? 

0pm*pC wS KEx6i:s«dj uitip Aiixov 5pos ™ 

nwra\a Jö tion |Kir <le»sus^ ß^eat-4-dirfl m 

mm ßw A"' ip^ rapport h OröeifJ. Ei. dt J*«iiü?ur, refatif k U Thmepi IIT, 

11,S: TfllÄKa^ -A sflti XiffTöv xo^x|io¥. Cf, = 

alLra^ stipr», XrmUt ut ift protrlnciU, il uombreui ex, : Plat, Crilo«, lOd e; 
Dioup XL, 1&; Xäu-, Äntib.^ 1, l, 9; Hrlt^ V, &, De möme, llL li^ö : 

Ei Jffiv Myeins vqv :ti Jpö;' 4tr*- 

IcifiTivnp 0-#vSiKf;aixi{^ ete. {se^S ^ aupj4if, deif ittux 4ö)p 

4 .. UL 11» 5 ; *Oplw> it Tl&¥ lxEiT^|U¥T 6pd«niV< ^ Ac|aOf th 5p*i Mi™ 
tti* Tdbtü tirnxxiiivQv. — Tlopk duit ^Lre priE dxns l04lte 

HL sigaiincAliaii de paraUikment d. ReuToraeos h ptiraje da Ptaiäm^e^ nous 
V Tojons neltecntal tndlqu4 cjue ta fronll^fe a {a que l'IWmuE* 


IIEVIJE ARCIltOLOGlOETE 

L Croupe voiifin de Nüopoiis. QiiaLre hörnen de ridaction 
idenliqtie' : 

Ex ttiiClorkaie imp:eraiörts) Vaesark Dhi Traj/tni PaMi 
filii, Dilti Nurvae Jtfpoiit, Trajani ffadriani Auff(ust{), p{ains} 
p{(ttriae), pontificis maximi, iribumcia potestate X, co{}i)s{iilis) 
Ulf Anims ßttdinus intee Maesos €t Thrftces ^nes pustiii^ 

Elles sont de raiiii4e i'iG. I| nVst pas probable qu'oa ait 
aLletidii 21 ans pour ddimtler la frouli^re Ihrace, et alles doivent 
provenir d'nne refeclEon iocale du bornase. L’empbä du nom 
des peiiplesau Jieu da celui das prnvinces (inier Moesoset TArates 
an lieu de inter pravincias Müesiam m/erior«a et TAractam) 
semble indiquer qu-jl s'a^t snrtoul de söparer daux peuplades 
voismas*. II eiisle en olTei des Thraces en Mäsic et des JHisicns 
eo Thraee*; ce qui imporle. e’est de ne pas hlsser les Thraces 
de nidmijs envabir les plaines de M^sie*. 

Le persoiinage qu) Jail poscr fcs bornes n’a pas ifo tilra offi- 
clel, par uno anomafie*. 11 n'est pas tonu« par ailleurs, — bien 
qua Tun des inxles donae son prenom : \fftrciis* — et Ton 
igno n? s’ i I fu 11 egal i m pfiri a h. 

II. Grottpe de POttest, ^ L*n milliaire rirfig^ en grec, laneiie 
oflieiella de Ja provieca de Thraoe. 11 perle iL.Jion de Z- 


*. CMeuouv, n-i ^425, 

province* ; CiL.. VtU, 8369; aoas d« peapWe* d«s Hb- 

iSs“ P. f M 

tinn ■ jFp Tdsine p*r t'lpgqua et lar^oc- 

3 Ain» u. L Centronas fenninao«. 

Thriw» (Sirab Vif 3 ^>l V, i ' “*“» ■» iliaieoj loat des 

D«f«Ae et. ifelleaboir, 

4. Vavtt les lextes ci(4s cMekI]*, 

.I. 1 ' jf-fy." » i" » p»i»i.i-. 

6. bo AUixüs ^dnfMtui RuÜdus coaiul ta 13|, 

I. Li^bfinwn, Mmj#, 12 : CJL 7 lö . s^ 

prftjTr», ^ ^aolinent cc turt^ «3» 


< 
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^ICOPOLIS AD JÜTKUM 


dicctt i]U) tit toiijourii partie do ln Ttiraccj el par suite il appar- 
tieut encore ä cclle provimee*. 

lU. Graupe de fBst. — Quatre bornes, donl la plus impor¬ 
tante pour nous porle : ßnis terriae) TAraciiaej*', les au Ir es por¬ 
taal 1 fink terräs Odessüa7iorum'\ fink lerrae tici'i fmk lei'rae 
Ca/Zafionort/iJi *. 

Pour qua res divers groupes dlnseriptioas puissent servir ä 
la recoDstiluliou de la fronliere thraea-meiieime, il taut qiie Les 
proveaances cn soianl assur^es et qtio tes dales coiacident. Or, 
][ a ea est pas ainsi. 

1» Dates t Ifl premier groupe esl de 136; le second porie lo 
Dom d'Ateaaadre Severe le Iroisifeme sembje coatem- 

porain de Diodälieu LI ac a'agit donc pas de la miime 

delimtlalioa* Saules {es bornes volsiaes de Nicopulis pourront 
Bider ä nolre recherebe de la frontiere au :l* sibde. 

2’ Pravenanees (se reporler au croquia cUjoiatJ. 

Premier groupe :fl) ScAewfop sur le Üanube; laus les edilcurs 
s'accordenL ä penser que la pierre y a dld traasportee des euvl- 
roDs de Xicopolis; h) Khodnitia^ au sud-oueat de Nicopulis^ •, 
e) iiutQta,k rouesl de Nioopolis ; ä] ialdji au Hadaita^^o, au norJ 
da Nicopolis : ces deux villages saat peu duignus, el les Jadica* 
lions diffAreales peuveutse concilter*. 

1. Ivstiekst Ani. J« BalgHrUti, a* 51. 

2. AffifOfi, 1594, p. 202, O. 27. 

3. /W(t„ p. 20fi, n. 02 = tatfö. p. 181. 

4. 1bid„ p. m n. 93, 

5. AüiTÜf, 18S0, p. 191. 

0, Lu tainülcrcs r'pigrtpbiques ne tont pus r4*pri}dijils par t'4diteur; niait 
ilt sddL da peu tie lignLQisiutQn «a {lays borbar«. Le kUm, dusU regionthna«, 
n'eat emptoy« que d'Aurelien S Tbäoiloie; le mot Inra pour proeinria esl de 
basse Spoque; anfln DioctSlien a ^lendu la Thnee jmqu'aui Denubeei Te s^pt- 
r^e de J« Penlapo^e poQltque (4 tsquatle eppartiettneni Odcgiai et CaUstltj per 
un tKHiiBge spScial; ef. Uomiseeii, HUt. itjm., V, p, 383; Piek, p, *0, nott 3; 
Uleinsorig’e, de Cieii, ffrücc. tn om d«, P, Eiuini »iVarufA rrkus, p, 30 A, 

T, Aujoufd'hui I* pierre eert de eoureriure ä U beliittmde de gauehB du poi- 
lique ml^riBur de regitie, au moeaetäre de li Siiele Trinite (äpftn TruU^t, 
ppi» Ttniöw) od j« l'ei coplde en Doremtire tSSÜ). — Sur le umquis, p, 250, 
Kbodntiu esl infiseUffleal pbee den* le cuiouene tuperieur^ gn le rilahlira. 
g Gg freie plice d'aprda le egrlonche iofdrieur gauche. 

8, Vatdjt feien CtL., iLt, 14422; ReduAeee seton k feuilli di’eapeditloD que 
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HKVL'E 4KC1i:^OLOCinuit 


Si i au admei ut cala sembk n^ce^si^rä — qqa rune aa 
moina de cos piarres a döpiacic, n fam admetlre qu’il an a 
pu Älrede müme pour les autres, careUes sont toutes facilernem 
Jimnioblea. Ellas ue nous appranaent donc rka de pr^eis; Ja 
deraiere, qui semble hien avoir m trouvee en place, mm 
iudlque seuiaraenl ce qui ml 0 priori presque e^idoDi, c’esl que 

Ja fronliere ae truuvait au nord de HicopuUs ; c’esi la conlirma- 

liüri dit lextß dü 

Deuxitme groupa : Trouvee p|ac^ ^ Shsdra, iiu uord de 
rit^mus, au dübuL rnSmc do Ja pJaine mdsicnne. 

Troisieme groupa : a) Meo/ovo, 27 JciJoui. N.-O. iJe Vant^- 
6) Dich&oudak, 16 JciJom. N,^JS\-E. de pr&. de Ja raer; c) 

ffalte Apiüai et fJevedjtAcui, 37 Jiilom, N. de DebriteA = Diutiv- 

süpoJis; d) Kü/aTdji ddrd, 27 kilom, N. du cap Ca//i<tcra, pris 
da Iel mer. ^ 

^res dfluxgruupfsprouvenl que, meme poslumuremcnl au 
T KW •°' * thrnctt-misraone ssL restie loujours alt Nord 

dal Uaiiiua. Uaa ligne lirda aiilre loapointa oalrtmea da eliaqiie 
groiipe pa..e aoa anvirooa da Nioopolia al „alo aanaiblamaol pa- 
ralldla au dagrd *3* äO' da l..i,„da at ii l’Haotua. Coma.. pa,., 
ligaa «»■aaida d peu pri,, a,ea ta fraaliire des taaguas (grea au 

bodpo„rl.Thr.c..lalin.uNordpourl.Md,la)-.t,u.aallal,o„- 

Eirf t "“ä: z 

Wiii cm pouvcir cd cmiclure «ndigufe p, pridd aote ?)* 

donJ Ut^rrüoirt loüdit u/üflkuL f = 

döDt aOEUD ne donne es fleuv* 

wnjwd); 20 inr AeüX in«ripüons (C/t.. J]1 7m Thrnie ro- 

ripu TAroewttf. (iUi* rAmm opiwitBi lilurirnmZ^- ■*“' une 

fisuie qtfi f'eLeadaiL aux deux riwi du fl*uve- ct '^'“^“■“ripiioij 

mPQl cette hjpotliiaf. JojöIbs rujpcnt d^fi.nitiTc. 

2, Principaui JexUs ; Möiii-o [borae cl-ileMiij.U b- . 
de iiwini. io«f. bitiague t4«Jfü£, im i'™ E. 

I r, ri, Ä'jjun, catAÜer, 
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tiere liti^mstique futsons domo Ja plus vraie Ja plus liuralile^ 
U on r^i^uJte que aoiis pouvoas, af^roximaiimmenJ ei en ^ros^ 
Cöiisiderer que la frunliferfl lliraco-mesioniia devail Sire Yoisloe 
du parallfiilft 43"20'* Toute cunduslun plu^ prdciso ne se fondoraiL 
octiieJlemont sup aucune preuve suffisaiila. Mais U est döjä 
portanL de constaler qite Ja rronllore ful toujours plac4«^ Cümma 
U dil PLolömeCj au nord de llUniuji* 

Jl fauL bien admettre toulefois que loi^ue^ 4 Ja fin du n* si4cle» 
exactemealentre 184 el 198% NicopoJis fni rultadiee 4 Ja Mesie, 
Ja fronLiäre« au aioins- aus onvirom de ^icnpolijs^ fut rameriee 
au $ud de la vilJe, Mais nous ignorons LouL de ceUe mi>dificaLiDn% 
Nicopulis, quK avait d^abord fait jKirtie du xotwv dunl Phi- 

lippopoJia olaii la mßiropolej^ dut Ölre aiors raLLacbSet ä la 
PeiUapaU^ devunue fiexapofe*^ snit aiix oomnuioauL^s Jalines 
de Mesie. 


V. — HutN^S KT MQ^iUHEIiTS. 

Le nom de ^icopolls st^esl conjerv4 en bulgata sons Itk forme 
qui d4d^e le rillag^o moderne sittje 4 3 IttJoni. plus au 
Nord, L empJaeefnent de la vilJe cstaujourd'J:ini un pJateau dfeserl 
et ineultc doonuanL de 6 4 8 nn^tres Ja rive g'auche de Ja Kositza* 
Kanitz a d^iemuno el parüeJlemeot dä^blaye rent^einto ! o*est un 
reclaoglo de plus de 2 kiJom» carres donl le plu$ ^rand eölä 
longe Ja riviire. II enil nvoir retrouvfi trois porlosp une 4 chaque 

frpilapbea, nonu tbracea {fbid., p. 158. tj. 47 @t 4S; 1992. p 306. a 

p. £05* a, 09); ^piiaphe (md., 1094. 

p. Ito, Arap/iir. caTiiier{/e^iV^^ n, {Shomik, 1891 » 

p. ,. a* J), Sättig (Ib41-i. ö." 1 }. — Nö pojg cQKapte de rupicij^ töiip jgrec 

Irourt claufl uite tLUb d« Mi-iJe (K«((*iri(i( =: riftraj Itomitiunsiunt} i it praficnt 
d«UMg«rB(fii^TOt 0 Bu fllf de Zem et Simile, pw lea nrtti« de« ’Am«.*! : 
ASMOEt 1894, p. 212. n. IOJ|. 

1. OpiaioD de J#DiNiunt, V, 233. 

2. iDlemlle Mine lea leilea n<t 5 et 0 cindrsagua, 

3. Dire. mqs preu^H, e^ec ifW. Pick fp. 6T) ei Prsmerslein (p* 189 DJ ijue 

d ijc*öalci£pLi:ijii¥f detu livpoibi^^sruats 

Tjiitlr?. 

4. indi^u« par Mominsen. V, 281, oole 1, - CI. «peodanl ei-dessLiue. 

5. MarciaQopolü ou DioajftfDpoLLi, plus toiaiai^ dp I 4 A^mbleiil 

plufl lpdkqu4«s que Nipopdi». 
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extremU^ äe la vmo principalt, la Ltomeme verA TOuesL lE esi 
probablo qti'il dovait s\'n lrotiV(Jr unc qualrl^me ä VE^U au vai- 
$ina^e du cimeliäre : ks monnaks du teste st^mbli^aL uotis bke 
coBDailrG qualre porles differenle^ \ Quant au plan Interieur de 
la ville^ je renvoie pour reuBomble au uroquiä ci-joiut (p. 2^9^ 
carLouche de droile^eii ba$), eL pour ks dSluib aux dcscriplion^ 
de Kanilz; il m'a sofubl^ sur place qu'il s'etait parfoU laUae 
empörter par SOU Imagination. 

Les reales anliques soul Irfes nnmbreux II ]’intärieur et inSme 
k realerieur de l'enceinte : tin aeul ämerge au-deasus du sol; 
ckst US baiimenl de briqnes qui sena^ble avoir ete un bahi*^ 
Uemplacement o^t, depnfa longkmp^i exploile comtne une car^ 
rifere inepuiaable de pjerres k bäiir^. Lea mat6riaux deblayes se 
distinguenl par Leiir laiMe ö[iar[ne\ Lea d^bria arehiLecLuraitx 
sont frequenls^ mais peu ^en[>a^q^abka^ 

II ne aemble paa que Kieopolis all poasedä uq LbeMre, Lea 

iemple$ y dtoient assez üombreux, u tioue cu jugeons par Ica 

r — 1* Fiqk* ü* (EIagalfal&) : p&rla surmoat-^ d^tine tour H Danriu^e 
ile iieux Zaires toQrv. 

2* ^331 ei 1339 (S^?fer«) : pOrtc Qanqui^ d« deux miss eo rirtcKur. 

3* 2017 (ISl^i^Abale): porte f1«öqui« d« deux Iquet. 

|^N»2l07 (CSordien): perl& er^ueE^a ÜMiqü^e^de dtat lauf« au loU puinLu^ 
11 M pourrmüt^ II trai, que deux d^mi^rei fusient unt s«ufc ei uifixie 
porle, pcfwl* iüufi OurtLien Et premtÄrp in^xstoii gathique, 

2. Kiuiü tp. 183 a cru y TeceuFiftllre la porte prindfuf^ ei U pmtio- 
nunt^ .^Uif ruiGe e$l hon de IVacainlie : sei muis eohL pau epuLSp 
cG^pi« 1 It diiüjL ; les lututrGcLiDGft tjanLleanaaL une caDili^tliOn eiEDeDl,| 4 ' h 
r«xl^«tir ifl tiQu?G uDfr eeuAilructwn quadrAngulxire qyi semble un four, 

3^ Lm fauUlet (Ie TrapitUza, i Timoroj ööI mis i j.&uf les reslra de sept 
tgliiw dü xtT" liicln ;on y t iruuve des etiapltexui.d^scübnaes^ ug bts-relief, 
un iUTel ä ^uS4, De mvmif a TögliM des QuArthl,E^MarLyrs (Tes mnt^rEaux dts 
cetle Iglii# ont ^lA apport^ de fort luiu; ynn cekmtie potie nnscrfpdDn 
ni-rcp« ‘Ff-Äirwj = xu sud de Gönstanlbopl«]. Ls pilltge contiauu ; 

Jij eopE^ m gart de H^sin. des inicrlptkins que la CorapigniB des chemiGs de 
Ter deitmsilt k m cundfu^oQi ; le poiu de la fouta da ‘roksin da 

Nihiup, fall de matAHanx pris k Ntcupulis, nelamcDaiit lea ti?ite* CiL. 
Hl. 7*61 el7i6a (limoig^iBgex dt Mi!, Bolndjier, ebef da Ix police* et Abad- 
jietp »Di irhganiiur dy dLsuicLj^ 

PUquex rii dldlage qü clotsoeii : 3 m, X 2 m. X 0»,50, 

S. lUijiti a repriodüJS. des frEsea et exiasyas {[{^ p, 03), Kiliu^ta des diapU 
iriui et architrareä {a" 2, 3. 0, SOy 
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culles coDnuä el par Jes moanaies; ils mxii ge^lö^ale^^^enl tetra- 
slyles^t l*un d>iix possäda des mlotme^ Lors^s** Parmi les i^di- 
fices publicsj OQ Lrouve üne Sorte da prämeiioiri sans döuie 
Couvert eu ahtile, s*il Taut m croira le üom qtj'll porLe : 
piTCitij- J'eu ai relri>uv6 la fa^ada, a savoir un fronlon triangu- 
lolra surmDutaal Lrois potries et oriii dans le champ d'ua bouclkr 
Iravcrse d'ywe lance- Pareil Fronlou es! reproduit sur une mon- 
□aic* de qui pourrait bien se rapporler au tnonu- 

meut; h riuterieur apparaissent des poriiqaes soatenus par des 
coloanes raagees qiiatre par quatre. La didieace est de J*aii lfl4. 

Une autrc mouoaie mm montro un ßdißce demi circulaire ä 
double raug^e de colonnesi aes deux oxlrömitis saoi lilraslyles* 
Au milieü« uue porte voutie Jaisse apercevoir un blllLnient cen¬ 
tral üauque de doux alles; lout a faitau fbndl^ un loil souteuu par 
de nombreuses colonnes*. Ce pourrait fetre la palesLre non re- 
trouviej car jusqu^ki on no connail pas k Nicopolis do bMimeut 
demi'Circulaire; mais j'ai niis ä jonr» ä quelques pas dkn frag- 
ment de fronten dedlc k Marc AnrMo ot FausütiOp uae slalue d^Eros 
qui atirail pn convenir k la d^coralion d*un £difice de ce genre- 

ü'esl la slalue reproduite ptanche XV. Elle so coinpose de ciuq 
fragmonts qui onl 6lä rajustes; malgre Jes reeberches faites au 
voisinagep la tele n*a pu filte relrouvfie, Le personnage repr^- 
seute esL de grandeur naturelle (I”>45 Sans la lötej t c^esL un 
jeizne homme nu; le eorps s^appiilc stir tu jambe droilei tan dis 
quu la gauche est llgbremeat pike. Lo bras droit, u^gligemment 
haissö vers la lerre, vienl de laisser lomber une lotche; le bras 
gauebe, Ugferement dcarte du corpsp esL repHii en avant; l'atli- 
tude et les gesles sonL familiers aux sUluaires helknistiques^ 

1. Pick, 13^1. 1322. 1336 (S^p5re)s 1533^1532 (Cnricalii); 1634 (Pfau- 

tillA); 161L 1075 (Geta); im, 1933, 1904 [Ekgabale); 20«5, 2091^ 

2003 (Q>arditQ}p Tempie I 2 cülooDe« de lies el 4 sur le e^l i a* i9B2 (HJaga- 
bale); remple k 5 eolututes : n° 2003 (O^fubiJeJ. 

2 . 1530 (Ctrsraltii)* 

3. iV 1331, 

4. 1719 [Macrin^ 

b, Cf- pMOciiiE^reaseut^ panck las rspräsenlatJüns tsutes voislnea^ rApoilen 
de marbre da paluis A/tifaipK (CLaniCp li7t D = Lleinaeb^ Hipirtoin, 1, 3S4J, 

IS* tiEAie, T. X- 18 
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Dans le dos s'aUacheol deui codrtus ailus, la pomlo ew bas* 
presque rspU^os, EUqb soaL ^paisses^ loiitdes; plumos sont 
grossi^remoQt iniiiquces. Ccs dälaiis praoveQ.1 rinaxperionce 
relative d*iiu arlisto locaL Lo manquo de maitrisc da ns l'exdcu- 
ÜOü apparalL enoore dans Temploi des tecLons (iJ y ea a ciaq; k 
plus apparent el Se plu$ laid ralLache le bra& gaucbeau corps^). 
Le modele du huste esl assez iielt mais lajatnbe gaucbe, mal 
dessinäo^ semhie im peu trop longue. 

Toutoroie, la alaiue n^est pas e-ans m^riLe, et Ton peut regrellcr 
qu'elle aoit ta seule retrouv^e dans uug ville qui düil eo avoir 
possedä bcaucoup^ aalt peur Je euüe, soU pour Ja däcoralioo des 
endroiU pub^as^ 

Les cimeLkres n'ont pas non plus footnl de sialiies* Ih ^laieat 
situ6s ati nord-est da la vUte, vrabamblablernent k long da k 
route qui meaait au Dannbe. Le cimeliare tbrace est Je plus 
^Jeigfiä; il se coEDpose d'uti groupe de tumaJt cunstruits ä k 
manibre ordinaire et conknant des cadavros kcindräs« Le eime- 
tiära romain, proche de la villö^ eomprend, Oütre Ie$ simpks 
skkflf dem sorks de monumeats : !es um en forme 
las aatres aomposas d’un soubassement quadranguJaire qui sup- 
porte unc base snrmniiltie d*un obelisqua eourl et maseif. Lc 
mkux censerv^ est aaJui dMnr. Sebuslianus k vdkrinaire; je 
Tai fait raeonslituar snr plaee. 

VI. — PopcniTios ET cuLTica. 

La villa sembk nkvoir eu qna pou d'babilaaU d'origine 

L auiti^da eil la las loat sculamao^ EDtervarlis (jiiabe df. repli^j 

ATuit-brai dr. pDi). il faut sa reportar ausai aujt maaDtias de XieopoliJ qüt 
rapr^nteni ßiw, al (ArtiMiliäreiiieht au a* de Pick tCamcaikJ : Erea aux 
^eveui bouel^at DDj, lifo, de face, appüjl dü brss gaucha aur un Iroac d'arbre^ 
le brij drtiil rapliä eu anet de la poiLrioOt Jambe giuebe npljJe« 

Lat^äOfct d üQ teecti aubiUte tut ln cuitae giuehe et fait auppeser eue 
La maie gau^be taaut sana deute ua are^ 

2- Lea lUtaea repreieob'e? aur !es manaates aijöt a^nabreuw! 3*ft bases 
de lUluea atissi, Pamal lat tutuei nicopolitaiaej, ]e citerai, paar 

plet la UU de Güfdjen tmuircB 4 (Muafe de SuHa; S. Heinadi. HA. 

XXXIV, p. 123), * n/i. 
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thr9.cc Par coDtrc^ elic a dü poasadcrp out re des soldais reLraiL4& 
apparleaaul aux legiom de UesJe. uac eolonio hilhynieae assez 
EiODibreuae^ venua da ÄicÄa priucipalemaoti confiuie le prouvent 
Ifis cuUesa$ial[queä^ les noms propres^ ei Je double elhnique de 
certains habitanLs: -^a* Ou doil fafre remon- 

ter celie eolouk bithynieDue k la fondatiun de La viUe i nlle e$l 
une preuve de plua que Trajau colouka Ja Dacie* et les pays voi- 
säius eu y iDstalJaDl dea äfnigrea asiatiques, Auaai Nicepolia est- 
elle organisee aur Je moiifale des Yilles gfecques d'Asie^; eile 
posaede uoe (quaUB^e hpi ou queJquefois 

el toujoura oriiciellereeut eU6e avee le uu coll&ge d'ar- 

cAonies^ des ayomnome^^ des aryi/roiames^ des des 

iW/iar^ue^^. Elle a de plus im colt^ge cotntne Suiyrne 

ou Pergame*, 

CertaiQs cultes aussi aoul asiaLlques ; 2eiis Oli/mpieji^ Hera 

1. Lea nomB ihratea y Boal irfes rarE5 (i sur iO anvirckn); eependanl, 

II* et TU' Sieles, le meupament de r^mäiuifitiün ivail protaiiue en Thrace une 
i^aclioik trea mUu ; les Thraees qui oat pria des noiHa remainft donneal ä leurs 
ßli dets uamA thracea {CL ECH. ie9?J,p, 556 auiT. ; — le calaJo^e de* noms 
propres thrawa e&oüent plus de 900 noma, pttst\ue Idus recueildi daus das 
i^junptioDs d'^poque tardive). 11 faul du rosie rBcnarquer que^ daas lea villas. Im 
Thr&aes» enoBmls de IquL ^du pennenl jljuift.p V|r, 4p 14; Amen. Mirc,^ 
XXXr, 13L onl da öu-e an miQQri&l| mSaiedajisIef5 tMurgadt:^(Kä}L3E), oo html 
paine 4 Im reanir (t^naidiranLs de TlSdit roeJatieD de PiKoa)^ A Nicapelisp 
destiüfe k surrailfor Jea Ttiriieasp le gDu?Braen]Bi]i local a dO peu atüfer les 
iadi^eoHs. 

2* 41^4^1 Fhrv^llto; 

3. M- lira^ek Jft&L P- a par errour tü dans Naviit-jc uti 

doiLbIct d« Nii«i>n>,[rri';^ Lea deux eLhniques prouveat que laa dniTgr^ conti- 
Qiieni 4 Mn pnrli# de iaur iiDcIeniie patfie (d# meoae^ i Piaos^ la^ uQumux 
habiUnls ra^ieot clusäs din» leurs x&pai art^iaairesj. 

4^. De la Bcr^e (IVcyfin, p. 50Ji a dijk fernetirqufi ert Diele !a ffäqusnee des 

elhniquM ^^atiques ; AUienm, BoUi^nta, /lefiopo^Uaifus, fVuifnuf, elfi. Cf. 

aur ll3ellei3iaslion mutu^ de Ja Tdroca par TraJaHr Mommico, t, V+ p, 194, 

5, Cf. LflTy, Vie Muniripale th: tAsv^ Jfi^icuir, REG,^ IßSo, 1990* t^j j 
et Chi^öt, Provino! romami iTAi^ie, A!. Pick (p* 310, n. 4J,a dresse la liste 
des foEietiocinaires Dicopolitafns i^aiiDua. 

0. Dairs les tealest toutefoit, t'4piine]cU>^ dMigai pour on objet particufiBr, 
ßVsl peut^^re pM un coagtHtraU 

1- Cf, daos DH, InJtfuC, ja lisig ifes lua^sErals dans les autres riüea ihraces 
de regime greCp p. ex, Pbilippepoiks. 

8. Sur les 'jpvw^aL cL MamrnseUp L V. p, SM m oole, et «i-dessoua, ei*43. 
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Zj/giä el Älh^na Pofhs^ quc menLtoütj^nt praciscmenl las deiix 
tuxtüs oii il asl qciesliorL sont plutöl les dieux de Per¬ 

game qua la Lrtada capho^iao^ Liiä lexteü noii$ parSent aus^i de 
Sabazios as^siriiile ä Zeus ou lleilas^ de la Gratidc pbrygo- 

IroyenuCt de Mit/tra, sans compler des eultes sp^ciaux designes 
per de,'^ etholques meorttius qul peu%'enl Hreaussl bieu aalaüques 
que ihraces« 

fiow coannjssoD^ en eutre Je culLe oftieiel de Harne % un ear- 
Laiu nombre de pr^ires et Par eoittre> nul auLra culte 

ibrace quo cefui du Mrost et aueua qul soll parlieulibremeQL 
romain. Lee BamaiaSv oui bi l'ori prdfere ka r&manisis^ sollt 
cependant numbraiix daas rouomasliqtie mcopolilame, 13 a so nt 
r^parlis daus lej* Iribui^ Papiria et Strgiü^'^ la premifere se 
ralrouve ajlleiire en e Qliscm et Iieitiaria \ la eecoude, 

frtqm?ntG en Dacie et PanDome« ne s'^&tail pas eacore reac^nlr^e 
en Äldsie*. Quant nux trlbus Capüoiimi et ce soni des 

toeales anafoguea k eeJles que noii^ connats^ns dana cer- 
Laines vUka de Thracc^ par eicmple Philippopolis el Pfirinlhe. 

Eiibut nn cnnsiatc ä NJcopolis 1a prfscnce de välerana appar- 
iGBant k la ^okors MatiiacorKm ou ä des Jegiocis meateaaes^ la 
/• Iktlica et la P* At/icedonüa* 

[/t mivre.) G^oaaisa Sel’re. 

1, Commts le ii^^lend M. Pict^ icmt m rewunaiMael 1» atatua culU dana 
un JqpUar qm üant un# j t'eai le Zeus Nkephore^ -de Pergimc et Hfs 

moDn&iea asiatiquea- TouteToia. ccrtoinä nocna aamblanl indiquer reiislence d'üo 
culLe ilt k Imde eapiUi-titta« 

Noa wocläe S Au^sLe^ 

3* Kleiasofge et Kalopelhikis oqI mantr^quela prestaM d^uo 
& Ode950S Muej^GDpoEia nentraln^ piS daoa cea riJles raaistcnos d'uB 
; k D^me temirqüe ptpl, jecrDii, etra kil$ k propoa de NjcgpoEta. 

4. 1^ DtpL eite Jipr&i 1b üqeii dy. qul a'edl pij un üom de 

tribu. öttiia w raiineba nu lunscm de k füle (cf* dw exea:{>IeB dam Caguat, 

nolB k 11 liale de» iribiia romainiia)* — L* Iriby n* 71* ae 

ripporLe k La viU« de ^tobci. 

5. CIL., ni. &W\, 

6. tf. KubiLscheh, Imp. rnia. lini&M4'iT]i defcnpLuin, el lea Lablei daa nianuelj 
de Cagnal et de Hl^eu Toülefob ee demier lUnbue iTee iiwertUude I Ntcupo- 
lia d’Eplre um meDÜpn qui puuirtit ae nppurUr i NicOpclEa ad fHtnim. 
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VlTliLTVE ET L-OIITENTATION DES TEMPLES* 


g 30. — Dans un <]« !)e Arcfntecitrra, rolatif Ä l'oHen- 

tttUon des lemples desclieux (1. IV, 5,1), Vilruves'expriineaiiisi: 
« HegioAfs auterft, qutis spictore atde^s saCTse dtorttm 

immortaliunit stc erunt cotistiiite»d<ie, uti st nuUa raito impedie- 
ritiiteraque fuerit potestas, aedis si^ttmque, qmd eritin cella 
eontocatim, spMUt ad vespertiTtameaeli regianemt uti gut (k/iä* 
rrMf ad itfam immalantes öM/samyScM facitritts speeimt adpaT- 
Htmcaeii orientissimulatrnimgifoä erit in a^de, et ita vola msci- 
pienies conlueantitreadem et orieTttem caeium, ipsaquesimutaera 
mdeaiUureaxtrientia contueri suppiicantes et sacri/icimies ■>, Dans 
&es Betragtninger ooer VitruvU de Archiiectttra fi&ri decetn, 
M, J. L. Usäinga eommente co pasaage de la fagon suivante* : 

IE Voila qtii cst ^loniumll Oti saU quc cliez Ics Grccs les 
lemple» des dieui reffardaient I’Est, el seuls Iw templps des 
h6ros, hommesdt^fanUs, avaient retitr^e iE l’Onest. Les leraples 
ötrusqiies regardnieiil le Sud. Les Domains suivjrcnt d’iiüord le 
Systeme des Elrusques; miiis les templw des djciiÄ qii’on avail 
cn commiin avec les Grecs, Ätaieixl orienf^ eomme chez c«ix,ä 
moins que lo terrain el les envirotis ii’exiffcassent üne uutre 
dirccüon. C’esl lout to conlraire Je co qu’enscägTic VUruve. On 


t VoT. Ir fieew* orcÄÄslogfjai. 3* s4r., XLl (IDOS], p. 39-81J 
fitK)4), p. 22»-2a3. ifl 383-393, IV (laH), p. 3^-336, Vitt (1906), p. 2flS-283, 
et IX im'h P. ^S-83. 

2 Jtftfff'- dt rArtd“, rcjy, fUt ti de# ieWm de Uein™af*p ö 

lecl. de» LrtU«, U IV (1896|, n' 3, p. 159 (lir. 1 part, p- 67). 
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jüiit HIN' bs dir^tienn«« li's plus nnriennes eüijent ürien- 

Iws coinine Iqs teiiiptes mub qiie plus Uirü im «li'inanduit 
b irontrairP, vi li*s ^liaes Hireul liuir onlree a l Oiifsi. Nous ne 
savnns pas h qiidlo dpotjij« on a fail cc ubartgcmi'nt. pi'ui-tHro 
vcrsl» fin du tv* ou nu commtMicciiienl du v'siecde; bs ext'mples 
icA plu»anci(?ns de celte iioiivelle orienlation scmliletil se Irou- 
ver ji tlüveniie. Cesl ceUe rtgb (\m \'itrtive a appiicju^ aux 
leniple«^ paTonä... n» 

Nüus fornna obst?rver qn'il ne faul [ws desrendre »i lotu te 
cours des sierles p«ur Ironver des k-xlos i^oucernanl !es dilfi^ 
ronles sui-tes d'orienUitkui usit^es ehej[ les Knmaius. Ftiert avanl 
l'ijpoquei bqitdte M. IWing semlde faire Sei iillusjon, les Gra- 
matici ertfres menliotinenl pour la situiilion des temples J'txpo- 
aitiun nii eoiiehantj d aprts Kis Bertis d'iinriens arehJlccles latins, 
Cilom iVahord, diins Tofdrü elironofo^ique. ,1. Prnnlin, 
nuMre el iirpenleur du tetiips de Domilien, doiit l auloril^ esl 
bien connue. Vo5d commenl il a'exprime au livre TJ du De 
Limitiias* : « Umitum prima arit/o, skut Varro descripsii, a Uis- 
dplina Etrusca; gnod aruspiees orbem terrarum m änas partes 
diBumiat, dexiram appeUaeenait guae sepientrioni suSfaceret. 
sutislram r/uae ad meridiaiium terrae esset, ah Oriente adoccasum 
qmdeo sol etlunn spectaret, sictu gttidam aTchitecU delahra in 
aeetdeiitem recte speetare senpsenrnt. n A qiiels arehilecles se 
refere Fmntin? J] „e „..„s b dil pa,. Mais le De Arehiteetura 
nmw n eoiiserve fea nuuis de deux anrjens aiileurs fnlins iiui 
mil eeril siir rarehiU-ciuro, et dnnl les «nvres ne nous sonl 

... *««« eompler S'arfüu, dont noiis ne püss^dons 

plus 1 Wffe Kdalif ä ee! nrl : « FnßdmM Vitniee, rniWm 
de A« rebtn, m p^musJsuUtuit edere Bnhtmen; item, Terrndns 
fimj de novem dtseipitms, annm de archueetHra, PuhUm Sen- 
d«, . ,Iiv. VII, o„ „„ p„„ ^ 

n.ll<.««-l«. ä Vllruv., „•«„! 


1. FAn Ltchmvin Radorff, ^ 


riECItCtlCHKS i;«mQI'B.S (it ll VITIU’VK kt (Kl'VfliR 

^rils prosf^ription« loitlinitpitis sur La praltqiie de riirionln- 
tion des tomples. 

Kn Hecond lieu, nmis tronvons diins 1e tmil^ ti Uyffin, arpen- 
Icur et gconudre du teiops de Ti*ti]!in. mtUule De limiiifi7is eamii- 
tttantih, tm iiutre passage tjir'il convient de rappTochei* dti texte 
de VUfUve, paixe qnlleoncerneniLssj roi ienlatioa des lenvples’; 
tt Secafiäitm antiq»am cottsnetudmem timUes iHriffUittur : quar/f 
nmi omnisagrorum mm^ura in arimtfm politf$ quam in occideit^^ 
tfm spectat, in orienlem, äcnt aedes sacrae. Nam mtliqui arc/ti- 
tecii in occideriiem tempta recte ipeetnre scripserunt :po$tea pia- 
euit omnem rcKgimem eo conEcrtere, ex qua patte taeli terra 
inftimituuur. Sie et Ihnites in Oriente canstituimtnr, b Hygin a 
reproduil iei ä peu pres textilcllernent un mereibrer de phrase 
tire de l'ouvmge de Frunliii, c'est-i-dire celui qni eonrerne la 
mentinn de roHentation des tcmples d’apres les aneiens uretii- 
tecles lalins; en ontre, il njoiile ijnelqueü niots que nous nc 
iiHmvoiis pas dutis k texte de Fronlin et qut pr(5senlcnl un reel 
int^r^t. ü eause de hi modiUi-atioti qiie sulijl avec Sa lemps ic 
gcnrc d orienlalioo des temptes. precedemtnetit cn usage. 

Vitnivo. qni a eii entreses mains [es tkrits de ees natcurs et 
qui en u lir^ partJ {imtummcnt de celui de Varron), mentioiine 
exclnsivemenl l'usagf! d^jii aneicii dedispns*}r ö l'Onest In fa^ndü 
desediikes sacres- Quelles qu'nknt ^te les inilucnecsqiii.de son 
vivant, oiil pn s’cxerccr sur J’emploi de ce genre d'orienlation 
ou «sisayer m^^nie de le mOiHtler, Kanteur du De Arcfdtectura 
n'en tknt pas cumpte. st dies onl existe de son ternps. pas plus 
qii'it Ile nous park de l’ancicnne uricntatioti etrusque. A niojns 
ijii'i! ne s'agisse de diflicultik exceptioimcUes d'cmpJaeemcnl, 
cV’Sl‘itMlir«‘ d'cmpädieinents tnalt^rids u l’cxLkution du plan 
ordinoire et ü mi destinntioii reelle, i) ne fail q«e mainteiur fer- 
mernent Tnsagp dßbli avant liii de diriger ii l’Onesl la fapade 
des teinpks des dieux. a t)ans le eas, a]outc-l-il, oü [a nature 

1. EJ. «it*« t. U p. )69, Cf. r«l«it de Doiibellt (iWi,, p. 30J): ■ ijuwe 
per »«des pablicas b iogressas utiqui ftteiriiDteraeeRi, anJji» el poftka'f.,. * 
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du Icrruin y fern obstacJc (iix auiem mlttra hei interpeäautru}, 
il faul alors lourticr rcmpTacemenl du temple de IcHe fa^on. 
qu'il donne vue sur in plusgraiidL* parlin des murs de Jti ^1Jle; 
ou bien encore, s'fl dcJil fitru biVti aupi:^ d’un flcHve. cumme 
en Egypte, prws du Nil, it faul qu'i] doune v«e sur Iüs rives du 
neuvei de rut'iue aussi. s’il doil i^tre lilevdanpres d’iine grnnde 
voie publique, il fuut qu'ii soft silue de facon qne les passants 
puissenl cn regiirdcr la iacade et y adeeaser leurs snJuls. » En 
cetle niatiere, comme en bien d'aulree, ainsi que iiüiis J’avons 
d^jÄ fnil ubserver, Vilnjve se muntre strirt conservateur de 
eoitUitnea UHcienuos d’arfliilecliire gi^'ndralemeiit ri^pan- 
dues de son leuips'. 


Victor iMofiTET. 


I. LÄ T’'‘' ‘'**-:*«'*' do H. Nisf^., dcot 

BdWuH»»*. (B^Jrlia, lOOflJ Nam d y monf p» injuvi ]#g rapprntlwmenü nue 
aou»f*.«B.loat ptrtifw.iirameat enir, \t im[* ä-Jesfu* da Vilm»»,iX! 
de« nfTnrnensettr« Üihnff, ^ 




INSCRIPTIONS GHECQIIES ET lATINES DE SYRIE 

COPl£US EN 170 « 


Parmi las collcctions qve pos^tda la BibÜo^ 

ibeque Royals ilß La Ilaya^ uao da$ plus pr^ciuuaes osL h. eoup 
$Art la richa särle da leLlras et de dosslers ruunie au caurs du 
xvii* flifede jiar le i^avant Bollandab Gi$berl Cuper 
Eo depouiliaot ces dossiers^ guidäpar rmvenlaire quVn a puMjg 
Bosscba ea i842% jal eu Toccasioa da Iranscrire en enlkr Jas 
inscripLions qua perLenL daux feuilleU ia-falio coalenus dass la 
manuscrit 73C 19 (aac. foLQ 21 = Bo3scha,p_51, n. fT. 41-42, 
et en täte desquels Cuper a äcrit da sa maiu : iiv?€rlp* 

iiOH^sad me missae smU e^e ur&e Afeppo n Consuie Befgarum 
Gosche^ Ges fauiUels avaicnt eii autrefais remarques par ^lomm- 
seu, qui en a axtrait dowx oa troU iusctiplioaa laliues^; quanl 
aux nombreux lexles gracs qu'lls raufermenL tiaus ne croyüus 
pas qu'ils aienl jamais Sie uLilisSs. 

Vaici du raste Iä transeription integrale da ce curieux dussfer 
dpigraphique. 

F» 41, reaio : A. Op hei ileenigte §ehergie agier Martühttan 
cAj>n j op een graf*sieen 

EICaEOCKEXPICTÖC AYTaV ßCOHBlA ANAPDC OADMEmaV 
HTICEITIKMHNDC ÄPTEMJCIDVK TaYAIVETD-.. 


1, Bässcliai, Opgare #n t?3Ji de Hündithripen nsg^aten doitr 

Gistertus €uperu$^ etrtijds Httfigieraar^ Sur^emfuftr <n Kämeriwr U Utrentet, 
LU Tim ßeiiepueerde Strien in Oiserijssd en f uji /f. j/, j/, de Gene-^ 

miit,ßeeümmiiteerde te Vf Ule in iJM en Lid püu deFranSche Akademie. Voor^ 
afgegaan van fenr karte Let/ernKkels {Devenlsr^ Biliei, 1342, in-8}» 63 p» 

2. Cf* €, !\ t. JIL P- 



28^ 

hEVl’E .VJiCHEOLmil^UfE 

B. Te öania; 1, dp een ^aa/ptnntt 

ETDYCZMV 

2. i>p e^n ander 

M n A N E w □ 

vzi 

3. ovet een dei4r 

ANTIOXOV 

ETOYCenTMHNOC 

YT7€PB«T€0YB. 

4 a op een ^ma/ptfiafM 

*5'yriA8nAc» 


cic ©eoc HO 

NOC BOhGQK 
OAC) A^k^tAOlC 
eTOYC TMYMh 
NOC ACOOOf 

kaccianoy 


C. n ßtehtftdelaye, i.opeen ttien aaii de s^de caa een //injfdevr> 


Ixe r e 

N E T Ul 

Aropn 

I N 

T^vrx 

ET® VC 


S, oper Ml ijffirr 

ECENETCO MrTANEMlNÄ* 
ZTOTB^j^ETOY 

3. op een nfyeiHttleH Pi>rtaal~iteen 

+ K“e BOH0I €r€WTO AlAMAPA 

npecB* MropmEOY kt tov zn ¥ 
ETOY AP5AMtHC ^ 

I. o™ 1.... I, A -1. a«,«,. lip..^ ^ 
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4. t>p teu mdtr Portaat 

+ MiYCTPOY 7 ä TQYAMt ETGYC 

+ ENI-MDY nPECßl *.+ 

5. ouer den Jngang »an een Graf in »en iteit r^ti gehouwett 


T.KA.<frlAOKAHC.TI<KA.CQCANAPON TON nATtPAAYTOY - KAI KA- 
KinAPOYN-THNMHTePA AYTOY T€IMHC KAIMNHMHC XAPJN. 

ETOYC BnP MHNOC AYCTPOYKZ . CCJCANiPe nATEP.-.TE 


7'e Marthaitran. /rt efii Gt'tif 
äoii ifoott-iyde 

ETOYCe ETHC 
EA€Y 0 €PAAC 
AYaIOY P 0Y(J>0Y 

aan de Noord-tyde 

MHOYTOY 

poy 4 >oy 

Te Dayia 

(n?er (f /«gang van ten Graf 


VrKCCOJTA 
OlHCANAinAA 
MNHMHC XAPm 
A<^>^^PCOT^ 


|\| eTOY<; BOT 

RiHNOC DVCT Pi 
HAIOAGOPA 
KCJUAPeCONE f 


F. 1 verw Omtrent tl4 uriv »an Bana Zaydweeutijk naar ntyn 
beetanthoui op de voei tttä »bij tieet praehttje Ptjiaren 
roit Cannthiite Order 


KV . . . EICAAE..C€T 

IN ■ ■ • NAAEIANAPO.AIACCOKPA 

A . . . VCYKHA.. 

TOYAYTOY ANTIOXOY-^PlANAlKOY 
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Bullen Antioehen 6p. S Romt}jnsthe (ir9f aUai)ff‘6A 


i 


0 . M . 

C . IVLIO CASSIO 
EQ-COH VIPR 
QVJ VIXIT ANN 
XXXII MILITANN 
XMIAVRATICIN 
NVS COHI CXTiM 
RES FAC CVR 


2 


OM 

FEÜCIO FELI 
CIM JLITI5N 
EQ1I1IS QVTI 
CE 


Van de Voorttande Intcripiim ii (un den Wet Ed Graat-A^iha- 
ren Heere Hnrgmxettier llir/m 4fen Ccpy yetojtden 

Op hei Steenigte Gehergt hg Tezien, de derde Ruin, 

^ fift' un rArüne daiM 

El ©€ UA «Kl«} A 

OC KA teitee, KA}. 

lOXFiCTO 

C A/TOV eCTHOnVXOON MHNIT7 

AN €0 vriMnTeTOVTe kipio 

S. Boren de Sutf^deure üan een Kerk 

EIE ©EOC KAI O XPJCTOC AVTOV KAI TO 
AnON nNEYjnA EVXH HAVACO KAI 

moveh aioacopoe npEce kypoe 

•■OYS I'y 

3. Op een ander Vervntlen geheute 

+ CN CONOMATI THC AHaC TPIAaS 
EKTIC .-A6CISINAS 

4. Op nag een ander 

TOAnOTTWYJUA 

TOY 6n<|> €TOYC TOY AEIOY 

ceprioY 

Oe Latgneche /nMcripU ran Ai«r, zat ap andere OeeaHe tafgen 
r.Znato: Op de Berg etkeg fiereiet, ap de rautren tan een teroaifen 
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1, Tfgem’t «Olt™ 

All MAABAXtil KAICEAAMANEI rlATPllJülC EYXHN 
TAIDC DYAAEPlOC TTPDKAOC KAI EVMAX3C TLüNA-DKAEYC 
AMATLUNYLUN AYTUJ KQI KD AD M H C AKTE E ENTlli ANATDAIKiü 
MEPITOY nEPIBDADY KAI MEEEMaPJKtil ruJKIAN EK TlüN lAlUJK EKTIEAK 
iPAXM n® DlKDAaMHEAN nWXElE HHKOYE MEN K Y't'OVC AS 
HHXEIE AJA 

3. Texins't ^uijden weitwaarit 

All MAABAXCO KAI EEAA 
, MANEI BEDJE nATPEJDIC 

KPA T'EAE ANAPDNEIKDY 
EYXHK nATPOJAN EKTCON 
IaIQK EKTIEE ahn A!|> 

ETDYC H 2 PAY A I N AIDY 


3- OQslwarU 


AK 


Atl MAASAXGJKAl^EAAHANEinATPQD tl EEDII EYXHN 

AinrENHC ANTIDXDY k ab yidbeiian bedoiay 

TDY AAEA<t>DY AYTDY KA)S ED <t>IAAHEm KAAD YWENH EYAA 
BDYE BEDtPlAOY HryNHAYTDY KAl2t*12£IZ HMHTHPKAl BED' 
OIAGE KAIEQCEIC Dt YiOGAYTCON □ I Kö AD MHZNTEIEKTI 
SAN EK TQN lAICON ENTQAPKTIKCi3 TOY nEPIBDADY MEPEl 
APÄX Dl KDaDMHSAN KAJENTCOMESHMePJNCOTDYAY 

TDY nEPIBDADY MEPEl MHKDYS MEN AOD AKATDAHS EniAYSI 
OHXEJZ 5 Y'KDYS AE nHXElI Z APAX . , • APAM(|>D TE 
PAS AETAS DIKDADMA - Al AN El K AMI D S T PYME 
KIZKDJ^ D JKD aD M D YAPAXAT/. . , ETdYc EAP AnEA' 
AAIDYTQ 

Te /^ar /Viefl-p een oudttnuur-fnaartchijusaneeit Aetjdensche Tempel 

N€lKH äJ. CEAHNH S5 . EPWC , HAtOC • KAfNeiK 
fiijtAm dtfe en ifonderite opte&riftf syn beeiden iit bas fitief 

-...AECnOTHC €Nn0AA01C€.-€Cn0TWNXAlPÜN€^IA0KAA£CEN ETOYCAnc 
F. 2. verso: Te A'efura 

1 

XRHCTEKOHC 

[%d BiL blur d'oa« 





«EVÜE AncnEOLOaiOL'E 




eiceeoc j^onoc 
€KTIC€N eAAACiC 

ocAAEnr ifrixEkEconAAmxE rf"oxc€JC€xe€xep<iON 

2 

A<|>I€PC*3T€ 


AImIAAICJ PHmNGJTCO 
egOYATTlAC PHriAAHCkAI 
aimiaaioy niOAeMAioY ctpa 
Tevcs MeNCO€TH€BOHGCi> kOPNItCOY 
AAPtCON YHATIkOY ZHCANTt €THKAMHN€Ca 
M expi mm moy k TOYrMceroYc 


T FLAVIVS IVLIANVS VETERANVS 

LEG Vm AVG OEOICAVIT MONVMENTVM SVYM IN 

5EMPITERNVM DHS MAMIßVS SVJS ETELTtTiAE VXORIS SVA^ 

IN^ERISQVE ex HEREDIBVS SVI5 POSTERISQVE EORVM 

NELtCERET VLLI EORVM ABALIENARE VLLOMODO ID MONVMENTVM 

4 

T <|)AAOyioc ioyaianoc OYETEPANOC AereCDNOCH 
CEaACTHC A<{>ltp£DC€N MNHMEION AYTOY AlHNEKtC 
ÖEOJC KaTAX 0ONIOIC kAI AAIMOCI AYTOY TE KAJ 
THC TYNAIkOC AYTOY KAHPONONOMOlC AYTOYKAI TOlCErrO 
On03C MHAeNIEZONHATlAAAOTPIQCAIKATOY 
AENATPOrrON TOAYTO MNHMEION kAfCY 


IXAnOAOC KYPUkCD ANECIPeTeN EN TCDOtkCO ENCO ANETPAl|)H 

6 

«toyc HncoA 
N H M O V . . . , 
e P 6J T A • . . A 
K A T A X 0 

7. r^it Etin A'^iur^ 


tXOYC AC YDEPBEPETATOYE 

* • NEAYTtOEnOJHCENTArTA - ■ A 
rYNAikl AYTOY kEU.TAJA-.EN 
PATPITHI4IATHC EF AESlWN'PAAlÄOC TTPOOTHCEICION 


INSiOrtiTlONtf (iltl^gUES ET LATtJiKS t)g SYHIE 


im 


8. Ja eett oervallen ptaau nüt otrre daav pon dan 

CVMEUNHC 
-|-KV€yAOrH 
GONTHNEICO 
&NKAITHNE10 
AONHMON AMH 
€TT^HPOeHGrOP 
CTMACOOTTONA^ 

TPITHC TOT 
CTOYC 
A UJ’ AM 

I El? Bii; *4 X^’.ns? araQ ivSpi? [iTjiraq 

^AfT£^c{cy TlS flcrj" 

An il I de Tore d'Anlic^che = 3G3/3 itpr^^s; J*-C. (mEii). 

3 “E-reii? riy^sjAiw fi’' 

An 447 de t^ope d'Anliciclie = älH) aprfo? J+'C. {jnillet)* 

3 'A'lTt5X6*Jp ItAUJ ^l'x£p^s(p«E)Ti3'J ß' 

An 38B de l'&re d*Anüoi-Ke = 3iÜ apr&s J.-C* {optobro). 

4 * Vvta itÄ-afi, 

5 EIj 0£S^ * Stsy? ^ pT|Va^ A<^(yJ 6t ^ Kjia* 

STXVS^ 

An 443 de Vkre d'Antiuehö = 305 apths J,-C> (aoät). 

G ’EY^tiu |£Tj{v9c} Fäp^t^Eou) lvS(txT|wnfe;) y' y/,* ap|(a^fv&'j) 

An 603 de l^ere d'Anlioche = 534 apr&i J.-C. (sepleoibre). 
Ln localit^ ddsigntfc pur 1e notn de ßsckindeln^t sembEe bien 
elre le villogc druse de ßachhuUlayaA, sitnd^ dit Wnddinglon 
{Inscr. jfrccfuts H iafines dt la Pari^ij iSIO, io-4p 

P- 6Sä), k Irois heu res de Kokanayah mr Ea crö le occi- 
dentale du Djebtl-'Ala. » 

Le mol inclique qne Pamiik^ vient de comiiLeticer; 

les singularitds du c^EcnrirJer ^syrien rendaient iidcesäaire 
e^tle indieaüün. En principe, iQitnee civile ccimmen^ft Je 
1« oclübre et reiinee de rindiction le 1**^ sepLembne. A une 
^pcKjiie, inconnuc. inuis vpn u'esl pas postepieure au si^lUp 
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f>n llt comm('m!«r un. mois plus UH ratitieo civHe, el Id niois de 
iforpiaio!». au Ueu d’^tre ic dernler mois de rnrinee, en mui’ijita 
le couimencDineiit (cf, Ics notes de Waddingloji, /««r., pJHÄ.) 

7 ’Eyhit« tsu ^ 7’ fT5ti[,-l 

All öüi du l'erc d’Aritiochü = ;>H iiprfrs J.-C. (juiJtot).^ 

MiJmt' provenanee quo le texte precddeiiU 

8 iä Mipx ^ 15 (^ 5 ?) I's5:?,etii ?ts-' 

!:vb' hcyfc) 

Au 537 de l’ere d'AjittocJie = 508 upi'es .t.-C. (sopteinbre). 
eat pour Cf. i^u/ira, n. fL 


9 Ürrpet; xy'.., iM3(tÄ’E:MTB;J B' t: 3 s»f' Sr^a; tüa -zzis- 

Slutipsa?] 

An 554 de l'fere d'Anttoche = 3üti apres J.-C. (rnai^}. 

10 KX(ail!!S;) Tj(^pr5,J KX(a-:3it>) i:w3»,5pw 

a/ifD M' K^au^tan) KrEatpsa“» Tijy ai^aS 

Xäp’'' li';«? AiTTpsu *=Saw-api SKis tX3^fj£- 

All IRä de !’i?ro d’.Vntifwhe = I5i apres J.-C, (mors). 
l*uUiee par Wadditifflon, frncr,, p. (U4, n. äOSi, fxp/, p. 5^2 
d'npres «i copie et celle de .M. de Vogxiü. i,e texte de Wndditiff- 
lon donne au di^luU In leeturc correcte TI et nün T et n tu Un 
le mot KAIPt qiie n'a pu dectiifTrer Gosche. En rovunehe, ce 
dornier n pu lire i In ügue 2 Ic mot T€IMHC qua Waddi%don 
fempliice pur aC. Esp^rous ipie ectle lectiire nV^l pas due 
4 EimagjRuLioti de GoscJie, 


11 Efsa; £“ 1 ^- äJ.ivöip,,, (KAjauJCsü Pci^sa 

An 30.5 de rere (i'Aiitioehe = 31(5-317 aprfet J.-C, 
iä Mns j 

13 ;e,»; b„- „,u iäT:p„ Y •m.dip, .i Mi„„, fe,, ^ 


An 372 de 1 dre d Auttoche — 324 npres J,-C. (mnrs) 

■■'■ "• li ••» /«IHO flw™ .: FranAe, 



mscRirrioNs grecqijEs et latjkes de steje 2S9 

Exirapa ei eti Ortmu (Stockholm, 1820-1828}, i. 1(, p. 167 ct 
pL V; Ffani, C. /. ft-., t. UI, pp. 214-215. n. -4457 d'apreslea 
precedetils et aac copie de Stoinbüchol; Waddington, /»scr., 
p. 615, II, 2688, eJcpL, p. 623 d aprös nnocopiede M. de Vogud 
(cf. de Vogad, Archiiecturet pl. 93). 

La copio de M, de Vogöd omet las moto xi «s-. tL 

14. Pübliee par Waddinglon, /iwc. p. 615, ti.687. «/>/, p. 623, 
d'aprte tine copte de M. de Vogü^ (cf. de Vqgüd, Arckitecture 
pL 83), ©opie qot semblc beancoup metllcurc qoecelle envoyde 
h Cuper. Waddington transcrit; 

'AXE^a[¥5p« xal..... £ kTwj A^'xv3peisi xal £ Selw] su^ 
.] Sti Ztaxpzrsu Tpä 'Arridjj'flu Ctpj^J sp ’ HxvSsxsi; q"' 

An ISO de l'irc d’Antioche = 132 apr^ J.-C. (avril). 

15. £l(ü) (f(ato} lutio Cassh ceA(c»-iü) VJ Pr(ae- 

loriae) gin itiz-il anii(tV} XXX//^ ffiifti(aiRt] aitii(ü) A 7 /V, Aur(ffitix) 
Alidnnus (peut-£tre A/r[lia]RUf) coA(ar^«t} ..... [Aejm fac(iendtim) 
curfaoil). 

Publide d'ßpr^ eette mdme copie par Momrasen, C, 1.1., 
l. ni, p. 973. n. 6046 et p. 1226, n. 6704. 

Dons les lettre^ ICATIM de La ügne T, Moaimsen serait lento 
de reconnoltre le mot ElVSOEM, 

16. /)(h) .V(aaiAia] Feiicia Fetiei miiitU [(]e[p1(ipnti} //I/Squtke (üre 
Softhicae). 

Pablide dgalemeat par Mommaen, C. /. Z., t. III, p. 973, 
n. 6047 et p. 1226, n. 6705. 

17 ET^ecs i %xi i Xp’.ffTS{ aürdij iTnQ 4 

18 ETj 054« lui 4 XpMTO« slwä xxl tä äpw UvsIJit* OaiXtp «i 

Mo'jüi; Ais^tiipo« xp»4{ütcps«) Ksps« [Et]ou« |j ‘ 

.An 460 de l'&re d'fAnLioche = 411-412 apres J.-C. 

19 'En id«g)ijen Ti;« TpM(3(w) »■w[^ .*.] Sssjt« £s' »(fi) 

e<rp" (iflstti) 

An 599 de l’lre d’AnUoctie = 530-551 apr^ J.-C. 

90 T4 riitüi'iue ’ -sü 4sp ‘ * tau 7 ^,» ScpYl^ 

An 585 de Tbre d'AnÜocbe — 530537 aprcs J.-C. 

tT* state, T. X. 


19 
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31 &tt Ma3ßi)^u XK ssTpcincf * Poris; Oua^itpss; 

xXs; st3E £.j^ia)«xs; wv Ä[i]sxi(5;, 8|U(^£n üun x^uy studeiL-f^xvTei 
. ev Tü nxTsÄi»^ ;Kp(6»>.ou >u(i ia9eti£piy['qyl ^ 

cJüiM 3px^pj(uy) BEKsispiijffzy ju^sx; |itly x 

ö'lsa; 3e ^ 

Publice Irfes incorrcclemciil par Pococke, fnscr., p. 3, n. 9 et 
d’apris ]ui par Franz, C, 1. Gr,, t, lU, p, 212, n. 4450 qiii en 
bion des endroits D^a pas m rdlablir la vdrilabte leeltire; 
Clermonl-Cianneai), ÄfMois* rforcA, orientale (Parts, 1897, in-8 = 
Bibi, de r^eoU des ffautes Eittdes, t. CXIII) d'aprL-s üne copie 
de Mai von Berchem; Prettlice, flermes, t. XXXVII (1902), 
pp. 107-108, n, 3. 4Vaddin^lon, OD k sait, n’a pas visitd le sanc- 
tuaire du D/eM SkeiicA-BereAet oii se Irouve cette insoripLion, 
aiasi que Icb dcux aiiivantea (cf. Waddinf^tOD, A'jp/,, p. 626); 
mala cc sile a explord taut receinDirnt (1895) par M. Max 
Tan Bercbent, puls par M. Rene Dussaud, et enfin (1893) par 
la IVinceton Elipcdition. Les inscriplions nc sont plus en 
aussi bon etat que quand Gosche los copia vers 1700, et ses 
copies,demeur4es tadditesdepuisdem siecles,sont importaatos 
pour la GonsUtution da texte. 

22 Att x» Si/jipivu Osclg ‘Avipoydsöu 

xiTpuxy ix. tüy iiücüy ünci 3^3(fi{uv} ttcu; AlS[!ij™s[# 

■P 

ax 

An 168 de l’^re d’Antioche := 120 apres J.-C. (janvier). 

Cette inscriplioti a dtd publiee par Cnper tni*niBme, deui ans 
avant samort, dans les dUssertaiümssur dioerses maiiires de reii- 
gion et de phitoiogu (U Baye, I7li), t. II. p. 247. C'est li que 
la prlrent Bimard de la Boatie pour la reproduire en t6te de 
Munitori, Novus Tkesaunu veterum btscriptionum, l. l (AI Han, 
1739, iß-fol.), col. 64-65; et Muralori lai-m6me, ibid,, t. IV (1742), 
p. 1978, n. 7. On Irouvora anssi ce texte dans Ics LeUns de 
aitique, de iiUerature, tThistovre, etc, derites d divers saBonts 
de CEufope par fea M, G^ert Cuper, puitides sur ies ort jöiöwi 
par M, de B.,. (Amsterdam, Wetstein, 1743, in-4). p. 468, cf. 
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pp. 437, 464, 467, 471 elü72 (do ln Oudeadorp, dins uoe flehe 
que je pöss&de), 

II R auäiii ite doQD^ par Pococke, /liscr,, p. 2 , r. 6; par van 
Egmond et Ueyman, Heizen door Eumpa, Kiein-Asitn.,. etc, 
(Leyde, 1757-1838, iü-4, t voU, t. II, p. , 401 ), Do seconde main 
Franz. C. I. Gr„ t. III, pp. 2lä-'äl3, n. 4431. cf. p, J172; cf. 
aiLssf Cavedooi, Ämiaii delL /ns/., t. X\X (1647), p. I63; CEer- 
mont-Ganneau, o/f. eil,, n. VÜI; PrenUce, ffermes, L. XXXVJI 
(1902), pp. 109-110, n,5. 

33 M «I SsXiiiivtt Oss!^ 'A'-tidxotf 

Mö' fsij ats^fMü to?5 03^955 jta’i GtsfiXa ^ EEaaT^sa- 

l«v)] ES?.aSa3; ©«sipaou i aiw!: xa; ^ xdt eed^slos 

Mt S*««; ji !j!e[tJ z-JT^i Mo3!)ii^ff(x)v^ ^ _- 

ipx-nxv «0 l*^F« 3liw5si4iiJirt «t h ™ pe'- 

ffitiiiptva w5 «kfl3 fiipä! ^ ivT^sX^! u eioiM 

Bi V (?) .ap' (?) 3^ Tif 

0i)üs3s}*[f3^ ati Ncx3[t;p]s 5 ^63 MevtJMu 3pa/([t^),aTl[i]?] * 

eXp’ "A7^EXX^tiü £&' 

An 135 de Pere d’Antioche = 80-87 aprfes ,).-C. (novombre). 
Pnblidc par Poencke. Inscr,, p, 2. ri. 7-8 et d apr^s Ini par 
Franz; C, /. Gr., t. m, p. 212, n. 4449. La copie de Pococte 
est extrdmomenl mauvaäse et ne enntient pas les dtx premi^res 
lettres des lignes 1 ä 8; I'inserlpUou a donc etd miUilde, pou 
aprfes la Tisflo de Gosche. Cf. encore Clermont-Ganneau, 
op> cif,, n. IV (copie de van Berobem) et Pranltce, fhrmes, L 
XXXVll (1902), pp. 97-106 (avec uii fac-simile par Lillmaon) 
qni sont arrivds i resütner prosqiie tonte laportion raanqnante. 
34 fl Neiioj ■ Sel’^ ■ 'E^- * ■'HJjisf xai Nfc’xfi)] 

Ä ... aisssTTrt iv «Usif e... j-alfuv iftXexiXtssv ■ £ 791 ;^ 3sir' 

An 284 de l'&ro d'.Vnlioche = 233-236 apr&s J.-C. 

II s'oglt dvideminent d'nn de ces bas-reliefa donl la pariäe 
anperienre pnrte les Donuf des divinitoä reprdsciil^ess. 

PnbJiee, fort mul, par Pococke, hiscr., p. 3, n. 11 ; « ^an- 
äapiiae in Pago Erieiy, prope SfieUt Berequet 0. Donndo, 
d’aprk Pococke, par Franz, < 7 . /. Gr., t. Ill, p. 214 , 0, 4434. 


292 RRVUK ARCREOLCWIQUE 

25 [0ilttyi[e;] ’ ET? fttS? ftivsq * Siticsv BaXwi(ö)5' esx 
5 (Xs, x£ ff« T« 8tÄ>,[«] fiöuj lir:'] • sbAfte X(ptffrf) «• 

Publice par Waddington, Inscr,, p. 620, o. 2704, expl. 
p. 626, d’aprbs sa copie (qae nous avons siiivie dans nolrc 
transcription). 

Los Iroia dctniferes lellfes PCON do la quatriömc ligne 
mft fiqngiit dans Ja copie de W'addington. Co texte n esl pas 
aana präsenter quelques difÜcultds de lecture, 

26 'Aftl?««» Acsuiatu ™ ^ OiXirist« ’P^Xts; %v, AliuUlou 

ntsT^juTcJ ffT^XTTjffxiii'«:* Sni e', xffp«s«-jiX«f ttiw uisxTixffS, Cv 

ffaro Etn xa' imJi»«« 3'MXft nÄi([^lti6u *’ wS 

An 233 de l’ere d'Anlioche = 193 apr6s J.-C. (juitlfll). 

Pnbliee par Spon. j!fiffeff//arteö erudiiae anUpiitath (Lyon, 
16«5, in-loL), p. 333, ii. XXXVI: € In tUnerto S. Simemis Sif- 
iiiat prope Aleppum. Ex. ilafchwte de Notniel, Gamae oUrn 
Legato Comtaatinopoli »* par Cttper loi-m^nie dans le JAesa»- 
ri» de Poloiius, 1- IV, p, 251 (lettre 80): par Muratori, A’bowj 
Thesaurus, t, IV, p. 2027, n, 8 : « flawirn/rfae, ex Gkberto 
CttperOj V* □. ö; par Pococke, Imer., p, 3, n. tO : « In Pago 
(ptodam t« eüt, a Caenobio Sancii Sanonis, ad Montem Sheik 
Beeequet ducente »; par vaji EIgmond, Heizen, l, II, p. 401; de 
secondc mein par Franz, C. I. Gr., t, IIl, pp. 213-214, 4453, 
cL p. 1172 (cL Cavedoni, Annali, L c,) etenflo parWadding- 
lon. Inscr., p, 619, n. 2700, expL, p. 625 (cf, da X'ogüd, drcAi- 
teetare, pL 94). 

L’urtliograpbe tl4xii^i> esL une foule de copie de Gosebe. 

S7-9B. ^AiPiKf /iilionuj ur(ffro»iu /ejOoftii) VJil 

dediffffitit mcmimentvrn utcun in jffmpilffmunt Hüs Manikut stds et 
f^,mäae) Titioe itrorii ffitae mfemqtie et herediiia suis petienS’ 
t/ue fforNin[ul] ne iieeret ulü eontm abttlienafe vtto modo id mOittiMett- 
lÜfft. 

ff^« Xs^iüivse t)' Stiarr^ i^Uptin- 

ffcv (EinsiMlff« ^ffv xdmjfOsvbtf lud xe x% 

Y’^xnsq xitsl xXrjfsv4 4(^)>lE6:q J(«b5 xx zet? 
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&5W? [tijäsNi iSiv ^ iwK mt’ eiJi'ia Tpsojv tä alw [i7Tj{t<Tsv" 

ut 9i, 

PubKd« pnj- Span, S/ür,, p. 333, a. XXXVJI (capie commu- 
niquee par la marqais de Nointel, ef. ii. 2ö); Pococke, tmcr,, 
p. 2, n. 3 r a ln Sepulchro super Mofttem Slieik Eeraquat etppet- 
laiu7n non ionge ab Ateppo äi^lante »; Alexander Drummond, 
Traveis thfough diffürent eitles of Getmanyf Ualy\ Greeee flnrf 
seoeral pco^ts of Asia (Londres, I75il, in-fol,), p. 198; vuo 
Egmond, Retzen, t. II, p. MIO; FruiiK, C, /. Or., t, llt, p, 213, 
n. 44o2 d'apr^ Spon, Poeoebe et van Mommsen, 

€, I, L., II!, p, 3-i, n. 191, ef. p. 973, d’aprfs ane eopie de 
Waddingtoa; Waddington, Jn$cr.,p. 019, n. 3099, eip/., p. 625. 

11 n'y a presqne paa de dilTdrencea eutra k copte de Getsebe 
et celle de Waddington (le« Tiiriaotcs donndes por Mommse», 
L c., p. 973, ne seniblent pas exnetes). L. 4, Goache oenet VT et 
L 1 dn texte grec 11 derJt au lieu de 

29 Ku^axu xiEaTfi£>|iev ti;» «ixM » ü 

30 *EtS'j; ipff' ipvnn,,, a 

Publlde pnr ^Waddington, imer., p. 619, a. 2701, expL, 
pp, 625-626 qui observe que a li;«: Jettres qui manquenl n'ont 
jamais etd gravdea o, 11 11t simpleiueot ipd« siara^öfewsu^] et 
expHque cette plirase en suppo.saiit ingdoJeusement que « par une 
biznrrerie aingnltere, au Heu d'insiTire le nem du ddfunt, on 
invite le passant ü interroger les dioux iufernaux, s’lk ddsiruQt 
savoir son noni ». 

3t 'Etpuj äP'^ *ir‘rEjs6sp4ti[(]5u e' ■ EisiSujSQ; n';o),f{uf9[y mkitö 

issfi35S'( ■» :»['»T]a Ml Kfaptk K[fl]J^xKli {ti}?] i-jvitid aiw3 *[a]i 
taiS,. ev iuoffk Tpfn^ (?) 3iä ij]; ^ 3s^u» ^aliSa; 

eIbCshEtx; ^ 

Poblide par Waddingtoo, Inscr,, p. ßig. n. 2698, expl., p. 625, 
d'aprfes aa copic et celle de M. de Vqgäd (tf. de Vogüd, Arehliee- 
ture, pl, 94), Tune et l'autre copiedtaot seuslbletne nt iufdr[eures 
k celle de Gosebe, 
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Mais la leclure est ßo^ore douteuse sor bien des poiats. La 
cst u(ie sorte de voöte. 

32 Siij««vr^ • KJitpie) wXc*rVcv Etw3[«]t * 4 ^ ^ * 

hrXijps^ B[tjÄ[ä]fe[t] |a(i!vl) Ac^ti [{{’?J ft]vd(txn{üvQ;} “SfiTrii wS 171»^ 
Itc'j? ■ *A[%ai»iS5 

An 558 de Tire d’Antioche = 510 aptfe J,-C. (nodt). 

Publiec plus corrccLement par Waddington, fnscr,, p. 618, 
expL, p. 625. 

Xous pr^ft^rons lire 'Arßjpai«;; ie nom firiiit dont Waddington 
faisail 


Skymol’r de nuici. 



LA VENUS D’AGEN 




IV 


La V^nus d'Agen est sculpl^e dans un bcaii marbre blanc i 
gmin fln cl corapacl*, dont il esl ass«7 difflcUe de d^torminer 
la provenance. Ce n’esl pas, quoi qw*on et» ail dil. du Penl4- 
liquc; uiais on peilt hifsilep entpe un marbre jlalieii (CarmPe) 
et un marbre de la r^gicm pyr<5ti4ef»ne (Saiut-Beal)» La nißme 
incortilude ptse sur une partio d«a sculplure» qiii ont etd 
ddeouvertes auic Martpes-Tolosanes*. Poup nia part, je crols la 
ppovenance italienne plus vraUemblablc» 

Dös la ddcouverle de la stalue. «o s» pr^ccupa d’en rcsti- 
tuer le molif. Trois hypothfesos fiircnt succcssivement «imises : 
1» la figure tenait une coupe el unc aiguiepe^ ce serait une 
Hi^be; ä" eile tcnail iiu tuiroir de la tnaiii gauclie et ppessaH ses 
cheveux de la main dpoite; 3* eile pressalt ses cheveux des 
deux mains. — A men avis, ces trois hypotbcscssonl egalemenl 
mal fondeesj II fallt les examiner succcssiveinent. 

La ppeiniöre est due ä Qoichenil*: « L'ajnstemenl du per- 
sonnage, qui consistcen iinpalUum retenu sous raissellegaucbe 
et laissanl ie devaiit du corps presquo completemenl nu, a fait 
ppendpe cette slatue pour une statue de Vdnus, quoiqoe son 
attitude ne solt celle d’aucune des repr^ntations connues de 
V^nus. Le bras gauehc, tout b fait plld^ denole que la matn qni 


1* Voif El ÄftfUtf de mai-juin 190T. 

2* Tbolio, ^ ISTT, p. iW* 

3* Cf* Jonlin, uaffo-iwiifliiu de la plain^ de Mm'tra, 19CH* 

p^ 95 et Eapfirmdiea, dee toi-reließ de (a Gauf^i l- H (soni 

P- 

4. ftev. dei Soc, Savante^^ 187^, It p. 3^4 
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6ta[t nu tKiat taoait dressä: quetquc chase comma urc conpe, 
tandls qne le rrtonvcinent du bras droit, accusä par r^pnuEe, 
justiflcrait trbs bion la suppoaition qise le persQnnageavait une 
daiis Tautre maln. La conclusiou serail quo lu djvirvitd 
du Mna d'Aganaiii est une Höba plutät qa'une Vänus. Je Livre 
cetto idde pour ce qu'elle esl, c’cst-iniire ponr une simple con- 
jecture, » 

Quicherat avait raison do faire des rdserves, Le motif qu'il a 
suppose u'cst poa antique; il ne sb trouve guürcque dans l’ccole 
de Canova. Du reste. les trnces de ciieveux sur Le bras ganche, 
dont il sera quesUon plus bas, dispensentde toute discussion b. 
ce suicL 

^ ttudiant la mf^me statue en 1S77, M. Max. Coltignon dcri' 
vail": « ii csl ti peine besoin de ddtcrminer Le nom qn’il con- 
vient de Lut altribuer, On reeonnaitra üt pretni^re voe une V'^nus 
tenant un mtroir de la main gauche et, de In droite, orrangeant 
les boticles de sa chevelure. Ce marbro o(Tre de grandea una^ 
jogies avec deux statues, Func trouvie b Arles (Clurac, 342, 
1307), rautre, sans indication de proveuanee, confiervfe au 
Musdedu Louvre {Ckrac, 342. 1315) a. 11 a'agil de la cdlfibre 
Vdnns d’Arlcs, dout il existedeux r^ptiques, l’une exbumde prk 
du th^Atre d'Athtnes (le lorse seulement)', l'autre au Louvre 
el proveaanl, coimnel'a montr^ riccmmenl M. Arthur Mahler, 
de la Collection Cest 4 Rome’, Rien nc prouvo que la V^nua 
d'Arlca doive fitre reslituee avec on miroir h ]a main. M. Mahler 
a dontid df?s raisons pour y recounaltre une Fileuse (!a Kiti^ 
■vausa de PraiilÖle*. Je erois, h cause de I'existence de deux 
i^piiques et du travait sec de la draperie, que roriginat ^iail 
en bronze. 


1. Jtem, * la «rdtiolagi^tie de Bisniiaux, t. IV (1877). d. B 

2» Bniaii-Bnick[EUi]ii, BctüfcmdieTp n" 300 A* r - 

3 M^lv, 11^ 1902.1, p, 3oi n pl. 12; Mtehoii, ihid., 1903. I, 

^ H Itort II Venui d'Ariei 

Ophiiodoln: 1 «cirt«oieDt d«3 leins, pir ripporl k Jbut diiaitrt, 
est fort dilTAniDi duu c« deux ctitoes, 

4. Mihler, J*Bp«s nf the ümmaot ScÄ»! in R««, L I, p. 142. 
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M. Momm^ja a suivi M* Collignoo : a Concluons qne, seton 
toutes les probabiliteSj la V^nus du Mas tlait une Aplirodite i 
sa loileUe, ajusUint sa coiffure de la uiain droile el se mlranl 
dans un mlroir que soutonalt sa moiu gauchc' i>* 

Si Tod eüsaye do restltuor ainsi la Statue, ou s’apercnit que 
lomiroir supposÄ sorail Ijeauoouplrop pres d« visage; en outre, 
comme nous Io verrons, le mouvomctil oltribudaii bras droit 
esl inadmlssible. 

3“ En 1883, apres avotr6carte ropmlon de Quicheral, M. Tho- 
Itn s'exprimait ainsi*: 

a J’ai conslat^ une stngulifera ressemblanco entre la slaluc du 
Mas et uno V^nus ü sa loilettc du Mus^e de Napies (n^SSO du 
Calaloguc), Statuette en marbro Ironvde ä Pompdi. La töte est 
pench^e en avant; los dem maius soutoppUqu^s ^ l'arrange- 
ment de la elievejure, ce qul donue aiix bras Je mÄine mouve- 
ment quenous romarquons dans Ja stalue du Mas 

J'ai tuoi-m^mo inc tine vers l’opinion de M. Tlioliu qiiand j’ai 
qualille Ja Venus du Mas ^Afuidyomht«', Mais, cn flndlant de 
plus pr&j Je nioalago, je me suis assur4. par T^tat du marhre au- 
dessous de l'aisseJJo droito, que Je bras droit ne devait pas f'tre 
relevä, mais abaiasÄ. li me sembJe ccrlain qu’iJ se portait vors 
Je mitieu du corps, ponr rolenir la draperio et l'empäcJier de 
gJlsser; le mouvement en avant de Ja eniase drotte r^pond ä Ja 
m6me prtoocopation, Ce geste se trouve parfois dans des statuos 
d'ApJirodite qui n'apparlicnuonl pos au type des Apbrodiles 
pudiques, mais Jour ont empruntö' ee motif \ Jo me %uro ainsi 
rAphrodite ou plulüt rAmpbitrite de MiJo, le bras gauohe 
^tendu tenant le tridont, Je bras droit ramend vers la draperie 
et prÄt k Ja saisir, com me dans Ja restauration en mnrbre eapos^e 
au jardin royal de Stuttgart'. 

1. Jbnur a« TAgmais, 1001, p. 203. 

3. JBuJ^ p. 5j en nol#. 

3. La Wjiu^ ledure Mte i 1* s^ihob pubüi^ue d»niiu| Ä«&^£miup 

25 ociobre t90At p« 

4» ^ ii£afiialr>ep U Ip p< ^32, i et 2; t. Ul^ p- llHj 7. 

5 , Btüui wiÄiol» I 90 S* ]p p. 
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M. Momnieja, consen'atcur da tnosee d’Agen, a bien voulu 
commoniqucr au Musde de Saint'Germain Lrots fragments de 
marbre dtJcoaverts dans le mSme cbamp que lastatae; its nnt 



^16 oioulds par M. CbaRipionetcnnaidär^aveclODteratteiitjoa 
qu'iU mörilent. Je donne ici [es conelosions de ceUe Müde. 

Un petjt fragment da bras droit s'y ajustall avec uae exacU- 
tüde parfaite; on le distinguera sans peioe dans la vtw restaur- 
rfe de la Vdaus (flg. 1 et %), que l’oo peut comparer h la pl II, 
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fig. 3 et 4. — Lu Jms CragoeuU d« Ule« (pwtlei m^deldea). 

^lAient njusl^pssiii vflnt des scctions ptnnos, Imv&illecs assezgros- 
siferamctil h Vonlil ; ao mJliea de )a premiirc est creusi un trou 
qui paraft moderne et s'eiplique par un cssal de reslatiPttÜon, 
13 a d^jJk question de ees dem morceaux, sigrnalfe par 
M. Tholin*; ce soot, dil-il, a deox fragments d'une töle qiii ne 
s’üjnste pas exactementÜa slatoe s. Je eais, parM. Mommdia, 
qu'nne restauration de la löte de Ja Vönus^ii raide de ces mor- 
ceaox, avait dtö tenlöe au mtisöe d’Agen. a Des dem fragmenls 
donl vous avez les plälrcs. m'dcril M. Mominöja, on avait com- 

I. AtVr orcMo/.f iSOT, I, p. 373, 


reproduclion de la stalne non restattröe. Ce fragmenl est im¬ 
portant, car, a la partie interne, on y voit la trace Indiscutable 
d‘une boiicle de chevem; cela prouve que la mein gaucheda 
tu Venns, loin de lenir im miroir, pressait uno boaclede cbevem 
qui se protongeait an dclb du sein. 

Les dciix aulres fragments (flg, 3 6} sont cenx d'nti visagc 
tpes mulile avcc la pnrlie siipericure du cou et crun ocelput cou- 
verl de chevem. L’tm et l’aulre sont des pikes de rapport qui 
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pos^ une löte qu’oB avaJt complötöe avec du mastic...; c'ölait 
une röfllle horreiir. » Unu expeptence fatle a« Miisee de Sainl- 
Germain nous a coDvaiucus qiio M. MotniReja a raison, qti’une 
töte composöe it Taide des deiix fragnients en queslion ne peul 
qu ölre a horribte ». En eflel, []$ appartiennent sans conteslo 
k deux tölffs diJTÖPentes; si l'on supcrpose Io second mopceau 
au prerniop. non soiilemenl il n'y a pas raccord, mais le baut de 
la tßle eat beaucoiip trop döv'eloppe ponr le vlsaj^e. Le luieux 
doöc esl de nögliger dölinitiveiiienl Ic second fragmcnt* 

Quant an viangi? mnlile, M. Tlmlin pensail qn il pouvoil etre 
le resle d une rcstauration de la stalue fatle h l'öpoque romaine. 
Celte opinion peul el pourra lonjours so sotileoir; pourtant, la 
prösence d'nne section plane, eaructcre souvent signalö des 
sculplnres de bonne öpoqiio', iii’incline äcroiroque nonsavotis 
lä nn d^bris autiientique de roriginal. 

^ Iji cassnre du cou csl teile qn'Ü ti'est pas pos^jiblc de l'ainslep 
au torse «ans le setonrs de plätre; uials, duns la restaiimüon 
adoptoe ä Sainl-GerjmiäQ. les plans du eou el tenx de la nuque 
so sniventa souhail et n'ofTrent pas le moindre desaccord. Oti 
peilt trouver que la töte cst un peu petile pour le corps, quo le 
couest un pou öpais pour la töte; c'cst «flaire d'appröciaUon 
porsonrielle el d cslliöiiquc. En sonime, si la lögilimitö de la 
eestaiiration esl proMfe, je nc voudrais pas ötre plus afßruia- 
Itf. 1.0 second fntgmonl. cerlainoment ötmnger ä notre slatue, 
proiive ([U'il y avait, au Mas d'Agenais, plusieurs %urcs de 
marbre de dimensions anatogucs (euviron les 2/3 de la grao’ 
detif niilurellcl; s il en existait deux, 11 pouvait y en avoir trols 
on davantage, et le lisage uLilisö dans iiolre restauration pou- 
vail appartenlr k une Iroisifeme Dgure. Le doule ne s’impose 
pas, mois il est pertnis. 

VI 

Nous avoDs vn qne le niotif des bros de Ta Vönus du Mos esl 
I. Cf. plus Ii*ui, 1907,1, p. 3ß. 
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rare, mais non Bans exempla; celni de la draperiej laissanl & 
dkonvarl la cnisse gaache, n'esl pas non plns trfes frdqneot, 
bien qo'il a'en reacontre des specimens dans ta grande sanlp- 
tnre', notamment dans la belle slalue, nujonrd'fanj dJsparne on 
defigiirfe par des» restanrations, qui faisait partie de la Collec¬ 
tion Cesi & Rome an xvt‘ sllc1e^ 

C’est un grand honnenp po«r la alalne du Mns^e d'Agen 



«fit 6. — S^llauj plus» do dwx fngmentf de tftao. 


d’aYoIr le momeot de m dfeouverta^ cortaitis 

rapproch emcnts arec un chef-d'oeuvre iacoatestä de I’art grec, 
ff 11 y a quelque ehosc dans la cambrnre, dans le monvement 
gdndral du eorps, qui rappelie le type de la Venns de Milo a, 
^rivoit} eti tS77, Al. Tholin^, Et ailleurs, la meme aonde* : 
c Une draperle, retonue entro !e conde gnuche et le flane„ eon- 
tonrne les rot ns et vicnl recouv rir enUireinen t la jamhe droite. 

1. Bipertofre, t, [, p. 3^, fl; p. 330, 3; p, 337,1; U II, p. 330, 3 et 5; 
p, 337, 0; 1. TU, p. 103,3; An. orcA., 1604, p|, VT, 

2. Ai^uiTi de Pierre JaequeM^ pl- 9 

3. 

4. de la S>tc, de* AntiqaaireSf IS77, p, IDl. 



HEVFE ARCirEOLOTiTQITE 

EUe esl Ä pcinc indiqyce sur ]es partias saillanles tellcs quc ]e 
ganou; eile foriöe, au coalratro, des plb superbes sur tes vide»; 
les bopdures qui polombcnt verticn[emetil sont ppofondduißnl 
foiiillees. Cet armngernent de la limperie constilue une resseoi- 
blance' avec Io type de ]a V^rnis de Miio. L'unalogie entre Jca 
deui slatues csi surtout sensible dans (a cambrure, dans le 
inouveraeat gendral du corps. Seulement, pour k slalue du 
Mas, c’ösl ä Itt jiunbo droite que le seulpleup a donnd k mouve- 
mcril qui, dan» la Vduus de Milo, esl rcporic sur k jambe 
gauche. En sorome, In slatue du Mas, vue de ppofll du cdld 
droit, Pappel Io d’uue manifere frappante notre chef-d'oE-uvre du 
Louvre, vu de profll du cöle gaucbe a. Boaucoup de visi teure 
du Musee d'Agon ont eu la njÄmc impression et l oot 
exprimee. 

n faul bien di™, cepcndanl. que k aklue d'Agcn est de celles 
dont k Photographie lend a altdnucr tes defnuls. Le torso 
sinucux et k drapcrie sur le dovnnl sont vraimenl admira- 
hles; mais k parlie införieure de k jarabe gauche, beaucoup 
Irop grosso, est nauvaise; eile paraftne pas avolr et^ lermiude, 
n ötant pas destin^e ii ßtre vue, Le dos, quJ ne devolL pa« etpc 
vu davanUige (k sktue dkit sans doulo plaede daus une nichel 
Ost slmplement iudiqud,d’un Iravail froid et plat;onfin, k parlie 
Jnftirieure du bras qui so relevo csl siuguMäretneni lourde, On a 
i'impression J'une bonno sculpture qui est l'dcho alTatbli d'uoe 
ipÄs belle seulpturo, presque d'un cbef-d'oeuvm; mais k qtialiD- 
cation de chef-d'ojuvre »e convtenl pas ü la aktue d Ageti. 

Cette region de k Gaule a fouroi, nokmmenl aut Marlres, 
bwucoup dB copies de sklues grecques cdkbres; je crois qu« k 
VduuB du Mas esl de w nombre. Lo fait qu'il n'eti extsk pas do 
fepliquK (pas plus que de Ja Mntis de Milo) prouve simple- 
inejit, si Ton admet k principe posis par moj on (897', que 
1 original grec n'ekil pas on bronae, naais en marbre; le eopisLe 
travaillail non d'appös un inoulage. mais d'apres iine pelite 

1. Qd • inprimA ptr erreur dijimqijntiff 
2, Cf, CiiÜ« tt l. 11, p, 34S, 
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copie ou nn dessin. ce qui ©xpläqqerail ]<!3 imperfections de 
d^lail lä oö son modele ne Io guEdait pas avec präeiaion. l/e~ 
poqae & laqneUe apportJ ent rorigi'nal ne peut ötre antÄrteuro aa 
milieu du tv* si&cle, cor il n'y a aucun intorvalle entre les 
soinsil y ou a mSmc vin pea moins que dans la Venus de Milo 
elbeaucoup moins que dana la V^nua d’Arles. C'est donc i Td- 
cole de PmxUele, non ik PraiSt^le !ui-meme, que j'aUribuerais 
1 original en question. \oiiloir präcisor davantage serait chi- 
menque; jo me serais mSme abstenu de prononcer le nom de 
Praxit^le si le modol^ de ta drapepie, avec ses beaux elTets 
de lumiöre et de clair obscur, ne faisoit songer k nn des plus 
admirables morceaux de la aculplure aotique : ta draporiefe la 
gaueho de t’Hermis. 

SaLOMON RE[NACn. 


J'l rmdw ifc fAcad,, m 7 , p. 22g. jta dAoouTetlB Ab .rhdi« 

■DAicniBire »atniBangw«le nn rtdaeteurdu Cride JWö; c’ilul ioCfiUbla; amia 
elffl a paru ccrtame A tous Jea utuils qnalifii» pour :■ jugtf. 
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Documents nouveaus: n^x^ Fr^d^ric de Clarac. 

J^ii icheli, il f i qüelqufn chet Clunnj, ufus gttm^ lks« de 

leUrei da coml« d« CJanoT l^ucieu caa»«nr&tear des anüques daLourrf^ daat 
j'al Ib biognpbie en Ule da tciine de nioa Rtpertoire de h steduaire 

(2^^itic>npf%fae eicarrigiei i90&). Bien qu« ee Kienti pRsque tauleSi des Setltee 
d’ajlures Bdresseet Ckrec k son BVonl de Moni&ubuit Mftilel reküfes 
I dlnLeraiiDabl» Utig^s fimlliBux qai r Wreal plus ailcqu mißrät iujourd'bui, 
j'u LrouTä d&as cb doB^t&r quelques dccumsaLB imparknu (urfgiRBui oa eopks) 
lUf lee saefitres de {I[aw> ei lussi qaelques passs^s eurimix cencemiiit !& pa- 
blicüLtien du Muiie Sculphm. Jq dünne lei ee qai viul I& peine d'eife ien* 
prun^; le dus^Er eatier sem dipose pur mol aus Arebieei du Louvre» 

* # 

Dars uoe leUre k soa BTaf»L| dsl^^ de Psrii p 11 eeplembreiB23^ Qarme 6ta- 
bül ^ümme iuil bh g^n^do^e» Sen grsnd-p&re Fnoqoii de Cime euL 

deax ealiRl« : Louk-VideDtjii de Climeet AngSlique deCUifAe. Louis- VsleoUn 
euL poar fik Hoger-Valeüliu, daal FUd£iia eal le Öls. Ang^lique da ClBr&& 
ipousB Darud de RiruJ»t^ leigueur du Friicbui^ el eut de lul Dumid de 
Hivilat, tUBfqoii de Bois*e et de PardiilbaRp qai 6pama. uq« demaiseOe de 
Comminge«. La Olle de ceux-ei, Fnn^ise^Louka-Miiie de Baisse, ipousa Le 
□uiqali d« EofEae, pfere d'un toiule de RofOac arec lequel Clew ^tsit ea 
üllge» Bieu eabBodUt ce lable^ d^btiÜ psi U pUtenlJoa d'ltre coiupfeli 11 
devsit MoleiDfmi sendr k fekbbr le pru^e pareaU de FridiTie de Clana aw 
kl Dunnd de Rintil. 

m 

1B37. Kztnit de baptil^cue de Fraa^ii da Cime, orriArs grand-p&re de 
rmhdologue, baplisd k Minpoix (k t^la maAqot). 

13 teil. EiLnil laartuaire de (^priau de Clirac, mort uajA dana 
k Tara. 

p La 13 maff IbÜT nobSe dprian de Claw^ barou de ReqesssenAre^ ful aub* 
mtfgd par aacidentr seoMl de Bessiferes^ dans la riTiSre au Tara« Et le q<>rps 
a^^iaai ifoovä ie 23 avril präa la möulm de Ifoataubaa fuL trausportä daufla 
pUieule dgliie etecHveli daiiv ieelk], elc. 

33 jtda i€7T» Bxlrait da baptSjzie de Vaieatiu de CEarac, graad-p^ de 

ii Cb du ID Bii prUu^fapak dlnrHOiBaL 
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J^rch^Epffue. «Je puis rämaxqtie CtsräC, lOO anf mprt* Dion 
h £3 juiti 1777 j». 

» Eitras E des r^gi^tre^ de E'^g^iaa S^ii^L-Pierre de Älincpoix, ^nncxä de i’ar- 
f üü dicM^s# bftii MoDtAubaiit söB^naüSSde de Touioufe, 

2^* juin t{jl7 rulbapLiB^ Loiiis Vileniinde CiairaCjfilff deT^oble Francis 
de Clirnc^ bArt^n de Lioi^uesserl^re, teigBeur de MirefOLi, et de dfitDe Aag^ique 
de iwra. ifegitimement mirl^s^ iequel naqutl le da oioifp et [M] leoLi ^ij]^ 
füiiits de duna l'''ägLiie de MiTcp^^ix par Mesiire Vaieoliii de La Cotübe, 

xieur de Gargiia, ftnchjpr^trB de LlHq bb Alblgeoi^j sau parfiiB, et marniiiie 
demoifeile Louise Davm^ de Libbt [copie eerüd^e par l‘a«bipr4ilre de Roque- 
maore, exi^EutäC le 4juin 1746) h. 

S jniii ITOD, Eitrail niortueJre da Francis de Clnrpe. 

p L"aii 1700 et ]e 8* Jour du ifleTfl de Juin est d^^ö d^apoplexie üanp eon 
eb&te&ü, pQ la ccjumuDbn de nütre üfi^üre Eglise, Messire Ffan^oia de 
CLarae, peigotur pi bcuron de Roque^perilre, duqud le corps a tlö iniitioii dens 
Itk chapelle de NoLne-Daraep IrigÄe daae l^eglise de Sdiul-Pierre de ^lirepoii 
au tetEibeau de pei anci^Eres, tte^ 

2EI mil 1714. BiLraH laoirEuiire de Pierre dp ClaraOi baron de Bequp^ 
eeri^re, Äg^ de ms+j eBlt^r^^ daae Töglise de älirapoii. 

1 jtiiLtet 1710. Eitmit loerLuaire de Jeau-Pjerte de ClareOp gfand onele de 
fWb^eEogiie et p^rft d'Ang^Eiqqe d« Claracp dame Dmaud de RivdaU 

M Ateasire ieati Pierre de Clerae de Hogutserrii^ra, Imraii de Eiitrepoli eL eel- 
gneur d'aetres pfaces, lietileniuiE de vaisaeaux» eapilaiiie de <^enl hfliDme^^ 
muei des eacremsuta^ eil d^c^dA le 7 jiiilJet Agä de 4Ünquinlo quaire Jms ei a 
itA ensereli aux Cordeliere i Hab^tens ce T. ■ 

0 sepiembre 1721- Coatmt de naarioge de 7a[Bflüa de Clarae, graed-^pdre 
ds Tarieb^elegiie^ atec Gabriel fe Hosalio Daire^ Le preEnler leiDom qui pigna 
au oeaLrat Mi Durand de Rivatal, beau-frere de VaIpBtia. CeÜe piico BstiBli- 
Ufisaxilfl paacequelle feiteoüBaJlro intictemo les liLres de Viüenlin de Clarac. 
J'en repruduis le debut : 

p L'an 1721 el le 6^ juur du moia de septembre ataut midi, dins. le cbaleau 
de Miilbüc^ dLDqMe d'Albrp E^uichaua^^ de TouioulOp r^gnuut träa ehr^llaa 
prinee Louis quluEiäme par la grtee de Dieu roi de Frauce et de NiFarre 
par-devaot io B^iairo roraJ de li tü'a da Gordos d^AlbigeoiSp ou prAaetice dei 
i^moina baa nomm^, a dlA TaiL et passt le eontral tniriage enlce M*- Va¬ 
lentin de Glarac., Belgosur et barou de Hoqiieaeriere et fa Soulade, M[repuJx et 
autrei places^ oortae^gneur de Laync et MoutbafED, chevilier de rordre mih- 
uire de gamt-Louii, enseigtio de« gardsa du puTlIlDti nmiral, Hia i4^Eimede 
defant ätessire Fran^^ola de GJaraCp liaron dudil Roquesaert^re, el de daroe Ange- 
lique de Sera, habituit audit Uirepolx, diuoMe ba» Montaubmi» aiMüt 

des pareBi MUftsigpe#, dune pari, el dame GubrieEle Rüialje Daire. lilie li^gi- 
time de noble AubCHPO DairSp cheTalier da l'ofdre rciilitAire Sajnt-Luuls^ capi- 
Laiue des ^ajS5'?etlx du roi^ cberaJier seigneur de ^tilbou^ Jdäaaieys, PuygoLi- 
SOU ei auLres placea^ etde dame Mana Tb4r#se de LärmedieOp etc* 

2Q Euan 1739. Extrait muituiüre de Valentta de Cisrau, graud-p^ro de far- 
ebiobgue. 

e Noble V&rbaÜB de GLaruo, captUtioa de TBiiseaa, cheriJier de Ford re de 
SaJot Louis, aeigneuf de RnqueissHirot flgi en^^iroudl in«, m uni des ncre- 
ments, est itiort23" marSp ensgvorE Io SS • 1739 lux Cardeliorip eto, * 

iv-s^Rie, T. 1. 3Ü 


306 liKVtiH ACli:{i£l>LQGlQLt& 

12 AAptflmbffr 1700* de M"* VsJentlo de Clarac, gfaud'möf* de 

rmrcbeologne. 

i( Je eeuseign^, GabrielleHoiaSieCiaireTifPufede Bfessire Valanlin deCbrac, 
eeigneor baron de HtHiuePtirj^rep elc. n 
21 actebra iSOl. Acle de neteri^Lä da ^ Yeod^miAirs an %, pardaTsnl las 
nalalres puhlici du depuLernsnl de li Seine» rectinnnt lea mtns de CbarlBs- 
OlhoQ-Fr^ric-dean-B&ptkste de Clmct demeurant ^ Parie» nio da la ViC'» 
toire* 13^1 le 24 juiq 1777» OIj de Roger-Vtttenlin de Ci mm et da MariGr£llsa- 
betb-Th^r^se de CbaumaaL-Lami liiere. — Leä pr^noms de Clerac atu ent 
iDil reprodaitfl audenatarea dans des acEes antäriaure. 

A- 

A 4 

Voici queEqnu leneelgneCDeDU Inuebaat ia ilg ezlmlta dee 

lelLits k Favocot Maüet. Vers la mi-jain un dimaiiGhe, CIiim fut fMlmii h 
priseater k litrakon I Charle* X. Le 20 Jmlltl tS27^ U fieHi que « ses yenx 
vanl da mil ah pis t al qne ^ k kniTail auqueL il eai fnreÄ ast ud gr^nd Lear- 
mtni peur ki », Dace ucie letlre du 7 jüin 1931» ii diL quil trarAÜIa l^on üü- 
mg«! depuia diz »ni fl; qull a d4]& d4penii^ k cet alTat pr^a de GO.ODD rrmei^ 

13 norf 103^. d A^nn ouvnge eat pnur moi S'm grand pioids et me 

raiea; ön dil qae tonqu^il eeru Oni il me 5cm trSs aTimtegeux; mak je ne me 
berce pu de caa vainai iUusinDs et je n'en crols rien; ce ioat dea ourragn 
qa^oD regarde urec pk'tsirchex lea autres^ qu*QD oebäta peu et quirousmänaDt 
ar ec henneur I l'hOpitaL Figumx-iroas qae sur dlx dd dauze des plus ridiea par* 
tüauliora C AoglelerTe» 4 50^ 60 et 100.000 ilarling de re venu, donl jki 

voir el d^cfir« ki cnLieetioiifl, qm m^ant Irin bien re^u ai auxqüali jki 
enräyi de noareuix proapeetui Cails expr^ ponr eux, it n'j en b pu ud qai 
Bit soutdil ä un aumge nü parvaseQl laurs caLketiena» qid aam immenie et 
qui leurcodter^l moiiiB qu'un muuTBia etuan de ebusse ou qtikne aeUe angkife 

— muis eaÜD, ^egae k gakra I Je ne Iskfie personne npris mol^ ee qui eat 
tfiikp at jt Teui tlcbar d'BltMlier le nnm du dfimierde mu raee frquelque be! 
Qumgf qui EOit mnu b^ribfr et qui puiKie le perp4Luer BV«e quelque bcmueur 

— pnurru qna ja putsK tevminer ca muDiiiaeiil at qua l^dkt de mi vue» qui 
cb&qua Jour e^alfublU djLtmntBgf p na js'y oppose psi 

mai 1841 t m Tii tant 1 tmriiller paur mon {>qfrag« ft pour mfi ouTfigu 
ft pour eoDtinucrl iue ruker qne les coErespondBnEe^ ont tnrt et qae krsque 
je suis due mes boaqtÜDs ou mirs faudlu k norrigar, tl n^est guire pa«ihiB 
de lirer dem molB de leLtre de mai, Mn onu^me ItTnÜBun ti pBraltre trfea pro- 
chainement at toui pcDiei Lien que je doia ötre dxqs le coup de feu p. 

14 mii 1042 : « Ja tous nemarcie» noD eher et aimnbla AkIEeL, du tnsndjil. 
de 2.560 rimnei qoe raus eiiiro|4 paar ki iQt6r«k de k aomraa de 

50,000 fr* qui m eil ddf lür k lerre de RMil-Caital at pour lea Uvraliuns de 
men auvtnge que me daTMiL k miire de MDatAuhm* Je recanusii biaa 11 voire 
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«aclilude ondifiaire H eslmortimün eL ««iled« M. Cm._Si qwltfac vill« 
de departemenl *«ii mum^u. ou peti,« o„ gmnde, vou» dorr?« 
btoa I eog*^ fcdemoodor moa au iliolatfede noUrieur; H nc h r^fu- 
«ro.t cofurnefflonl pi. et ai on plu^all .ii^si boou«<,up dWmpW h que 
« demand« ae «nottveliig«nt «uretn. il faudrsutbien qu'on m-en pr« darag- 
[a^ Malgre maliaiion ar« je Miaistredes Affoirea fernugir«. ü nu rien 
oWeu,r pour de soa »llJguö de j'J uiarieur et de|-lu,tn.elion PuLlJque 

Aprea «Ja, |„v«liei,doanö.rouodekpeiao. luef-«u,, mioe.*»««., pcurrlfni 
ua pouiblofrou« eo dteo biea rteornpeosd. C'Mt ildgeätooi, Uais uq 

P r ons pas do Joüsces deboti^ea, cola LKp loin. £nj!ii,j> ™a 

toujcurgetLmiquMerre meporU«. Je InivoilKaiaiB co pVat pju» an pla»Ip. 

ec n eat plua qu un dewir *- ei t-egue |a gaitf* t, 

loujöurs, ratu# lans trop de eourag« ei je 
M j fit fflfia peißes enr luireo, ejaana resuliet 

Moa iDliire de jp teaU de mou eabiueL au nuade de Toulouie n'en anit pes] 
ai ra eepeodani A Parii le jegno direeleur de i» ojuade qui slntireeeo i ee 
que ^og ^ J ßcquieiUog de mta anliquitde; maieil m'sMsurd qu’il o'anit 
j»* fl row et de crtdil au elupitre, c'e«l.ä-dire wi eonseil luunteipal. Denuia 
loogtempa je g'oi aueuaee gourelJei da M. Perpeeaae quU fori i c(egr J’*e- 
qu«,i,aa de 0,0« flubiuel et qui g m. aiuai qge M. fiomiguie«, fort uimabFe 
pour mci quand ja j a, ru lei, Ce dflraier. 4 q„i j-aj 

fle qu, ao pasMüt ou piuidt m qui ne » paagaJi f»f, q« „'a pus cDcore 
r4po,,du; ,l rat probable qu'Ü lur« dcril i Touloase et qu'il «togd auelque 
dt«,«og me Urde qne l’og me die« ooi au nog; eullo, du» trola moi«, 
Jauro, 66 agaelaai pas mi de tempa, probabJemenl, deraat moi pour 
flttendre uu ringer trii modique et pour ea Jgoir, Si vecu »rei queique cbsae. 
dit«.m'eQ gn mol, je toiu prie, et« toue aliei 4 Toglouae. se m'oublietpae 
auprea de notre aimabie aa,l„ P. S, Je raurn, mn lettre pour toui dir» qg'A 
liEuteKl j'ao leqoia ugede il. Perpejsacqui mapprend que l'n^aire de man 
aabinel a m tarmiaae druDanimildau pri* que je demflgdriia ei qne lt rilJe h 
charpMjt den Train d'embalinge et de Imnsport, Je sgie Irie ein qne oe aoit 

6 mni 1843 : « Je traraille kmjoun le plua al lo miegx qne je pu» el rege 
aurei bientdt ooe nourelJe limisag qgj «ra rnruit-derniSfe; il eat rtai 
quelle aera enorme, prw!%?euae,>irg]«luite. pyramidale, comme oo «’en a 
jagiwn ra. et je eoneetlle bienTi igo» eeux qul fogt de pnralEn onrrsge« de ne 
pas »niTre man exenpte et de ne pns, par amoor de rert, ae Iniawr aller 4 de 
pareiUea fgliea de gtniroiild, digo« de Clurentog et donl oa ne ton« «ait 
flueun ßid, EdQd, je «uia laneA et ne pul« m'amier. Touloufe a fait rnoqtii«i> 
tu» de man {ablael ponr 2.000 frago Tiage» ti un« aommtcomplaal de S.OÖO 
— maU, grice au mioUire de naidrieur, aus bureana el 4 je ne aeu qnoi, 


REVL-E AHCaEOLOClQL’E 

ricqulsilion n'fUöl pM encore Butoria^e piT ia miotslfe, rairaiM n'esl paa 
Usnainea ce qui ast fort disagrZ-ibla, toul moo cabinsl tlanl embille Japuis 
deai rBDls. Qn fimtä par me fitra lorl d’un aen:sBt«. ia vletis d’feari« i nolre 
anflien lerriWe iidferet'tw Elom’ig«it™ q“' toul oeoL a m busbi aiomblt 
at obUgaani pour moi qn'il I»“ aatreWs etjo leprie de volr k ftire Bnir 
celle allainj qui, pour mad ’tntfirJte, l«lns dapui» trop longtamps. te qul doit 
ausai fort dfplaire i Touloute - mal* «e nVst pas nt rtole .. 

a mvi 1S44 : H« Vöut avei lu dans 1« (cmpu que j'avuli ^Eodij mon cabinat 
d'aQtiqtjiya Äla TUle de Toulouse ti qu* raequlsiüOEi avmil d4äd^eä l'ana- 
nmU par Lft Conseil munlcipfti. L'aöfiire ei imlö# brt en lüfipeur ; en6ti j’w 
appria qut mnn eahinet STAit trea bien ptacfe au Musfee de Toutnuae et qui 
Ton ea feUü Irls conlenU e>st iin noyim peu coDsidKrablä, mals aatour 
diiquel poiirtontp peu ae gr&uper d^autres objeta aollques. J‘aj mfeme 
prDpflsfe dB cotilrlhuef ä accroltrü k toliecüon ai on i^oulflst metlre k me dispo- 
iitinn J.500 ou 2,000 fr. pr doni ie rtndrais cample ct nu moyen desqtiels 
je nie ferais un pleisif dsna lea Teni™ d'eeqijfenr des nnUquitfes, On m'ä cnBn 
ptiyfe; mak datu rentoi des tHmeslres que J"on me de™U de ma renlft via^gert 
de S.OCW Er, il y e une ef«ur aasei gniTe. L'ncquielUon de mön Cti>moL pa.r la 
ooMeil munkipal u eu Iku le 13 rfeT?iar 13i5 et c’eat da ce Jour, ainsi qne me 
Pt dil M. Aut. PesBi, direcleoT des Coumunea, que doit eourir ma renle. 
ÄmWp du 12 Tfertier au 12 mal, U y a 15 raüJs ou 5 Itiinestreap et eepcndauL oa 
M mk pttTÄ qac sur k pled rle & meiB — co qul cst im ped diETIrent et c^eel 
eomme ai on nt cemploit qua dü jouf oCi l’ocqui^tiou a felfe appreavee par la 
miuistre de rinleneurk el de Tfepoqut oä Ton a re^u i TodlouBe mes caisseii 
dofil du feste m mk j^mais tceusü k reeeption quc je n^ei ccinnea qtie par 

k tfr L'en vei do mas cakS'es oa dlpeudait pas da moi j eu 

quelqaet jod« lodt tmil fetfe amballfe, Mais dö mkftit fecril de gardaf ees 
esitsea j'Uiqu''fe nouvel ordre et oo me les a laiAafees sl lungtanipK que Pbunü- 
ditfe n pourfii la tolle et !a paille d'unft ou de deui. Quant fe Fapprobaljon du 
mmistreje pnuTais neu, il Pa kit attendre trls longletnps. Maia ce qn'll y 
a de cerUiPj c>st que du jour oü fal su quo «uon cabinat äTiit fetfe acquis )e 
12 ffefiier ]o ne le regtrdjia p!ee comnte k mol et que ^en aurais fdfuafe uü prii 
double et iripLa de calui que TouIduib mku domiail, ei ou me Ttül pröpöse. 
Ainsi» d^tprtH tootes ces eonsidlrationa^ii'ai-jB entoyfe i Perpeseac uu requ 
de La aomme qull Urto TsiFiIt passar pour 1» triiDeatiei Icboa que fous U 
fdserre de m« dfoit* et de rfeclimatioa pour eedi qu^eu me dewL ancore. 
M. FaMj tök dit que jk-rtii bleis Mi et qiie ai ikTals bflBüiu de lui, il fecrirait 
au eoeseil taooieiptl de Toulouse; mnU je peuae que l'afTiure esl al simple et 
tl juste qu'eUe ae loufTiira pita k molndre ddEeaUfe et que Perpusac qui 
doit veair id au moii de Jued m'ipportera lea i,i90 rranci qae Ton me doit 
tacwe. — Voüi reeevrei bkutdtp mon eher ami, U 13* feuonne ÜTraiidfi de mon 
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intenoiiuihlo outrager: qu« vous en »erei canlent; aVsl uns niina el ja 

fie sals qu’^en {s^e] fen änirai 


De cei «iieBi Muds d'irgent quiampoisoniigreiit li via labarieusa da Ckmc^ 
tl la BAvait bien et sa diaaiL MulraBpeaBobjef quiuid II m foodi^U d^pea* 
aut Eaaa Compiler jquaad il n'aTiil paa d'flrgenl, il s'endalUit. Arint 1830* Gk- 
nuj ne pandL pas aToir eti 8.000 fraaes de reatea ; las bieiis de ea famllle nvalaQt 
aoQdequ^ lorfi de r^migratian el rendiia en Tati II el en Tan TH* Saf le 
milJiard il töüchajje enois^ 400.000 Tranes m fentes Treji^isea^ ee 

qui bl ßtl pea praa 15.000 frnnne de ravanu; mai$ H dul imm^diibment enlä' 
mer een eapilal ponr peyer sas dettea el snatenlr dea prociie. tl aeilt prlSp ters 
cclla i^peque* h raaoTuUon d# tiv» aelen ees moTeQe el r&nnonq&it mlreniflnl & 
aca arocat: « Je iuia d^cid^^dcrlfAiL'ille Sjaillet 1SE^^ si ce nkst k falra des 
^toneaiiaH^ da m&ins i de plus manger tnes capiLauj: c^esl uq pkielr que je 
oa^inierdk eL dnnt je veux anll^rement mrr sevrar La UalaHon resCft plus 
Taria; il faut djrs qüö k pradrgalita de Clarac avait la plns bQnor^bte des cauaes, 
EoD dlair d'avsnaer le graad qavrage qa! a saavÄ son mm de Ikubli« II est h 
£a Tois amasanL et iriflLe de le vok prf ndre des pv^atiotts cantra lui-m^^nae; 
l^mom cette leUre da 3 mai 18i4 : 

« II ii*y a qua quelques jours, man eher et eEcellcnt Msllel^qae j'al rafia daas 
an bnn sac bien OeelE^ at ecelld les 2.500 Tones qae tüna aikrcz Envoy^e par 
la dlligence pour Jes bt^reLs de h somme de 50,000 Tojice qua me dpi! M. Gras 
aar la pnt de la Tante de Haut Caslel. H y a peu de pei-snones qussi ewles qua 
bi i s^eaquittor et D eet m^mB ulLra eEaat^ aar U psis stuit F^h’^anna qui 
akst qaVa 30 itfiL Fsitas miH le pisisir de le reaiHrciar de ma psrt et de lal 
diffl Dillla choses aimabiap. Je rtmfttn cti d mon ami H. Julas 

PtfjbfuTer,^ dtrrcl^r de b caisft tfamörtiismni « gera rfe Toul« ies maniir^ 
pbi für ianj m^rt twoir ef /e Tes moins irlbj et d'*iileurs pq q 

de soD argen t 2 paar e^ul, ee qui mi Laujpurs enieus qae neu 

Faire porter int^rei k de rargeqt^ aket Feeeesaaire; reaseatle!„ pour anlha 
boD GlArsc* üesi qa1! soU moins Tadle de la n tnanger ». 

Has pieialt etrmj fkdit 

SalomoQ ETxiiuch,^ « 

t. Le teste de k kllre Äur kqodle je ma faade u'cst pu teat ä fsit cJilr* 







Lettres de G^^ce^ 

II 

U 4 i mal iäÜ7. 

Man diff dLrecLeufi 

I 

It j bVAU ireiit qds que J« vu AlbeDes^ C'«st vciu$ dire cfuej'^ ai 

IrOkttr^ du nouveau. PurLoul mo aoui apponit, compaoU H p^dpl^Or 
dos quQrliere en i'undr^ieaL i pein« pir quelquca ntmsuroi äemmf 
tn i^ülinEllM prdu^a^ dins diss lirrnuns Sul- la noqlc di K^phisaia, 

jusqu'ft Ulli aasei gmndt diil&nci, ü sucefedenti des doux ir^LM du chimin, 
de ]o|j«i demruri«, pn^cede^s iPun jjLrdiOp qui, toulBs^ avei; le« eolunueB de 
marhrfl dout addI orn^i liur porclii el leur loggtx^ool dös uTrs do pirlits ptlais^ 
Li vtUei 41^ woius biau iuipiri^ en ü pmlangexDi^uisi dana Ea direcüon do 
Paliseia, 1& od sonL le pks ^p^b leg uuige^ de poussiere qm ßottenl aur AOienif 
peuduL les trolx quirtx de runu^i maii« au conlrairi, bien lui tu a prii de 
B^AlLequer binitumot udx peuLes ruide? du Lvcabetti, QÜ Sft fout uu pu «ntlrp 
pu- lei lourdi aoirs d^4t4, lei fr^ebes briiea du gelte. Rieu d'imusani commt 
de voir dius ce que Tan appellu lYi'dplü ou i la fllEe tieuve les naiaons, 
aiuii qu'un truupau de thövres foll», gnapr^4uglea les unea au-dese«is des 
eutrei, 4 Famul de li menue montague, juBqu'Ä ce qu'ellei «e heurieni k dee 
oscarpemeDtaoCtellei tii pumkeul a'mccrocbeN IL est oifiuii teile rue qui^ diua 
iOEi Mm, ne i'eat pai i^sipee k Ä*arrei«r quaud eile a reneonlTö Ti^k du 
roeber^ EÜe l'a inLamlip pur [4iiiiif i planier daua Ir Lraneb4e aitlsi ouv^efte 
dlux ou troll bibiialioni di plud^ 

CiELeuinl II que dei ignmäk^itDeulE du pfirimetrep dm 4 r&ugioeuution 
itiinlBrrümpufl de|a populaliou uriialne. Aihknts sera itianldl une villide deux 
Cent milte ämes; müx,. taut iu groasissant lü nsi« eile a gardä T^pict que je 
lui iTui* coanu dans mei pnkädeutB s4]oar», eelul quälte a dü oui wvsbitÄcEfia 
alkmauds qui ront b4iia, i k pr^eqet d^unn cour et 4 eeUe de» Üreci qui» 4pr4« 
itiriebls dam te* offairM en Egypte, in SfriH. k ConatanilDoptc et dam 
les principautöi dmubknnis, almeai 4 veuk Jauir 4 Atbcaes de ta fortuue 
acquise et i y lairft figura dans uua eapitiJe etiropiiliDe. Je u'ai duue neu truurd 
4 AtbAnes qui ikmn^flt lis impre»iionB qm j^eu avala gaid^ei^ La eeule dlf- 
ngreucemlri ee qaej'ii vu et ee dont|e me luoTeuais, t"eil qoi la vilk oeeupe 
Duintenanlptiu d'eapici äUf k ünain* qu^dli a iruii ga™ de dieuiin de fer 

t. Velr k Aeeue de JuiUct-aoüt 
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eLqua des au|o[EiaLil05 y parfoiB dojiB les ruefl cei Innd^iii i lantemei 

ifgent^a qui oni un Taur iir de voütireä de 

Jl 

Oüaat i la Gretfi d*o4 je vom ecrifl. il y e juiie claqdbnlo am qu« ja Tafftii 
quiU6& apr*s y iroir pasE^ qualre moh peasiodnaire de TEcoEe rmn^Ese 

dVALheneSj iüoq c^mniade Tliflnou, tu caurn d'cine aiplenJiO'ii oü qq-lui 
avanadecauTert, pour la imppo^r au LduTre, le precaier rm^meuUle laeäl^bra 
juBcripLian de öi^rtyne* Ici* le ebaogemael ue puurait mtMiquer d'ltre pTvfaud. 

hm<'‘ lei Tctrcs KouTeralus de rife, Orp la dQmicuLiou qu'a* y ontmt* 
c^ß psEuJant pr&B de quatre ti^lea n"y eat plua rappelte m^oie fiar ud drapeau 
tlottaut encQTe sur Ies ^iltElcei publiüs 4 c6l^ du drapeou cf^toie. L'äleudtrd 
luro, m'a-t-fiTi dh, n'esi plua arbarg que sur TiSet deserl de Grabusi^ 4 proii- 
mil^de JixeOI:e ocuideuliAle» D'&it!eurs^ pomt de vasseSnge qut raitache l'Ue, 
miniö par ttu lieo lir&s lÜLche^ 4 J^ecupifedttüiDaD. CVal le foi Georgea qiit4d4ii~ 
guä It h&ut coinmtSi4lre^ M. Zalcuii^ auquel eat mtlnteeiant CduHe le geuver- 
oee^ßnl de Iß Crited. Aprfes que h g^rniHOn turque ent äriijciiä l^ile, beaucoup 
de muAulmaae «fi^tols oül luaigTi, ne w aenlant pLui cbu eus, mßJgr^ toutea 
tas p^eme£^ei d^dgalit4 polilique et de libertÄ deacuitei, Jmoüjtdu ila cajumiiu^ 
daicul eo mtUies. Bien qu'ili ue aoientpes tnolefit^ip lurloul dans Ees tdJeSp et 
que leurs iqusqneei Eoient gmndM ouvettei^ d'tutfea peut-SUe partiront, SlI 
ea est reate no cerLain ooiabre, c^est que cea^-ei, eo gen» arisei« a^ont pMt 
^iDEue MU3C qui Be sunt le plus preist, ¥Oüla cdder leun propn^Les 4 vilprii, 
Ili oDl aUeudu, pour les reftdrep que la leire ait pris plua de Taleur, Ou ue 
senk pes turpHa qua ominli d'ootrt eiui, reisures p&r Ie& 4gards qut [&uf »nt 
temoigncsj ne pr^usent le parti de renooaer ä teute pens4e ifemigTaüo»^ C'eat 
un n^UiuliDia qui eit maire de ia Can^e et M, Zalmia TienL d'eu bireeutrer un 
autre, eoaiEEH: tniaiatre, dani le nabiael quU a farmt api^ 1» elecUauB. 

Uu peu plus L^tr an peu pEus üu-d^ raugaieulation de Ja rieheüe immqbUitre 
ne aeunit manquBr de 9« prudulro par TefTet de r^tabliiiecDeDtd'unrtgime qui 
Dietira l'lte a Tabri de ees Tr^uentes lusurfectious ui^ |L y aTaitißertaineuient 
btpo moLns de TicUm» bumaines quB ae reussent dohue 4 nroke l«s gaaeoo- 
pades dei journaux d'ALbSues — an le fuBtlJait taujouta de tf§s loin et 4 Tabri 
de tnun en plemsi stebea ^ mais oä^icluique repdic das beitililtSj U y aYait 
tauj.uufä beaucoup d olifiera obatlue et de viüagea Ineindits. 

Je n aursl poiot, 4 mon grand regfel, le lobirde paiMurir riut^fieurdeJlf«, 
camme je Tai Talt eu 1857 ; uiaisi d'aprti teut ce que j'eolendi dire^ ei je pou- 
vsJa me pennettre cea excuisiens qui m'turaient fort tent^Je n'y aunia pas 
ImuTt lei surpnees «ur le^qudlei« eemble<t-ü 4 premii*!» vue, j'aurais eu le droit 
de cocnpUr» Lila n'a pas luiEne uu nbemin de fer de hanlieue potJf i'uQe du 
lau Ire de sei deui capUalü, h Gante et HAracItlua. EvLli p'a pas plus de ebaua- 
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Ei&äg i^ArrQEi&bles quig du tflmpfi o<ü I« fAslueui^ ei h4bl«ttr Vtli-pacha^ dont fü 
Äli rbClfii fiifialt Itablir 4 f riJida Iraia, am aborde de la Canfit et da Cnndie* 
des lÖLes de routet admtrabbm^nl macddimisees. H cnenail dans sa eelt?cliflT 
jusqu'au IroiHiiffiiß on qualri&ma IcibenC-lrej ees rssiteurä europMUH qnU de 
retour en Oooident^ c^li&bmlenL i’iaitmüra du pauba r^Formoteur^ celul-cL 
eQl rcfl ombams«^ ei Tud de cei paeEauta Favaieut prb de podsaerun peil 
plijA loin lapromeiuido. Apr^a In siiiama du la ßaptieiuB bamo (ilyaTDitdus 
bornpÄ kilomStriquH^ ja bs a1 Tuefl)^ La j^ude route empierr^e ceBsaii bms* 
quepiSQt. Eile Et oonüniiail par iiRe plste vogue du pur un ebecoin da mulet, 
CrA tours de ehuriatam ne $ont plü» ä la mod#^ m^\s la vlnbiJiiu n'esL guera 
pKuiavuncec qu'^ou dee Entre hs Iroii vilbg priacipulesde la cdto 
^'o^d, Hemjcleion^ HUhymno el la Cau^^ II n'y a de commuaicaifDUa facilest 
pDur l«tranepori dee homicEa et pour celui des marchandiEes» que par la mar, 
fit aocyua de ces vüles n'u uo porl od pqiasent enlrar les ba^eaux k vapeur, 
Quimd h lempf mau^'aiBr ne psut, cee rüdes foraioeap debarquer n1 
prendro paasagers qu chorgaoifiCLt. Lae reklious sont pfesque iBUrroEnpcieE 
peodant quelques joorst parfqis ptnudant quelques ADnuiines. C'esl que la 
vernemaDt pnDcier diaposaiL da irop foibles msAourcBs filqu'il aa aenüLit trop 
peu sDr du leudeinain, airee ]ä oarojct^rD tout proviaoiru quD Jes puiEBaneea 
{rtrsisUiant k lui altribuer, pour entrepreorlfe de grandä travaua puhllcs. La 
pbyAiDuomw m&nie des fiflas m aVat gufete modlü^en TelJas, sl Je puia m'eü 
flef i ffies souTeßlra, j^aFaiB Ealasd ]a CauÄe et Candie que ks Grecs app«|]ent 
HlracliioOf lelks Je les retroure, t peu de ebose pr^s, au bouL d*uii si loug 
bLervuJk de Umps, uf« les ciäme r uis iLrcdias aua cMAnteAiA griliagOa et eo 
oncerbelEeiuentr arec lea mdmes pavea polotua qoi 4corehent lu pLaote dea 
pieda, atec» pour lea hommes, la et^tume, k baut fee ca formo de eano 

Ironque, la m^mfi cbouike de couEeur, k wöme vesEe aoutacb^e, k m^roe cein- 
tnre de loiae rouge ou bleue roul^e iutour dea reine* lea mlinics culattea bouF- 
fantea^kt m^mfia boUts montant iutquau mollcL C^eat k tuinit riaau deborSj 
bruyinta et en apparfinfie omko^ Lea cai^s tont pleins et on y fume eacaro 
beaunoup k usrguileb^ qui, A AiJiÄDes«e&t looib^ eo deauiatude* Ofi ii*esl möme 
pAS eans rencotil^ff dina les rue* quolqust femmes turquas^ T^tues de 

Doir. EUm lout plus cDusdeuEieueit^PEui xoil^s qu'A Constantinopfe, 

PourLant* li Ton ne lieftt pi« 4 cettn prumilre impresaion, bioftL4t on 

i*apef^03t qne U Cxita dÄjA plus ce qu“dle eloit Jo na dirsJ pm 11 y a du- 
quauto ans* mus macno il y n dis anSi On eourt S k poete pour y relirer aes 
kllfos. Oft y tfoufo des burtssui bicn initiii£fl uroc des employ^ polis qut vogf 
reuieignent trfea obügeammenU ayeo tout te qu*il kut pour icriro. Au lieu de 
kmoftnak lilUfOgfefts qui fiitcuEe en Turquie ou du pipicr crssiuta et ddeblrA 
dont Ja iithcs nk p&« «noore su s» ddllTHsr, gq re^oit, au guicbet ou Fon achlto 
dflttimhret, une eicelknla monuak d^nfgenl et de nicfcel qut reud «mmodei 
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lauLes Im ; iiu5Si Ja cboii^ «vUil ati pilr, Mtc ]««r pfitite löqija 

arlnemenL portea sur l'örailJe^ leur unifüriDi^ de edulflur ooir# eil le doE- 
man rappeLle Timirnnna de aos ncaidi^aLalfis^ UndLs qua le^ botles 

colirLeä fiL cnloUes aant emprunt^eä aü T^lafflent oaLtiipEL], le^ 

g[endarme^€ mdameoL miiuaal bopn« mm?. L?ur Unua eL Jeura altnres 
AToquont des id#es d'ordreeide bonne adminiflEniliafl. 

Je nloslsLa poS- €a n^eat point paur Tiure une enquALc sur h situuUon da 
nfß que ja me ania urracbiA^ non aana effürt ot sans regTei, k h cbsrtnanle et 
cardialc bospitslitd de TKeob fcingijae d^<VLhä^e5t afln d'enlreprendr« un 
TG vage qui ne prösente mount difOcuEEA^f msis qi|i a. aes cnnuts eL qui Empose 
üne saaei grande perte de tGuipa^ CesL aeulenient iid& fois par quinxsine qu'un 
bateau du Lfoyd oulrJchien ra direcEemeiiL^en dix-sepE beures^du Pk-Ae i HAra- 
clAlon« Notis ne peuvlnns l^altandrSi, et h baleau ruise lur lequel nouf avnna 
dd prendre paeaaga a mla qaannte boures ä neua eanduire de PlrAd I fidra- 
ddinn^ au Iseu dw i^iogt-quiLr? qut BguraleoE m pmgrnmmB. 1] AlaU paili du 
Pireedem baures aprA« E'heure r^glementalre, A chacuii des ports oti iL s'arrd- 
laii, Es CaeAe ei BUhymnuT Ee retard n'a fiut qae s'teeroElre. Qn naus avmk 
promlsquenous aerions h HAracleiDn Ee vendredi aekf ^ers lueGucbardii soEetE« 
Keu5 u^BTtioa debarqnA que le aamedi äune beure du maiin^ La cbAre du berd 
ne D0U3 ft paa aidAs k pr^ndre tn palience ce cenlre-temps, sympj“ 

Ebies que noüs idsptreDE uns ÖdAlei aJJies^ nüiäs ße iaurions ftdmiror Eeur bui- 
Eine, au mmnt leur cuisine Ufttab^ 


JIl 

Ce qui m\ dIddA I braver celts fatigue^ c'eil Je dAsif qne ^Apttumüs depms 
Eongtemps d'apprAeier par mni'inAmer ^ur piaee, Ees resuElats des reuiltes que 
M. Arthur Evans a execuiAea, depuij quefqda six du sepl sns^ sur L'uinpla-ce- 
mmi da E'atidienne imi prAs de celyt oä iVit baiie« au meyaa ftg«, La 

vifFe de Caudie. Je vpakia examiner« sur h Lerraio, Ees dJspositioni des tdcBces 
Iris anliques dont eE a dugagä fei resLei eE, par Ea mAme oecaalan, Atudler au 
musee du Syllogos oreEois les munumeuls de k pEastiquc qcti sonL is^us de eet 
rouiElei eL de esIEes que K^Ebberf, puur Ee eompLe de rElalie^ puls d'autres 
expEQrateurs ALrangErs, sngEaiff, amAricains, ent «rtErapHsef ftfec luu- 

cH dans k and el A Test de Hkp k PEuEsloi eE k Highk Triftdm, i PrJESUtf, k 
HiArapylna, k Oournki aur bisn d'aulres pnink. Icri eumme en Gri^i a'est au 
ptoflE du musA« ßaEioonJ qug irafftilEent ks savanEs du dshnrs agxquek Ee 
gouremcment crAleis Es parmissjon de sondsf k leiTain» ki auisi^ en 

retnuf des saenQcsf, souvant tr^a conaidArabEes^ qu^ils slmposenlr k loi ne 
Eeuraucordeque Eg priviEAge de ae faire bonneur de Eeurs EruuirmlEes. Personng, 
ksßonaertateurs du musAe oiii Ees objets sunt re^ns en dApdl, pu pltis que toul 
aulre AnidiLt ßkst nutorüA i decrii« ei k figqrer ces objski i mnins que Elnven- 
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ff "alt de Eul-m^me renonc^ A Texfirciet de ä^ia dreil- II j'a d'aiHeurs^ dam 
lea amaÜQni qLis [froaura une eattip:a^Dfl d» ftiijillas^ un plamr raf^iaitible t 
celei de la chtuse H qut oe f&U pu tamns baUre h cosur; m$$i teile Jeane Blle 
am^deelne. Miss IL Bevdr öVl-elte paa jnii moins dVxrdeur k depenser squ 
VK^ nl pour eerieüir le noJssant da |a Crete que ii'en periaient A eoudr 

ceite Efläme cb&nce das wucLa tala qu« MA!. Evatfs et Hilbberr^ ^imi que l^s 
Seejälft ou les Acudeniiea qul Jaur fouraiisalant des nessomees» Ghiee A loas 
cea coDcoors empresaes^ le fnuiee na eesse paint de s^aeerollrs et esi eontmini^ 
ehique ann^, de ramiiiiier et de däTeliiipper ses ainea. II e düi beau^oup euasi 
au xAle AelairA d| sea dcux ]« decteur Badddakla^ le v^tlrin reapectä 

da rarchStilogfti creteise^ et aan tr^ ncttf et Iren intellig^eot eolliilwPaleafj 
XantboudidiSF UAa que |a Cf Ile a jeui da aoo iDdepaadiiiiceT a mJs 
quflqnf i ronda aux ardres des i(^phefee at diaux-eu »«rvi$ put Ift tonnibiince 
qu'lEa aralentdfi^ eitet oppertuns, onf. pa^ quDiqu'^areai des taofensd^acLbn trlis 
reslrrlnla, faire aatrAr doauja gater^a dea pl^et d'u^^^ rleile raleur« 

Je vifl&a dft paaaer ^roiis Iknarat ati muset. ll tue Taudn veus ao reparier A 
lo^lr« CVsl tout utf peasA lcin!aiA| pEut älnrnge et plus reeule, plüs riohe et 
plai foriA que celui de Mjfceu^ et de Tifjfiitbe,. qui a*y d^outra &ü regard de 
li'hifloiieff« Ml premi'^re impri^difnan a celle derfblau^tilnenL Danaun au Ire 
Ofdre d'id4et «lic tient de ctUe que ftous Avicna i^prouv^e bter en approcbanl 
da In Qnle, an lever du jour. 1>crr#''e In rille al aea nciäitohä, derriäre las colesirx 
qua lacbaient d un trrL auinbre hk^hms d'ollriers el d'arangars se dreastlL, 
largemenl appuyl« tü aoT, l\ belJe chalna des Monts ttüAa^ donl Jes neiges 
d'hker* qua u'a eneore pu fDctdre b soleil du pnotemps, AlincelMent soua les 
ntyom du maÜD. On mimi HUusieui des gtwbfs de L ötHrJand suissa. tus de 
Berne ou de Fribcurg, Gelte ii!nenne bkneheur das souimelj, noua FeAjuas 
eou5 1« yeux pendonl Jei quelques heures qun ndiis paasikfafs i lerre, daas la 
iDuUrement de* boSMS luujauli et gilt, Elle- me rappekit k marxedlautä toile 
dt bflil que uud au buul des mes manuinlea de Cotaue ln majaslid de i'Etnt, 
am ses neiges imauicul^e«. 


UI 

n&ücliion, k iS mai ^507* 

I 

Dioi ma denuere Itllre. moni eher ditecLf ur, je tuus pariais dkn* sorte 
il>blauii<«in«qt qui o'Ai'uiL Hi« d4« rmbard daui co muse« d’H^läon oi, 
dejittiu eeUfl {tremieFe Ti»it«o‘ai puti bien des heurm qui me puusaieDltou- 

jours ifup courtuflf ti feut e enLe&dre. Cft que ron resseni iej^ ce ii*eit p** ee 
que ruB iprou» qmmd k Aürtn», ou fruchit le «euil de 1* hIIa mve^ttienae 
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da muse« luilioniil. U, l’flitl «t anrpris et camme ^toardi 4 1 & vue d« [out Tor 
qm brilEe donis ln «irines, battu en luges plwju«, dsel« «n b>ioi« d une 
lloasse merreilleufie, en ce&tdne« de feuii:» rdgere». Ceit «jume uq 

cboc ijue 1 DD DDe »enealian physiqua trei «to tt presquo aigag, 

A iHmddion, rien de pereiL Ji y 4, dass ee musie, plus a'ua objel ea 
WIM de dous, apptiques qnt decoraieDt le bols ou 1 e bronie. piices de colJEcr. 
Alai« ces objets aont iSpKB dans lee armolres. L'of n’otüre piti id Je regud. C« 
n est pas qiw Im cbefs critois — appctonsdes, st eotu voulei, Mtnos et Idemb- 
o 4 e ~ Dient db dt« meine oputents que iej chds Dqjfens ou twamwös. qu’un 
AlWe, an Agamemnon et un M^oclas. C'mi aeuleraeoique l-on n npss oneore 
mta Ja main sur leurs lombeami. La tombe Mt le «eül ahri »ör. Ufsque 
comme «i. Egypte eL A MycÄnoa, eile «| «chee & une grande prorondeur dann 
les entnUt^es de Ja ler», eJle n su snureni garder intnets Ees dfpots qui lui 
araiEDl «Le confl^B. IJ en «Lall euLremenl des paJaia. Qaand ile avaJeqi «I« 
ddlrniU per un de cee ianendiM dont In Lrace y eal eneo« «sibJe cu qu-jlB 
araienleWabandoDD.^ paar n ne unae quelconque, Jeu re ruines ^talent d'abord 
pilWes pnr lea eDvalii«eura qni y aviieni porLd la flammtt; puh, peudaoi bien 
des annäes, eil» «taienL eiptoil^ea par les babitanls du veiainage. Aua re 
eben lies et ans eonfotlisesdes « pereeuräde muniJtaai [Uikhankaii, comme en 
■es appelail, il n'a gudre «chappe. en hil d'objets qui enssent une ralaur 
inlrina«que pur la matiAre deol Üa daieni lires, quo ceua qui ae soni ironves, 
Inr« des uJ Limes eBtastropbea, ensavelis saus qnelqaa «bouletneuL S'ü f a, ou 
muaA« d1t«raeLäion, quelques ousragea d'orßeres prochaa parenls de eeux'qut 
ool tiafaille pour les priuees de «ycAnes, «e a*est pas das pafais qu'iU o&L dte 
reLiresj ils pravienneDt de tombeaua qui enl «t6 dAcourerls dant le terriloimde 
Cnossos eLdanj eetu I de Pbatetos, Or, ees lombeaua, peu i-«trc & une eieepiion pr^s, 
m pacaiasenL pas nroir etb ce«x de pmanMges royeui. Parbonbeor, Im explo- 
raiaurs aniiques des tjcux ddiScea no ae a«nt guAre soucids de ee que l'andiAo- 
logue moderue pnursuit axec une si paüenle curioaiW dans Its d£«n>ubrM de 
ees Dämesbdüments. Las «sses el lei flgnriijes de Um euile ne les 
gücre; ia maüi« en elafl Irop eite pour qulls prissant la peina de lea recueiUir. 
)ls na a'itiWreasaienl pas daranloge aux «Dduits eoloriei qut conmienL partout 
las tourailles oonitruius en groasiar appanil el aux imagea qm {«s dMoniant; 
er e'esl Ib qu« aoua ebarebona aujourd'bui quelques faibles raaUs «t eemma 
nu dentiernrn«! de celte peinture dea aoeiens qui, juaqu'i. oe$ deraieresaanecs, 
ne Dona Alail conotte qua par des prodnelions de basse epoque, eomme les 
fresques de PompAi. Ou'auraieouiEe feit du brotue, quand la louUle faraii 
altdre, ou de I‘ieoi», quand IliuaüdlW avait cooimeucA de le djeompoaer, des 
plaquesde faieace AmaillAe ou de< rases de pierre dura, aJors quils nelas trau- 
niieot plus, dans t'Apalasaur des reuiblaia, que bnals en mitle meaua mor- 
eeiui? Ce n'ätait point leur aJlaIre de i'appliquer i npprvcher eas fragment 
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cQinme qn Is fiJt duBS lea mteliera de nd» poür rKomposer^ 4 force d« 

tcmpa ^IdVIressa, les eDfitmbl&^ que k violenct weil boulevere^s et rompua? 
Des miitbrts m^me ils nkTaieot tyre-, 14 oü ceuf-ci n’etaieut point, comceejl 
DÄloi, Dqmbreux pour eJlEQeeler le# faors des chatifoqrDier». 

Tool ce qua cca Toleurs out linsi, par indlU^Dce^ n&gHgl de s^pproprier^ 
c"«t CB quj faiteujourd’liüi la ricbesee dos toUecüeqa du muE^ d'Hdraclüiqn. 
Ct qui rend oe emaee eccore pks kt^ressul eL pEus importanl que k gdorie 
myc^nianne du o^uade d'ALbdnos, c'esl qu^elk eeoL rbislorlen eu face des monq- 
moQlj d^uue otfidtaLioq qui rscQDnte plus haut quecelle qui E'ilaJt T4?i1;§e par 
tea objets fecueillis d&qs tes tomh^s 4 foBse el I coupule de la Gr^ce C}Q^^pqEl- 
lale^ loi mieux que partout alUcurii U embr&as« d^uue seuk Tue tqul It d4ve~ 
loppeiDBul de ceLte ciTjilsaUqn; II en euii^ dtape par Stipp, touLe la marciio et 
iouB lei progr^i^ peodiul uue longue luite de skdqj, depük V4 ^e udDliLhiquE^ 
celuj des icBtrumenLs de pkrrE et d^os^ lusquku mQmoBL oü, par J'eETet de oir- 
couetiDces que nous igtioroue ei 4 une diLe qu*t1 esL difOclIe de Oxer, mtimB 
par ipproximiLioq» eUe a perdu sa vigucur eL sou on|ipoalill> elk €‘^i eOec^ 
pqur ritre place 4 la cmlisatloo grccque deFige eltBaique^ non saus lui traiis- 
niBitfe el lui laiseer en hentage ttiainLe^ indusiricB qu’elk a™l pral^u4es, 
suaiDts typea et miiinls motifs quklle aTail eri.^eB. €eUc civil isiLion prehelJd- 
qlque, quelqug tiom qtie J^qn decide de lui dotiunfi» quVo TappelEe 
avtq Seblieqianq^ ^^snni aree d'autres^ minoenne m^e M. Eraos, a'est id 
qu'dlfl Ee decüUTre le plui largemeql 4 rabsemleur, quklSe lut ippanlt sons 
lei irasLi les plus ueU #t lei plus vari^i. 

A qutique rice quklleq aient ippiirleuui Ies tnbus qui hablUient I& Cr^e 
iont torüep de k b&rbarle prinaiLtfet on troit pouvoir VilÜrmer dkpr^s certdBi 
ladices, i piu pr4i tm k lempe od r^gnaiint eo Egypte lee plus incieuneE 
djnasties. A Tipoque des Pharaoftfi de 1 a dou^i^me et de Id Lreizi^me dycaatie, 
«Hea tLurttBoL dlijA poss4di^ un GutillsgB Irik perfectioniiä^ Ce seniät entrele 
xm* el la sr* siteJe qui dcsprtqces cr^tols, 4 peu pr4s coDlemporainB des 
Seti et dei Eaids&e^ luraieol bflU Ies pltts tastes et Ies plui soniptuqusemeut 
d6eoftides palara doni Ja d^potiVle a kU rectielHte par I« tuuiAa de CuidlSp 
qu^ili iursjent tUelnt k haut degri ds richeifc «t de puissificq dant Ib 
■ ouveqir, Löut 4 la fpis TBgue el pentütol, i'luit coBserv^ dani lilraditiüD 
grecque. Ou sali quel niSla iLLrlbuaiL i cb äTinos qui, solqq Homötä 

* coDversait fainliiärtiiiaui axec le gfimd Zeus Le plus eincl et k plug p^ue- 
tranl dea hlsEorieaB de luftiquil^', Thuoydide, donue 4 Id Hgure de Minus uq 
iuLre cAfDclirt et pks de r^alitfe. « 0e tcua les princes don t Tt mdmoifq a m 
gSfdAe p»r la traditrou, Minqs^ acril-lL esl k plus aneien qui se solt crM □ne 
marine, tl a dominS iur ia plus gmude pirtia de la mHüt qui esl eujourd hui la 
mer helkqique; il a «qmmiodi aux Cydades et c'est Eui qui u eolquii^ In plu- 
pari dTfioire elks, aprea eu avoir daasi^ Ies CaritRs, |l|eaf douna ms ßli pour 
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güUTemgurä- TI Hl, tuUmi f^ue diffpamltre h pmt«rl4d« cbä p^r^f^Sp 

pour mieuic s’un issurer lea revenus (T^ 4), p 
La critiqu« modeniOt P^ur ds paralLrc cr^Mta, afoii «u 1e toit de ne poe 
aceerder asa« de conßanee eiui uaseriiona d"an auaii grrva L^mäin. CoUes-cL 
oaL trauvl une cötiBrtti^ion au^ifli ^clotoiits i|ulnatLendue dins ka däcoUTCrlea 
ricanlB^^ Ges dfeeuri^rtes Qnl ckmcaLrä juEqu'4 TäfideDce la jusL^^ dala cqb.- 
j^ctar^^ul a'ltgit präneaLifi k re^ptiL de pluiieuirg dspuin que les tmu-- 

?aiflee de SobliemiLnt] araient cammBacI da projekr quelque jour eyr robscur 
piuaede la Gr^ca pr^blsterlqua^ C'eat Ll Cf^Le quL a kla |e vmi btrteay de Tarl 
qye Scbltemaaa als prämier exbuoiä d&ä lOEabas de blyebaetp de rel irtetmnge 
doni FappiMiüoti Boydaiae a pkng:^ lea BaTaata dans une sufpnsft dDaL ila aai 
eu qüelque pcine ä se r^mBLLrä. Diusf Teffort hflurauz qye Ifta de?aj)ckrs dei 
HB^löDes de rhiBtaire bdI tenle pour a'Alqrer peu k peu juaqu'aux coQidilienade 
la fk poticäe ti paur er^r ua art qui trodai&U leura »enümeuk ei leurd paoBeea, 
C'tiiBt Ka Gräle qui a pris ]ea davanis. Ella & üA k ceulre cFoC» oni tayoundp vets 
Ib Nord, lea fermaa dipoditaires dea^ idL-as. Sott InflaeQeB sVat exerclop avec 
UDBaEiterile däcisivei aur ks ttibas qai peuplaieDt les Uea rotainea aiiiaj que lea 
districtä mäiidieoaux et orlertt^x de la üruct coyÜDeolale^ 

II 

Le doute^ a eel dgard^ ti'eel p]ui peimU. Preyong^ por exemplep la t^ra* 
mique^Of&i^ i h räslatiiQBe preäque Indneible que Tar^la bien etiftt oppeee k 
louteä ks obaaeeB da deatrueEioOp Ja eäramlque eit Loujouri k parUe la mieux 
cortserfä& de rhäHLage dag ruTflisaUeiiB aniiquea^ Or, dans lee aäriea qui onl 
älabliee aa niüsee de Candie^ k Taide des trouriullei faike dotis loule k 
Cr^teeeokale et orlentile, eJk oHre udb bieq autre dirersiti de typesque dous 
b Gräce prapre, Ay-dessus des resias d'une raigselte mynocbroDiBp raqozta^ 4 
k mun Bi s^ehäe au folBll^ par laquellB a dfbutä partout rmJuslrie Daiseante 
du paüef, DU m ttmH uae patejicp däjä iräa äkgactfl i aa maniäre» qul n\ pas 
d'SiiiiogDee dona les aulres conlreet du basstn oriental de b MädllerranBe^ 
C'^ oe que J*öii esl eonrami d'appeler Ja de Kamar^s^ du üom d"cia 

viElogeqtii est toul voisin d'une grotte situ^ au suddeFldap uu ünL äl4 IroufäSp 
pouf la pramiäi^ folit des Tragmeuts de oes v^aaes^ Ceux-Hcl soot faiCf m tour rt 
euitf au Tour» Ce qul ba canckrise 4 pr^mkre irue^ c’esl utte polycbromie 
brilibtile et i^aie^ Sur un foud ooirt Je pinreau a pueä iw deaiiluD des toiiohea 
blancbeijauuea et rouge«. Le dlcor deisiii# arec cee couburs est» b b prendre 
dans reooenibEei m däaor gfomälnque, quoiqull fiase Uite eerUiua place k 
iltQ&ge d^animaux inf^riBLtrap teb que b gtenDDille et b pobsou * maii eea 
iDDÜb lia^airea aont Iolu d'aroir Id Ja iächerease et la dureb aoguleuse qu^ib 
offectent doBS ee style gäoniälriqua du x* et du ix* tläde que Lku coDaaEi jur- 
tout psr les rases atliquBS du Dipyloa* Le eaprice de leufs eotirbes ue midque 
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paa d'uRs t^rlame grfUje. Oq senl que l'oBvrier ijiu a Irasfi ces i'esl 
iospirä, ilans un& cwia^ne mef aruK dfi poupt^es da de a^^ ^^suiltel 

eI de sea QeiiTs. 

Dins les eoaebas da d^ümbres qni s& superposenl i eeilea oü, paroil l&s 
rain «5 dw palaiales plus ineienSi &n i raniaiää ksdebfia de cellepolaria polv- 
cbroiuflf OD a Lroijva lae vaEes qui, par le gcül da leur d^raüün par teula 
kur techaiquer scml lea Lout procbes paranif de ceiix que Fyrtwisagla^r eL 
Loa«ebke ont jad'ia d£eni$ ei flgunls soua k noni da Kuses m^c^kns^ Mdmas 
fnriDESp iD^me ?irrniSt (tiemea mt^ino cbolx de cDoürs. Oa retfouve kl la 
m^™ pr^ibcliott pour la flare eL k faune mirinep pouF ce* fonda d'alguca et 
de rocber^ parmi lesqueia se k nautile^ k paujpe et la seiche^ pfjuF 

las qiseaux aquatiquESr ajlrottl^ par pairefi öü dkpos^ en bngaes Hl«; c^eaL 
Je paiü liri de la plftAk^ de ses raraeaLLXpde:^ kiilfkE et des Heqrs qui 

1« T^^tiuent et 1« oourünnenL i mak, daita 1« oyvfagE:^ ka piüs soignäa de ia 
rabnquq erltaii«, ces motifs sonL traltie am une francbise plus primesautkre 
que daea ks vases skitkires de MveeneSi. 11 semble que Tüh alt Ici le pretnkr 
eitel de timpnaaeian ptCNikUe eur Ikspril dß royvner par la vue det modilea 
qo'U t ^öttlü reptodutre- 

C^eal iJDei que rectapodet ar^ ea ^oss« boucb«, tuux rends et la qooi- 
plicatloti de aes ventouiuipVsl Hgurd ki d*uuc minkre plua tiaikle que dans 
la ptuparL dei peinturea de La dtff^jvnee ßil eneere ploa frippiniä 

quaad iJ a'agit de k desoV D^s Ißute la cf namique nkoitß 

qui m'duil connue |usqii^aiürEj, jo u'avw neu vu de compirable i deux graods 
fues» en fonna de |arreip qui prqvienDeDt de CuasSoE. Sur l'iin dkux, de hautef 
tiges, les aises aeukm^nt imceEs par k pkcqau, les aulres modeleea e» relißTet 
pcintes, pirtiint du bas de kpifec«, moniert entra de largea feuiLiea d’eau töüL 
leruETit iaHechka et a^epanCüiiisseat eu aiDples Iwuquati qui, ptm lualui 
Oüverls^ roppelleDL le galbq ei Fafped des toulTes du papyrus rgyptlen. Omns 
l'auLnfl k pacii g>fneral est ipeu prfs Je mduie; tnala ce säut des Ijs ou 
pluL^I peut'flTB des ins qui onl imspiri Je pemtre^ Eutre les pälsJefi qui s& ren- 
veiTset en dthufs eu bell« fyluteip se draiBe m reJEceau de qualre ou cinq 6ta- 
minea, La forle tlge qpe surtnonteoL ces iuGorescentes esl toule bahill^ de 
eourlra kud!« MasiLej, Je ue sais rkn* dam iout *e qui est parröUu jüsqu^i 
noui des af^tknt dacel an, qui «it plua baxdi et plni bbre que le dikor de 
cet deux raser^ rien oii felele uu ^msai vif eentioiEnt des beaut^ de la plante 
«t de la dkenit^ de ses panii-es^ On a pariä parfeie, non saus raisen^ dujupo-^ 
njVnir de l'ari myckokß. Oa lera plus fußd6 eDcorvi lusieter aur k earact^ 
tr^ pankulkr dq cti ailt dllT^rent ds farl gmdaaiique, quond on puurra 
qnHu apprwifi par de üdflei imageif obs thikä Cbux de Ja prop*^ 

tmtihseulencare, maäs maius auv^itteineiiU ke duSedh tecidances^ Ce seul, pour 
la plupari, dei imitalians, lei prodiutj d'uu g^uk plastiqu? qui a dejä trCHivä 
ta fnfmule et fbt^ seii rfperteirE. qui risque de u rfpftai:« 
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Cetteiti^5me dfl l*ajt cr^toia se mifque ^»coffr tÜleu^. Ou k 

ft^tacherda h mtiriuJre des paljila plu^ d'üii lai^a fragmatit d'eDduit ailkpam- 
tuTed6DanitiTa de cet fige hööS apparaU bsan ßaieui eonseme el darf» das 
bien p1uH rari^s qiif sarleä quelques peLils rnoretaiii de et^pi qiii avELleciL eLü 
armch^s Jinx punis des bflHimentis de Tirynlbs «1. de Mycänes, il y a ici tels 
d^brifl de Iresqun muralem, tel eei^aell de pierre peint «ur |es quAtie facea eu Ton 
disLin^ae des prooessioas reli^ensesT ks ^iBces qui serviie&L au eulte 
Iss eubi^oies que Vca f mantraitp les rites quefaii j oelebfniu Aucun ddUildu 
eostume e^ de le eoilTiire des hamsDes SL dea lanrEQes ns Naüs #abappe, Pluiieur« 
de ces Ubiemux represeeLeDtie jeu du laureeur avec Iss luurs de furce qu^yfai- 
saieal, dessauleurs d^uae nsecvsillBuae I] ne eemhie pus que Ton luAi la 

b^Le. C^6Uul quelque cbosa d'anik]oj;^ac i nan caurses landaises, Ces psiatures 
eoaduiieoL ä dQuaer^ des teliefadee c^l^bresTasee de Vapbin^une suLrs iuLerpre' 
tiition que celle qui araSt pr^v:ii]a jusqa'icr. Ce qui seralt aur l'un d'eüi, 
ce De semit pas Jacbasse du tanreau saura^e; ec semil uue de ciea juuiss ^oni 
Jm frpisodes divens oai uf^upe k piiiiseftu dw il^&orateLirs sftlois. 

La seuEplure pafalt arcir aus^i bien pEus afauaie «n Cräte qu'en Ar^- 
lide^ On a reaueillt pluaiBurs fra^msDls de bas^rebefif, exdcuks en ehiux^ qui 
sepr^aeDtaieut des ßgures viriles de grandeur oatureiEe. [I esE teta d'entre eur 
que» n^friaiL la laatibfie donl ile sont faits etsi l^on ne savait pas uü Hs oaL Itä 
IrauTÄs, oiv Eerait UDl^ de prendre^ tu rais&n de la jusle&se elde Sa largeur 
du modele^ puiir iee resuia d'ocoivres de Tart claSEiqa.e. Cexuiues dgarioea cd 
faience ^maillee eant curieusee eurtout par i^Hraogeit de J^habit et par la sin- 
guEarite des aecBesoires, Enßni iioetbre de petiiss plaques de ccüe märne 
sont des imagea d'edEßcei ä piusieuri dlageap avee portea et fsaötres, 
ärec rharpsnte appafenbe^ Tout» souuEiaJrHs qu'eJlea sonlp ces vues aideut 4 
restUuer rarvhitecture des palsia. 

Las pdaia que la bacfae du roulSleuf vieat da kire nepirartre au jour dani la 
pruriDc« de Candie rurmept deux groupes, l’un pr^ de la oßte Nord ei Vmln 
pr^s dö la eüle Stid, M+ Arthur iTuhu EvauSp au Auglais, a. d^blaye eeux qui 
soDt ajtu^^s für TeaiplRceniefit de raucEeEiDe Cuussos, 4 5 kilam^ties fers k 
siid-est d'H^fucl^kn. Dirig^e par Sf.. Balbherr, la miBsloq ilalisune a deeouTerl 
et d^gig^ deux autrea paliia du mßme lempfi, ä PbajsLos et i Höglita Triida« 
nou loiti de Goftyue^ qui dlspaUlt 4 Cuussos le premier mng dans l'Uci Lea 
rouibEsont dur4 sis ons, de pan et d'autre, de 1000 4 iOOG. Elles soat aujour- 
dTmi 4 peu pr^s lerminees, TI ne teste plus qua quetqued veiiBcatwns 4 Taim sur 
Iß terrain, avaut de livrer au tooudc savant. qui leä allead avtc impalieneSp Iss 
piiblieatjocisod sera expoad renastubk de räsulLaLg quil ue «nuall eticur« que 
par des rapports somoialrea^ toqjours sujsls i caijiton. et 4 revMöu. I] leraiL vaiUi 
de roulutr donner quelque id^e de noiportante et de U dliposilion de cts 4di- 
Bcca aana ie aec^urs de plani^ dn coupes et de pbotognphiea. Rar J'eepace qu'ila 
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occupentsur Je L^ffaiOt par les diEtnslflEiH et la ooEDhre das piäcei et des eoura 
qui \tA cocDposalantt paEais latBs^al bien bia derrlere m% Ees IdißeeB n^yaux 
doal b p\m kik rakvÄ ä Mja^Dei el ä TiryQlhe^ Caüi.-dt plJicfes i cöt^ des 
Äuraient fiU TelTeL dö niMur^a* Mirsö#, comme tae le disÄit &□ 
riant quQlqu^Git quL tisiülU arfic moi tes julnea da Cttossoa, älail uci aulre gnlL^ 
]&rd qu'A^memnon. 

UL 

Caa miofls el las moQumaais qui en oükL 4]t^ tifäa üolis ohL beauedFüp Apprli^ 
mais que de pfoblumea e!1e^ onl posäs qui ne sonL pas ptäs ri'^re r6aolust 
Quelle Ji ät^ k niilura des rclAUoiaB que be niiilues de fd Critf ont entreE^Jiuw 
afec rßgyple? Ön a nsilnLs mdic&s d'uae ihfliteae« eiera^ p^r pAri if^^ptlaa 
fiur Tarl ciN&Loist oalui-ci n>a asl pa^ moins praraoidimaitl erSginid; il n^ceL 
pointp ceoLint Part pbf nideR, un deriTi de TErt ^grplicn. Puia, h quetla nca 
epparbnntenL les eonstrueieurs de cee pabbt On b aaura peuL-^Ue uo jcihurp 
car, Ü n'esL plus permis de b nier aujaurd^ui^ caa hommas avaSaDL ubc tsiri- 
Lure» donL ile bisaiBnl tln essex g'rand usaga. Oa arait tquIu dbbard ue vg|r 
que des tunrques de Ucheroas datts certains Eij^es que Yüu avait rsleres ^ 
Myctoae, aurdes piarres da taillej EEmis U b. fqJtij se irend« I ffiTkbmse. Ea 
Grätete«« sigQis sootpartautj sur des sceaux en pierra dura aii lendfe^ sur las 
blaes empbr^a da na la conslraatian dea MdieaSp enfln sur des IbbleLLes 
i-rargile» inaJoiir^Gi 4 Calles ad nms axans In toule HitsLeiFe dekCbald^eel 
de fi'Assfna. Pourquoi FecriLam cr^taisap eile eussi, ne IraLLveralt-aLEe paa, i 
brafdelil, wd ChampalllcFn ou San Dppert? 

J» m^aper^ais qu'eo foua parlont das ntanttmenis nfcunia au Miia^a, jbi 
onbii« de mealionner des vasea nn pterra qui p^ralssenL mvolt ttä fort gottlos I 
|a Cour dea pÖBeci cr^tois ti. dont pinsleurs mus oat conserae» cisebes ev« 
tin SöLQ minulieux deiis b sLiiätlte, des tefrnes trts curieüses da k tia cauiena- 
poraks; ediiiA o>sL Traifuent ossee^ c'eat pcuL-ilLrs diji tföp dbrcbäolngre. 
I\>nTtantGes eonries DCles ne donaaal qu^une bien kihla idie da Lout cequkn 
historian da k ctriliaaiion antique esL eertaln d'afauter & aea aDnnaisgaiiceE^ en 
quelques joura d'^daa qull cansaererA na mua^a d'H^taabion et ä la fisiln 
das pftLaia qai ronlmeubk. U tnaurerx ||^ an löui Lemps^ dn&slef deux dphotfai 
M^. Iladiidakis at XanlhondidUp les pks initrulls at les pfas obtl^ints das 
inroricatears et des guldes* Apr^a la fnUgtie ilaa ^auraiies piasfies rJe™l las 
Titrinas da k gftlfitiB ou sur La Li^iuin tcddnnLe das rniaefl^ il panrmaa fepaaer 
rt se nfralchir ftn fcspimnt aur k quaf, ua nETgudeti tui% kwea, La brisa dl 
mar, at au safourani* pour son sQyper^ i i'ffJtef da CnwoSp un wurlp faii du 
IsU daa brabi'? critaisas^ qua ja crolriis ToIonLiats tnis supii^riaur celui qui e 
E tÄ racom&a&da par Ja dCKteLir Mentcbiltof aux aatöiDiica parialims. 

(A firicre,) Gwiiob Pibröt, 
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SEANCE DU 36 JUILLET (907 

M, S. Reioacli, pneiidflol, ifonne Ifectupe d'une Icllra Aiiresaeei M. Io du« do 
Uubal par M , Holleomi, iliraciaur de l'&ole rtBDf*i*e d’Athioai, wa auiol das 
fouillo* oD MUK daM m de Döles. Ob y » däwunrt lea andenDea coMinles 
u HooiuaJre d Apollon, OBtAriaures & r£poque otaiaiiiao, »»so de nonibreur 
de vaAeopoicLa necBoiitiint o u&e liule BBUi|Cjitd 
M . Front Cu man 1, corjgspondant älninger üo rAearti-mie, «rnnmaique Ja 
photogriphtp d bq bo^-rener dieouTiert en Syrio et repr^enlant un prdlre du 
dteo BilsacrifJaul. Une insariplraii gr«qne permei da (Jtsr It data de ee buihb. 
ment au i*' ou au n» ai^cle p. C> ^ II oomoiaDla ensulta une ioaciiption da 
Cyrrbos, qul rail meoLion d’un aoile de eoinl Denys ätaJsli par l’emporaur 
Anaatese. Ce taii« ipJgrapbiquB wrroböra Jes rdsuUiU de# recherahe* d'his- 
toira Jiltdralre, suinnl lesqusl# Je# {Uurrea opocryphe# de Danya rAreopaijiia 
onl m »BBpiwIeB prAeieiment eil Syrle ren J'^paqu« d’AnasUae. 

M. Emeat BobeJon contintte Ja fecLure de bod Bidnoira aurla ih^rie /tedaie 
de Ja monnaia, — HM, Bouchfi-Letleraq al M.S. Fleiuach pffeanlefll quelqoe» 
obeeriatioB#, 


SEANCE DU 2 AOUT 1907 

LAcadenie acsepto Ja doaaiion qua JuJ falt l’AisocjiiiioB hi*loriqua de 
I Afriqua du Nord, qui »ienl de #t dissoüdra, 3d. Cagual, au nom de l'Associa. 
üoD dissout«, dauuuide A rAaad^caJe 5i eile roudrait ItieB odjorndr« ce» /oud# 
A «ü* de la mddoJila Blaoabtl, de laqon A «qy* io inidaiiJe donnto pour im* 
van* et dfaourertea ao Afriquo pujese aeoir ubo Taleur aupEfieuie et #1» de- 
tod« Ked aim, L^Acad^nue d^oide qa'U ei) ^rm 

M, Otgual fait öonb&ltjv un^ ifirie d'iii^tipüon& troüT^« par M. L, Pwn^ 
i*U iwfwlcüf du sterricB dea ftuliqotle« thU Tumiü^, sur la thtrasde colüaes 
voinnea de Tebourwult et de Testoor. Ce. docunient» aoBl de# boinei qm 
mdiqueBt Io JtmA« eolra Jo citi de Dougga et mi doooine JopAriol. Getto 
Umite osi marqudo Agalameol per im mur ea pierro aAebe qui »uit Je# erstes dn 
«liluesi Je mnr se ptoJoitga ou owd jusqu'ä io JUadjefdo; duu eeUe partJe, 
wnsi qua Je pniuveBt d'outresiaicriptiooj, ij mit I'eneieoue (roBÜAre qtii i^m- 
rait le lerrttol« de (ärUtage de caÜDi dea roia de Nuinidie. 

M, J abbf Iriiaii Martin doane leeturo d’uu mAujoire sur rineeriptias ouBei* 
fornia pBfH d’uB biliflgufl d’Artflsenit* IJ, Sie de Dariuo (CJehui), 405-302. 
Celle ineanptioB sa truure, oaprto da gnnd triliogtie du peJai# dt Doriiu k 
Peradpoiit, Haae la nouTelle salla du du Loui’reeoaiaeree a iVxpositioft 
deo dAcouverles de Ja D^ltgalioa aaleotiBqiH «n Pene. 

M. S, Reinoali nnnaae« qull erait aniir ralniuvA, eur un raoe gr« de Je eoT- 

IV’ seRi£, T. X, gl 


HEVUE AUCflEOtCMJlÜUE 


leclioD dfl 11. Rdme I LoDclres; 1 imaffB d^nne Atb^aa de branßfi ei^ul&e tora 
470 par Ufrgina, k miilLrt de PhidiRs, U paioLiire de ce ¥a*e, qui «l de 460 
enviroü, rspn&senle un TieUlani qiai fienl reodre ffÄces k d^asep pos^ aar 
une Mlonne lanique# Une atatiielte du meme lyp^± marbre^ a d^ceurafle 
Eur l Anropola d^Alhlnes; une autre, bü broote, 4 tkjSogae* EnÖD^ ThisiorieD 
bvfAi^tiii ^iLc^tas d4cn4 uns stfilLta d'ALb^Da en breut#, detruile 4 Goastanti- 
nople m i2QS* m qiu, a cn juger par h descrtptiQD, demi dlre Lröa serabEtible 
rerig^ndi dek «Ulim Oguree EUr le tase AUique du t* silde. 

M. Cleimonl-GafitiBBJji fiit une communkalloD suf lea eptiH?iWJ daaa Le Tal¬ 
mud. 

SEANCE DU 9 AOUT 1907 

5oue 1b tltni de Jfcinc^^re M. 3. Reinacb liL un Eä^moire denL le 

eujBt priaeipal sit L^apiicatka d^aa bei-fftrEet dficeuTert k FU^lebDieu da 
Paris en 1871^ ^pr^nLKoL un dieu tdclpbale debout. Oymme le pBrsconage 
etL a-ocosil d^uu bouc» il est cfirLaineEDeDt Ldentique k llercurer eu du au 
ILercure guyLoia au llercuregci^cn-rDEnBjQ. |] arait pour pendent, dana 

le mem-Q ea&emble, üue Dgure de Mars, el 1e pciurtaur de &s monumeul eLah 
dccard de reLieLi, en pattle eon^nnSs, qui moatreiit des gimea empartanl el 
Eujpeodanl la armes da Mars. SuivanL Raiaeeh, U a'agit de ii repi^fatL- 
tion symbolique cL (fun d^rmetueul g^bifaf de La Gaule, ordeaqA 

per Tib^tni T<!ra l'ia 15 eL auqueE Strobon a fail aJlusion. Däa celte epcN^ae, le 
Man g&MlQha disparaLt, reiapLacd par le Mare romtia^ tand^a que le Mereure 
gBulaia, diEu peeidque et pTalecleur du nigaee, ilevieal le dku gadoie |w 
eicelleBcei p«u iaßuence par Le l^pe clisaiqua da Mencure romain. Le d^mic- 
ment de k Gaule eut oeUe coDSi^quenee que, brs du souJ^vement de Seeruvir 
el de Ficraa, en l'an 21, ou ne put arcnsr qdua dqqui^me des insurg^Sj el 
que lee luties^ eukaalTadlä^^^nibaEürenl Ine Ugtoas arec d^s dpkui: et des 
eeuleJAi de ebaxie^ aussi U TtTulte fuUelLä pruntptemeuL äleuLTbe. 

11. ClBrmDQUGinneiu rdt uue eommunicatinn eur le Liefe des neu/ sphirts 
alLribü^ I Tmuieur arabe, d'origlue perraae, Fadbl ben NanbaklLi, qui fll plu- 
eWun Lraduet baoe du persan pnur la ealüe UäniTdii er-Rechid^ De (sriains ren- 
iei^nementa il r^uhe que l'euTrage dsrait £-tre uü tnilA d'a.simlogie appliqu^ 
aux ibemea dea g^uilufea. Peut<^lre faut*il tradnire ee Lilfe lüigmaUque : 
m le liTre de KUNhaitatu par « le UTfe: des neur apb^rBs aur le# nelmt^a ■- 

M. ClermDEit^laqaeau propuse enaulie de reBlituer, en löte d'une insenpUun 
Ifourle par le DeUure k U basilrque de Meidlxi vocatlf de 

PuucbUTitu^ tranefiripu^n du Uöm gree [C, !* G. 0904). Ca comp 

apparentd i ceiui d# ^ araiL 611 admia dans l'-onom&fdqu^ juive ; t*e 3 X 

dela peuL^tne qu ila paiei* daia roaamAaüq« ofaritienne d'Arrique. 

SeANCe Dtl 16 AOUT 1W7 

IL Cognat commeuce la leeiure d'uu mämmre sur T^at def fumlles euir«- 
priiea depuia plüsieura aUDki au eamp da Lamb^se par 1« serrice des mouu- 
meota bUlediquei. 


BULLETIN MENSUEL ÜE l'aCADEMIH iNSElllPTlONS :t23 


M. S. Rebacb eludie, cbei diCT^ffluU peuples de raAtiquili^ «^mpuie «!i- 
^eux qüi euapdcha U farnqueur d'uliüser prAlJquement Kaa dllpöujiles pHaes 
aur reüDejbi^ en p&FLiculief objBti d^^quipemeol bUm änoea, On lea brf^Je^ 
on l^s lEniDErg«^ on lex dt^jpDSe en txs sur le aol dane un. Man corwxcr^^ oa Ifia 
Buapend kun arbra ou le Ipog d"m naur; c'esl l*ori#jfafl d« trophiex, auiquela 
d eal d^renda de tench^r at qui ne deniemt äoblr^ k Eome, Lucane i^p&ralipn^ 
Le fiG^upule primiüf seua Vinnuanee de l^amour da mfläs, d'uns 

piTt, Ees objala pr^ieuE darast älre pariSea- Ktaatde safvir; de L'autre^ le cane- 
lere r^liigieux du fierupuIeeeDÜiiua da x'dLUffLer par To^r^da d'uoa putia du 
bulifi tiUJx dieux. Leg axecupleg lea plua eoncluaotä i caL »m fi^urcLia par 
l'hiatoire bibliqae de k prise de jiriefaa; M. Haiuacb au rappitiebe dax faJls 
aDj|it>guaa, r^pportea par Cäser^ TiLc-Lira al Oitiee, Jl moa^raprocheiaemienL 
eoffitftefll ao peul expliqiier, m p^ut de eea primbies, h TieiUe l^^ende 
roBLBiae de Tirpcia, 

SßANCE Dü 23 AOUT 1Ö07 

U. ClermODV-CxDDeAti dentte lecture d'üne ieltra de M. lö dua de Loubat* 
carrexpandxni da l'Aead^er qul lul qlTre une AOtame da b-OCX} fraues pour 
fkvorisar la dAvebppecQent da foode de rauiamanL dextiu^ äoiivrir aux ch&rg^j 
de mbtxionx afch^logiquex quaiqaea cnSdita jsqpplätaaakirex leur perinaLLaüt 
d^acqulnrauf pkee EeeimUquil4x qu'ik pourraiesl reatsanlrer au coore da laurs 
voyigax el Eiploraliöas, partkuhüraniapi daus las pare d'OriauU 

ChatBj preaeuLfl^ au nam de reuleur M. Geodyearp oumaefireuur du 
mugäa de BmoklyDf une s&ria da pboLograpbitit d^idiäaaa fraa^E du mGyaa 
Age : pbalegrapblaE prixge gci Tue de eonsLater Ees eourhuj-a« des ligues aseeii- 
d&flieg. Des Oie 4 pbmb, e&campagnAs d^^hellex gradu^eap permeuaat non 
seulanianL de c^neiolar Fabura dßx Figoes axaEndaitUf^ tatdt da tnesurcf les 
lucÜDaieoaa queÜBx prAseuleuL Quaüe qoeeoil Fexplieüiuar d y a ti des Tailt 
du plus haut iin docuinani prleleux peur i'bistaire des dlgpoilEions 

aciginetkx oudax däfariiiAlioox s^cul^eä des Adtfloss geLfalquce de France^ 

M. Cagnat tarmine ia facÄune de scn mAmoIre aur lea roiullex du camp de 
Lamb^ poureuWif» depuis dix ans per la serfice dat iDcmumBnts i^s k 
diractiuD da JU. Albert Bxliu. Il inslele sitr rioEArAt qua prAflauleul !a pr%ta- 
num fit las cssanies. 


SfiANCE DÜ 30 AOUT tSOT 

M. Hamy donne letture d'uua Atuda lur la Licrr de la B€smpti<tn dtt 
sartfl de gAegrepbja gAu^reia r^djgea en 1451 au 14$^ par Le premier bIreuL 
d^armes de CberJes V[J, Gilles k Buuiier dit Berry^ dont U sueL Ji via sgilAa 
depuis SOU antt^e A Pens au [102 juBqa'A sa ffiortfnisembkblecnsiiL survauue 
i k cCHif tä 1455, C^est prmeqpaJauiaul taiit las sunAes 1440 et *44fl qua sa 
pluceul ks Toya^ da Barry qui out founii Jas tlemeuts da sau paVil ourrage 
et Vaut Mßduit tu Siuxl* d'una pari, #4 jEisqaku MUr da rirltndej d'tui;ra 
ptrt, La texte du Itttt asl tncott inedit, el Hxmy an pfaptrf uua Mition 
tuaoLeu, od flgiirerooten oülre uu eeruin Dombrada doouiueüU gMgttphiques 


flEVtTE AilUHfc:Ol,Or>li}ÜE 

in^dita au tatl cünaits de 1& iqfna ^patjuS} camme l'itiolfairB da Brugefr, la 
tobte de Velletri, cte. — M. Langaoo pfisente qaelques gbfervatteDe. 

M. Jean Copart, aoneemleur'adjgiat des anliquiUe fgypüeanes aua Mu^öea 
ro^^aiu de Bruxellee, liL aae dtude suf les objotsen sch[BtB decDUTerLs dana lee 
D^ernpglee de l’^gypte primitlTe et qae Tofl a tduIu coagid^rer wnine des 
jjaleliee i broyer le fard vdfl empjgy« i lg peinLure dee yeux. M, CaparL cherebe 
ä moairef que lea peJeties tutfaienl dei objeU maglquee qui es rottache- 
nient um jUDuleUee en r«me de raaee du de gm ecarabi«« de i%ypte alae- 
eique. üb cufieux parall^la eihnoigniipbique, lea cAuHnjfa des Auetraliene,. 
perBtal de rotrouTer en, usa^a eiieDre 4 notre epaq^te des abjats qui pfäsenteDt 
afee Jee pateUea AgyptlEDneg dee aDalogipa au pastns carieusee. 

SfiANCE DÜ 6 SEPTEHBRE iPOT 

Ml SalaoLoii Reinaeb rappelie quo la legenda da Tai^eia, la vierge rocnaine 
qui livra te Capitole aux ennemla et p4(i.l elauEea eous leurs armflaj esLsurtoal 
«iDDue par Tit^Uve et Plutarqua; mai» il y o un grand nombre de varianteif 
perfoie a4D)radieU)i ree^ el le aeut feit fur lequel las bislorlagj saienl id'eaeonii 
e'eat Je ganre (Je morl de Tsrpeia, On monlrail sdii louibeau ear Ja recho lar^ 
pfiienne et l’ga cilibfail nn euUe eo e*n honneur. A rspoque ob les Hoaiains 
o'ieatefli pa« encore de lemplee, la mhe de Tarpeia aeait HA la Eiau eurb cd 
aaci:utnulaJent, intaogiblee, lea depouilEas priges 4 Ea guerra, Quaad rifsage de 
fonner de pareiEa rnDDefaux i'elTa^a deeaat calai de saspendre l«e armes deg 
Talneua dane les templeg et lea maiggsa, on eappoea qua l'li^rolae EocaJe aesit 
p^n itouffie KOB leg beu.iliera Totnaina et l’ga inrenta des hisloim pour 
juatifier na ai «ual ebiümetit, Camme les IriJiras ttaieal prdcipites du baut de 
la RKhe iafp4ienne, Tidae d’ana trebiaoD ee priseotail dVIle-mdao i l’espril, 
Aiaei, selüct M. Reinaeh, Ja legende de Tarpeia egt ub mythe ne d’ua rite. 
Le nta egt «iai de I'aMumulailon des dipouilles; le mythe a pour objet d‘«- 
p iquer pourquoi eee dApouIllee rcnnent tin monaeau at pbaeat lur le eorps de 
la »lerge tsrpdienne qu'elleg onl ^eraiee. 

«. Anlouie Tboüias dnaae lectura de 54 noUee eur M. Anatole de Barth ä- 
lemy, kd predeceggeur. 


SEANCE i>ü 13 SEFfEMBHE 1W7 

d-« lUITr. 5™. ,„i m 11«.. d.« « 

»peid«.. p. D.,...,. «1 


m LLKTtN MEA'SUKI. Otl !/Ar:AI^^:HIK pi;,.( tNSi;Hlt>TlONi4 Säö 


mowTfuiM, Chane«!, pii.stres »ulpl^s, e(c. [»«a milliera it, fnij^nienta d’inwrip* 
Ilona oül 61« «cusjlln, ojnsi bon nombf» d’äpilaphcs enti^w du fuir« 
4 cümpliifr. M. i'architecl* Blcndnl & dreist un plan ric Ja «oufasiicin et 
Al. Henrj Bourbon en r ezimlit de« phologttpbic«. ' 

M. Omont dünne lectare d'nu mimDire du R. p' DaJahaya Bur lea lecendci 
gftc des famt« milita^res. 

M. Je eemt« Alexandre da Iwiborde rappetle que (a bibÜatbique SaJnte- 
(^eritre p«ss6de un manuacrii de la Gild de Dieu de sainl Autuilin qtii n eid 
illualr« apria 1173 pw un artiale tounngeau de l'6«la de Jean FonenueU Ce 
voluae na jwrte d’eutn mariiue de poisaaiion que «eile legende pJuaieura fois 
fH^Ua: PtiAa/iwMiji'BifäK. U. deLahorda alrouee le nom donjceite dErlge 
eit lanogmoieid ; neeteelui de Matbien BcaurarJet (jyj, de 1-iSO i 1481 Jul 
notaire et Mwdlai» du «i, el neeveur g6n6nt dea Qnaneet. Trti riebe et 
Iria inUuenL, ll mourul aeanl 1400. On uui d'ailleura qo'ü 6Uit en relatJona 
iTflC planeurs bihJbpbilea dmlnente de »n temps. 


S£A?!CE du Sii SEPTEMBRE IWT 

M SaJomon Remach, prtaklent, annooce que M. Je duo de Loobnl, correa- 
^ndant de l Aeadimie, a r*cu de M. Gabriel Leroux nnc lettre eencemant la 
diwurarti, i D^ns, d*uii i‘48tB tdüke 1 aolounaa. «dangulai«, Jang de 57 m. 
sur 3S di large, dont le typ« diübre de «eluS dcscorLatrurtiona helUniquM eou- 
nuaa juequ^A präsent. Ob se damande si ca n'est paa le prototype de Ja baai- 
Jique rnniaine, da i. da« InQueucea nleiandrinea. Lea Jöuilles, qui ont lau ml 
HO träs ^mnd nombrR d^injtcrfpLioiLBf coutinuent. 

M. Maurice Croisal dnnne leetured’utie adine d*une pi4« de Mdnandre ratou- 
Trt en Egypte per II. Quataw Lafebrre et qni a pour tilre : Lapimdtitrs ijrul 
DRi r^uTj d m arhilre, * 

M. Cagnat «mmuRique en ew>nde leetn« ann mamaim sur lea fooUlei ent«^ 
prises ä Lamb^se depuiadix an* enriron aous Je direelion du aerrlce des Monu- 
IHBDU hisLunqtie«, 

U. Henri Omont coalioue Ja leeJüre du elmoire du R. P. Delriiiye aur lea 
Jagende« greerjues dea aalnts niniaires. 


{Ketue 


L^n Doäei. 



NOllVELLES arc»^:ologiques et correspondance 


ADOLF FURTVVAENGLER 


Du foud de nos cfflure, 
d'une p«rlB impr^vue qui esl un 
dfltzil pecr la acieuce uDivewUe, 
DOUBpleurouB h wortdu plaagruid 
areh^ologue de nolfe lenapa. Daflt 
la uulL du i I au 12 Dctabret Adolf 
Furlwaenglereip'iradiDs ALh^ütea, 
EotpoK^ per UM Attaque de df* 
Eeuterie. CoDione Otfried H 

a Icrminä dam Ea ^lle de CiELmps 
uue eiiiteuce eäiirte it i^dcrieuie^ 
conöacrie &a eulte de la beant^, de 
U TÄrilÄ hitloriqUAp de rhellÄma- 
jpe. ^ 

FiIb d'uti piroreawuT de gyoi- 
naa^iButeurlui-mlß]« de qapiques 
tnrauiE eiUmHp Adolf Furtwaen- 
gier se fariDa aurtoul auns la dl* 
recüon de Bni nu «t ae remtrquer 
di^ per aa Lhlse sur ßres 
daii3 la peinture de twi. Pendou- 
narre des lusüLuta allemanda de 
Hatae et d^Albun^H coliabonleur lutoriad des AnnoJi el des MittAiiiungent il 
tulaUaeb^ eauiile ru ffluaäe dt Berlin et f ptilrfla ceup auf coüp dea traTanx 
ädmtrabletple CaUlo^e dee raietp eelui iln piEmet gra^es^ cea* de la coBec^ 
tion Sa^uroCfel det broniet d'OJympie, Tool le monde reeounaitsüL diji «n 
lui un 0310tue d ■uoe puiBuoee Fncomparilila de tMop, de rumbiiiAlaDp et de 
■jntb^. loraqu'tl mit k iceiu k ta FtputaUo« per sun aber-d^ceum, les Mei*- 
Ur^tTke der UrückUzhen Pkuik, qup marquimtp dam l biaUrire de Part antique, 
one ire notiTElle (1833)* Dmou direcieuf da \% Gljptothftque de Munkb apr«i 
Brunn EtproleRaeur h rUniTinlid de ^«11* tiit, ü j itüra deg audits^n et det 
*l4¥t* de tEHilea l« parlief du mondt ; »n enseigoemtnl leul eai pulB & aa 
renooinate, mala n* p^uvtji saiiafaire «ne aetiTiie ttns ptreillö, qtji ^ manires- 
laixpar la pablictüiMa iocesiMia dt graoda ti peüis nsÄmoifei, toue remplia de 
dtenoiTBrt« «I d‘idiia origioaks. Je n^^pelttmi atülmEni eei IraTau* aur lea 
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copiea rotnatoea de slala« grec^uea, sut lei Tromlons du PiLrlbifton,iur las 
bides exbuixii^sA Home, surlesscalptumda Delphss^ aur h rnoDument d%\d^in 
Klissi. Un eoorEäfi ouvrjlgä iar lei gammes aotiquea ful BDifi^ i piu d'ftiinles 
dodidUDce, d'un racaeil de^enu promptemenL de pemturii e^ramlqu« 

et de deax grands Tolumea siir EgtEie, oü FürUvaengler aifait eonduU des 
fouLlEes^ü dEngea auEiL lexpEoralian d^OrehoiDene etLrau^a le temps depublier 
m exccllent emtoJoigae iJEusLrä de In Gl^plotb^ue de Uanieb, El |e n^ai nen 
dit des Mi/kenixche Vjicn, m de la €ölkcH<niSom^c, n\ dia ni des 

Fäkchungdn nach m de isrni de brochures el decotnptes'rendai oü il 

«ems ä pleines malni les tr-6sors de sgq iQcoEnparnble lavoif! (Test une force 
immense qui disperalt en pliine efltcAee. reauina, pTteque iatridqte«, sur 
les borde de eetto lombe pr^rnaLun^m^^iit ouirafie, ^loonei« möme apr^is lani 
d'lpreuTOSi qo'uh« morl stupide oit putermsseree süperbe atfalbte et falt ai löt 
de lui cfl qu'il nejLera toujours pour noLre seien ce ^ um htco»* 

* 

m m 

Lechat pardonnim d'impfimerid, ik amiLe d'iima molice trop n^iirUS 
k leltre qu^il a bien voülü fn'ecfire de Lyon,! k daie du 15 octobre 1907* 

* Genes ouIk in mert de Furtwaemg^er est un desastrul Personme plus 
que moi — qiii pK^urtAnt ne l'admirais pas aTäuglemem L — ne ragreite Is Hiapari- 
lioD prtmatur^e de ce f^nd seminr d^hypothfeaes# de ce püiÄSeol bousedeur 
d'id^s admisiSt de cet impitrieuÄ m asseueMf e d^iiflnuilioos. C'^taiL le 
Ntpol^u da l^hlstoire de l'eft intiqme. Je ws des Alls man ds qui rappele cent 
AHik. Alüla oü ?$BpoUon^ ce fnt toujours an graad canqii^mnti an Inktigabte 
cljeiraucbeur ä traTsri mus^füSi fotjiireSt monuments, Ibj^ories. {1 trmrellkit 
&>mma dix ; mais ae n>st piS dpx uai^lJeurf uDüTeaux qml auillraisnt pnur la 
rrmpEBe4>f, Car il y arait sn lui qnelqne chOBe d'unique, un euup d'rxil ii 
prontpE, sL 50 uT#nl au^s'i juate que prompt, pour luaitiuer un npproahament 
entre tel et tel obJet mudain diatiogu^ parmi l'fnorme fouta deceux qu'il tenait 
eminagasinea et *tjqnel&i dune » prodigieuse memoire, 

fc Ja ue doute d^alEleurm pu que lei bommes ^bmt tomjnur« des bommea, 
voire an AHamagne. ceiliios de m edkfuee ft de sei eampatnates u'aienE 
dii toLTl baa: • Oufl * TI f aura penUitredes knaes de eroeodlle dans quel- 
qukne dps oierologiiis qd te preparent aux pays du Rhim. 

« ßisn TÄtre, * H, LEcu^t. » 

D^üO arbek nicrotogique pary dant Ee Tirats da 15 octocre, }>xtimia 
enmracei tignsf büDn^e ä reEanif (ds M. Parey Gardner) : 

p Wben he was in Iba fleld of coutrOTöfsy^ un nue elsa fleemed lo ba worth 
noUeing. Hii pfapüudcraml fafee beld tbe Beld^ and sesms tu have reduefd 
atmoit to sileuce tba tnsjorltj uf bta German coUeaguai wlia will ha disposftt 
tu wrtte on his Lomb th« line oE Püpf = 
p r4c grectl, the jtm< AeAtCk« itjjMe m mwe / a 

Salüudü 

1^ ym at pobli^ uma plut louj^uf (CArtjaigu* dff htUj 1901+ P- 31-b 
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EIHJÜARD FOL'HDRIGKIER 

ün des plus eueren« amis de aoire HeeU9, ud «{es dofeas de laretifologia 
Foufdfigftier, esi murt i Paris, le 30 s^pUiubfe 
^ * t ani^ En 1875, elmtil brnsLiüDcwra de rudminblrrntlon des 

Fmnees djuts le Marne, il «uL k bonne foriune de deeoufrir uns tümbe i 
char^uloleepirfwument wnserrte, «eil« de leCofps Meillti (Soameidurbe) 
qui tot uqu» par !e Mu.«e de Srifti.Gerj»«in el rwcurtiluAe dus la saUe IX 

pr^iteciioa de rnrch^Iogie du secood A|pe du fer en Gaule et publk ä « 
21 rinUroi eW pas diainuö per l’mesperiea« 

‘ d» ^«s« socifetds MVanUs, issidu aux «a- 

E?« d^lSrdT; . T ' r P«rsdT^r.ots d« 

riti- ^ ‘ i toll« 

« preBicres le«on.. Fourrfn^qier eiait Ja cuapiaisance mimo et J« areh«> 

.vee reeonn.ie«q« le, 

procMea dont d uuit envers eui. "* 


S. R. 


aOJAMtN FEÜARDENT 


Le t l auoi ICOT cit mort, i Vigo de B8 ans, ud des doress des 
nümaastiquH, ij, Ftlir BienaimA PeuardeDt. il «uil deouisC ri. ' 

“n.TS,.Ü”‘£’.™i «.f J iti 'XVTb - 

Feiwrrfrtt, ^ pne el ci^Dserve eDCon la nuvoo soeiale HoHh, et 

denti *" "0^1® lisle des prindpale« publäeationi de M. Feuar- 

meooirea pogr d^Tdtl 

let utlquaires ei «IteeUonuauft de wo temD. '"‘>"'1 '““s 

rtpondi, qu-rt «aittrop «eepe par see ^«onsV 

tetfg« 3 toU Cot- 

p. «aji c«. kJi/ A Ui;«s^. 

diB^ monnates du Tnc an ». Kd/fc (»m l**?;.*’ .,*®*' ’ *•" 

dt bimäirttu t Sottr (kid.. iscj, i„,. ’^ 51): MrfdmiÄf, fJbJdÜe« 

Wffi/fei d« rate *t d« Idiiia A riutAAke ’ ^g^yti* ione totiicHo„dt 

tton d re^iedo, dr, 


piijuftot^s naus jgiiioreröDs toiijcars, parce que lea jetan^ flt in>i^reAiix 
aatahsorbe les d^rnier^ lolsirft de M. P^uirdentt JJ laissa la r^pututic^ü d'ub 
&iivaQ^ aimaLle, complaitjint^ admirfltKefflCaL informe» a^quel Kc^t Mub^9 «E hn 
hibtiolh^c|ue« du mcndc entier aoot redei-ableg d'urie pftftw de leurt richessea 
et qui a eJcercä uoe iDflueDce fäcecide Bur le groupe sans ceBbe 4]drgi dei coHee« 
lioniieurE. 

S. R. 

liCf prmiet« Gauibu. 

Voici la i^oRobgien de deiii laipdrUnEs nrüdea publilSj seua ee Utfe, par 
M , le D*" JftEnJr 1^7^ p^ I37j, La ßn de i^poque d^H- 

IhtqQft, dana toüt J’eol de Ja Gaule^ Toit pridomiaer tan type Lraehj'c^^pbal^i 
ttppele pr^icHsur^ par M, Häihv, D* rügt i\ü bropiep nou» m Bafena pregqne 
rien; mais^ avec le fer^ parsR uq type doIichac^phaJe, qui s^noble ^Lreoelui des 
epvahiSBeura anxqaels est due rintroduBtioa du J5röu¥eÄii tn^lB.! en finiilw Ce 
type dolleboc^phale sa r&Lfioufe sur pfajce jtiaqtie daai ]« D^ropofes barb^re:^ 
du Ti iiiale^ eu il ge Juxlapege ä dee braehyeäpbalfls da typa proiöUgure^ 

M L enehainffineDt eil dea ptud nettf enLre Eaa lyprB de ees dem. peiiodes^ 
diaL&Eitea pcurtantde dix siddes » (p. J39J. 

S. R. 

le Co«i 7 rdj des hisloriens atlemandi d Drude. 

Panai lei luemolres Ina ä ca (rlsuEaei dans Ja Gü^ttede Ft mcfert, 

Mplembre 1907), il cn eat d«ui aurtout denl le coatenu ddl^Lra aignal^ A nijs 
/ecieurs. M. Kfomayer a m Tauda^e de Tenir dAcJarer ei de proavct paf tjii 
eiemple (Ja ^erre d'ARiiochasavec Rome) que l7lü£eiVe r^^nünRede Mommaen 
uYlaii plus ä la hauieur de la scienee et que cH Adifiee »«pasuit eooimence 
A i'eCTdler {c'Mul, Il y a loui^mps, TopiDion de Afomia^en lui^m^me, qui m* 
l'a dit A Paria j tftali peut-^tre ne ln diaait-il pao k Berlin). M, Älovs 
Schul le^ de Bonn, a jele une Tiv« lumlAre aur une pAriode tat^naiajito du 
aioyen-ib 5 e, la rAforme moDiBtique dea xi* et uj* stMes, Getto rAforme eou- 
liala wentiellement k eombattre Ja i^terie ariaiMtfaiiqu« et miliUlre qui rem^ 
pliaiait Ib 3 coaTeDia d'hommes et Ake euTnr atu de coödition pltiB modeate 
«jaformAmeul aua |d^ de leura fondateura, En Aüemaffna* noUmment* J J 
cotiveaii de BduAdieiini tie rMeTaient gntre que de« ßla de priucef.do «mtea. 
de noblea | m^nae Ja pctile neblesae (d ^jrliori Ja bourgonlele) an Mxi t excl ne» 

Le Beotimenti aacore aujoiifd'faul li germaciique» de la dlallnction de* cbwsea 
s^arartnaJl tinm lA oü iJ Atait Je melas A la place, dang «a monaat^reB eu auniit 
da Tdpaer rbumllitA cbnAiieuzie, mais oA m La rAgle de saJnt ßeooR n^Alait plna 
qu uns leclure Adißante Lea couTeati de ranciea lempg disposaicDt de 
milices qui leur aaattrajent une innaence pelitique et lAeüliArej aprAa la 
rÄferme* le« courenti par eJlo ceaierent dVutretBJlr dei hamm« 

d'armcB« 

S. R, 
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ftivi E am:Hi:OLcr.rQtTE 

fle I>ilph£$, 

Oa piHit d^roiäT^Teeiiabla-t-ik+cciDtid^rer cooimffaEeureqyi ke^libre sUlue 
de bromt d&Eöuierta i Delpbei repT^sept« l« cüudüßtflyT du char d'Arcfcfilas IV 
de Cyrtne, varoqueur aui |em PyUiiques, et qu'elle est Toeaiffai fondae eii 402^ 
du Kulplear Amphba de €no^» sciti de r^syle aUique de Kriüoi, Gb r#iyl~ 
lut impöfUiQt eti dä aux recberches sueceisiTne de MBd. 5?cFronpa, Waabbum 
et Cul BeberL ^ 

Pauaanma 15, 6Ö) a menliDnn^ ee cbar, ex-Tolü dea Gyt^n^enai ^A h 
dit quil pjjrUil Iroig Hgures^ Kyräti# teunnt lea n^nes^ Baltat et la Libya 
cDuronnviL Bitlos. M. Robert croit que Fauaauias a pria nolr* aurij^p ftfec 
u longuo tanique^ paut une femmefKfFtEL^]; c’est, en Tauf tge d' Are^- 

ffilu IV, M. Waebburn ofanl rBtrouf^, soua les lettfes OAVIAAOI de l'ina- 
erlpüop^ I« irac« tfuna premi^re rMaäüen lAAlANEt complßl^ nveo dvi- 
dence parM. Sforoaaa eo !»£ar,i;(<.LeprAteaduBaUoe de PatsBan'feas 

r&t Are^silas IV Ln figtife couroananl ce |>eriSGnuage, piise par Faa- 

seypii [d'apr^ riudiGrtplioEi qq:1t bsiut eompJ^le} pyur eiait probable- 

mertl IdPTthie^ esümm* dap* In peinture Totira d'AlctbiBjie am Frtsp?liet. 

Jysqe'a präieat, on a AoiuinLiI^ lea brpütfa^ea pouf expllqü^r 
cQtnnie un qoeil propre^ M. Babertp d’^aceord avec M. Waabbum^ sapprimo ka 
difHcuttA en prouTant quee'eet ua adje<iiif, iuttdit cupiäui^ Vüttquaur aui Fy- 
Ibies en 462, Ansesilaa desinlt riremeot remporli^r une tieioire Qlymptqna; 
M y riiUBaiten 460 (cE Pind,,J>^lAp* V. Iö6), Abrt il fil retemsher PinscripliDn 
de mn eT^^oto ADelpbee^ pour y introdaire une ollüBionä son nDUToiuauccle, 

Iä realituUon integrale des iüBcriptLoQE realera nalureUeiaeat toujaurs incer- 
taina; £Dits S\. Rebeft, inaai bon hekilaiste que bofl afeb^rogne^ a prepo^i 
ded le^äni qal] esL iatereaBaat de reproduire : 

Fremllre forrnei [Tlylt* ^Apaaslsla^ «ffSipu | BsctTiaiaf 

kt ttpJTfii. \ Si|'+ | Bärce^ &A- 

r>i 8t=itm U Ai<Aiy4 U niü UAIANE . OKAEIEVOHVMAPO^ A 

Detui^me farae ; 'a^hdCIls« & | nuQ>«t k» Uivt 

xoäQ-i U,^ aW^v>. ( 'AMtt ficS5v]fti^ *An4^Qv, \ BorraT S; 

fl Sr»T*,- ü Alfrin.] II «*io’ OAVIAAOI MANEOHK . ONAE' 

'EVONVMAPOAA 

U fftul srlmaur* (jue \es d«ux «iUtiquea «uwot ßtarAs chacgn *ur utie ligne 
Mulera^nl, cö dont tl n*y « pi* d'ttutre exem|>l«, nüs tw qut n’» rieo ü’iDod- 
miselble d priivri^ 

S. Bl 

Aulüur dtM Pyromidej* 

Soul ctlilre, M. Al«. Morel x «ublli, du» IxAnue de Pari» (lS«pUffibfo 
19D7, p. 225-SS£), oft arU«le qui n^ril« d'ein d^tubfc du fueicitte ei iniird 

1. C- Robert, Der ierpAiec^He Wugen/eni^fr, du» Ih jTacAricAreJt Jtr K, Gtw. 

ZU ß^Hing^f i@ll7 (5 p.)« 

2. AL l^hiL D3fl fait abflerTar qm Kjttftp pourak lenir Ib# röfiea en aair- 
ebaat A «g&U dem cbBTaui:. 



d^TiB ün raraielE L'mK^uf inaiata aur ca Tait qoe k pTrämida 

appaftianl ea^ntielkmflnl & l'äpaqua 'tnlgnäSdkira enlft la# dytiELBllci tbiaiLei 
al ks dynMUea IhabainPB^ L^Llbcc dana 1a tcmpä (^nciari tlmplra), aRa Test 
auasi daoa respaea (banlicue da Mempbia)« La pyriifllifff n^aat pu la pl^rlGoa- 
Loii du tutBuJua cfi tarrai mMa h d^Talappemant du iombeau roy^l da r^poqua 
Üiinita; M, Morat d^cfit, Ä ca propof, r^diüca da Nüfirkari (lU dpEiBLia), 
d^yayäparM. Bai^iinli crtiraGitah alSikWiib, quip sv^ca k kampSe du Sphinx 
d^cqüvari pu* ktaricLlaf uantte la gnüt dea pramiers Pliaraona puur dea coua- 
Lruciions colosaalea» bULies an mai^riaux anleaquas. Ce^ta floif de la grau- 
dauf troüT% sn saüsfactlon dina Ja pyramida, da nt 1& plu:$ maiantia Tal filat^a 
i Sakkänh pafZanar, und» darqkraaautenina da Ka ElJedynaalie(tan 4100). 
La Pyramide d dae^r^ de Zaief csl le aioDUuiatkl da tfanjiUori anLrale nwCuAel 
ractingulaira at la pyramide aux en^tes vivea. Ou das f uoceaseur« da Zaaar^ 
SnofraLiL diava au sud de Sakkanh utia pyruoide au [a largeur des degr^a Est 
da moili^ majiiilra^ n c« qut rand ploa Beaaltl« i Ti^il la mouTamant ucendnnt 
dek jfltsäa »p bien qua k bofC de cet ddißce ofTiie 4 peu pr^s llncllnoison 
des pamis d^uu mnstsba^ • Lea essiiis euccessifs de Zeier el de Snofroul öuL 
mboutl» vera Tan 4000 tv, J.-€., 4 c^tte oonc^plion i:&ra£t4HBtiqua d'uTi ädiOce 
sofknt du fol {es agyplkn ptr m cm. d*ou p^ntmis} et kisanl eontergar fm 
UB poEnt dudd quatre parolt liaihefl... II sembk que Cb^ophs, Ch^phren el 
Myaermuj aiant cfrdi i une iUfLe li^ivressa en däteloppan^ ceEte forinule jui- 
qu^auxdimeiiBians giganlesquea das Iraii pyrmaidea de Gii:eb n* 

La fleccoda partk de 1 arlida da M* Morel expose kl id4ea dfs ^gypLltni 
lur k morL fiujel leuvenE Er&ili^ maLs [□gätLiauaemenl renoiJtelä par raotaur. 
Las £gyp|ieijs pn^Eiktortques aN-alent k mflolaliblde saurages^ Ieurft4 [double] 
n'esL aulra quo ]a petit bomma qai idL datJS rbonime et qui peuL se diUchtf 
du carps, a Les pyraij^idei sont des tumbeaux; mak pour coiopmidfu k 
Tajaur atlncb^ 4 ee moi lie « tombaau j< par les Egypliens de rAncieu Empire^ 
il fallt oublier Jea idees modarnea .lur k tuen quu pournoui, t^opposa n^es- 
sairemant 4 Ja Pour rendre Jii i^ort inoffeDiiTa, ii s'agiE de msttre Ja 
corpa eu £tai de r^aisler n la dfccOmposUion^ cotiakfuence ruaeste du dbdoubte- 
fneöt; il Tbul Ea conaanrer ausii intacL qua poEaible pour qua E^ame-double 
piiisaa, i son ratourf k reconnndtre at rtiahitar da nauveaii, D^oA la nfeaasitä 
de» ritea da Ja s^pulture, dont le Iiui e»i de cqaaarfar Je corps el d^aasurer 4 
rame un domicik.,. La lombe dgyptiaina tti k tuaiaon oii räeida ce qu"it y * 
de plus Titani, de plus de pcriDaiieDl iJana uo indiTidu,.. C"ß#t ua amuur 
d£sOfdonn$ pour Ja rie, une ktte acham^ pour raxiiianue qol a ayrexuit4 
TimagiItalien des ceniirudtears de pyramide*. Üana eas maisooa d'eiemitä 
o4 udui ne voulone ehereber que Ea euorL ila ae pfümetlalsut la vk eiet-ndle 
Süll un expai4 du mythe oiirku de k reiurreciie&i^ Krts dea reDaxioua tnls 
)uslea aur E'ftaintion morale das ideea 4j^yptieoiias eoneemant la mari ei Tiutne 
Tie : N A ripoquedca pyramldei^ E'boiuEne ue mei-ife paa le cid^ilsY nitroduii 
pir la mie et aV maiutiant par k fen» Ce pomdil e«l dcTeeu, Iei 

«Hea r6voEd9^ Vaaile de U et da Ja Juslie», o4 Tto* ö'esl admiaa 
qu'apr^ xTUIr eubi le (uueux jugemeul par davant Oiiria. 11 nkat paa douteux 


qut lies 1& Ictnps des PyrumSdp^ k Iran^ktmalkn nc c^raflMiH^e ä s'operer. 
Dana ]«9 t^stes qü fa TorcaiDagiqüe Lriomptie fii ^KUtalQm&at, acunmence 

ft äpparailre q-ae i'hcimifna na dokpae sealacQent conqn&rif Sa vie ^isrneUe» 
maiÄ qa‘ü dolt k ml^itar ■, Oslrlij patmrs das nöcropolea^ estd'nbard ie juaü- 
cier^ an ce aana aeulemeat qil'il pröißrrfl les morta de la praranaUoil. piiüit 
lea atLaEittea dea violaLeuns de S^ptlllnres. Arec: le Lsnips, \\ devienl n le dkil qui 
aiiQfi 1a jüsüce « ei qui jugn Sea hqmmea aprfta Im mc^it^ l’L^poque dea 
P^noidea^ * fa raL en marcbe dana Sa conacionce egfpLienTiG ■ A 

VHpoqut th^baiTie, ßn trouTcra daaa lei livrei Nlürgiques w p&raEea d'un 
caniDläm TTalmenL bibSiqee, A propaic des hn^fflmea appElls ä ea paraüls ; 
M C^a% qui onl praliquA Ja loraqu'ds ^Ealeat aur Lerne wtyai appel^^s au 

t< sf]ciurde la joie du monde,^ ptlali du tIl k Joatl^e ». 

A dflui repfkes, aniniie, aana Sa dtacöleh llatluenee^ cbatd teufte 

iur rfigyipl^ " ■ premicfs cünquiranu appfitt^reni dk CAaf'itfc la canstrui^- 
tidii an briquea Gt ^lev^reat dea toitib&s royaJea dü Ee^ diapDsilioDB pnEnitlres 
soni am^Sioreea ■ (p^ 22fi), ^ » Le« ventis d'Am ämptojaieat uni- 

quemeat li brique- une faia milallei dans rätraila ralliba du NiS^ les berget 
toctieut^ des pkteaax d4safüquQ3 mtreiiL ä Eeur porlte Ses ealoirei^ kt 
TidbÄire, lea f nmiu et les bMites. L"arl da Lraralltar «s maUdaux, Set fiou- 
Teaui venua IkppriTent des todigenea^ qui poliasakat Löutea tea pierret dures 
arec ane farililä adminble h [p, 227). II tue autßt de ncter att passage eea 
ftsserdops, que ne Tient aLt^nuer aucune lAterve: peat^Lre eAl-ilialSu e'en aha- 
tenir, Oü f iueisltr. S, R, 

L’ams^^U^»n dti malf^^iteurs ch^z kM Hotnafns^ 

DIiTers anteurt^ entne aatret Cicfröni nuua ont diL eominent les fLömoinfi pra- 
cMiienl i une arrtfLiüoii :on porLaiL k maln aur riaeulp#^ dd Ja aniaistaU, an 
r#amliiBjt. Mail quand il risiglaU, du qunnd cu eraigtuiiL qu'il n&r^aklAt, com- 
tneni prenalUont £b binu, du etupSo^^aU ud euriecix procld«, dqtit, i ma 
roQuaiasanc«, auetia auteur modeme ne park : nti lul tmittit te cdw, 

Pkule* tu deuti^mo iiicla awunt J^sds-Chriat^ eal- k premkr qui en fasse 
menliotis fcöau dani sa pthm iDtVtuke Fanuim (jit, r, 45)p il monlra Lfcos 
akttendant A ^u* tmln4, Le e^ü tordu, devanL S« juge. 

Qui op^rail catle tofsion? Vera 03 anint k toasul Philippe aftnt de» 
dviD^ldB atec It Inbun du peupJe DruauSp eelui-ei, aTnni de rempriSDnner, lul 
flt tordrt k ecu. etcek, femarque Vaiftre Sd^im» (rr, r, 2)^ not] ptr un appa- 
riuur, Daais par w dient LI esL douc certdn que, r^gulkrement, lea ageol« de 
raulofiti, apparileui^, üoieüri, eie,, #kieiai ebargis de pmLiqiier eeiie tDrsloD, 
maia qo'im »mpk eitofflo* i Et eondillon qu*il en eüi re^u l'ardre* et pouiru 
qaH rOL idroil, potirail kf luppj^r^ Ti|e-y™ (i^t b3) naus ment re m^me on 
baul personaage^ fc couful Vdertus, tordaol le eoo, de tea piepre# (naint, ä 
pkaieun mulin». tl Auretiui Vidor (tjiTi) mal k in4me fait au cusupk de 
Dmina. 

Pöur opdrrr ceue tociion du eeu ({^uftun ou eolfum i&rquera ou oft^or 7 uere)» 
on nliitBotU i deux foatns la Idle et ou |a jüiistit pivoter brusqqeDDeDE eulour 
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de MH Aie; Tiirve dw miEn^, appUifd^ iur Io tisage, pföHtäiL de« wEll» iüirt 
d'essocer le ci]{]u^eii3eiiE roSMoire* Ainsi «'esplEcjti* t]üe Philippe, I ^'*^4 
Aureliae Ticlor, on vehaK de tofilre \tk cou* perdit ttboDdammBnl dy tmg par 
äea nEfinsa^ e’est que poyr taxm lourtwr tfite, Popöralear arait dil appuyer 
forUiDeiitaur le nes au p^M de le iftjfö Sftiffner. 

t'elTet iiüm^ial de e&lle lorsioo du mu ^lall one douJear aigud : rkn iiVst 
plue doiitoureui qu'un torEreolje, gurtout Lrauuiaüquo. CeU«^ douieyr subEle, 
proToquee par la djetenfiion, Toire k dßchirüre' des übsus el renteree dt» ver- 
ielirea, anuililltiJl loule n&KistJtDce % Cicörac* {Vm. li, ifj iü) racnaLo qye 
qy^ori tui lordu Io öju A Comliiiiis^ celul-ci se ni joUf hur» de la BaUeü ltgoEer 
et incarc^rer^ CeUe tereion poumit aiiiErier des iccidenL« forte^noui ; eiaeij 
den« Iq Hudens de PlaüEe (iii, vj, HAo et Sg-30), LiJirajE eVnlond dire : 
■ Cboieii d'^ire enlrsjn4 üu etaporli^ le cou lofdii* doTuit le juge c'^eal 
qu'en elTet la larsioq Mait padbis sl bruLale que le psiionl, fr^pp^ d'iEaputenco^ 
eomne pmlyee^ ne pou^ail pas 4itre entrstnä, maia «nipoF^# sdit 

dantf ]a prison, sDit detaisl le tfibunal. Si. enda, la tarswn dLait pftüqoie ai«f 
uae rlpIeDce eilr^me, D eu r^ulioit uoe luxatioa de» ferlübres du tati^ des 
Fracture« et »fiitto la inoTl+ el c^«i4 pourquol ce pfoc^do 4uH redoutfe; au 
l^cnoignage de Tile-Li^e, di« que Jea rebelles eureat tu le eopeul Viüenus 
tordra |e «sou ä quelques-uij* d'entro m%, Ui «e bÄl^Lrent de se aDumeUre» iwb- 
jagues, dii rblelorioap par la * craiate v^On comprend qoedins ees conditionSr 
roxpreseiou ■ lordru le eou eaH deTcnue le synonjine d* « mtr de furrt »^et 
u'esi daüs zß sens qüo Clcdfoti Taiaplukp dani ioa pliidoyer pour (lLaeaLEU.s 
C2l)j lorsqu'il muQti^ TafUceX Cepajitis pröl i puanuwre J'müs 4 Fatiriciua 
qui a?flit faul et i le ramener a soa baae Je uoü Lordu if^e^esL-i-dire « de nra 
force w. 

Ofl Töil quo fle eurieax pr&cedi, par Isqufl Ic* Roedkiq« Enompbaleal rapide- 
mßni et süremeal d*yae rfaislayctp ast camp&rabEe ä t«ox qtii eonaliluent lo 
j&pohals que Ton euseigae i oqb agente de polica, Fait & noter : il 
«embie n^aYoir iti pratiqüd qu'au taaips de la r^publiqus rou^aiat; du moics, 
je n^ei LrouT^ aucuo docuineDE ^Lablt««aDL qu'iJ mit ÖU eit ussgre pendant r^pfMfue 
imperiale. 

Comme je LVi dit pbe baut, eo mode iaL^ressanL d^mtulioa ptiralt igoerfc 
de« auteuTA muderties^ braqua doaa un leite hiln jo pfvAeale FeipfUftaieD 
if lordtz Je cau & qualqu^utt iridait parprendr« a quelqiiba üi cdllet ■ I 

PüurUal, ud äruditea Araii f&Et conEiJilLte b aeas v^dtikble^ c'est TufDcbeiqui, 
en L5&4^ i'aTdil, an quelques ligttes Udiites^ siguslu dioa le livre XNV111 
(c« de aefi vidfersurui; Boulemadt^ m A le terl de ne plus Üre Turn^b«. 

Mains oublieiix « le laogage courant^ Tordra I« eou i que[qu^ud> c^esff 
ditLittri, fsjfä mourtr en lorüanl bcon, et cöt daus ceseas que La Fontaine, 
par exempJe, a employd cette locdüno- File esL pupulaire eneare AdjOLxrd'’büj» 
et je 5 üt» tcnlö de crtHm qu’elle perp^iie le soüYsnk du redouUble pmc^dä 
jedii eu uta^e dbei b« poliolen romaide. 

D' A.-T» VmaoamK 

t. Le Tempe, It sdUI 


m 


REVI E Ai^CHEOLOGlQl'E 


rontfifus (n^^ertton?. 

Lefl objelB qu« nous reproduiwae (ftg. Ip 3^ 4t 5) oot tlÄ daDs un« 

Itm »tluÄft 4 Test dflS ruinaa du [la pas rionLs; c* lonl les 

tramax ordiaurea de cullure qiil lea odI nm^ais au joar^ 

Fig. 1, Omi^mmt de m dt pevl-^fre cuiH?crcic de öok. U esl 

couiütue par une couroone elieaJajfe pomnl uu ik'ime creux et ftjourt et, 3ur 
ta clreoaflre nee, huil paiotea qui sonl kB eeoiaielB d*uii oetogone rtgülierf 1 b 
toul m broaiBp. Diämltre de tä. cifeenf^rence panaaiaL par les pointes ; 85 mik 
dituifrlre du d4me : 4§ mUlim.; hauteur de renieoible t cai^lioi. 

La coaroDnt «( appHq«6e eur ime deubtur« mosni lafge, en far, 4 laquelle 
eile eat 6i4e per dem boutoos en broniie, 4 t4Le titondie H diaut^traknieDl 
oppesii, A reitrAinUd du diausMre perpe&diculaire au prlc^ent« 1a ptfUe en 



Fl«. — Ornecueni da hrooie. 


er I une huiieur plus gr&nde et ctKPBlitu« tiQ ippendiee qui dttkii B« rapportet 
I la elianii^ra, dalli Fbypotb^» du eoaYarole. 

ü CeUe p'ilce^ M. Salauo.!!» Ekiuaeb, tei d'un träs bau etjk et 

l4i3iotga« de la lendauc« gallo-roinmine A U d4«OT4ÜDu ajom^a^ w 
Ou tqU que Ift ddiD« eil cuualiLu« pB? btui iierfum deoi quaire «&l kur 
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a form^B par des 
üQL leur surfaed 
toi quaire atr~ 


strieip L«s quäl» aalrts^ qui 
uoie. L'arlvela ne paa 


aurfice ornie da quadiilL 
atLement arec pnemiän 
iuBpiro d'iLDs fleur da üfüöföi«, 
vuri5 qrn^es Qgufmnt las quatre p^talea et Jes 
qaalre aütrea Jes quatre s^peles ? 

Noutt eroyons devoir rappmchar de cetle 
pi^4i UB objet nnaJcgfue que noasunL doenfe bob 
foullies de Montreal^Lacluae, Aiu fl^QS-lfiOÖJ, 

Ce cQararde (fig'* 2), est moinj besu^ naeins 
OLirr^l, d*ün atyta plus ordmaire ^ itiaU^ prÄci- 
aämept, tl munlre h tnuiAition. 

GoPüiie OQ k n>it, ie d6Ene a^esi pas ajoarä ei 
sa porLe imcikn dtouf: Ja baae est üDiknn^mäqi 
cdrcuJairai mua nn reLrotive auf Ja Lraache plane 

de ceUa hz^ le d^cor pa^ -- - - 

arat; ceLta difTf^aca quU y a 
ranees regnüfriemeut eipai^eiT taedia qua daos 
l'ohjei d'Iieraore cas peüles eircanfärenees bdüI: 
groop^ p*r 4 et pr 3 veis cbacune dsa buil 
pintas, Oiam^tref B2 bau Isar totaJe^ 

38 mitlim. Creoa^ epausaijr des pargis^ S mil- 
Jits. eaviron, 

Rappekus qua U peüte li>caJii^ gmll'a^rooiajge (OrlndLs?) qu« ngua areui 
mtruuv^fl k MantfiBJ-Ladufla B'tsis^pzttc d’l^emoraqua pr une collma. (Dia- 
tanee. 6 JdJom. i 

Fig. 3, Fibuie, Fibuk ramairie imp^nale ; longueur latale^ SeenUm^eL deoit, 
L^tre poris ra» aon niüiaii un arneoiflüL eomprenaEit an disque da 3 mlUim. 


Fig. S, — JlTnemeut 
QU eouTufele cn. brouxe. 


Figr 3. — FLbuk de broox«. 


d'apBiBseur luiqud le raJiificheaL k droiLa et I gsucj^a et lyaidtHqDementp un 
autre d^sque et 3 feuillea lesourbm Q-a argchflLa^ deux tn deaaaa aL uns ea 
desauus^ L'trü le eoaÜnue pr h fil de brgiiu qui^ ipr^s qualre tours k dtoiie^ 
refieul k pueJm au psBBaul acrtiB un aroehet porik pr rira et qui la fixe, puif, 
per quxLre onuveaux tours k d raprand la positka m^iaue el eonititua 








J 




> C^. 


m 


IlBVÜE AHCBEOLCMJIQÜE 


ripingie. U plftqM d'airtt, «.jOtifS«. «»t l»rtee pwnae quet» »ssei 4v«4e, UH 

p«u cöttTMe fit «anü dicor^ . , 

Fig. CwitflJ«, Longiieur totale : 20 oentimfclres al daoii. La 
idiiie par une U«o dpul l’eatrfinilä reoonrbto dqnne un iww^^ A laide i 



Fig. i* — €Qül«ia m. 


cord« paaaant p« «e ttou oo pofUit ea coulaau wupflndu *la ceioUire- La Par¬ 
tie la plo* large du doa prtseol# uae airia de dicora »ar ooa longüeur de 7 oen- 
timtirc4 euVironp 

L^olijii i ftti fiKourb^ pir hasard ou Dans ea d^nu&r caa, u prOTien" 

drait d'üoe s^pulturt m ^ on rendait süurenl inauSiEables Iw objeli que Toa 
plA^it pr^s dn mort 0 ^ (S« Heiascb J 
Flg, 5 . JfaneAe oh poisfift de cM; le rB*te 6 «nil »a# doate en ler, 

Od *wl que «Ue pÜcs esl fonneB pkr ua nMemhtiise da qualri! l(4tte< don- 



Yig. S« — Mflucba Ott pülgnö« de de! en brotne. 

cLitjl i|U«Uq rtdeft eifcaliitt». Elle esl fqr^ inf unö bngueur de Z canLiEnfelrei 
ft decDL fipaifieur ver» roueertore du Uou* 12 Ä i3 m'illinu deacend« k l'autrv 
fizUesuUr ^ aülitn. «t demie 
Bourg (Ain]^ 


Emils Chjuiiu 
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.4 M&nsimr fc Dir^cUur tie fu ^ ftepMi? j*. 


^ lepleoihra IfCl« 


Cher eonrrdne et »101^ 

Dani le demler nuoi^rD dela Rtms {p« 172)| tqus prcpes^x aoi habiUnlJ d« 
OeDäve un moj^ü bieo »LnipKe de «e denner teflePtian des M'mili/'a qui leuf 
lOBJiqae ; c'est de d^couper diD« ma^nißques maouscriU k luinklurts de 
leur Biblioih^uD learetiinetB les plus prScfeux^ qu^en rempliicefiit pu despho- 
Lograpbies de mäina gnusdeiir, tt de Jes expaaer aouJ terre com ms ks Fouquet 
da 

Je cmba que cetle meeure bardie^ mnJgrä Igs pr^cantiDDa doni tenüi 
eaiour^e rop^rai[c>a w cbirurglcaJe ne soit lule de vondtüiame per iQU.^ tes 
bihliolhdoairea^ phHoJcgues, amalears de mjuiuicdlf, et m^met tn dehcre d^un 
Int^rdt profeaabundp per Louaceux qul on| I 9 reepect de d^ort et dü Ja 

dealioxUoix qui Ldi a dtö Bluibuie parreuteur« Si nooe eoLriotia dao-S eeLLe tole, 
pourquoi ne poa d^tacber de la voülede ta Stiline lee ctera-d^cEam de Miche! 
Ange, qu^en a LbldI de peine A volr en ie lordael Le mm et ea s^majiL d'tme 
tofgnetle? peurqiioi öe pas MunaDner de Cenr* le busle de krd Elgbp qyi a 
« demenag^ a bs ftthülons du ParLbceoii et noua pennet de les etadier beaa^ 
coup pitis cornmod^menl aar lee ik)cles du Mus^ Brüaiiniquet 

J'imigiue dooe que iiotta ami Atfred Cailiarp dont le getlL el ta ihle iOTiL 
ai gmDda^ ne pouzraif pas a'appmeher de« tnaauecrits de la BiblioUiA^üe de 
GeuiTe, une pair« de ciseaux Ä ta üiain, äaos Itre paiii ifune « byrreur saer^ m* 


et j'aurals^ paur ica pait, udb autre propoutioo d lui «outiieftre^ 

Dam uD-edee aeaneea de rAcademier noiracanfr^re Deltale oone a f&opti^ 
de oqierTejIleuseä photagraphlee eu couleio^t raiUe d^apt&a des manuaenLis i 
oiplalures de la Bibhothgque Nadociale. Lea FeproduetloDs sont parikites; iJ 
aetoble qu^on ait saas lea yeui Forigieal lui-ailme, B-t-il pu Heu de 10 u- 
baiter quc neu seulemenl 7e Mnäde de Gen^res ct^aia tcas les lutresp j comprts 
Ee [jsuvte p prüfte Dt de TadmirabEe d^uverle de MM+ LaTiitSre? Quoi da plu« 
facile que d'msUller dejia des cadrea placdf devsjil [e jour, el qu^on Ytrrail par 
InDspiirenc« cemitie dea TifrauXp lea phDtQgFapbiea coEerw des plus helles 
minisiures de ans manuacnUt II me semble qat ce saraJt nne (olHtiön du pny 


bl&ms qae toub airei A la fois plus pnüque el^oomme dindent l«s mathä- 
znatieiens^ plus Alegaulep 

Ftecetex, eher Molrire et ami, raaeuraaee de mea aenümenti cordifdernuit 
ddtoDds, 


E* Pom«"* 


~ SoEQmatce da Ja Gazeue det Beaux*Ärti du juln 1907 t !*€& Sahm de 
1007 (2* afüde)^ par AI. Andre — Exposition d* portmila peinls et des- 

eId^ du xiir aa iTiit g la Biblinthlqua ^aUunate iLes Mmiiscriii^[2* actleleJt 
par Camille Couderc. — Emtmc ebei €<iiätrLne die Midtdä d CAantiHir^ 


ir L^eflKuUfiJ iHanl t* qua Lei bellet ndniatüres idlcnt ecaauei du public; 
ü* qd'eUn ne felänt pa» gU^et, ^ Irou^e La pronoiitijäD »i* Fotti« trti 
praliqua iti Je tn j nJue arecpliiilr^ — S. E- 

IV* SKftiÄ, t. I. 2-2 


m 


fSElVlE ARCHEOLOGIQUE 


parSL E. AlofeAU^Nekloia. — Uft Por^mi7s de Honsfir^U par C, Gabillol- — 
Bibliagriphi^; Les Irtcrustütiom tUtf^raHvei des calfiJidraiEA ^ L^jen M de Fimfif 
(U ß^gülcK par M, E. Berlaurj —OutTa{ 7 ei recentisur Uimard de Yiiictjpaf 
M. Pierre Gaulbiei. — liö ouw^gi^ puhHi$ en France et ä 

ritra 7 i^£r sar tes Beauit-Arts ei Cufiöii^ k premier iemesire de 

Fannie iB07^ par M, AugDsL^» MaigulHief» — Sepl gfavurea hors teste ■ 
ScMe cAamp^rtfi par BödtL Martin (Salon de la Soeieti de» Arlislea 
rran^ia); pholngretitre. — Porfrfli^ de la printisee Cheref-Ouromfofi par 
M. Jean PaLrieoL {Sa'ün de la S^l6lä d&a Arlislei fran^ais] : polnte s^ehe de 
rarlkte d'apr^s aoo tebEeaa. — Porfraitf de df. el de P. /-t 
E rneit [^urent (Salon de 1a Socletä des ArUetee frangais) ; hiiüograsüre. 
— xVfdiirtf^p pjir Maürtce Denis (SaJon de la Soci^L^ Natioimle des Beaui- 
Arts) : lithügraphie en couieure de raniste d'apr&s sott tablEaa. — Ui 
GrandMesst^ par M. Lucien Simon (Salon de ia Sod^tä Natienala de» Beaus- 
Arts) ! phnlograsure, — ^rasmct cmfon, ^eele Tran^eej vers 1510 (Musäe 
Cond^, Chmntilty) i pbntntjpie Foriier et MarotUp — Miniaiures da « Comw««- 
laircf da GwiTres GaUiques ■ (Britieii Museum et Bibliothäqua Nationale:) i 
h^liogravore^ — 33 illnslratloins dans io LklIo, 

— Sommaire de la des dti 1"^ juilfel 19CF7 i üne oriiUfe 

üiocuimif de Bo^^iEceütp par M. Adoifo Vedtüfi» — Arlüfer cani«n 4 | 3 Arinfia. — 
Sugüne Carri^re (2* ari.ide)^ par M. Paul Desjardina. — LVarposiYion. de por- 

ei def^fndi d ia BiMktMque HatiamU (3* et dernier nrlicte) : tes 
Portraifj dettinis, par Mr Frao{}ais Courboin. — Lts Satons de fi?U7 (3* et der- 
nier aiücleX psr M* Andrö Parate. — £.«s Ariii/eg (P' ftfüele)^ par 

M. Alpbonio Gärmain. — Qaaire graeures hors texte: La Vierte el rEnfrint 
öTJK uTi anytf par Boliicelli ((ollection partiDUlierel: hlliograrnre Dujardin. — 
Le Premier eoiie, par Eiipiae Caiti^ra (muAeo de Toulon) ! pbolograrure. — 
La |üi< BrUe-Mkhi en eau-fortcr nnginalc da M. H.-A. Webater (Salon 

de la Soeidtd des Artlatti frangaia]. — grevnre anr bola origlmile 

poor la ■ L&gendedoree deagrandsbooimea pari!, Jaeqnea Beltrand (SMon 
de Ea Sociftt# KxUonak des BeanX'Afts]. — NooabreuAea illnElnklioDB dana le 
texte. 

— Sommaira de ta Gai.du deM Eet^iuyArH du 1- aoüt ISO? : L^Eipojfiion 
O^rim-PrnijoniLrd^ par M, Maurice Toameux- — Le Ariubfe fnoniurtenJcil lie 
ia cüthMr^e de TnirnWrpar M, Iimile ßertaux, — ArtUU$ eoniemporabu. 
Engine CarrOrt (3* et demisr articsie), p*P M. Paul Deeiardlns. — Un Fee- 
fmif du p^rt de RmbruwUau BrHÜ^ par Ät. £mUe Micheh de rinaiilul. — 
Cne coUecTion ifo^eff en bois Kuipie aitribais ä Ba§ard^ au Mmie da Arts 
dievratifi, par M, Leon DeflbaJre, — Lei Arftfies tyonnab (2* arüclo). par 
M. Aipbonse Germiin. — Treis graruresbure lexte : L'^doroiion des bergen, 
par Fernando laürx de l'Alm^dina (Ters loß?], panoeen da rätoble monumEn' 
talde lacaLb^rale d« Valctioe = hiliogtarure. — Periraif de ia femme de 
Jean trän lilhographia de M, A. Toupey^ d^apr^ le tublean de Jean ean 
Eycb au muAet de Bfiigea (SiJen de la SociiiA de^ Arüslea rrun^a), — P^r- 
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t^it Jii * nembr^ndl, «eda hoilanddse. *«!• fapp. i M. /. Dm 
Cimje)roJ f bdio^vuw. ^ 31 illualraUga« danä le t 9 *ie. ^ ^ 

(tJL.™"A'ä *“ BMWr-Artt du 1« aepUoibrt lÄT : Pn fffovpt 

T P«^ M. Styaour de Hi«.'. ^ 

(lOn * fa Tow.»« d-Or d Bnses (!«» gnietei pir H. Henri Kyrngn, _ ^ 
pwliu« «r«««n ar( cu,6nen A Pir<me, pir M- Msry Log« Be«o„„. _ 
Puprctmcial .* ^nard Jamud, pir M. piul Jnact. ^ Vn slhttm de 3t A 
Mwjeur par M. Roger M^k. - t’Expotüien d'ert mm ™ mLI t 

Ar^ diecraiift, par M. D«is Ronhe. 1 Tfdi gn.onrhu« tSr. 

^ (colleciioa de a. Adolphe Sobleia) : Sgn- 

Snol-Piteribourg) : photognru«. Le et te Vitun phart d CaSait 

eau-forle ongiule de M. A. Mgyeur. - La Kinie A {a notirrice per J -H Pn 

^ (.pFMie.l » M~ Bu,.l) i l,«.p,„„. _ „ j;,,™ 

- Somraaärc de U fifl=eHe des Beaui-Arls dü 1- oetobra 1007 ; La Vatihe 

(mi-lTW), par M, Renö Jean. — /tear cZeniiu iiAJü/j * Mamtgna pour (t 

- Pa™®« » du stutfr da Lear«, par M, F, Sehmidl-Degen«. - 

twn dt la Toiem d^Or d Bntges £2* et demier trticle). par M. Henri HTmiins 

»inner(3-arüoleL par Uon« Bin^dile, ^ 
£ö Arliitö lpmoe.9(3. articIeL |W M. Alpbonee Germiio. ~ Ouat« gr». 
».rea ho« lexie : Ameaötki, tt et ta Taehe »otAor (Muete du Cii«) ; J.S 

^ Vedefreg, par P,-R. Pnid'hon (ligui in 
Muete de Dijon par M« Grangier). eio-roile de M« J.-G. Romain. ^Vah- 
noMiDttoA, par le »Iiitre d« Merode ou de Fl^malle (colleatiou de M« la eom- 
les« Jeanne de Merode) j hiliograrure. - Pertrait de PhÜippe de Crw par 
Hugo ran der Goei fMusie d'Aneers) : böliogmiurt. _ 37 iilustralinne da« 

■lB 

- Sommifre de la »«?ue hüteriqm, nuo^ro de M|»lamhr».<Klobrt 11107 
(M* inniej. ^ Charlea Molinier, ,i fg «««« cLharttx 2* trücfe - 

«««“««««i rf« reutoiuoin eontre Pierre 
i ^ Maurice Beanier. L'oiun« de 

M. Gnpliriaw Ferrero r la dentier« femjw de la reputlijve remtine. - Louia 

®r'": fwiJdiriolei Orieif pendant ta ln>£t premiert 

«Al« de cArWenae. _ Aleiaadre SchOff. Un meine fnat«itnt Magne 
au XfJ- ftÄ* .* fe cAFimtijimiF Galius Anün^fmus, — Bwlfflüa hislortane : 
F^ee. ftdeolutfm, ei Empire, par Rod. Reo«. _ Angleterrej eaiieai fln. j«, 
OtaUene, Auloire loeab, par Cb, BAmonl. - Julie, Mo^ei dgt, par Reud Foo- 
pardin. — CompUs^rendua crilitjue». — Pobliealion* pdriodlques et eocietea 
BmTuites^ ^ Cisroalqaa ft bibliognphif. 

- BalUtia de eorrespendaaee heUmiqae, i. XXXI. ArriHuillet 1907 s 
G. Meudel. Faudlesdu Pfofon fujos). tPl, XVir X-MJ, Figur« dao» 1« te«e. 
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CIQ 331 EI iir|iiiiui|- j—-.--1 üf-.-—^ , i~rtin« 

(en ffiw. Pl. I). — Durrbacb, AYTtr5''w»*^’ii‘vp»«* (coinnwnls'"» “ msonp 
mtBses ti »utres qui Jetle quelqua jour sur l'hklotfe des Cjcladci wi le^P« 
des siieMsMttra d'AlKaiidreV - Ortgolte. ['t*=px*i 'P-Vn- 
poids 6uianfin (pridea Mt quelques point» Im rfisulials «hleous d^a P“ 
M. Scbtumbargsr). — 6r6|eire, ifitr #a date du nuuuutin du. Siiwt (pruuTe 
pur [es inscriptionsdea poulrts «Je luloiUi« qua lo moaMtere de SiinUs-ölne- 
liue ft bien eifr oosatruit aous Justinwn), — P* Rouasel, Inscriplinnj oiKifue.!- 
mmX ddeottv<r(ei d IWto* importimlB). — Bds, Jf«J(e 


— AI. BoUeaui, InstripHom de 

(J. P- 


giicf^pi^ iJi5cnp(i*5iu cÄr^fifnnts de T^g^e- 
Prierte^ 


^ 3' 1&1>7. Cfthie« 1 el 2 : Peppabasiletw, 

Kain de ftpoqui rwnaine ä Aidipaoi, r« ^uhie (pl. J-Ill. VjwnpJwua dAi- 
dipaos, de Chalcis, de Tamyoa?, de l'Atlique, d'Acand«, d'Orylilbos). 

B. SliTj, anr i’Vsaoe de eerdtin* omemeMia mpcdnieiu (figurae dM» le lesla. 
S. prouvei piT des obaemiüous qui ufc eetnbleui pss Isisaer ptue eu doale, 
que Sohliemimn el aeec Jui Scbucbaidl ae wnt trompia au sujet des otdo- 
ments, (eiia d'une minisa feaitie d’or, qtti onl dW troue«B «u si grande quanliW 
diLDs Iw toinbef de TAcropob mfcÄöiennft- Cw orQ&menls paai camme 

i\% Tünt em, coueua eue- Iw T^LemeatJ i ils ka nna dod£«i 1 *b BüUtB 

MiisDÄ fiüf le boifl des ctrt^ueilie S. b. rrlnjuTfe et ßgure beiucMup des ükus 
d‘Qr et de bfC^D» qoi onL serti & Bier ces KppUqiiea, Lea pretendud diaditöe» 
onl sflrti Ä 4 I m^EDC usage. ü est (kosiible qne naeiquei d^or etii-infiöiw 
iient ^ ipplitp^e noo p-aa hiit Ih face du crflne, aiaiB eor la Wie dti cerciJejlT 
ceoittie OQ fjüfliit eQ potirlits coflfet de mOfl&lB), — S, Bajij fiwftiptiun 

falCne dtf Thtaaiie^ — AliX^ Pbilidelplieii«, faiUs d Cft^kU 

(bfoöWSj Hguiintsdfl lefrt cuiUi coupenretiersdiiB m^-genfiiine. PL IV^ßgiirtB 
dana le leita)* — Ant^ibfr D. Kenimopoulüi, Offrande dtM PhtxxdUns ä Dil- 
phcM. — Arrunilopöulo«, Jiueripdon# iiuidika et monunienis plasfiTtf« di 
Tig^t —‘ KoarcpwoUi*, du mm^i natifmal auü imaget cT 

(pL V, figur^ dftui le lejctß). ü* Pa 

— American jmfnal of 2* t. XI^ 1Q07, 1. JaDTref-maTS : 

taatUut attLb^ologiqofi d'Arntrique« — CUreoce Ward* L& tcmpU de Muäm«- 
reff, Lfdju te nanran, iu Sgnt (pl. Mir* Hgtirea dant I 0 leiU* C*öl une ireslau- 
nklion^ qui den ne rid^e d 'unfl bien archiieoloreL — Robert Cedi 

Mi blähen, L'histoite lahAiqißC äts blcmrs (pL V. flgures dam le 

fiiud« ntnuljeuSB «t uüt« de* diters pwA^H dVa^üen, L'auleur a 
4ludk de prfea Im moducneou). — Allen Mari^uand* JU« Viti^oliwi de Luöt 
htüJla Rühhia d Ftii^U (pL VI-VII). ^ Hugh R, liarritp ParUiuSaritei itrüngü 
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et inconnacs dans k pm de PajüriiOf an (pL VJIl-lX), — 

Ch^ P* BöW'dtitsijt €e qu^a f^U l'lmiHat pour nm&icaine. tej hui- 

iiime ffSsioK gdadra/tf de rimltJuf ^r^Adoi'ci|ri^}ie (comple-rontlij 

des MnccB tL mntlffi« de* memt^kes Iub)* — J, M, kmMUm artki^t^h- 

gii{ues [juilifll^dcenibre 1906, Ajialyee da Ir&a aombreui pÄriodiquefl), 

— AirteriMii jc>UfnrfJ 0 / archa^üli^^ S* sÄne^ U XI, n* 3^ 1907 s Insti- 

tul arcbifroloplqua d'Arn^iique. BeTbert Anioniaita Rawwiiö 

(pL XXtV-XXVii, Fi|tirw dms le texte, ^ude trfea cofis^ieiißieiiae da« dwü- 
meiila qui fäncement « peiulra du st* des cBurra« de lui et da 

calles qui peuxenl tut ^Lw nudbuiea mt qudqua fraisenablaüce). — OliTiar S. 
TdükSp Une iaitrpretalion des liis-relkß de !a ivmbe l^cienne di^c dirj Uar^ 
Plfke (figure« dana le texte, doene pa« plus que tie Tent fikl ^ dawi,eiera 
üQe jaLcrpf^tttton de eette imagerio qai a'icnpcse, maia loaislei peut-4lre sw 
r«lftc»D| flur Jes afapruots que le settlpteura faitÄ a des tfpas ii^yplieni)^ -- 
£co]e emeffcEUDie d^Atb^es^ W, Betea, ffoBnrWies iBjflripii'ena de PAs^k^ 
piHon tPAthines* — ficole aEL^rloalne de PalesUQt^ — Jatue« Sf- Paton, 
jT&uireffex arcAeoloffiqiies (janTier-jaiTi IBOT). G. 

— La Bstitce de TArt aFJctcti et Sommure du auuairoi du 10 &oüt 

1901, — Texte : Inßuenets du druTne f?fur£ri7Tie sur Id seülpiure remetne^ 

par Rnula Male, —L^£>i:pO£a^liStt CAitrdtR-PrdgOJiarc/, |iar ÄJ* Jean Ouiörey* 
— Lef PrimitifM ^agnoU (Ii)+ paf M. ßmilfl BerLaux. — L*Artd MadagaxeGf^ 
par ÄIM- Uarfu« et Ary LflUönd. — ^ E<ude de nu h, puT Jf“* Dek* 

par M* Heymond Bouyer. — Ln Ckats^ ü Id aA«;rueile^ contributieji 4 
i'küimre de la priulHre idlirique, par M. Paul Perdniet. — CorrespüJidmce 
^ Bf^es I PExjyositim de k ifor, pftr Ä5i Confud de Ifattdacbi — fljifclto^ 

fjrtiphie. — Gravüre« hör» texte ^ Lä Göuwnsettlep tifliogravured'epri« I« taJileau 
de Clisrdm (itraleriQ de S. A, le prince de Liedi least ein}» — Le Jeune komme 
tm iiuloit^ photogfsifiire d*apr^ le tableftu de Cberdiu» acqoi« pour le musie 
du Louvre, — VArmotre^ pholograxuns dVpris U dessen k üt de Frtgo- 
(sard (uDlIectiuti de ÄL Ifc bftfup Edraond de Reibsicfaild]. — Ls Viirgstifieoii- 
seiikrs de Bareekne, pltoluKraTure d^aprie Je letable ilgni en 1445 per Luis 
Dalmeu fBareelune, Musm munioipal dn heaux-artB). — Les Conseiikn de 
P^jr^eloiie* Hamou Sffvall ef AelArjni de prßjenks ä k Vierge paf 

suint Anelrdt heliagravure d^apr^a ua deuLE du teEsble de Lids Dxlmiu« -- 
£iude de nu» graeure orfginale de Ml** Aof feie Delasidle» — Porfmll de Maxi- 
milteia P*^. eÄMiereur cTAilemogne, phoiograTure d'aprfes le Sobleau d'Ani-^ 
brogio da Predii (VJenne^ Muifee imp4rkJ)^ ^ Nambreuses graTurw daos le 
teile. 

— £fl Bevue de tArt anüien et möderwtf, Sommaira du uumfem du 10 «ep- 

tefubre IM7, — Twle : Scopitf (I), pitr H. Max Cedigaoo. — Lei Museen de 
Struitourg {!}. M- And^fe Qicodie. — ■ VHemme sm emque tle Rem- 

feroR^lc. tes P^r M, Paul Lafond» — Lei Statues ^ueMret de Pniris 

fifmil tu et ks dessim de nmckardm^ par MM. Jtan Guiffrey 
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Pierre Uarcel« ^ La Au« du Petfl-Croiejanf, ou Bacre, «au-fwte originale de 
M. Biltehmp, par U. E. D. -- An iniiieu <tart mm : Tolaehkijto. per M. Deoia 
Roche. — Vne Entiatpe JOlirv/ue du XV/f^ sUde idaitifiit, per M. ßmile 
“ CorT<^widanee de Peeouse r-rf^geiiioR dt'J primiUfs cmin'ene, 
pur M, E. Darand-Gr^vitle. — Bibliographie. — Graeures hör» texte : Jfcniirde en 
d^tirCi eiataettc cd uuirhre d apree uii eri^oe] de Scopas ^DraadOp AlbertifuiQj^ 
bellognvura. — Lts Argeiaiert tfAmierdam, photogrtvu» d'apr}« le labtrau 
de Thomas de Kereer (Strasbourg, miuee de Peintitr«}, — Saitrle Badtieim et 
tainte Catherine, photogravure d'epr^a le lobEeau de Cktnrad Witz (Strasbourg, 
mut«e de PeintureJ. - VHomme au cugue IportnuttTAdriaen van Rgn). gra' 
vure de W. Morcel Loueeeu Houreyre, d'aprha T» tableau de RembrandtfBer- 
Itn, Kaiser Fried Heb Museum). — L« Promenade de lai iielieiatt photograrure 
d'aprAs !a Upleserie ttss^e & tu fabrique de SoBta-Barbara, sur le eartan da 
Francisco ^yea (Palais de rEscuriai), — La Hue du Fetü-Croissant, au Havre, 
gnTute originale de M. Hiitekamp. _ U Couronncniejil dir /a Vierge pholo- 
gmeure d'eprte le tableau de Kiecotö da Foligno (Foligno, ^gli*e San Wiceold). 
^ tNotnbreases gravur« dons le texte, 

Heotrif ^Tarekeologie orientale, 1« 4 5* lir., Jane.-iuil. 1907. ^ Sommairt. 
1 : Nourelles ioscripLioot palmyrenleones (Fimicbe I). — 2 ; Ir.jcripÜon nio- 
panique. - 3 ; Topographie da la J.lrusalem anrique, — 4 : Traditiona arabee 
an pays de Mjab. — 5 : Ugeudea eur l'aloutUe. ~ 6 : U eepalere de Abc- 
drapsas. i : Sur les ioscriptions du Lucui Furrinj». — g - L'antioue 
o^uopole Juifed-Aleiaudrie (PfoneA« it a V, le^nl pubUiee dans tc /ü«*cU 
SHrroal). — 0 ; Pofgerons, pot^tes et mugiciens. — 10: Piehee tl noittles : Le 
Libyen Zabo Ute de :iiargraniu. — Le Syroineon nabatto-arabe — L'ncclanix' 
tiod litnrpque 5**«. ^ Sontia et Stephanos. do Aila, - loscriplion mmaiae 
de Djeroch, _ LhfgOümAne Elias el l'tgiiae de Saim-Thtodore. ^ Niciaa. ^ 
iQScriplioä pA]Eo>‘r£aieDEi&. 


.0 iVtfi^rfcAlen da daittchen Palästim-Vereint, 1907 

"* J «Ibn. Anppont pr^limiitaire $ur tee ewttvatiom aJericha — 81«ib- 
heoborn el Dück, Obtmvtioiu meieorotagigues. 



timliacaüoat c4raiuiquei. Hien n'eii Bttü'«™™"«”'“ mno*» ei üi 
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A. FcHTWAi^dLieii- — Zu FyUu^ursf und ijJaiuii. Pi« ntu« If iiiliidiiiiutut ■!!* 

ßom. ^ In MuuEcht (Exlr. du Sx7;±ttii^A«nVAl^ de l'Acid. du BAritr«, 

IMT, fofc, 11.). 

L — M. fcra Düho (AfA, MiUK, 1906* p, l2t}apmposä d'nHrfbu^rl^Aurige d« 
DeEpbEsi PrLb&gorasdeHhjgium* se rouduitiur 3 es comid^r^ana suiranLes. Uu 
»vant amerlcaJa* Mp Washburu*« lu tut 1« h^ü de «el ü-tdId Lea reatea de la 
prämier« rädActton de nnacnpHon i5ai «vi(ar,«t), ee qm M. roo Dubti res- 
Utue'Avci^^< LVx-rola aerail dä autyrsu Anuilia de Rb^giuts^qul eq 

couGa l^ex^auliou i PyUmgons. Mala cak obliged^ailDitUIrs —PdusaniaiE nkyini 
paff mentionnü celte otfriiDde — qm, dH T^peque du Hri4geie^ eile avdl ^lA 
eacbäe par an ibautemeoL Or, M. Pc^euLew aiQnne qu'il n'en esI tien* qus 3a 
BtElufl da L'iuiige a inttnlionneU^mrnt reeeuTerte da tefre+ Ten E'#p<>qua 
de!a rulne du pagttiiJUie, que Pausaaiasp par ffuiie, A db laTolr. Sf. tuh Dubu 
oroit dkilleura, eomizi« le$ preniierj lolerprAl», qui Iß moi daiiff 

nuAtripUoUp d^algtie k jeune frlre de Kkroa; euaii PartwAengler edcuet* 
ayee Wii«bbüm*que n^est uu adjeeür(cr. Auier. Jourml, 1906, p. 1^] Et 
que \ss mell... iXx? mn doirenl ALre cuffiplAlis : äv^tk^c- i'ii 

rendu eampie ici (JlfFue, 1007,11^ p. 330) de 3a note de M. Bnbarl, qui semble 
Aeafler les demi^reä difGeulläff Eaiff^iei en suspeas par Af. Partivaengler eL 
preuve qu'Ampbinn de Cnosaoa eal bieu l'auteur da Ikurige de DeEpheSj ex^ 
tqIo du roi Areeailts^ 

1L ülr Rsiscb (Owifrr. /aÄr«Ap, 1006, p, 190} a eesayA de loonlrer que Je 
plupart des lexles enüquea retaCJJa A Galenija cunoameaU not) pu Je C^tmia 
du r" Bi^te, maia ud boumuytue du tv«« La praraiAre id4e dt dAdoablemetit 
ejtdun k Kiek; le mämoLre de A!. Relffdi a At# eppmurA par M, Arne- 
luog [RiTm. Uitih,, p. 1^}. Entre temps^ M, Studnicxta pubtiiit uu 

imporUut LnTiil lur Calauits {A6 Ak der SächJt. 1907, n* j1 r^fiiLait 

une parüff des onndDiioue de Heiiob, mais eti leLeuait IkxkleucEt d'üii 
CalamiB anquet d ellfibuait la Sosandfa ; rurigiaaJ de cette atelue oekbre 
p'auriit pas ilk une AphrodiLe, mais Je prololfpt de la lAmiWV dite 
de Tiieui, donl il exisLe deui p^Uiti ripliquea eu marbn, iVi» Furlwaen|fEer 
dklarff qu» Calami a El eH un fsylbt, dtsünA i diepaniltr« auisl rapide > 
meal qcj'd a^st focm^P La dal« du irai Calamiff «ft Oxe« par le Talt qull ool. 
Jibon aveo Ouatas d'^giue 1 l^ex-roto de Hterou I Olymptt, mb en plsee eu 
466 par Je OEe de ElierDu^ DEkomtnts; c^eit doDc uu artisla des environB de 
i60. donll'a^coTucidfl afoe fVx^euUou dej freutanB d'Olympie. PliaatXXXfV ; 
Tl) die com me exemple de lu htnignitü* dt Fruxitele qu'll soulpU un itiHg# 
sur un qaadrige da QdiamiSp ne nulter in equortttn iffigie defedssi ftt AomOte 
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crtdfretuf , Benndorf el Klein seMntanloris^a dece texte pour lUtribiierä Pliae 
ou i exeource une (frossa erreur; il »’sjrjfait d’ttne asunt «#cat^a en eotnmun 
parprtiiläla 1 ei Cilamis I.oupar Pnxluda fttte gruid)et CalamU !l. M. Furi- 
waengier rappelle fort ä propos que Tborwaidseii propcwait de taeltra des t^tee 
nouvelle« eur leg «tps Jes EginHes, pour que eee aUiteet, d'une ei belle ana- 
tomie, ne rjasent pes dlßgureee per )e ricies arohaiqaB. On a biea pu, 
*8fa 350, prier Pfaxitele de * rajeunir », de äa meine fa^a un quadrigede Cala^ 
mie. Gelte idie da . mjeueir - Jas muTres ancieBnee panilL meme daas le 
domaine de «Uea Ja J-eaprit, Idmob le bon Colld q«i, een l7T0,e*4iait mis en 
löte de « modemJeer » Corneille et Moliöre, at qni injnriaji Je* acteurs dea 
Fnnqua paroe qii'ils ne eoulaieot pas jouM le« ctaseiques ainii badt^ 

geooneee psr loi dam le goOt du xtui* aiScie ison döetin. 

M. Klein a aulrefoiB arö« an Scopas I pour «pljquer Ja juilapOBEliDu dam 
un lempla d Alhöoee, de trois Eüm™det. I'uae da Galamie, le* daui autf« de 
^pui MM Heiwb *t SludniMlta renoncent 4 Seopaa I. «ais attribuent 
lEuffliflide i Cdami. I! Of. i eiamBn de« textea relalifs 4 eea ilatum proote 

^remanl quell« „« hjjnwal p« u„ ,rro«p„ ^ g 

SicrIT** * «eholque, altribuöe par I« ünaaunema 

de Drfile, Kalos, par d auires, non moim arbitnüremenl, ä Calamis 

■ qne Io raetalor Calamis «t distioot da 

r 7 ^ "* «asoftnuUemenl du lexie de 

raS/rtSi?F l«jwdjne Serrtliena, u» Apolion CatümidUülius 

»oklS 71' ““ que Zänodoro, dg lempi de 

«pia tfis «Lctemeiit dem coüp^s cilei^« de CüJäinii 

.auYoT;™ Calamia, pami Jea 

Tu- rH 7 f^nn>n*da Delphes, e-oat bien du g™d et unique CJamle 

Ja r«Qii«r'a7* Kulpleeeiilro 387 el 330, puiaqur 

L( noe -l! ; M. Fortweangler co- 

Calemis.. CeU raoUtTf^'' •’**'" f’«“*“'«*, «goifis .. de l’öcola de 

Sandra d'aiUeor* ineonnuB.^e f^i n-i ^ 

r “Sä:- 


OrnUOGRAPHEE 


m 

IIK U hallü slattift da Niobided^cfttirBrlf ä Roci« lOOÖ a d^a fah robj>E de 
louLe üue Jitt^raLture; M, GaudsJEf l> publica dans Iw G. ft. TAm^^iwiV 
jAirmpEzVrnj [1907, .p_ Iflki, ava* pl,)L^aulbüTtEicit^ nne fois rcl^orrnEla (elfe m 
misff en doulaly preinier abardj miaii 4 ladtler. Leam^maadtWgBhceiBcüiaiii 
fait joiir ^ua lofs da I& ddeaurefLa de rApbrniliLe de aopie rtJEaaina 

d un ufiginal analoguei oo a fong^ ä ülle ceuvre öcleetLr|iJaj hilläniatlcjua, pasU 
phidiesquetm fraDcbepatint archaique, OWlcetta daml^re Dpinlanqu^asagleuua 
laat de aai^ M. FurL^vaeagler-^ 4 ms jm%, la Niobüe de \^ Uatm Cornmfr- 
iföVa appartlei^l m m^cne en^tnbJe (fraatOEi) que ies troia pialuea de ta collae* 
Lion Jaeobsan, rftcouTerlea 4 Rome dnös ln mäine rigfon (vllla Spith&ver^), & 
taroir I ApeUcn drape, la J^k>bido fujant el le jeuGa Nfobide roort^* eeaaial [es 
produila d^önateJfer graa aui environsde^äG av, J. C, L’applscaüoo du mterinnf 
del iüdi^e mamiaüira donoe ab^olEnnefllniäiOJ^ a FurtivaaQgltri diu moiaH eö- 
ea qui cofleerae la daLeda L'ofigiojLl de la nourelf« Nbbidr; FurttTaenglef^. 
qui ] aTLiiej,Ia eomi^id^ne#]le*mr}me eemme L^ongioal ni dasQo de bounes raLao 4 tB^ 
4 lappuiL*** A cette oecasion^ M. Furlwaanglerre co&b^U [caTi^tQiirBmeDL I oq# 
aaseflioD aEtL^d^ure^l^ que TApbrodile de l^^&qadtn di'rive Lien d'ttn origiRal dea 
CDviroQi de 460 ä 450, probabjgment diinaäma auti^ur que la Niobide*- on peuL 
rapimiicr 4 la m^me ^coJa les ongmanx du pretendu Ifiebide da Stibleuco et do 
J'Alhena de Lepüa h CacaUniineple. Foire repaque des Eginetes et fapogie 
de Pbldias^ Vuri grec puaa paf uße pAdode du naLomtisme nn peu aee «i 
minutieuip peur ne paa dire uiesquin*, que La äet^umique de atjle nous h 
d*jA fait cDDaaltre eL qui ee rdflle meiuLeaant dane U ataluaire* 


iSthG, p, J 5 T^ Rizio. Sothie dfsti 
p- 434; Aletf!!. ddla ^Up AusoHia^ pE, I-IJI, 

*11 tu «t lonjoors dluBi, rr-iuarqye n. FurU^LUuler. qtiand ou ddeouvre DEia 
omique wraiiü^ni admirabae r ja. mu Qu oo «e Appelle le CirfmVr Matr- 
urtf de la colleetion Cnnfpver« aujuicfy bul 4 SiiJil-^>ermauD,aooii<d^r^ Eeneofe an- 
j[ourO boO contme ujj Tau a du in* »iicle pAr k gntide tbijiinJ^d» * eobnaUpeurs 

3. A la Swiäie dH beam-ArU de 41uuicb, le U d^ctiubrc ai g rAeqüdmie 
de EHLi'iere^ la fi Jnio ISÖT. 

4. Jardiufi de S&Unile^ Lts t^useigaGOieDti lur ±e Iku pNc±* et kt cLreoiiaUucei 
de cep Irouvaillej poat InpifElIfaots et mtor centradicbirrBi. 

5. Furtwaeq giert de m% L n, IWä, p, ^43, Cet 

»^ktiaoi om ftie eoDlesLSep pir A|^ Amdl rfe 

il^ PaidJ de k plui bebe quellt^; laute peüle pllutbe tdivauE lei 
* Mppurteei romme fkni Jea i^tuei mcquse de 
b^u tljk f* ™ Teähnik dfi AniiUjcHnw^ die den Grkc^iteAen Oripififi^iirrrA^tt 
b^^dH’lM^ilra* npparUi : det arteiUp k pance Jtaü, ciu lourmu du 

. i dtelij^ une eelle Apbnodbe £kkl uac «eurre ieJee^ 

IbjduDietip de FalvcUle. TninLaiii duti aue erreur eaalüiniei 
de toutentrauo k bat-reljef LudoTiil EuaiBeaace d'Apbru- 
catüfMullion Jii^ahiqu* [Äa™ ftt;r ork eifRiklko* L *WT) 

» ai, Mnu pTVpOfe de recouiml^e, dau» l^riginal de eelte etalue, k ülgeüle 
Ujdna. dent L^age de breaxi- rtait & Deipbea et tat {rAnipartdt 4 Home aani 
N^n fPaui.p L s «L Üttlerr, JuAnptA.^ tSfil, p. 142). 

Mifchunß uwd wittmdtHtr FrHh^L,. ptmlitk 

Aus^^run^ ■ {p- -l£tx « />eu/i«eAf HtJtit ä4M afrrngen m der ftiiÄfa-na dei 

errflwirffa dm ^mttn SalMrn/if^fig ta der itUdmig dei KJSrptrj 
mnd ^twau/ri a <p^ ajA}. ■ 
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Je Uoure ^ I en jag?r per lofl pholographitis — ipie Sl, Furtwefingler 
^re ua pciti iQr^qu^il plte« 1% tiaaTelLe ^iobid& * au-4eesqe ds idul ce ^üe !a 
Vi[le l^ternsUe a enearaiendu eil fait de 9Ulue5 aatiqueE Od me permellltit 
potir ne dUr qa'ua exemple^ da pr^ferer Je IVreur ^epine du Capitol«. 

SatOMO^ BiPfACH* 


J. ^arTOAfffii, ^ A ^Braapbagus dJ Ui« Sidamar« tjpe Lu tbe ceUt«tioD oJ 
■ir f redtrick Caok# «ad tbe luHueuce «t ataga Krcbitectiire upoa Uir art 
af Aotieeh. (Eitralt du JQum^i o/ Huditt, XXV|[ iaoir p. 

plfljieh«i V XUJ 


L^t^lqd« du aareopbage oonsarvig daut Ie «eEleclion de air Predaricic Cook, i 
BichmoDd, am^os M. Smygowakl k ^tolillr que le« aarcophe^ea d« typ« diL 
if Aiie 3diaeura ptarieuaeal d'uae ^cele da iculpiuT« d'AntiDcbe qui chereba & 
combrner le& moUf« de JWuemeqt impr^ssioQEii&te ?enu de MisopolAmte a^eo 
lei ptui bellee forme« plnffUqiiea de Tart gra«. Parmi les huil ft^ures eo hauL 
nbef qui ont couEerr^e« ftroJi adoleecenU nus du lype dea Dieacoreai 
deui ßguree maaculiDee aus dfiperiee DoUaoteflp tfoli Ogurea retniaioas egaJe- 
mant drapiet)^ tes trols pFemi^ceEiembleol Hairer de rtlermfe« de PrarUMe; lea 
flgures drap^ea pn^aotenl des anaiogies a?ac !a Muse de Praxit^k de la baM 
de MEDUQ6e et li mnlroiaa d'HeredktiQiii da musAe de |ka«de [ iea deux der- 


c« rattacheot A tu tn^me inspirulton que lea « pSeyreuaeE »du saFcophage 
de Sidou» Lkl^guLle coqulLEe qui eucodre Ees Igare« i^mme uße ntcbe tmJiit 
llnfJuflooe m^SQpolAiäienqe« Küfiq |e d^or mÄme du weopbuge da Rkbmond, 
qd se felrouft lur Uiiis lei sarcophuge« d’Aije Mineure» ne serait^ arec ses 
tfoi« pofies aunziout^ d‘un froulou, qdiin« eopie du * proäkenipu n de« ibrÄlre« 
ftnlk|u«t dont fm naLUulEon e pu et re Unti^ gtice uux peiu Eures du quAtriaine 
style de Pompei. L'iußueuee de ce style d^Autioebe ae reifouv« dana le pan- 
ntm centnJ du irßne d^’lrolre de HaximieDp arcbeT^que de RavflöiiB, et danJ 1« 
bet itoine du MusAe BHUbique qui rapräsente un artbange pOrteur du iceplra 
eld!ü g3übe crucigAre. En r^uoixsaut ce« monumentu ti iiEblguea «o uppareuire 
les nuB des lutiea» on peut dune arriver k pacenstituer k mouremeut da 

lyntretlsue vüaüque doni la fa^ade de IflEcbeua reite la euEUifesLaiibu ta plus 
^liianla^ 


Louia BiiiLi[En^ 


— Iltli*nnanj»eti* Hiiilititrttisalarai, JH« ÜiiiJatnriD di« 
^D«»f ETugaUar. Uk. XLII. 1 j,h« 1113 baiw. 693 n. Chr. 
'TatnOUaatlialtiiBgaii dir I, üjiiranitritabiMiathak »n TlblJigRO. I Itlia mn 
laüilag dar «roeaiicban EandiBtrann). - Tübingti,. IMI, 4», p. l-ä7 n phvn 
dtM dQBt deut ea coykur et il %ur«frK * r 

SintiBl une «ulTrreii lann^e au miDOAsrit ai dont li copie i f(d 

rtMer^, l‘etaijg4i!ijjre de Tübiöfteo ful compwÄ an ltl3 au ma au Lire de 
Dfuuk an Ciliaia d'aprfta uuaudbla dalÄ de 893 ma.it qui „'euii que 

la ao^a d’uo protaiype pk. aucieo. Le# miniitam qui oat ^heppd 1 le dee- 
XniebOD (Itou portiiiia d'itMgtl'uies, tnji# omemanta artompago«! dloiti#!« 


ninijOGnAPUfR 


3i7 


Lti di^bqt de ^Tmag-ile, um eetitajoe de petlteg Inikhkt) ipp<artent 

doQC UD« et^ntribulioa itop^rianle A l'bioii&ire deit originci de i'ert 
Pir una uaJyie mmaLieude^ M, Stnyg^fv^kl reirOüve dntis cei peiDfuretf leg 
de Vari |HrEAn m^oiKiUaiieii doni ficlkQ eppenU de plui tu plus 
«Omme imporUPte. Le peintxe du mintiicrit de TdbingfD aet atuI loul un 
calorisle el eip onienaniale. Bisa qa'tl oii peiol d» Sf^tiraf et qu'U Iea aJt 
Anaadrifes per d«i mutirg d'ArcbUeclure, 11 h'a aücop feoi du vtUef eL les copa- 
truatiopg qiii fcrmeot le fopd de ees igbfAiox oui an oUACt^re rouL cbioi^Hque« 
Les loita dopl. il lurmoete Ees to^n ne cMneideEii pas ivee k li^ne de* mu- 
rallEes« Lee Ire tu de ses peraouni^ee ionl st^r^otyp^f \ lea pKk de Isute rCLe- 
menb monUent d$B e^ries de ligDea «oneenLnqaeE ecmme öp eq vpiL dm* Ip 
uulptafä romaue du Ätt“ iifrck; les Aöimpiii ^TAug^liques so^il ilyUgiti i k 
modapriejitak et ]e lion allS de Su Merc porte euresA cuisEen lea deiuc rouelEes 
qq^oD retropvc lur lee animaup da* ^lüffea saesAuides. La cüalaur e*t d^une 
Hcbegee mcpmpArAhle; lei bAPde* d'oraemenLa qui gurnaontenL ka litreg dei 
ftingilee reiieniblept i dei tepk persan*. L^arlisle aemble a.mr prii pIitHir h 
mulüplier e&ps e^ceesil^ teu* lee laaa dont il diApoEalL i il orna por eiemple E* 
coupolQ d'una ^our de quatre nttmiicti differeptei (pl. VEl]« La ricbeese dei 
ameineriu n'eit pas mpiDi grapde iL lei dJemipU duul ils *9 compesant 
trabisaant l'ongina m^,SQpüUin]eone de cel aj-t ^ onea retrpure pJaiieure lar la. 
kQuda de MechilLa« Ce iont k$ eptrelacs eQiD|>os^ d^UPP Uriada r#guli^ra 
pu. fonoi^ Ul cpqtr&ire d'^uae Twri^t^ presque caofüiee de lignes entreiac^f^ 
leg rauilEe* m roroae de cmur^ psAlmaliea ou deffli-polmetXea donl WQt 
form#«! Ja plypart dej ipiÜiEeg, lea roaeUea. lea Bgragg ek... Op y Iroura 
Auaaj rare oulrepaiEe {pE* X) et lej Irieilkgea «a laMgeg om^a des dessina 
lea plua diTSra. Las ^lamenli belkniqpe* iOPl detepui dMi4 cet Art pre^qy« 
impei^epUbles et aPiiL en qiielque sorte Doy^'S ioug les rofnfieii purement oriect- 
talea« La monAsli^re da DraAark i eu un rö\t irD|^rtaqt dune h rayauma da 
Petlte-Armfaie ä räpoqüA de« «eoiaadea. JE ^tut le eepira religieux et Iplaliaa- 
luel de cel Hol ebr^tien pardu au milieu du monde musulmiD, Separde des 
inÜPl'acaa byianüpea par Teinplrp dei Seldjoueideii b Cilkk «tait au «pq- 
imire le point de dt^pirt de* roulaa rair CAale cealnile. ApUoetie, ^deWi 
Nlaiba, veili Je* cantrei qei furept lea iptermddtiirAi eptre eile ei la Feree* 
Le mapuicril de Ttlbmgen motitrA ainai h dllTiijiop «eri Couesl d'un ert 
meiopoUmkn eompktemenl ^Iraoger aqv formulas belliniquaa« 

L. BeiHtEH« 

AntiTialro de in SoeiVt^ ürihtique dt$ amutewA. PaHi pÄ| nie du Mopl- 
Tbibor}, 1007, Jß-g, 159 p.* ufsc gfe*EJfes. — Des aopfeneneas imprim^ea seftt 
toqjoDTi les bieß^ePuae^ car ellai peurenl «rrir de eänew — pouf oa pu 
dire plus < — aux eotiCäi^pdecv no^ees ou pris de eourt« Ct peilt Tolume eP 
renJeftue illntr-remntai» qua pe raun ne nkurail lldik d^ cbereber : t* Comte 
de Cbangqa«t La poreekiiu fran^aisc (daLeg et futa ouuveapx * rauUur eit 
tris eoEpp^Lefil}; J. Claielie, 1/a ComSdie 3^ Tb* Homolle. Lta 

fouilkt de Dtlphes (i et k coßsulter): 4«^ Au^ da Laa^ui, L-J CAcr^ppr 
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Ürjs^ (bisUkire dß h pronenadß faTorUe im ParigieDS, öcril* dans une 
laDgae bizarre^ taftis Pne^que toiiB cea {lomfi^rßnciers, par- 

Eanl d&wit defl audiLair^ oü domindetit tes ftriioiäs ont cro 

dfivoir IcjEif infligßr des m^dtoeresi qcii aoot luz: ^lanLs propi^s 

du iWJi* sl^la ce qu^ in pänxEaiciie Laifis^Phirippo «t «mx S&vres Pam- 
psddiir, Hooiobu 3>a ftil nhatenii^ preims nouirelle qull n'esl pss iaiiUJe» 
pour ].& buQ gtsÜL et Is Laaua lill^rajrs^ d^svoif loniftemps pQipir^ l^aif de 
1‘Altiqüe. 

3. R. 

F. Behü. Die Pkarimische Cisia, Letpiif, Teubner, 1907, In^, SO p.. 
ÄTee 2 pL Elude äriidUe et cQn3e]aQi;:jE2tj3B scir la g-ttLadu &t In plus balle dee 
eÜflfA gTsTles,, •cQüEerv^e su 5Tu9^ Kircher 4 Raine. Poufquoi cette Ih^e dfl 
dMioral (Rostiack) pos fit^ompagn^u d^unf rMueÜon de la gnivuffl 

d'eosembla de !s ci&le? Eile seraJi plus fnclle 4 lire, 

S. H, 


O. Waldbaues. Die ViuenMmmlmn der EBi<«rlicA«n Ett»itaQe. Saiot- 
PtlmbonTff, Joiicke, 1006 . I(i.a, 05 p„ ave« 3 plani^hn. — Cet opaicule eat 
deattti au ^r«hd public qui rrtquepta las gvtEri«s iplendidea, tgaia «ngrulüra* 
MPl mal eiuai«. du rErmilaj;«. J1 doU öt»e »livi d un caUdoifuu «iflnliilqu* 
des tMs* eelui de Stephstii (ISflO) n'äLam plus i |& b[Lu[fiir de qob conasis- 
woe, Souhailona qu'ptt üfe fpfln de» uoioirps,oi Jesavaiteftch^ee Kieterililcy 
(diD» reepoir d* l^a pubtiar uujour lut-mtfmir}, quelques pdmfrabl« peiniures 
cfifoanquM »mpltlBmeni IpMonuEs, decouveftes doitg ta Rusate miridbnole. 

S, R. 


OUo Pnebttein, Die Srmle, Lfiiaig, Hipncha, 1001, ln-%, 55 p., 

a?« 39 gfnnirw. — Le type d« la cpp/liri.w« HlUMtrie wi ä enecuraper che* 
DOa voiiro#; obligftB'd’^fe clairs ei euurta, ile gagneui abii de« qualll^a el 
metteni pn f«in btenlaisipt k feur* il^läuie. J’«i |u a^ee plaisir le »«motre de 
M. Fücbateni lur la »luui,« bpiqae, L'Hud» des prololypes tevpiiena, 
■aarneaaf^tynesa eal bien eonduiie; Tauteur Piontre parfaiiemenl qua, le 

chap.teamon>que deReaadreiaJ'arißr«. hbnquiu.pirt de« lypealKypiiena. 

W 1 ^* 'yP*® nalöraliates par Is aentiiuant da ia 

de t. lippe at de I» jueie.aed« prpportiuna, 11 y * ü- M. P. purait pu 
x„d,qaee _ u„ uiujea de «udiier t« ihdorie. ingeuiau«. de Satücher avec 
le^hcabon h«tunque ei „iu„l,*u des ordrea g,*«, le ppiurplleme «U 
Unpue maulidMieme gr« ne „rde pa. 4 fpi„ wp <puv,e *t.r le, efiipepie 
Tk m" 7* D*»ob«evalloM pouveii« uopcernanl iHient« 

^ Umplo» de haule« «iß« v#gHale. (pppyrus. Iptu», palmier) 4 lit« da «gp- 
porla, h necoramande epM« ae qpt epppeeuP la ba*e de h «fccue »piquli^ 
^ eu« le de tluup d eap en Aa.yna et e« Syrie, et^«ept d*«c3iil«iupj an 
Lilbeipptiop «t Iree abandapie. 1« eiyle eoulppi (p«ia puurqpol deu* 
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füia Ji ßeogTAptiie ffuAcfft Ne peui^oii Scrira tt idol en IrDnijjiiii, gli dire 

S. R. 

£, ^ebarth. atis Lcipd^t Teuböer, 

f907* In-8, p«, iTec 22 ^rtrares« “ Retueil dö proirrfn^irf^j 

bieö iJtD?träe& a SEmLoniif Pergaciie^ FriÄne, Milet, Drilymej OxyrbrGGhui. 
L^JUiigur paa la fiu^tlU^ d'ua Diahl, ni le cie^roiufiii^ g^Diol d'un 

BoiflSEEr, mais il cannMLcedonliE parle eL a'cat psa Enauyeux. Lea r^aultaü dei 
explamUana de et ät Priene D'aralE^nL p&e eoGor« L lä easooift- 

aance du gmnd pubik; YGiliqui rat faiU et biea fall. Cela seüfriratL Ja traduetbp. 

S. H. 

Mar^rarete d^^&sdale^ Schampitkttdkf- Bonn* CaheUt IWT. 

Gr, 1ö^, 93 p., ti %iire«, — Repn^Bentanl üg aeteur msüs^ am des aiinbuta 
dionysloquea, veraqui s^avanep upe femiö^ qui lui pffre un raatiqae du uua cou- 
rGone, Undia que^ de ruitre cölö, un enfant caurL-T^Lu paraTt jouer de U 
düte^ ca bafl^relier a g^nenüetnenLattnbQ^ a r^peque rDEuaiae. Par T^tude 
compirative du eaBtuuiede l^icLsur^ iiude qui Ta amciidc i iraetr de k’^TDlutlDn 
du cotburaa et du cbituu uoe hUtoire LEsex aeure^ B. a meulrS qu^il ne 
pouTiii ap!p&rlenir qu'i la p^iiode bellf uietique« Le stjlc du lelipr teud ä Je 
fiire eoufliderer eouttne ia cnpia d^uce (EUTm de ceUe tareutiqua Miaüqup du 
üT sii^cle qui aurait pmdult J'Atb^na du de Bild«heim| peut-^tre i’oH» 

giual etflit-U udd dedicaee du fauiBUi Kraton^ pr^tre de Dionji-aB eL chel d«tfi 
Dioayaiaatee d^unie, au tuomenL de J*<kli!Scatiün du Dienyrfon de Tmi (y^ ^0)p 
doDt lea baa-reJiels pr^ntent avec e*lui de Dreade d'^Lroitea alBpiteji^ 

A,-J, Ruxaca, 

B. Loewy, La Axzi^lexLrtilde TEinportti^np aoOt f90?),ßergaiuef 

1007- lu-4** iU p*, tvee naiiabreuaes Hgurea. — Al^ Loewf adEuira beaofluup 
Gelte ßgura lirap^ [Ä^^p-, lll, IKS^ 6> qui, decGUT^rie auf le bord da It mer en 
1878^ i AEtüuuä, a r^^etuiüent ocquise pmr Le goUTernsm^Gt iUlien pour Ia 
B umcee enuroie de I50.DIXI Jiree. N^ay^aul pm vit L'enginaJ, Je ue reux paa <u 
oiedire; molar ^ eu juger poi I« phologtaphieä, le prii eat fitagGliätcmeui 
exiLgerd-OG a prilendu que h desAm^rieaiua k» eu mraiftut olTerl HOÜ^OOO fmp^^; 
je n^ta eruis Hcur car lea amatcura d'art aux EtaLSr-Lfpis ue aont pm feusp Lu 
verit^j G^eat qoe Ja iLMue dUilL real^ dans uue Tille 5 ur Je bord de Ja mar, 
du uu amboj’queiueut dlandeatiu peur L'etianger eiilt r&eile; riuüie e payä la 
iLmlae, pius Je diuger qu^eUe couraiL d’eira eeJev^e. 

ie n'admeie pas (es rappruGbemeuix maütu^ por AT^ Loewf eulre la aUtiie 
d^AnLiutn el Gelten ile Praxilftte au da aact ^coie, pas pJda qu’areG! Ja IJgura 
Lemidine du gn^üpe de MGu^Iab. Eik pEut bien d^riverd'un origiuildu IT- sii>cta 
iaiha aroir neu de cemiauii aircG FriXiUfe. Je la craia pluldt hell^uiaLJqueJ 

eujei a eie Ird» dieeulA (potlteaadp juge d'uu eaufxmre dejeuncs ßlieap 
ptapbelease d^ApolJcSr Sibylle, pretnaae, Muae» ela-). La vierge Irea jeuuep 
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tifinl un plalean sur t^qael est ao rooleau qod de psrchemio, mftis de tiioe. 
PourM. Loewy, cette lalne eet. un rituel d'une cfirdmonie de puriS* 

cetion, £lf(t compte i iaerf liti, tonte $f der?, CMKjiesto, «üfmtie, me ^est 
Wdiencfo« L b?potli^Ee est fine, meia qa peu ro^e; dd eu ptepoearas sens doule 
d’autru. 

S. R. 


E. Loewy, Scuiture rifmüficA« (EilraJi de l'Aastm«; tt, [). Berne, 1907. 
tfl 4*. p, 77*86, avee 7 figures. Ceome leujoure, ruts originalae et Eines 
abservBtJcas, 1» Le gronpe du Pne^uiiso a 6t4 etlribud per M. Anieiüäg au 
if» aiccl#: M. Leewy le place »pres 260, & eauw de l'analegSe aeee le gtoupe 
Ludoeiei.et te cn&aidlre conme appulenent au mime easembfe qaa rAmaione 
Borgh*« {auD AmudDomacEiie eompAsäe da gnmpea el de Bgures es runde 
^eae) La Mi^nade de Diesde, rappsri^e par M, Treu i Scapas, öfT«, dane 
lalUtpde et )e «aluiM, dea ressemlilanceB frappanlei mwee le Pasquino, 4 tel 
^int que SL L, qi^d il es vit pouf la premtöre fois le msulageje quaitlU de 
PMi|innirtru. Le piinc^pal atgumesl mis en aTint par M, Tren pour identiller 
eette Egure ä la Ml^njule de Scopu est I WursMe d"un metif aimilaire sur Ja 
Inae de Matiwlfte; nun la peistuta et la relief ont toujours m, dann ranli- 
quite, en annca suf la sculplure an rande boaae. A tire el i mtdiler. 

S.R. 

E. K«r 2 fald, Sawni, Berlin, Behrend, 1907. Ib*4». 92 p., avee 13 crt* 
vurea el 8 plantbea bors teila. Prii : ie mark. ^ Ko* pedeuri ti'onl pos 
besoin qu an Taur decrwe Jas rtiines de Samara; le ganäral da Berlid e’esl 
«quiiife de neue UUbe (Jlnw, juillei ifl07). La moüogmnbie da M E. 
Henteld, publiee peu tpr^a ParlKl# de nolra cöllaboniteur, ne pretesd pu 
d«antige «pmaer le sujel, cnafs eite off« de bons maUriaux pour «ne «lüde 
d«ladlde que J'«iat d'al^don des minet de Samara i^clame neec urgenee. 
»■ H., qsi a rEilifr trois faia cel empUcement, de lOOa h 1905 fl« la date 
des eonslnicaut» entre lea ansees 83« et870; lt a soignausement recueilU et 
tnaln« tea leites d« derivains arabes qoi en fenl mention. 

S. R. 


M. Busalnr, Ln Vdiiws de uUo et Bunumt iTürtiae tEilrail da ]a Amus 

"u ** P- - 

Dumonl Ö LnrUle aur Ja deeouTerte de Ja Vtous de Milo, qne M. Beanier a 

eihum«e de la bibEiothtque de Caan, oe nsua apprend paa grasd'choae: i| 
nea sat paa de mSme du commeotaire da l’aateür, qai a eiplort les amhives 
da la mirina et pr^ds« «nmbre de dfeialls encu« mal connus. La preueeesl 
fai e que Dumunt dUredle aeü baanconp «hie eta commis des inexaeüludes 
«tonuin» pour grandir aon rtle. L'arlicle de M. Beanier. jolut i eelui de 
M, Uichon (U marqu» de flieirfi et la dfntation dt la tVmi* de Mih Soci^U 
des Am« du Uuere, Paria, 1906}, forme une imporiania addtUou i la btblio- 
grapine de la \enns que i'ai donnte id mame (Aerue, tflOfl, p. 190-200}. 

S- R. 
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67) ArA0H TTXH 

Yn€P CnTHPIAC TOT KTPIOT HMHN AYTO 
KPATOPOC MAPKOY ANTnUlOY fOPAlANOY C€B 
eni AOMITTIOY OTAA€PIANOT TOT AAM TTTATI 
S KOT tOeCTOTOC KAA CATOPNtlNOT XEIAIAPXOT 

HPoeAPeiAC eeoAnPOY baccot «nicKOn^TON 

TflN AYPP CABeiNOY N^ATlOT KAI CASeiNOY BAC 
COT TON BOTAeYTON KAI ZHNOAflPOT AnOAlNA 
PlOY CTNB AlATAfH 4>A OYHPOY CK AHMOClOY 
lö TTHX PA £T PAr 


L. ä* KaX(raop{3u)l L 9 jus<(ou- 
XeistT«); L m. 

pV- 


aux InscriptioDfl de r£^pla gFoc- 
qtie «t ramaifie : bibliofraphiep, 
DOtes additioumUdS. 


Vmnäe Bostra correa- 

pond k l'asn^ ^^9 ip. 

P. tgS el aui?. Robinaon. Ob* 
servaiioüa äcir iaacriptiiiiLa de 

Sinope (.4^71. 3 }» 


AUCHIV FÜR RELICIONWZaB^S- 
CBAFTf 490 S» 

Pi 303 6l au IV» V0a Doiaagzew* 
ski. La calönae de Jupiter I 

älayeDctfAiiPi.^pijSr^^tigofip n® 53). 


Archiv f-üh Pji[^vAusFonacRu?ca 
IF?<D VERWaMüTE GEBiVTE;» IV, 
190 ;. 

IK 137-SJ7. U. WjIckeD, Sßir 
les publicslicms r^Dte^ relaltves 


BuLL£TI?f AI=iCH£0LOG]QÜ£ I>ü Co- 
liiTt OEsTraVaUX tUsTORlQDES^ 
1906 . 

Pp SjS et jraiv, AudoUent. Ta- 
bLelles magiquüä de Sou95e> 






pwint te[t c]opa 
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SKVUK AHCUtOLOGIQCE 


P, 383. 
eS) . 


O 


Q 

o 







;| 



.4 

lUit^nß sjutii }ut>:>7uid, 
aifoei 

/Viua/b»v ffeliti Pompdu 

Sigues ma^iquee, 

Priwiianu IfeÜu Pampeiti 

Keptntinu FtHce Surdu 
Supeitite mtiei tte^u 

C<ntfaKrti Bfaciitti Vir^inet^ 
Ceiettinu Paratu Giaucu 
Eplu Ign^u B^con Oceaau 
Gatuia Eburnu Verbütu 
Germanicu Eminmte 
Tagu V^iuptate Capriolu 
Ä'ircum Maguriu 
A udact A rbmiu Cesarea 
C^pria Plü^idu A[edu Linceu 
Pardu Tigriie ftüce Pifrcusaore 
Aihiore i)e<^r{itu Eiegantt 
Corf;ntu Paraiu Vagarfiia 
Oeriiore Prtmhnie Aureu 
Euclet Vastlnisaa Lairönc 
Egiptu rcgo t^s eadant 
SlgQe« ccLBglqa«». 

[jPoWliami] Helm Pompem 
[Aerpeiilinit] Felice Surdu Sup§$[ti]ie 
[Äe^iii] Cfntwi^ [i?Jmcatu 
Off^rinu Puratu 
[£rfauj^ EqIu Jgneu Becore 
%^aiiu Garulu Eburt^u 
Verhorn GfTmonicti Emiiienie 
Tqgu Voiupiq^tt Caprißiu Viotore 
Securu ^Va^tin'u jliiidac^ ^tr^iufu 

Cetitreu Capria Pladdu Medu 

Linccu Pardu Tigridt Felke 
Peremaort .4f<«lorc Becoraiu 
Elegante Coteniu ^aasunma 
Vagarßta Paratu Beriaore 
Prtedi^le vtur^ Eueiea 
Lalrüne Eggpiu rogo ma 
cqdant tknt malt 

Sign» niAgiqu»^ 
qi male gurent ti agitan 


mc iora Itaeanf Jtee ünte ae nec advcrsanoi^ iuoa tiideant nec 



K^VUlä ^PICRAPJJrOÜt^ 


p. 38u. 
69} 


3S3 



"3 

*« 

ap 


A 

if9U gtii^j/ Jiii ^11^; 

SEgoei idA^fjuetx 

Proitu Fitlice Pampeiu ^ 

Castr^s^ Cet^eu Romann ^ 

Aoiuttdü Accf^ptorff ItUxuriu ^ 

. * loH ^, £j Africu , , ww £ 

[f urjcii* * * * , . ^ e^iifanf ^ 

^ ^ ^ ^ _ cadaut 

^ ^ ^ ^ * »*, ^ ^ ^ ^ ^ 

£jrörAe ^ * . * * * , ^ ^ , ^ ^ ^ ^f| ^ 

jan^^finnV.£ 

£lpiC4 mnglque«. ' = 

c«^ül^^ f^anffant ditj/ran ^ 
in^ cadant eqdttat 

eadanl diafrangaalur caäant 


B 

Ven ln hiut i 
Au miliHi : Q 


BltLLETIJT Ue CORRESPaNOANCE 
HSLL^NIQÜB^ 

P. ig. Paniyolidt«. A Püofiki 
(£pire).. 

70j 

Tn k PA TI 2 TH AlAjn 

aiaunh aotkh ek irn 
■Rktophn EniTponn 

TH 2 HnCIPOT KAI HANNO 
NinNvAAAA TAP KAI KATA 
THN ITAAfAN KHN 2 EITOPI 
EHAPXEfAZ NnpJKOT 
TO IYNEäPION OnTI 
KHIin Tn ETEPfETH 
y HO 

. I- 8 ; I. lu j 

j V* seaig, t, X. 


BuLLETJN »E LA SoClfT^ ARtlH^O- 
LOGIQOC ÖE SoaSflE. 

P. 33 ei Buiv, Delattre. .Vouveju 
mur & Ampbdres d^uvert i Car* 
thiifie [da i^(d ile SidE-boa-Sald), 
Cea amphores porteat des ioicrip. 
tjons eo grarottes. 

P, 39 . n“ fii. 

SAtLVSTIO ET tJVlO 
silaki 
I. * « * c 

Peut^etre lescotuula de J’an 47 
de ne Ire ^re, 

P» 4o, o“ 7 . 

SVLLA coa 
VETAVF 
(tl 


m 
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BB-VUlE 


IL j a un Siill^ catksul en et 
^n auire m 33 d« uölre frre. 

P. 6a et Buiv+ D*' CarloD. Im- 
cnplionsde la haBiliqued^üppenna 
(^im^ 4pigr^^ i9aö, X 3i, 33^ 

P. 73 et Äuiv^ Leynaud^ Koq- 
veiles ^pilapk« des caLacombe^ 
d'Hadntm^tep 

ButLeriN uTr la SoatT^ po^r la 

CONSrnVATlOH llOSÜMEKTä 

aiBTOftt^u^ d'Alsace, 19D&. 

P. 358 et suiT^ Von Domagiew* 
nki^ hourelieB in^riptleaa de 
Strasbourg (fac-flimil^]. 

P. 35S« Autele 

1 * O - M 
ET - IVNOHt 

» £ G ] NAH 
BE WO HC 
CALJ - IN • ÄVO 
H % W O T 0 
PqsV]T’L*Lv^ 

P, 359 - Frignieiil d'auteL 

74 

.*-. 0 - LI DH. . 

P, 36o. Pierre tombak- 

( i B - CAB* 

* * . a ' V R V k T * iliij 
a «f* lorVin ' STtp - 
j Ä e r E s - E \ ^ 
eiu4 DO LVNT " ET * 
te«JoiiteN TO CAV 
iff CMraVl*OVEtt‘STA 
tuit tt fiotVlT 


P- 363- Brique- 
7«) o P V S 

CDH vjn 

L^iascnpiioo est en creoxp dans 
un cartouclie ä queues d^araade- 

P. 36j+ AuleL 

77) M A H T 1 

L O V c E T 
V - S • L ■ L * M 
FITTIQ • COND 
OLU ■ F - Ed- AL 
A pIrI • TEH^ 

L. a : £mir«^(ici)p S-G 
ata Trei^i{r&rum)* 

Äutres pierres tombalea, 
BuLLETTINO CoMU.SALE Dl ItOHA, 

190 G, 

P- 15-17. Caatardii- Sur 
BinscriptioU de Lalliauus Mavor- 
Liua (C J- A., VI, 173^3 ei lySy), 
d'apr^s O. Seeck ätiltkeit.^ 

igoS, p. a83-a&5)* 

P, ifi-33* F* Grosai-Goudi. Ob- 
^vatione @ur Jea iiiÄCtipLio»s r^- 
eemmoDi tri>av£»ea aii iq* mllle de 
la voie Laiine (^itn. 
n“ 79 et floj, mpprodieae deecoa- 
d alles de pbnib dtojuvertes en 
«885-1888 i cetendjnDit. Repradiill 
une tnacripLiqn de prove- 

naare, public p£tr Lu^ri liaas la 
CArotiarAel^a Arineüini^ 1888^ 
p. 98^ noa ifiGdr^e dans les Äddi- 
1 tarn, nii C. A A , XIV [iCphim 
\ epiirr-, VIA 189^) 




ÄtvcK des PunucATioKs i^pirrapüioites 
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7S) 

LARIBVS-AVG • 

C • VIBIVS - PHILLlFVS - 
M • PVBIILIVS ■ STRATO • 

C - CESTIVS . PRtVIO 
CVLTORIBVS • LAKTlt 'DS DD 
OEOTCATA > V • IDVS * FESR • 
l.‘COR!fEErO - SVttA - FEtICE 
SEJl *SVUlCIO ■ GALBA ■ COS• 

L- 5. d{e)ä{erHtit^. 

Sur cbacud des cdt£s : 

C * VIBIVS ♦ PHIUHPVS 
PAVIMENTVM * ET * 

UHEK - D-S-D-D* 

Dale : 33 p. C. 

P. 34. F. Grvssi’ Gcudi. Condu! le 

d’eau eq plomb, provenant tr^s 

prubableiaent de Rome. Troi» 
exemplairee tdeDtiqites. 

SO} 

...HItARlANI AVG LlB PROX A RAT 
/Vor(mr') a raHioniätu), 

P. 61. G, GRifi. A Ponuano Ro. 
■Dano, iDseriptioti arcbajque sitr 
une plaque de taf. 

MVSTO RHGUKAI i 

NVUtlSJO ‘ UarO 
D D L M 


L. t, J/un<0 ^uritui, 
rtfli'?; J. 3 : d'(oNOtn} d{a#) /(uAr/ij) 
Sur Mart SVumaiat od 
A' ttiniriiir, cL C. l, L., VI, dyS; 

P* G« TomA^^lli, Lei 

I insünpiionii aüuvel l«s du ciEneii^re 
deg sin^ulafts sur Ia 

Labkaoe (reproduitei ri-dessoui 
d'apr^ Itfi iXotize dfgii Sca^i)^ 

P, Bi-Sg. Dumfriot. InsciiptioDS 
environ« de Kamee 
Pp 83, NouiTcaux frogmenlsdee 
lEiKTipliens en Tbeezieur de« 
€laudii 4 Forum Clodi [Braectauo}; 
cf. C. r Ly XI. 33o3-33o#, 

Pe 85. A Mandana« lur Ja ida 
Ctodia (£tnirie}^ 

82^ 

(.Diiorio karidio - CETae 

frat^i - AaVALi 
mcfiCAT m CAVSA 
tMP CAESAitr 

/Md, Mäme protrena&ce^ 

tÄO - SALVTE ‘ Q- K 
OÄIMVS ‘ DI5P - MX * VJSO 

L, t* : L 3 . 

ditpenvafort. 

P. se* KoQvelle fecture du C. L 


L,, VI, 3m 
P» 87 - Voie NoioeDtaiie- 


öl * FLAMJXTA u □ ‘ L - SALVIA 

C-VAL£JtJV 3 - TRrARt' L - PHILEÄOS 
ACCESSVS 

VALEÄJA - C- ET - :> • L - SCVitl A 
C -VALltlVS * C - L EROS 
JJff • HOC - SEPVLCB^':« ■ IKFERETVa * SffE^HO * PRAETER 
aVAM - QVORVM ^ NOMINA - SVFIA - INSCÄIPTA 
HOC - MON VMESTVU - HEHEDEM * NON " SEQViTVi. 
IN • FHONTE PED - Xll - IN - ACR * PEO* MVtlK 







aiEVCJC IhCHfeOLOCIQÜE 


m 

P, 8 ». [uscdptiDDS <ie la via Sa- 
laria, ^ MöflleroloBdo (d-desFous 
n* ia 5 )- 
P. 39. A Roms. 

S®) QSSA - SlTA^Htc 

COCAB / SIJJAE " y • " 

VE5BJSPICAB 
l„ n : CocKc pouf Cödae. 

P, 90-101 i G, OaUu lascrlptiöii« 
fiin^rairea du draetifere de la via 
Salana; cf* cNessoua J i6}, 

P. 97. 

Q.^ ÄjVENl CaeffiCifiiii 
ÄKTÖKlKfl AV 
C ^ 

Uale i *4« P- C. I 

Cf. C. L A-, €h >3 et suiv* 

P. i(i&, Via Yeneto (i 4 nit. 

igoOf n* iBgi/- 

P. 103^ Yia Lahiciina^ DDuvel 
exemplaire du C. J* 

109. Via Sau StefaBu Ru- 

toodo. 

,-*** Lü^ 

- - ¥ 4 P R IM1»■ 1 p- 4 
-,*AVGG »IdK.*. 

.-..RVM-ar 

P* 110- Pin&a de S^*-Croii de 
TuaaleiHt couvel exempltii^ du 
C* /. L.^ XVj Jy i h et du C. /* 

XV* 

P* i la- Dana pancieo Ghelto. 

t QtiiuM' L' P ■ LAt^ia 
-pjl-XV - VJEi./', 


ÖS) IVCYNUVS 

A^n-ONIAE - uavsi 
UB. 

P. iöa-118. G. Gatti. Ifiscrip- 
ttens r^eeteu da Rome- 
P- io3, Sjanjiie de jKJÜer. Sur 
UDe tuiluT AU vicolo Sciarra. 

*7) luU - LVPIOKIS 

Ce persuDDage esi nümmd au 
( 7 . y. £., XY* 76-78- 
/iid. Jd^me ptoveoauM* Äutre 
marqiia^ 

I ex FlG TEAtPESUlfä 
111 JET yERO 
3 

Uö L. Aelius Lamio fut couäul 
en 3 p- C. n. 

P, u 3 -tJ (■ Yia Gilvani (ci-des- 

s^iLSj n« lao), 

P. 117. Via FladiiBia : cippe 
lermiuai da Tibre eo 54 a. C* 
P- i i 3 . Cdudnlte d"eau eu 
plonib ( 4 rtti* igo6| 17»).. 

P; !t9-t30 L. Caatarelli. la* 
wiplioBE r^i^ceatea d^lLalie et des 
proviDces (ddj 4 reproduiles ici]- 

BüLLETTiyo ßELL' ISTiTUTO Pt 
omiTTO muhmt XVIQt. 1906 ' 
1907 * 

P« 3u9-3ia- L. QaiifareLlj* 
^temeat lainier däceuvert ea Por¬ 
tugal (Anit. cpi^r.j i9u6^ p^ iSl)- 

P- 3 i 3 - 3 iS. A- mrchi. Teites 
juiidi(|ues du du Caire 

(. 4 iin. *9*^6, n" *7«. 

* 7 ^* * 74 )- 
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CoVPTES'REKBUä DE L^ACAD^WtE P, MeHlD. iDPCripticiD dit 

DES Tpi&cfHPTJ0N$ ET Beoc h i t-lkiijiiiiiis (Tiinwie). 

LETTRESp 19^7- 


9t> 


10 


J' AftTH AGZKl « AVG^SAC^ 
KIBTEsT AJKEsTotQPAP RONlPQiPF 
ARM»V[TAL[St»HOM££TAE0H£MOElA£ 0 Vk 
dV I0R E10F0VCH1 TaW^"’°'w<»»*AIOII¥X0AT0sTa 

iil. . K i L9ST tlVtEW 
lationem L 

(tgaoit et ad '^DaMpaDFEcTeo 

Nerm a AFLtfrCATlONEU» 

L » E P VI. A T t O )ä I s e 
EfSlT 0 ET 0 EX 0 liS 0 V 0 MIL 0 FlHRl 0 CVRAVtT 0 
C APRONJVS ‘ EXTWCATVS ‘ AD * EXORNANDAM ' M VXf 
^':£»TtAH'FitATR]S'fiA£EH'CVM ’lMpeKSA-PEIlFERBX 
DAE • eT ■ CONSTiTveKDAE 'STaTvAE* SVO < SVMpTV * eT . CVRA 

POSVlT D ■ D ■ 


L, 3 

P- **o 0 l Buiv, Belatlre. Tmcrip- 
tions trDiive«a dan« tabiailique de 
Ucidf«, ä GarUiaj;«. 

P, tat, 

02, 

Ö H M • S ■ 

PVBLICIAE • RHODOPE 
KAT' tTALlC * VIR * AN S ■ XXII 
QTaE ■ SECVTA EST < PVBLIeiHrt 
MAR IT ■ ET COLLIBi-rfujn 
FECIT'PVBLJc/m,////// 

L, 3 ittäic{a), 

P, taa, 

93 VlVENTrVE&BASCE 

NOXESI« FECIT 
FrUO EVO PELICT 
IKNOCEKTI FEDELI 


pViCXJT ANN ¥I 
*NOS VIJII 

L, ä. V/ Mrtii une comc' 
ttoD de ViJIi gtAT^ primi-> 

tivemeuL 

P. i35 et Ruiv. P. Gauckler, 
iDBcdptiom trouvdes i Rente, «ur 
! Fa Jaielcule (vjlla SciAm). 
j F> >3^, (Gf, A'otii. d^gti Hneit 
1906, p. a4S). Sur UR bl« de 
marbre qui eflcadrail une Iwuebe 
de renlAine ; 

94) 

accmoc onwc KPATe 
POC 0VMA 0£0JS OAPeJtOJ 
OM iH TAICJMAG AemNO 
KPJTHC CS 6e€TO 

xpaaifäf Oesi; 

=a^/si, 

Sif rxiuvÄ;Scr»fll^;i:ijf£4eia, 





REVEE AROläOM>Gl<}US 


33S 


Ce Gaionas e»! cvonQ {C^ 1. L., 
Vl, 333 i€; cf. 490 et 3ft764)- )l 
vifoit SOUS Conim«)<)e< 

P. 144. 

SS) SBrlKfu* 

e€Q AÄA 
AO ANCeH 

(bllQC) 

S&lttiAä dniLI 

ecQ AÄ.A&C1J 

(fiatliv) 

AIBAN€U9H 

Sl# la‘ cAli 

@€CO AAAaU 
AKPOP€ITH 
P. t 46 . 

s«) SAC • AVG * 
tOVI ' MALECIABRVDI• 
M • OPP IVS ‘ ACROECVS 
ET - T* SESTJ V5 ■ AGATH ANGE 

Lire : Jovi Maleeiabrudi Ati- 
^(tufo) fee[runi), 

P. i 5 o. 

07; All 

K e P A Y N I CO 
APTCMIC 
H KAI 2IAC0NIA 
KVnPlA 
€H CTTlTArHC 
AN€0KKCN 
KAt NVN«CC 
OOPPINeC 

CL C. /. ii.f VI, 4 ^ 9 , < Genio 
Forinantm Cet atiM nou 9 ep. 
firend remplacemenl du lucitt 
Furrinne ou muunit C. GrsoedjD«. 


P. t4»4' P- Delaltie. Inscripliea 
de la baüUque de Mcidfa, ä &r- 
(hage. 

08) 

i Ate SVMT HARTTrer 
i SATVKVS SATVRRtllut 
f REDOCATVS SECV'n^uItf« 

■f- FELtCW'fEKpeTt*AS •!/////// 

j'AiVniJr' 

P. uSo et buLv. GtemicuaUGaii- 
neiiy . Obser^lieixssar lea itwerip- 
riotLß de k Villa Sciam (ci-de$aüaji 
n« 94-97)- 

JAJIFEESHCmg DES OjESTEHRElCKCS- 
CUE^ AEQlAKeLqGI^iEESf 
Tutm IN Wien, 1906 , livm^ 
fiDÜ. 

P: i5a el eeiv* Beberdey. Ob- 
aervaliGJdSiur le rescril de ValeiiB a 
Kutro[>e{. 4 ii 7 i. 3 ö). 

P* iga eteuit. VonPremetÄtein* 
Tablettea de pJomb treuv^ k Poe- 
tavio. 

fr« 

TISÄSlf 3 A¥ANlJVA^ 

AAmiS OM^IÖAS 

tkOB 

^ossiiMAridV33Äa 

^IRUIS VAfe/OD V« VBO 
«N'lRVZHVMVyilS 

Paulirta at)tr$a tUa vhii emni- 
Au# <f defieta ftt. «e ^uid poisit 
mali facert, Firmtnam [eI]o<([e(] 
ab ommAu# Auinaui#. 

P, 3i5 et niiv. Bormann» Ins- 
cripttOD eur brouzede lAuriaciudi 

er. pl. IV. 






KEVUlf D£$ PtrHLtCATrDNS fPIGHAPtlJOUES 


TALIAVEIIVACAVSAET 
AEBJ*raAA[TVKQVE341 
ÄümWH XXXV PSLk^E 
EILEHENSVMQ.VE EST IV 
Hi AVG PAIT MAX BR IT 

L'^u^tur Fftpproch« c# rrsg^meDt 
du. ch. XXV de la foi de Salpenai 
el propose la re^tulioii suhanie * 
[^:r // eroHr^ui m fo vTrumicy^to 
I-pr* w^er munidpei i/i- 

cazija ^rmaicf | edu~ 
re]i atia^i qua causa ei [nece^i’- 
late co tnu 7 JiVipii> profidscatür 
neque ei> die ui id niuniciptum 
eae ie \ reditumm] erAi/mAilur 
quem plraefectum mumdpi et 
demriojd&us eaiucripiisque reiln- 
fuere votet natt J r.riijti>r€ni 
oHuantim ÄXsW praeielfiMvide- 
euriomAus conscriplisque iioii wii- 
faciia^ ul fj.„« stcuf hat 
leqe I cautum tomjprtAenMUm eil 
julret per Jauern ei JJieom Auq. 
celerofque Uia&A amtit* el genium . 
/wip. Caesaris M. Äureti \ Aato^ 
iJfjifl Fü Auq^ Pari, max, BdL 
deof Fenatei^ etc. 

KORSEäPONGE^ZBLATT UEft WeST- 
DEDTSCHEH ZETTSCnniFT FÜtt 
GeSCBICUTE USD 1906 , 

ißt* A. Hehr^ Ä Geiwfiewef- 
ler, pr^ de JülJdb^ 

f Oll M A T R O S r S 

BERHVlAlEitit 
a■ ACIL1V$ 

V EI V S 
HEC-Cli’C-A ■ A 
pro SE 'ET' SVJS 
e * S - L * M ■ 


:m 9 

L. i et i ; diviaiNs jusqu^ci ip* 

I GOiinue^; L S t dei;(urto) c(e- 
Cr(/q}Kfiaej 

XMle du lexle, 
4 *apj 4 fi le ätjie des üroejoeAts 
llpir^ sur U pierre i vers lon 
p.C. 

P. iG 3 . M^me praveminoi. 

I BERCYIAM 

ESfIS-I"JW*M 
SEVERINIVS 

L. a ; jüjJu M{air&narum) 
M(arcUi]? 

P. 16^-171» Kdrber* loscFtpliopa 
I de Mnjmce. 

P, t6S* 

103 ) 

UBRCATORIO - MEICATORI 
LIEERTO ^MERCATORIVS - VICT 0 
RIKVS- FftO MERmS^FEClT 
P. iGR, 

104:1 i . o . jff , 
et iunani re 
G INE 

1 VVENTIVS 
IV LIA N VS 
IN SVO - P 

P* *69^ 

MAR * MIL 
L * PEISC 
MESSOR 

i, Prttcfi* 

itiifj), 

P, 170. 

EFO N A E - T ■ FL 
C L A V D 1 A N ^ 
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ntVlrE ARCV^OLOCIOtiE 


T R 1 B • AI I L t T V 
LEG ■ SXII . PK ■ PF 
EX - SYS * ANto 
A R A M . P O S f 
CVRAiJTE VA LP 
TERTIO - B * EIVS ■ V- S • L 

L, 4 I XXII Pr^imi- 

geniae) P{iae] P{ideIU)i I. 5; « 
^Vt^r^rn) ;4Hlro(cAfa}; I. j Ka/e(n'oJ; 
1. 8: A[eiiefieiariv). 

1** t ji- Fn^ment d'iine inflcrjjy- 
tion relatita A iiu taldBl de ta 
XXII* l£gioii. 

P* t8o. A, RieK. A Colagiie, 

107) SVLlBlS - DO 
üESTiciS * SV 
15 ‘FAB|>JANH 

TOR e( IVLLVS 
L H 

bädlcaee aux Suftßar. DomeMii- 
tae, Appell «mvept atis« Jifairet 
«1 Junonfs, partroü L. «: 

Id., 

P« la Von 

TftTflö, broDZ6. 

Face flntärieiire : 

I N K D i> 

V I c O 

S £ N [ A H 

CViMGfiKTl 
ClHSZd VlSVtf} 

La I : Tii h{t}n^rem] (dfaitiu#) 
rf(tirtftiM); L 3 z curam 

poel^neure : 


THAtJE JUt£ 

CAVl MVLTA 
Sl aVl TÜSÜE 
RAM PHRDl 
Ö E R I T DA 
XU S 

hw 9 : cetv? I. 6 i 

XIf ä(emMfcxn). — Cf- 

DcsaaUp fmcr, sei ^ 6it8. 6119* 
6i9cih II s'o^t d^nne qni 

^rviit ä monier r^li- 

CoisiiLs Qmiliiä ^tait m- 
rator meL Le trCcüj S^nia de 
Trfeies porlait uß nom celtifjue j 
OH Tetroüve en BaJmaUe uße vitle 
de Senia. 

P^ 4* inöaoe. A I^Ü^boßna : 

Sil[nam] M. Au^L M.fJ] Of- 

fentiui^ Cdf?tö iVonto optio piMtJit 
tf(oHo} ({aeifit] 

wfrtiro). 

P, 5 - 9 , F, Haug. Ä Baden-Ba« 

de», 

R 5 . 

M I S E R V 
AE - C - VAI, 

EE lV S Hi ÄQ 
M V L V $ * 

Hth * LEQ RIJIE 
'V 5 1 ; L JK 

P. 6. Autre d^icace ä Mmme. 

Ilid, 


110 ) 


yjSVNAE 
L"SALVIVS 
SIMILISS 
SIMIt 1 S 
FIX * MEDI 
O MAT.T 
[drtcT wuer) 
V ^ S - L - ii 






ncvrrE des t^tTbLtiüATTo.'i^ t^irrnAbHi<^C£S 


L. 1 : Vüxtnaj ä^fse d« la 
santtiD-u desbaln^^ analere ä TiUi- 
hqiie Vem*tai 1^ 3 : rSiitialrep^le 
par emeuri 1^ 5 et ß : M^dioma- 
/{rtetfil. 

P.y. 

,■ O 
VAL * A P ft 
L 1S * b V C 
V * S * L * L - M 

L. 3 : hu^{iHaior), 

R a. 

li 3 ] tj M 

IVGO - IVNl 
ANI -SrBt - 
MATH! ^ SVE 

% : Jugo (üu iiom 

umiveau. 

ifi« Si einer. Ä Xanltsö. la- 
acnpüon iundraife mutil^ d'uu 
eoldat de la l^on X», Frafmenle 
divers. 

P. a3-!i5, E. Bitlerling. Siir la 
localisation des /una /krümmt, 
prfe de Vechlen, d'apr^ les in- 
äcriptioafl (C^ Brambaebp n* 53 el 
Ifeifd. XXlU, p. 103-iS4j« 

P. iS-aj- Vott Domasze'^^ki. Sur 
rinscripUem du C. 4 4.| IXp sßoy, 
cos Lena Dt la oientidii de Megun« 
tiaetim. 

MlTTHEtLUNI^LS DES AACIlAEOLO* 
IssTiTüTe, BömscoE 

AerttEiLu.HGp igoß. 

P. 87 -Sö.Cb. Hülsen. Inecrip* 
tiocis de Rome proveiUDt da la 
granda nicropole de la Via Salaria, 


Mi 

113 ) 

S M^ SVIXAE-Ü -L FLI' 
hlLARlONI 

^ A M A K O MV 

C-SALVStl^Ca 

picrroKi 

L'e mploj de SuHa com me geöti- 
Ejce et rabreviaLion du c&gtiömefi 
Cri^j^uj) fiont auormatix^ 

114 ) D M 

S 1 14 O N 1 

r V L l A K 1 
P - R * A - L V M 
POS IT VS 
KO * CTRAtos 
S| - Oyt - MOVER 
PT FERST 

L- 3-5 : pr{üeßtti) 

1 , ß : n^{mme] CgT(iytc&s; L ß : si 
gui 1. Ö ; sensobscar. 

D. Sltnonius Prociiliig Julianue vi- 
vait dans h premlire moitiä du 
iij* ffi 4 cle fC /. 4 -, llJt 1373; VI, 
tüioi ArckäoL epi^r. 3 tiUh. 
«89?^ p. 9a» u. 3 ); y fut prefet de 
Rome ÄVRal aSj el poss^dait uue 
propri^tä pr^ de Ja porte Salaria 
oa PipciaDa(C. 4 4 ., XV, 75^8). 

NoTtziE DRCLi ScAvr OE Akticiiita , 
tgoG. 

P, i js. A Givita OistellaDa 
{ßtrurie)* 

115 } 

. .....R>"ivs • L * HoR * ASIATieüf 
iriiVlR-TRlf-M I L - a EOPVLO... 

B'apr^ rindicalioD de \n iribu. 
ce pereonnage dtailoriginairedala 
du de FaleriL 




R£V( 1 ^ 


m 


P, 1 44-14 8^ A Roioe, CI meliere 
de La niti Funänivres, 

P. 14 ^^ 

110 ) 

ASTISTIA - M - L ' SA l VÄA 
APOLLOHlVS * SOaOKVM ^ S 

P. i 5 iip A Pümp^, inAcnptiüD 
älccLorale en LcUres rouges. 

CASELLIVM 
VINDEMITORES 
A¥D ' ROG 

P. i 54 el suis, Äu!re$ itiscrip- 
tiuQs 63 ectora]c 9 . 

P^ A Gasffit d'Agnana 

(Tranepadanc). 

410 ; SEVERVS^ 

APPiVS ■ MESS 
ORJS-F"il’V*S* L*M 

DcdicaceÄ yn« divinit^ Hont ie 

DOfii BL\-al que p^r 11 ni- 

tialc M. 

P« ■ 77' A San PieLro Moütagnon^ 
prfcs d^E^tc (VÄ^d^e). Fun^ire. 

P. i79 ~*8 u. A liojnCf quartier 
du Caelius (cf, ci-desaua, ig). 

P- iSa ei 159-373, Pasqui, 

OsHe: euTiroB quatre cents moules 
de lerre cuite, porlaiii d« tepr4- 
sentatjoEs de sujcls relaiLLi 
jeuz publJcs («tc^es du ciiqije^ de 
l'amphith^ij-e^ de« nertahonct, dti 
tb^tre); ilKsenaieul A ealampni^i- 
les pains dislribues ä Tocea^f^n de 
cem |euz el que meotioniieni Lea 
iuscriptioDB d'Osli«. 

P- t gl- 1 ^ 5 . A Pfiolu ISidleV 
Dans uüc calaci^mbei ebretisBUe^ 


rrjgm&qls dluscrlpttODS fimArair«^ 
en grec. 

P* iija- Ä Zepparu {SatdiigBc}. 
ÄlJSEfVS - CORA.*.* 
BENETS-CEtLEE'F.... 
BACORV^SABDAGA.. . 

OB* RISIO - iMP " SVJS 
F-C'JlARro*ET-AFtKf 
O-COS- 

I>ate : p, C. — L. 1 : Ca- 

pü[nu#] au £'0Fa[*rejiriF]4 K a : 

peul-^lre potir offen 
” Fefie^fuji, Les autres oains 
propres parai^ent parliculierfi ü la 
laug^ue de« Sandes ou rappeiknl 
des mol« iMriques ei africaias. — 
L.+ 1 : /Incfuridfuni) 

P* luS, A Aded 0^ via del Garo- 
Clio* Fragment diaacription fuo^ 
rairc. 

P* soe. A Romep tia Gafvani. 
Sur itne cojiduiie de pLomh * 

120 ) 

IMP AKTONIRI aVG PJI PaTRJAIONI 
iUlOC C IVXIVB RVFVS 0*C 

P. aöS-aa7* Rumei fia Flami- 
oia^ füneraires; fragmefii d^uo 
fiippe termimJ des rives du Tibre, 
eo 14 a. G* RU Hom de P- Ser* 
tilLua t^auricus et de M. Valehiis 
Hes^aLa {autres ezeuiplaires «u 
C A Z., VI^ ltä4a; iVolis. iggB, 
p. 524 et 1897, p, 10), 

l\ auB-ati. Hom^^ ^la Labi- 
etna. I^pilaphes proveDaut pour la 
plupari du euoeli&ne des Equit^s 

{Cf, C Z Z., VI, 5173 - 
33 i 3 j. ^ 
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P* ^ofl, 

121 ) 1 > M 

VLPIVÄ YAmaTIJ^ 

VS ' EaVES- SJNG 
IMP * NOST * KATI 
fl.VlX*AN5ä-XXVIil 
STIP-3C ' T^VtTALlS 
C-Cl.AVj>-lVI 4 AKO 
ET^DQMlTiVS SHCT 
W DVS ■ A * B » St ^ P * C 

L 4 * n&tf{om) fi-.-l I. y a{fifi' 
^o) 

JbN. 

122 } ^ 

T V Ä * CLAV... 

KAT ’ S Y Ä V,. . 

ANS ^ XXX * MtL . * 

XI *r - AVa* Vier,, 

EX * K - EODE. * * 


^ Ibid. 

123 ) 

D - M 

M * AVR^PAVLQ-^XAT^DAR 
PAI'^VS * E <1 ■ SlKG - AVG " TVR 
Ci.'SPEeTATI*V-A*XXirit'MlL 

A ^ vni - AVR ■ VIEUNVS. H - ET 


P. aor>. 

L, 3 t Afertf#)* 
124 ) 


SAT - S O R I C V S * V I X 

A N S * X X X - M 1 L * A N S! - X 151 

T - AVR • CRACILIS * ARM 
eVSTOS * Et ^ ÄVRBLIVS - VITALIS 
{*(€} TVBTCEM * HElEDES 
, O - F * C 

L. Ö t a{mk&) o{j>(ir?iö) 

P, 111. Rorafi^ VW liüiiienlqoa. 

P. iii-iiü. Hoim, Tia Saiaria, 
Fuoeraires. 

P^ 11 3. Via Salaria. A Möate- 
rolondo (Laliuiü). 


12fS) HElCVLl 5ACRVM 

P - AEUVS- HIEROK AVG * LIR ‘ AR * AHMtSSIOfl^ 

P. ii4. proYenance. Eslampllle circubifB sur uns lull«. 


1201 SVA^ T 3 S 3 a:> RVA 

TISÄ AVÖ 

P, 143. A Mara CalogoDis (Str- 
daiinie}. FunÄraire. 

P, i 4 ^, A RiTeniii:. 

i 27 ) aktokiae 

R V T I L l A E 
P *MEMMIVS 
FHRGAM VS 
CÖVrVGI ^ KA 
RIS^IMAE 
B " H - f 


M m X 3 JOG SV^O 
MAE SERVl 

P, A Römfl, Fiin^nkei. 

P. lä I. Via SaUria. 

M - cossi - M ■ L * 

DlOSV^t * 

£RVR ARI¬ 
EN -FR *P-RVI 
ES ^ AG * P ^ XH 
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AiLafgi»u;»r 4 (^tri£ 


R 355 - /bid^ 

1291 

E V H 0 D V s - Mu rgari 
/AllVS 'DE * VELAir# 
SFBI'ET-TAMPtAE *L-L 
STRATQNICE - ET * LIBEE,.. 

P- 50 ^ A Brülle venU Funer&irfl- 
P. 30- A Ferrare- Fpn^raire^ 
P. 5j>tj, A Kom«, via Zanardelli. 
Sur une colddPe d« marbre alri^ 
caia. Vun cdte : 

130 ^ 

i^p T c£ A"i; vrri cos 

DOMITIaSO ca. VI 

Be l'aulre cAla : 

EX bat tAETl CiES 
N X 


132 ) 


Ce marbre avait don^^tq e:3ctnit 
de la carfl^re en ftu p- C- 
P. 3^9-3no, Ä via Safaria^ 

Fuiierairean 
P- 3ou. 

131 ) 

.,.*.SCRIB*LrBR-EX 

- .. - II - IIQXOIE - VSVS - SIBI 

♦ ^ - ,gVAE - SECVM ' VIXSIT ‘ 
-.-*pfi^^TERlSQVE'EOEVM - 
^ ‘ * pMlLONlCO - PATR l ■ 

» . -K«« KlGKl 

- ■ ■ - ^ ^ TEIUOVIS 

Ö ^lATALl - L- 
ö FHYLLIDI ^ L ' 

AB-SE 

P- 3 o5 . Home^ via Triumpbali^. 

Stir un sajTddphajpe arii4 de 

r&liefs. 

M - 


AEMILIO evcarpo ecl h 
schibae sejjatvs 

QVl ^ V13CIT- AKKtS -LVI OB VJTI 
EV5tBl> Fiua - ET' IfERES * HVjV$ * EVSEBI* 
?ATll * SVO ■ IEMEmesENTI 


L. 4 : — Dn^ * 

IV* sifecle p. C. 

P, 3o6-3o 9^ MamcchK loserip- 
tiooa fua^raires ckr^tii.ni}e5 du ci- 
meti^ de Priacjlle k Rome. 

P. 3 afl- 353 , Sogliauo : h Pom- 
pü+ tiisGnptiOD& ^lecloraies^ 

133 ) 

c.5S1A - nSONIS-C F - VtXIT'A3äH|5■ XXX - 

xvn^ KAL ■ IVLiAS ■ REDDäT- K 

t. i l clinrknmm) 

dal«, 3iS p. C. ; I. 1 ; pi?4{ijcoii- 


P* 324 ^ Ä Carosa di Puglia 
(Apaik). Fan^rure. 

P* 33&. A Temi* marquea 

poliere dejÄ coRilües (C, L XI, 

Ößflg, i^ 5 |, 

P- 334 , Ä Rome^ pf^ de 
CroU de Jerasarem. Sur ur 
sarcopluge« 

DLEBVS" XCiTt ' N ATA - SABINO ■ ET* RVTIKO 

is-cdnsv'latvm ahantt* et 

AmflHÜ ei [4/Äirti .¥17 

dal*, 345 p Q 





HlSVl/t; btS l'lTDLICA.TiO^S. 


P- 53*5. Rom«, Tja de| Tnlone. 
FuEierAire grecque. 

IMd^ Paklä^des CoDserfäteura, 
Fuci^räire cbrdlieDDt. 

P« 3364 Via Salarift. FuCk^airei+ 
P* 336-337. TjriuiiiphaUg+ 
^pilaphes prov^nanl du adpulcne 
Qimilbl de la §ent Socconm, 

P, 344, A Palcstriua. 

134) L . V A TH OK IV S ■ Q - F 
BOLANVS 

FORTVKAE - FRlMIGEKlAE 
DAT 

33 l. Pe Nino t ä Sulraona, 
funäraire, 

P. 3B7,. A Rome, FJamiciia. 
FapÄraire. 

374 - 376 ^ .4 Ponip4i^ ffraffitL 

PüiLOLOOtl^, 1307* 

P. i6t-ifi4. Von 

IiftscriptioQ de Baalbek relative ä 
Antonius Naso (mpprochemeut 
des n« *43*7 jf. jT/”- L du C. A 

Z, III). 

P. 164'170. Da mÄiue. Inscrip- 
Uon de Baalbek relative 1 Yelius 
Rufus{Aiin. tgoS^ n'* 36Ä]. 

F. 471-1711. Du m^e. Leduru 
Douvelle d‘uDe inscriplioD de Qi- 
^ue{£phtm. epiffr.^ VIII, n" 47a) 
reUtire k Flau Lien. 

Revue ahcb£oljociquEt 

P, 5(h68. H. Jeeqnier et E^ron 
de Yillefos?«. Sur dnq saunioasde 
ptoiüb r^kenimetil d^uverta au 
CoLu Fortuna (Fapague, province 


de &turcte) et portant loun la 
möme iuecriptioD en relief cojite^ 
nue dunu tmis codtpartimenU aJj- 
run au bout de Tautre t 

13SJ 

SOaiT JIoS'' ARGE.? ■ tLVCKO 

moH^[ii) Ar7«Kt(arii;» 
izompuE^e mtniäre. Sur 1e fTioiti 
Ar^enfarjur^ cf* StraboDt UI^ 

II I Afiea^ Ora marit^t aiji. //«- 
crOp nom de lieti» que rappePe 1a 
V][)e moderne de Lorca. Gl. C* i* 
A., XV, 7 si 6 - 

P. et i* 53 -aSi* V^ Mac- 

cbioro. £tude iur le eyncrätiame 
relipeax et L^epigrapbie^ Relev^ 
slatialiqaedes dedicacea reÜgieuses 
de ritalie iKi^ridxounlei ^up^ 
pär dlviuil^; elles attäsleut ]i 
pr^ommance persi staute des 
cuHes p^co-romajiLa. 

Revue Rpigraphique. 

P. 193. A Combos (Gard), daoa 
la souTO. 

MJKERVAE 

MVUERUS 

F 

lißid. 

MINER 

VAE 

LIFIA 

iVLLf 

NA 


p. lyö. A P^rij^nietiat, 
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13Sj 

N V Al I N 1 & A V G 
ET AlAGKAE MATRI DE¥M 
A VG ^ L. ■ POM FON ■ SEXT 
PO M FON FAT F RN t 
SACERD ARHNS FIL QVTR 
PATERN VS ARÄM TAVROB 
FOSVIT OED 1 CA VIT 
* d V E Ö 

L. 3 , L. 

fQCrnfohV 

P. äoi. Miiljaire de B&rbajva. 
l^ouvelle de Heran de 

Villefow. 

C’PIO^O 
TETRIC ' 

NOBIE^C 
JVVENT 
FRixap 
t - COS 

xicm 

Jl s'ogit de Tetricus le leune^ 

Revüt GfeSltHALE DO DIIOIT. DE LA 
L^lEtATIDN ET DE hA JUAlSPEIl- 
DENCE. 

P- 3a-3a. Uispoulet. La lex nte- 
tafth dicla r^mment d^couverfe 


en Porluga) 

tSi)^ 

I^ITZDNGSBEIlICIfTE DER AKADEKTE 
DER WiasEsmsUJifTEN w Behlin 

1907 * 

P« iBs et Ea^tiiF, O. Bii^ifeld^ 
£lude snr le^ miUiarres roniaJns 
^4n£ral et sur ceux de la Gaule 
en parliculier. 

ZElTi'CBJUFT DER SaVIGNT-StIF’^ 
TUi^D FÜR ReCRTSGESGIIICETEp 

Rom ANi$r 13CII e Aiühejldng , 

P« 4^0- B. Des&au» d/apr^ Le 
joumai fi ”AAr|tkt;i da 7 c^lohre 
1906 « A SatoDic{iie. 

140) 

A'^-aBi; -rr/yi. Amswtcv 
w xpaTttnev xai XsjixpcTiray itit 
ei^reip?raT 5 ^ ^:n: 2 n-Kov, KXau* 
3 : 0 ^ Me^’i t 37 SUEpr^TTi^. 

11 s’agit du juriele Lidnius Ru* 
Gnoa, qoi vivaU au d^but du 
Ul« ei^cle p, C*; uiae seut 
iiLili^s dans les Pandedea. Ptu- 
sieiirs iueeriptioTia de Tbyitira 
denneut söu nom camptet : M, 
Goaeiiä Lidnius BuGuue. 


2* PUB UCATIONS RELATIVES A L‘ANTtQülTfi BOMAKNE 


ÄNNALEaDELASoaRrR SiaTOaiQDE 
A SUFtA, 10 dG. 

Pp 4i «1 fliiiv. B. Filow. Lea 
treupea auiilinirea de la proiiac« 
de Miaie. Trfe» utile. 


Coapüa JNscaLPTto?itrM latinahum^ 
t, Ktii, 1» pariitp faacicnle. 

G&ntiint les ju^cripliona de Ja 
Genua Die lurdrieure par M, v-oo 
Boma^wftki^ et lea milliaifes de 
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Gaule et de Germaok par ]^BL 
Momnasent Hir^chfetd ct von Üo- 
masrewski. 

Ed. CdQ, — Us ft^LEIIENT XDMl- 
NSSTRATIF L*BXi*LOJTATlÜN 

nm MIc^eS AUJ TEHPä DllADBrnTil, 
(EatraiL de^ Gi- 

rardin), 

CeEaitienLaire de riDScription 
d^Älju^lrel publi'e da^s iMnn. 
i 5 u 

M^lfOlFLES PBfS£»T^3 Pä.n UjVEBB 
2 IAVANT 3 A L^AOAD^HtE DE 3 1 n- 
SCHtPTia^S £T &t:iX^ä~Ll-:TTaifiä, 
XIl» i/* partae^ 

P. iGi et £uiir. P. Mcmeeaux« 
Recueil des inacriptions d'Afrique 
meDtioDDanC des martyrs. Nom» 
breiix fac-simUe. 

P. 341 et sulv. X, Toulain. In- 
AcripUoDS relatives k r^taiilisse- 
meut d*mi cadastre eo Afrique. 

P. 343. Voir plea haut (Aitii. 
ipigr,^ 1906, i85J* M^me iuBcrip* 
tioB p. 349 , 35d^ 35 1 , avec des 
cbiffresdilTereats. Quelqueaaiifres 
insciiptions ne perleni que des 
cbiUrfe!. 

MrmjxiLusGEN um K. K. ZesrriuL 
Kouuis&joff pTia Kun^- u^d 
m^Toar&CHE Det^kmalk zu 
Wien, 1906 . 

P, ii 5 et suiv. Kiitiitschek In^ 
ecripLions nouTelles de Bade. 

P. * 3 i. 


S AL V T 1 
P - aEMlMl 
U 5 

P. i33. 

nvmpAia 

L£^ SU 
APfl//. 

F E C I £ 

NOUVELLES ArCHIVES des Mt^SIONä 
^enufiques^ Xlll, p. 357 et 
soiv, 

Rapport de MM. Arth« En^et et 

P. Paris g|ir des lotiilLea 

i Osuaa. Gomme documents äpi- 
^phiques latios, ils ont Irotivd 
quelques halles de fronde avec des 
märques; uu certain uombresoßt 
au Doai de Cn. Porop^ [p. 441^ ^ 
6 UJV*)* 

Q. voa SAawev tf E. FADaiaua, 
Der OBEEaERu ANiacu^IUEnacuE 
Limes des RoejiearkigheUi 
XXY iP livniisou, 

Deent le casteil um de Kipers- 
Ltirg. loscripLious d^jk nxinnueä. 

A noter p. 53, cf. pL ¥1 uae 
brique qui porfe deux fois resUoi- 
pille au capricome de la l^ion 
XXIP Priroigenia et iine irtpisi^me 
eataiDpille de coutrüle rcpr^u- 
tant uu perstiimage debout« uu 
Mton k la nfiain {tignifet, &pHo 
navüihruyitfj et la Inende t 
IVSTVM fEOTiP 

J. TOUTAIS. LeS CULteS PAtEiJs 
BANS L'EiiPtiiE roh Al N [preiniöre 




4^1 


. * »ievirc AticitioMMfiQiiis 


parlie, ProvinceslftUoes). 1 (Lea 
eulles officieU et lea cultea 
{rnteo-roDaiDS). Paris, rfl07. 

ftude sur T^ißion 
dana lea proviOCCB Dccideüiales de 
rERLptfe^ aiirtbul <l‘iprifa lea la- 
»mptieaa. 


Hu^ei^T Tisr ae We^rü, fiSru&E 

fIISTOR[|)UG SUR THOIS L^GlONfl 
JIU B^DjtNUBEi LoU- 
vaiB-Parifl, 1907* 

Travait (r^s conscieDcieux aiir 
les trols l^ipoDS : V" l^ecedaniea^ 
XJ* Claudia et halit^s Crage 
excelleat des macriptioos. 

R. Cac^at et M. Bsaffien* 


[.' : ! 


/> : £. tfep^iri. 


A,inv»i. — jupRijtiiu« itrpniR Kt th* 









REVUt ARCHfiOLOCrtlUE 1907, 


ri-ANCHE X! 


E. Ltttjux, ßdii. 


H. DttiiDiiJinf itt 
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ARCHEOLOGIQJL’E 1967. 


PUKCHE XII 



Rg. S. Kg. }. 

TaBLKTITS VOTJVES D& PrOMP ESr TEIWE CmTE, GMVOEtTR tiATtTHEliE. 


ti. Lerour, )^jt. 


//. ji-* 


■^;i 
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REVUE ARUHtöLCXJlQUE 1907, 


PLANCHE xrn 



Fig. f. - B.^^hEUEF PE Bill4GYL 



Hg, 1* — BA^Sr-EELttf ERaHUAXIQL'B« 



E- Lerous;, Jtdit. 


H- SkwcuUn^ 








c* 

' 1 


' ■ ~ ,.5 

^ V 

. \ 



A • 


' -t 


■•ü 










REVUE AROiliOLOGIQUE 


PLANCHf; MV 





' v" \t :^; i tfitf 




ijflflöUr 


^M'V ßi^'l U^yü^i^ -ty: * 

^ ?i piisi 


T«itr ep lail^ue ^DOsülfHV. 


Te^te |ii|i* 


SxiUE QUADltltl!^CUE ÜK pAtiAN^ 
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FIGURINE EGYPTIENNE EN BOIS 

AU MÜSEE DE LIVERPOOL 


(I’iA.vciia XV!.) 

Li^arcliMugited n «IiLssi({iiiis »<iiit pinne « se flgnrer Tetul coii* 
fiLS itans Iinjiiel »& truiivent entüre ii TJinura ucluetle les eluJes 
d'archtiolo^ie egj'ptk'nnu. I.es nviUiriaiix putilies sont n^pamhi^t 
daiis iiiii;infinite rl'ouvrageä sou venl iiift«i;csisjblii,s. pnnis en des 
ediliuns lirties il iin nmnbre fori limilc il'exemplnirus; <m est 
eneore lieiimix lorsqinls ont ek' riiis da ns In oomraem!. Les 
musees dispeis^s aiix qinitre eoins do J'EurotHi, sans parier de 
l'Arneriqne et de l'E^ypte. Fcnferniefil Jl's tresors ü peii pres 
■asoupgonru-s.soiivenl defendtis eontre Ins Iravaillenrs pnr 
re^tenieiilä i|tij sont, en realite, tecontrepiei] de ce qn on attend 
de colleGliuiis puhliqiies'. 

Les fouilles execntees en Kgyple viennent de plus nrcroftre 
d a 11 nee en nnii i.% les inat/Ttaiuc d’tUnde du ns des proportions 
cJTarantes. jijsUfianl In mol de Theodore Heinacb « Anglais, 
ccssex de fouiller ou ji: ei^se d'eeHre m! 

ßivf. tont cefa perniel du eatiiprenrlre eoiiuiictit ii penl se 
faire qiie des pi«:cs de preinier owlre reslenl daiis une Vitrine 
demusee depuis de iiombn^uses annik'S, n pcu pres iiiconnues, 
tandis quc leiir place semble marqnee dovuiica dans tous les 
tiiuiiuets d'hjstuire de I'ArL 

Tel est Ic cos de In flgurinc en bois rnprodiule, sous trois 
ftspeels dilTerents, sur In plunche XVI el qui fait l'ohjet de cetle 
notice. 

Lofs d’nn recenl voyage a IJverpooL W* Forties, directour 
du ,Mu-Sc<?, m autorisa, avec une Eibdralild extrfmc. ä etudier et 

L [A In. Tirtb^, il af a po« d« i r^^leiafais ■; h bon qj Je imufti« foalair 
Ja« cgaiemteur» M iteaaeot JigBi — N. D, L. H.J 

IV* stan;. t- st. 
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ä photo^ropliier toule une st'ric Oe pitces Oe La collcetton egyp- 
lienne. II in'» s«mblc nlile de siffTialer express^aient, dis iiiiiin 
tenant, la slattiellequi reprdsentc un ’vieiix servilem’ portanL sur 
le dos iin grand vase. 

Dans rancien culaloguedu Mus*;e' eile csl simplemüol Oecrile 
en ces lernaes : o N“ 318, Figiire, in vctod, of an Egyplian, 
carrying a vase; very Hiie worl; a, L’exposition J’art egyptien 
falle cn 1805 au Burlington Fine Arts Club de l.undres ne ri^iis* 
sjt pas ä la mettrc en lunuisre coirtmetl Teill fallu, Le Culaingue* 
se Lontenle de Olre : it Fignre of a man cariying ii vase upon 
bis bork, which lias been iised für kolil, Wootl. XVII Ub 
dynasly », L’albiim de pbolograpbies dislribu^' aus souscrip- 
teursb la linde rc![pf>siliün en danneunereproOuclinn malheii- 
rensemenl assez confusv el qui emp^che d’en appr^cier toute 
lu pcrfection*, 

Leslroispholographiesquej’euai prises r^cemmenl et que je 
complepublieräplusgratidedrhetledansmon lieeueU deMottti- 
ments. sufftront peul-^tre ii melLn* cetlc slalueUe a son rang', 

Elle renlre dans la categorie dvsfigurines en bols representant 
un esclave, houiihe ou fentme, apporUint ä kur jnultresse im 
vase qtii serl de recipienl ii fard. J’en eonnais des spi^cimcns ä 
Leyde, dans la Colkcliiui Pelric ii l'University Colkgo de 
Londres. au Calre et an Cabinet des Medailksde la BiblioLheque 
Nationale ä Paris*. Ij« type ae rcncotilru egalement en albfilre t 


l. ChwiB» t. Gniiv, JUerrpwl Ffte i'ubUe UbraTtj, Umeitai und dtftlerT 
Art. Utaiagwi if the ÜQ^er CWtocf/on. J, TA« Egwonan, 
ajid £* idilioo, p, 53, 

Fwe ArCi Clvb. £zAi6l(ian tf (Ae Arl fl/ Aaciflnt Egt/pl. 
, ■' forUw Bariingtoö Fine ArlaClub, i8S&. p, 3 Ö. 

3 . TfuArtof Andflut £9;^, A Sniin e/ pKotosntphic piatet nprntntiit^ 
Ihe ^belifla 0/ Art 0/ Anfli'wi Eg,jpU üt iht Burli^aton «na 

^ priaied ftir U» Subssribe«, 

Londoa 18 G 5 , p|, VI, a* 46 . 

J.m eil» tu hrun fanrf ^a* jeüe «u«« dilenniaer ti is«*««0",22 
en eoflipreoMt li bue. Ctte detaitrtesi rt.loarie A ram^re, Je supp^te 
k f^S? «fllen.it lee petiu de»tini, ütend« 

5, Oa let trourer. nprodullei «1 pbologrephin due q. reeenk itüda »ur 


FlGLrRl.NE FGVPTJEXSE EN liOlS 
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uii spt^L'lnif^R trouve i]<*rnier k Hifoli pur li^ prf^fttSs^ar 

Pütriu tst uctuelk'iiiünt Ein uuisee Je Bruselles. I'arfojs un a 
IraEle te^^ujeLen forme Je cuiüer 4 farJ ; «ieui esemptaireä en 
sont reproJuiLs^ Jessities au Imit, le graud ouvnjgc de 
CKar^poll^oll^ Le ineilleur^ qnt esl an Louvre*, a iUe Jecril par 
MrLspepo en eos termes : « L'üselQVep avec sos Ifcvpcs i^pfiisÄes« 
Sun Hess phiL, m inAcKoire pe^Eiute et hestialßp soii fruni 
Jeprime. sou crJrie gtuljre nu paiu Je siierep est cvidemment la 
caricature d'uti prisonnier etranger. Lu tuiue nbi-yliu avec 
laquelle il va pllaut sous te faiXp a ete suisio ati mieus, et 
!es saiUjeÄ arigiJeuses Jti rorps, le type Je la liiG, rageocemeni 
lies parLies Jivei-ses, rappelleni l'aspect general des lerres cuiles 
grolcsqucs dt; fAsie ^litieure äL 
Si 1 b euilier du Louvre est la rapicature de rcselave etranger, 
la jftötucltc Je Liverpool peuL passer poiiP en elre uti porlrait 
irune sciupuleuse vepile, l/etuJoanatauiique du corps, eottrbe, 
presque errast^ soos te poi Js du Vase, a eie pouss^e ä un Jegrd 
extreme i iVflort Je l'esclave esl smisILlo ä premiere vue Jans 
loxiiGS IC'; pnrties, mm\ bEeu Jans tes jamües qui se J^placcnt 
pruJemineiJ f[iie Jans le hrasguuclie qui pepJ le long Ju rote, 
legeremenl in Berti i, Ic poing tHroiteiuenl serre. Conimo l’n erril 
Mai>pero^ h prtipos de slatuetles en tjoisde la nn>mc i^piHjuCp 
EE la seieDee de la eomposition et la siiret6 de routil sunt bien 
ppnppi?s Fl ppoiiver jusqu'i quel poiiit l'iulluerice de la granJe 
i^cüle de seiilpLure qui llorissait alors k Thebes agis^lL puissiira- 
mriiL meme sur les gous Je melier Cest. en etlel. Jans la 

tAd et ia Parure femimia dam l*mc^mne flg^ b~B. BruMllM, Vro, 

mintp 1907 (Exifmi lii^i Annulr^ fff Söci/W tk Bmxetki- 

i. XKU *£07, pp. sos^aai]. 

1. jranurnAilt fh t£Q*jpft el dt ta Nubie, pL CLKVlt, n** -I el &- 

2. ira-iiiifn^f.;E dt tart anffgu^^ L. i (Täir Tilrf ti ia Parufe fimüiitUf 

Gff. 111 - 

3* Mftsperffj tArcMaU>gU Neavdle IWp pp. 275'&. 

4. /biJfin, 

5. J'aiinerM Adln daTutAgn z Qn f amt tDoLe k Ttgoeer «t imU li «pffo- 
iaa^iU^ d« ItmpfriiDf nt« uUstiqaea se libefiaL des Lmdiliffaa et dei toaxta* 
tiods de la graade tcele de eciitpiore ofHekUffp Quo r*ppiii lear tieü&a d'ea 
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eak^gorie iles neueres d’art inclnntrlel qu'il eotivient d^plnct^r 1a 
slalueUe de Liverpool. C'esl une de ets teiivres sorlics dcsbaTtara 
ot) les Elegantes TJiebiiitiPs de IVpoque de la XVUl* dyntisvlic 
s'ttpprovisioimaient d’tisLeiisjliih^ de toileüo. C'est iin de ce$ 
bibelota quc üculpüi iivec iin nmoureux soll» quobiuc onvrter 
puLient et iniiULticux qui^ eliereJianL u sedtiti'O l'tell de Ju cUeiite 
riifdik*e, süvaiL qu'elle fteil avaitl tool sensihle ä l» boaule de ia 
forme. Ce qiii doniie uiie vuleur extpeme. dam I hisloire de I'apl, 

H la gratide ^poquo de ln XVOl“ dyiioslii', e’esl que les ouvriei's 
d'arl oiU pruduit de Icllcs iPiivres pour rdpoudre au godt 
d'unc cUentölc qui senlaü ot spprdeiiut ln boaiitt! a pou pris 
com me un Grcc de 1a holle fpuquo le fera plusieurs stoelcs 
plus lard. 

[udepeudumment ilii style qui iiidiqiie le second i^inpire 
lluHuiin, Sa forme du vase periuet de ilalerassex esacteineiil la 
Statuette, En eilet, et saus vouloir enlFor kl dans ime d^nionü- 
trutlou areüfKilogjquo, un peut nfßrjiierj en tliise gi'snetale, quo 
les Vase« de edle espöpe, oridinBiit'rneiit depoun'iis d*niist?s, 
dateul de la X\ Ul® dynnstic et, plus s|U'eia1etncnl. de la pre^ 
miore moitid t)o cdle-ct. Uemarqtiuns eiirore qnc los nuses 
Inrgcs, plncces vertjcnlcment, en foniio de baudeau. u'afjpn 
Paisseul |ainais avaul la XVIK*’ dyiuislle et ne so relrouvcul 
plus a]»ros la XtX'"^ 11 nc sernit pouUelre pas iriiposstble de 
recoimnlti-o dam cos inscs la copio de ppotolypes eu mdtal d 
d \ vi>lr, a lorigiiie, des produits imporLos de Syrie’; mais ce 
sonl lä des questtons ou U esl Impossibtc d'eiilror poui’ b' 
momenU M lue sttffli d'aroir attird ratteulion sur la sUiUielle 
de Liverpool, qid mdrili; l'^lude allctitivo de lous ceux qui s'iu* 
lercsaent ä l’hisloire de l api anüque. 

BritiEiiH. Jean Gaiiabt. 


bmit. «l tan u£i»ttr« idit ttnlaiiics choubh ce)le de Teil el Amirna Mu* 
Amefflbolep llL 

. j g^oifal dnmaUquitdc ti^^pUeonea 

de Meii# de CaJre), p. i2; Stfingird»^, 1907, p. «ii». 

“öllef. Atie^ und Eur^ps mth 
atUajfpttttiitu DtnkmultTn. Leipilg, t8B3, p. 308. 


ESSAI 


It'ft u 

CHRONOLOGIE PROTOUISTORIQUE 

DE L'ESPAGNE 


Dans celta esquisse« je donae contme acquis eertaias r^sttUals 
de rinterprelalion de mes fouiUes dans {e sud de l'Espagne, 
mal grd Icur ddsaccord complet avec les iddes courantes. C*cst 
quc, pour bien pouvoir juger de leur vateur, il esi uUIe de coor* 
donner daus une vue d'eascmble las eonsdqueuces qu'its 
eatralneot. 

Sous le noui de prelohistortques, j’euglobe ici las dpoques 
n^olilhiqiie, du bronte, du fer el cartbaginoise jusqu’ä la con- 
quäte romaiae; ce sontj en realste, tes ehapitres d'un saut grand 
drame, dout rCspagne ful un des principaus ibdfttres : Ja lulle 
de TEuropc eoulre renvahlssement de rdlement aalaliqne. 

Le Premier de ces chapiLres est conslitue par rapparition en 
Üccident, auplelae barbarie post-qualernaire, des dlimenls foa* 
damcutaux de Ja ciriHsaUoa ; agriculliire^ arl cdramique, idees 
rellgieuses, elc. G'est l'dpoqae qui merita proprement Je Jimn 
d’ftge de la pierre dile poJie, parce qa'an de ses caraclbras, le plus 
commode ä observer, est J'usage depierros maileldes, puls aigtti' 
sdes au polies, pour le travaiJ du boU. 

Dans le bassin £geea oq trouve, & la base d*uii grand nombre 
de rouüles, des couches correspandaui R cel dtat induslciet, avec 
ccUe ililTärence qu'elles livrent aussi des objels de ro^taJ: or, 
argeot, plomb» cuivre el mfime du broaze; il y a aussi des diffd* 
reaces ilans la lorme des inslrumeiiLs desitex ou d'obsidienne, ot 
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dang Iß Inie et la vftri^lä de forme des poleries et des oiyeU 
d^omemenL 

Mais cette sup6riorK6 de TEst $ur TOoest n*efnp6clic pae les 
resfiemblancßs lrfe& eoract6risU*]ues et propres k celle phase de 
faire oondure ä Tesblenco de relalioDS entre les deus rfigiona* 
Ges rossemblances eDOsulenl dans remplol d6j& signald de la 
pierre aiguisöe ou polie, ranalogie des formes et d6cors oira^ 
miqucSj. les fusaioles, 1e$ idoles d’iin type spfidal et dautres 
objßls moins cafaetßrisliques* Ce iie sonl pas lä de simples 
coIücidenceSf car^ de pari el d'autre^, Ics iomes et les arls se 
madifiGnl dans la suUet et dans le sens ^ il eet nolammeat 

k remarquer qti'ä l^ftge de la pierre polie^ en Espagne et dans le 
bassia on ne Ironve pas encore la peintare cÄranuque* 

Jes cr^pls hbnesj les pemUires murales, les eolonties, eerlains 
pfodaits commereianx et d^anlres fatb qui caraclörlsent Tepaque 
immMialemoal posttrieure dans les deias tdgiotis* 

LVlge de la pJerre polle est donc coniemporain aux deux bouls 
de k Mädilerraa^e, et puisqne te bassia egeen se montre constam- 
ment plus rlühe^ 11 Fant ooneliire que ckstde \k qiie la clvilisallon 
se propageai t vers VOccidenl, 

A un cermin momcnt, qni nkst pas nicessairement le m&me 
dans les deux r^gions» apparaissenl k l Esl et ä TOuest les 
menls donl je viens de slgnaler Tabsence^ et dont le plus saiUant 
est la peinliire e^ramiqite; quel quo soil le berceaa de eet art, 
il rü^ul dans le bassin £§een un developpemenL exlraordinalrei 
landls qukn Espagno aon r6le pr^bktorique se raduU & peu de 
chaaßp h une apparilion epb^mbre. 

C'est i la demifere 6poqiie neaUlhique de la päniasule quß 
correspoüdent ces rares vases peints. Les slalions sont ^inGni- 
meni nombrenses^ mais H y ea a fort peii oü la präseneo d*^iiii 
peuple omnlal puisse fetre directement prouvöe. Cela vient de la 
nature da 1 inLer^'enlion de ces ^Iraagers^ que jkppelle 

mnkiens* Um seul bul, en visilant rOccidenC dtail de sknrU 
chir par lout ca qu il prodiiiaaU de pr4clenx^ surlout les m^laux; 
ils nkvaieul aucun intfir^t i b dviliaer : loot, au contraire, las 
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eng^ag^eail ik le mojntonir daos uno inf^rloritö qai favorisait & ua 
haut (le^rä leursop^ralioos commDrciales el ^cartaU Ja concur- 
roDco. Ce n'esl done pas lacivilisalion phÖDiclenne elte-mÄmeque 
DOHR pOHvons espircr de retrouver, mais aculemeal un älat de 
chosesCT^ä par les PhdnmeaaeL dans leurioldrM; cea’eal qu'aui 
eatlroits ob ib oitl vi^co eur-m&mes el dans les eavicoas imm^- 
dials que noas recueillerona Ics traees ccrlaines de Jeor pr^aonoe, 

C’eat daoä Io sud de la pdolasule que Je3 Phboieieas s'4la- 
blireat: c'est Ib que nous retrouvons les priacipauN foyers de Ja 
dcrnibro civilisalion oeolilhique. Elle s'y esl formöe sous 
rinfltieoce des ceadilions qoc je viena de si^naler, et de Ib eite 
a rayonub dana toot rOcddeot de rEurope. C'est Jä qu'il faut 
räludicr si Ton veut en connatlro Je tableau IcompJeL: pariout 
ailleurs, r6lolg[nemeDl en a plus oti tuoios attiuu^ ccrlaias carac- 
ibrcs. 

ItappoIoDS-nous que les Ph^niciens däcouvrireat et exploi- 
Ibrent rsrgent d'Espague ä une äpoque oii les ladigänes eu igao- 
raieul l'usage, c'esl-b-dirC| au plus tard, pendaal Ja dernibre 
epoque ndolilliique : qu'lls StaienL famiüers avec J’usa^e de 1 or, 
de rargeal^ du plomb, du caivre et de rdtaiu, et que rar^ent 
s'eslrait du plomb ou du cuivre au moyon da plomb. Puisque 
e’esi ßurloul le commerce de l’argent d'Espagae qui fit la ricbease 
des PJiäoicieas, et que cela eut lieu peudaut la dernibro Epoque 
nSoIilJiiquet on ae s'^tonaera pas si ja cfaoUts, cotnine typee les 
plus parfaits de Ja civilisatioa de celte äpoqae, loa stalioDs ob 
l'inRuence des Ph^aicieus est k plus marqu^e et ob Tou coot' 
late le travail des m£taux argeatiferes. 

Sur Je soJ des maisons adoUlhiques, ä cdt6 des James el des 
flbches de sitei, des pointas an os, des vases primiliEs et de Ions 
les produits babltuels du N^olilhique, daus des sgries de eoucbes 
superposSes et vierges de toüt rfimanienieQl,ie Ifou™ des traces 
abondanles d'une mötalUirgie pTirnUive du cuivre; ce mölaj est 
souveat riebe ea argent, et pres de l«i se reucoutrant des mioe-> 
rais de plomb argeDliföres et m^me du plomb riebe. Comme les 
sdpuUures contemporaines o'ont pas d'argenl et que Jour cuivre 
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n'est pas argeDlifbrc, U faul condure que kfi mätaiix riclies en 
ar^oDt ^taienl rfl^herchfes poar l^'exporlatba. 

Le premicr euivre (Ganu cn Espada est, par consäquout^ dü. 
aax Ph^aiC:iüTi& venanL chcrcher Tar^eoL. 

Le cuivra non argenLifäre a nalurelktiLOnl employe suf 
place; on an a fait surloal Je pelUs pomqious eL das instronients 
massifs remplaij^ant la pierre pnlie, donl la deeadonco esl tres 
marqu^e; i1 y a aus$l daa couteaux du des pmgnards ; maU la 
nii£tal Lropmoii ne convieol gubira pnur cea objets^ ot comma les 
Pb^mciens a^alciit blan min da garder pour laur metrupolG lout 
rötaiu qu^ilfi tiraienl des GassU^rides, il en rfauUail un 6lat da 
choses anormal; pout remplacer aiilanl que pessible las armes 
et ins Imme nls de brouzo Iranchants el p er^atiU donl l^usage 
4lait courant en Orient, gu a^esL rabalLu sur le silex donl la tailie 
a eU porL^^e k un Irbs liaut degriS de peTfeclion. 

La conä^queuce de ceci^ c^est que le cujvre est le poäuL de 
depart el non lepoinl d'amv^e rlo la dernihre civilisaUon nHoli-* 
thiqne eL que les] nümbreuEies slakions qui a en mnliennent pas 
ue sont pas pour oela plus ancieenes que les aiitres; elles sonl 
snuIemouL plus pauvres^ en relord sur les cculres privll^gids. 
Le euivre reslait difncila a obienir el relaLivement rare; d'all- 
leurs.son abscnce ue produisaiL pas nno bleu grande inreiioritü, 
taudis quo le Iravoil du silex 4tail uue indu^irie prAexistante : 
les formes el los prociideE nonveaux tHaienl faciles h imiler et 
consliluaieDt un graud progres; aiissi se repaudireaUjlg par* 
lout avee uae exli^me rapidilS. 

Les staLions les plus rkbes du sud de ia pduiusule poss^denl 
Qssei d'insl rumen U en cui vre; maU los inslruments en siUx coos- 
ütuent rimmense majorile, plu^ de 90 0/0; ilssontdW irfesbean 
IravoiL 

Lgs caraclfere» conBrrnaui U preaeqee des l»Mnicieas sonl les 
suiv&nls: 

SwÄJtonw diitt na eammerct ; perles en c-iquilles d'oeufs 
d aninitbe. provenantd’Afrique- ivoi™ arricain ou asialique — 
parfnms d'Orient - ambre de la BaUique (cünlenanl .le |‘ftdde 
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SDcdnique) — probable ment d'Afigletem — callais, des 

g'iscmenls oecidontanx de r^Lain^ 

hlies relifji&HSffs : lioles m grande quaotilS^ de forme varide 
^ bSiyles — sialueltes femmme^ ä triangle sesuel — double 
Lriangle sexuel ou haebo bipenoe— poislpe stylisc ct aili^ — 
images du soleil et de h lüoo — Symbole du palmicr, 

Arckiie^ture z coupoles TüUÄraires eocorhellces^ de type mye6- 
nioD — colounes d'ordre royc^nien — cripis et peinliirea murales. 

CetamigiiC i vases ä pomliirei gÄomfetriques et symbolJques; 
de plälre oq forme d'mufs d^autruebe, gravös et peinU; vases 
d^a^bäLre ä decoralion en grenoUs recfaugulaire ou tosangique; 
de Lerrei ea forme d'aaimaux^ 

Molifs de dfyüralion : peinlures des Idol es en os, reproduisant 
motifs du r^perloire cbypriote d'uUD päriode dätermm^e» 

En regard de ce^ produUs d'un art exotique il eazivicnt de 
sigaaler la ciramique de luxe natioualer ^ laquelle apparUent la 
varidi^ qui fournil les vases diU caticiformes; ees produita, Irfes 
prahabtemenLp ont imiE>^a pnr les t%enkiens ol rdpandus dau«i 
loul rOcddeiU d/Europo. 

Daus un travail special, jo eher clic ü i den über Ics Casslldrides 
avec FArjnorique,^ späcialemenl avee le Morbihan, et j^attribue 
aijx Pbenicleus d'Espagnei au conimercG de Fetain et de J*or^ 
le magnilique dereEoppement de ta dvdUsalton ueoiithique dans 
ee pays etcelin de sa marine tommereiale. Comnie eu Espagne« 
les mdlaux ^Laienl esporl^s, los iodigfenes igitoraient Zusage 
de r^rom, les Pb^nickns avant mL^rdi ä prolonger cello iguo- 
rauee« 

l\ faul necossaircinent reeonualEre quo ce peuple de bardb 
marluä cL d^aeharnds traftquants^ une fois dlabU ea Espagao et 
ayant pendlre dans rAllantique a du aussildt explorer et eiploi- 
ter Lontes les cdtes de rOrean^ et qu'i! a pänätrdjusqu’au fond de 
ia Balliqiie, pour y faire lo commerce non seulement de Tambre; 
mais auasi des rudtnux el du sei de FAlJemagne du Nord. 

On retrouvera les Lraces de sou piissage daus Ics traits com* 
mims que prfiseatefil iom ks pays ä monumenU megalithiques^ 
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Cest k lui dm runiformilÄ de cette gtajidE civUisatlon 

doixLle cäraetire marilime a 6t6 si Bciuveat Signale. 

Je d6veloppe C3$ idee^ daos rälude doni [e parle plus haut; je 
nefais icique lesmenliotuier pour en dMuire des vues d'easemble 
sur la chroQoleg'ie prdhUtorique de tout rOccident. 

Le5 l^henicions ont Irouve eu Europe des peitpks pacifiques, 
ignorant tolalemeot Tusagc des tndlaux. Les g^isemenls mßtal- 
liques elaieiit vkrges; te sol älait prodigue d'or, d'argeol^ 
d^älain, de Cüivref sans parier d^autres mati^res rccherchäes : le 
sei» les huiies» Us fruiLSj, ramliraf iea peüeleries» etc. Od 
conualt la polUique de ces marchands ; faibles par le aonibrc^ 
forts par Icur liahilold, leur Industrie et kur marine» ils 
domlnalciitt noti par la force des armes» mak par kur im¬ 
mense sup^rionLS inLelkcLuelle. Ik eurenL Tadresse de se 
rendre nicessaires; vraimenl ks indiggues ne payaknl pas 
Irop eher ca qu'tls recevaieuL des Phtaickns. Pour ceux-ci» 
c*£lail Täge d'i>r; pour ceux-!b^ TeveiJ ä uue ei\i!Ualion sup^- 
ricure. 

Le commerce des Phänkkns a dii eommeneer dans la pre- 
mifere moilie da deuxlemo mlllenaire : cksL Vers celle epoque 
que je place ausss ie debut de h demifere epoque ikollthiquet 
caracl^risec par la taUle perrecLionnge du silex; uous alions 
VQir qimnd et eommenL elk finll. 

Les monumenU m^gaUlhiqites» si aboudank ä la Gn de Pitge 
de la pierre, liil survivenL Dans le sud de ITspagne, j"ai irouvö 
des coupoks neoliLhiquos qui out eneoro Me nlüisees pendant 
Väga du broQio; denombreux dulmens ont kti firiges pendatit 
cetlc deraiere opoque : il j a eonliuuU^ parfake daus la CODS- 
Iruction dos m^gaUlhes el absence de lacune enLre les döcoii' 
Terles relatives aos deujt p^rlodes, Dans k suiLe de PÄge du 
brtiiLze, les rites luu^raires so sonl modiGes; on a abandonnä 
ks grandes eepulLures communes pour enkriiier les morts iso-^ 
le» dans des caveau^ ou des jarrcs» enfonc^s sons k sol dea 
maisons^ En m^me kmps on conslate des perfectionnemeaLs 
daus la forme des armes cl des ornenients m^lalliques; mals 
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ces changomcalfi n'empü^cheot pas Tä^fl du bronzo de präsealcr 
daos son eascmble uncgrande liapiog^^n^itä. 

L'^lude compapaüve du Ktfolilhique et de r%e du brouze 
fournit uuß de$ döoneeä les plus rem^rquables du pr^histo- 
rique da ln panm^uk^ oa peut la r^sumer en peu de mols : dis^ 
pariLiou radicale de la dviliflation u^elisluquß et fitibslitutioii 
d'uie autre teialeineni diffdrei^Lß- (Jao vague piik^nLc a 
balaye loitl ce qtii Je labkau nl original du dernier äge 

de la pierra. 

J^atLribue ce ehaug'anicn! eubil h la deslrucliou da Tempire 
pli^niclea par riiiva^tan des races celliques^ 

Fassons en revue ks divers argumenLs sur ksquels se fonde 
Gette opiiiipn. 

L La alrat^giede ceux qui MaieuL maitresdu paya au N^oli- 
ihique consistait, pour Ja r(§gion que fai fomlleet k s'asaurer Ja 
possessioa du chemiu fjui va de Ja mer aus miaes d'argeuL de 
Pest de Sierra Nevadap du mojis Silttri^s, qui eal peul-£Lro Je 
vÄritabk Arf/enf<rrhi$. Ces mines de cuivre argenlifere sout 
stLu^es pres d eine des sources du GuadaJqnJvir^ nomm^p ik cause 
d eJIcs, Jlfluve ä racines d'argent par Stdsichore, Surce chemm, 
qoj dUit une roule du temps des RonmiuSf ils avakul cdasLruU 
une place foiie* prol^gde par des ciiadelJe^. Dans le resle dti 
payst je ne connaiii que des bpurgactes peu importantes^ plus oii 
fMoins foritrieea et sjLu(§es Je long des couts d eau qui, Jiahi- 
LuelJemeat k secp lervent de cbentios, 

A J'figc du bronze,, les tienx Habitus soni d'maomhrables acro- 
poks, percJiees sur ksrochers, solidemcut fortilidcs; eltes sonl 
dkseniioäes dans tont le pays^ k l^ecarl des voies de communi- 
cation naturelles^ 

Le pretnler lableau est celii! d'uno pulssanco maritimep bien 
Organ isee, ayant en vne Pexporlalion de Ikrgeut. Le second est 
eelui d'uu pcuple beJüqiiaux dooi les LrJhus se dispulent Ja 
jouissaace sur plac^ des rkhesses du pays. Qn comprend maio- 
tenaut que lacraJnte da pilkge ail fail plater les morls a Holfi- 
rieur des Tilles. 
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n. Le nouveau conqueraat elail, comme le pretnier, en plein 
ftere du bronze; rnais il ne venait pai> comme lui organiser 
rexploilation des melauj: au profit d’uue mülropole ^loign^e ; 
il vcnaiL cliercber uno nouveUe palnc, allirfi saus doutc par la 
rennmm^G de sus ricbcüses. II y implanla donc sa propra civUi- 
salion, afTraucbie depnis longEcmps de Tusage de la pierrc. Je 
croirais ini^ine voInnLiers i^u'il n^ajamais counu la laUEeperfae- 
tionn^o du silex, qut n'est pas un sladc tieccssairei aussi £Up^ 
primB-t-il conti ple lern cot 1a belle Industrie de la fin du N4oU* 
thiqne- Frivu de relaiions comnucrcialeB, U se Irouva d^ns la 
n^ccssitä de se conEenler d'abord du euivra pur, et ensulte de 
n’employer qua parcimonieusemenl r^lain. CeU e^pHque les 
fermes simples des objels metalliques, contemporains probable- 
ment d'autrcs plus perfeclionn^a-daus les pays ou Tätain £tait 
obondani. 

Ainsi, deux peuplcs cepeudanl bien ditlärents, familiers 
avec l'usage du brouze, out eonlribu^ Tun apres l'aulra ä devc- 
loppcr dsDS 1a peninsule remptoi du cuivre pur; tc premier, 
parce qu'il £taU contraire ä son mißrät d‘y inlroduire relaiUE le 
accond, parce que loa difdcnllos des Communications terreslres 
l'en empichaienl. 

nt. ÜQ sali combien lea Gelles aimaieoi les oraemenLs per- 
sonnels, smiout les anneaux mdlalliques. Pendant la demibre 
dpoqtte ndolilbique, sur des ccniaincs du mobilicrs fundralres. 
]'ai Iruuvd deux ou Irols anneaux de cuivre; eucore n'est-Il 
pas prouve qu'ils ne datent pas de l'Etge du bronce. On peut donc 
affirmer que la mode des anneauxet dosbraceletsVexislaitpas, 
car il n'y en a pas davanlage en plerre el en coquille, Cela esl 
d'aulant plus frappant que ecs derniers abondutent pendant la 
pierre polie, Äussildl que s’implante la dvilisalion du bronze, 
les aepuhures CDnlicnuent de notnbreus fiU etlames de cuivre, 
d’argenl, d’alliagc cupro-nrgenliföre, der el de plomb dord, 
transformes eii bagucs, pendauU irorcillGS el bmcaleU: plus 
tard ils ionl aussi en bronze, et sur certains eränes de fcmines 
soDl plac^s des diad^mes d'urgenL Los bracclets, aussi blcn qiie 
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les ha^iies, eUienL porL^s par hommes et Icb fcntmea^ 

IV* Par conLre, las dermers Neoliltltqim possidaiaittquaiilhe 
d^idolfA ou d'arnukttüs de forme varke, ce qut esL bieti onontal, 
tandk qu'auourio s^piiUure du bronze q^q a Jivrü uds seulc; 
daas les maiaons, quelques pkrres out la foroie de priape$* Les 
clmetibres ceEliques sout egalemenl. prive$ d^idoles. 

Y* Tout ausAi rernarquahkesL la disparUioa complfele dos mar- 
chaudises de pacatille pb^meküne : mufs dkuLruchef parFums^ 
ambro, Jiguitoi calJals; k poine avoas-nous trouve uu peigue en 
Ivoire de travail simple el des bouLons en ivoirodo forme dide-^ 
rente de celle de J'ftgo de la pierre. 

Au Heu de ees sebsLances proiivant un commerce Irfes Stoodu^ 
oa De voit plus que les produils lucau?^^ Jkvak cru josq^i'ä pr4“ 
seoi devoTr 4[abiir une exception pourdes perles eu päto vitreuse 
bleuätre ou varditret en forme da petila lujaux caoneks ayanl 
l'aspecL de plusieurs grams eufiks; maU im examen plus appro- 
foodi rnouEre lout le coulrake* En effel, ceüü fürme se reucoalrc 
dans les ampulläres de VAge du Bronze en Anglelerre^ taudis 
qukllo nkst pas du loiil propra aiix milieiix pbiSmcians; quoi* 
quku n'eu pDssede pas eucore de TEurope cenkale^ Ü $e pourrait 
donc fort bien quklles sokut los produlls d'uno [iidusLno ce?- 
tique apparenime äcelle de rdmaiL Je retroiive ceUe mmme forme 
de perles de vorre dans les sopulturcA de* YJsigolIis. 

YI. Tout est conLrasle eoLie lesdeur civiijsaiions que uouscom^ 
paruns : si, au X^olilhlque^ les Pbmuictens rmpaDdakat en Es- 
pagne de la pacotjlle de peu de valeur, dkutre part ils avaieat 
som de ne pas y iatroduire le moiedra grairt d'etaiu et dkn 
exporler lou l Tor et rargenl^ Sans Jamais ea rapporter un seu) 
objel otivre : e elail le mot d'ordro imposu par la polUique corti- 
merclaie* Arriveul les Geltes^ dmirulsaot la. suprämatie pbent'^ 
eiennep aussUöt le tableau chaoge : le commerce meurt; plus de 
pacoUllo tmporl^e; mais la mälallurgie nnlionak se d^veluppe 
au profU du pays lui^m^me, Tous les metaux qiilL produU sont 
Lravaiileä ei uUUads sur place. Co nksL pas Ik la moindre des 
revoluüons, car les mdtaux coiisliluaienl le priDcipal objoclif 
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des Pheukkns et probableniGril an des principaaic des Celles, 
rendaxilia deaxi^me parlie de du brciDzisrdlamtu;i-ni6me 
fmll par peadtrert H esL dlllicile de dire b! c'esl fut le eommerce 
ou par la decouverte des giscmenls pauvres de la Sierra de Car- 
ihagene; ceüe derai^re explicaliOQ est la plus vraisemblable 
poar IßS rdgloDs du SuJ-ßsi. 

VlL La cdramiqueofTre uu autre äldmeat de comparaisou im- 
porlanU Au Neolilfaique, il y eu a de deui esp^ces :ia plus abna- 
danle cit de raelnre grosslbre^ ot e'est cepeudaut eile qui foiirnU 
les rares vasespeTuts^ raiilre est ce qa^oa peut appeler la polerie 
de luxel eite esl surtout cerinue par les heaux eAemplaires de 
la valide du Tage. Ja la crois Je produU d^m art indigtne« sup6- 
ricur h eelui des PhäDieietis qui Voni imitä pour l'eiporlaüoü et 
nnt ainsl rdpandu dans la rnniliS oecidenlale de TEurope Les 
gobelels dits caticLformes^ les plus lyplques du gm-upe. 

A 1 Äge du broDEBT dire qü'il n'y a plus de vases gtos- 

siets; toüs sotit Men faits^ de dlmei>slons plusgtandes, de formos 
el^gauLcs et v^ari^es^ a surfaces uoires soigacusemcnt Iis$§e 3 ; 
lour Lechnique et certatna prufils rappelleat les gobelet^ caiici- 
formes, mais ceux-^cä sonl couverla d^omeinerilSp donl ceux-lü 
sont absulumcut pri?is^ 

Les pDleries des nicropolcs celliques oii gauloises onl la mfetiie 
Icchniqao et Jes tu^mes surfaces noires tissees; les farmes sonl 
analogueSp les emeaients My font pas d^faut; mais^ sur un trfes 
grand nambre de vases, il n y en a pas. 

Malgr£ certaiues dilTercaces^ la e^rainique de Tä^ge du bron 20 
eu Espagne esi eerlaiDcmeDl de la mfime familie que la polerie 
celtiqiie et absolumenl de Tart asiaLjque. 

VllL Ävee la däsparition des Phduiekns cnTneide aussi teile 
desBolcinnas.dos vuites eucorbelleeg, des crfepis de plMreet des 
peinlures mumks, des vases ett plMre el en fomo dVnimauj. 

iX. Les armes de Tage du bronte n^olTreut pasde bSeu grands 
perfeetiouneiueals sur edles du Keolitbique : k prindpal tsl le 
moyen d aUaebe au maudie par des rivels j plas tard eependaitl 
ou vmt de longuea öpöes en brouze et des ballebardes eu cuivre 
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CoEfime je Tai dit plt^$ haul, oVst remploi du cuivra el ja rarclÄ 
de qui soßt \r cause da cette simplicil^ de fornies« Aussl 

leuf CDinparaisoa ue protivo pas aulre chose quc ia g^o^ralisa- 
lJqz) de rempJoi de$ 

X. Coutiuiiea funerairea. J'ai divh^ du brue^e en deux 
partiea ! pendatU Sa premtärei les rites fun^raires du KadiiUiique 
sonl eonsetväs; pendant la seconde, on euterre les merlä iaold» 
iuent pres des aiaboas ou daus leur 30I* 

11 y a lä iine atioinftlie : curRmeDt J'envaJiissßQr,. qui d^lruisit 
radicalemenL Ja civilisatioo exbiauLa, adopLa-l-il sea bablludea 
fuDeraireSt pDur tes changer peu apreas^us qu'auciiD Evenement 
ne vienne nom expliquer ce chaugenieat? D'aatre part* ka mobi* 
liers dea deux epoquea sont a pmtie differenU^ el leur dilKreace 
esl duB surtout au degre do ricbcsao. 

Ces ebsci'vaticaa suggereiit l''liypclh^e siiiYante ; 

Au d^bui do Ja conqu&Le, lös indigknea el ies eLraugera coa- 
aervbreat cJiaeuu leur maoi^re d'enlerref Ies uzurlSj el Ibä dcux 
ayslemos se praliqufereni airnuifan^mcnt pendaul un laps de 
tempa» puis le tnelaRgB des race$ se e^ousauima oL Jos habitudes 
du Tamqu^urpr^vaJurent 

Les tüjiibes ni§uliüijques sont Jea malsons ^ternolles de 
du double du defunl; ce ne sonl habi tuelileniiCDt que des ossuaires. 
Dans Je cercueil de l'Ägc du brDDi;e^ au conlraire, on Lnlraduit Je 
Corps entier, tout babillä el prepare poar rin voyage* pour cela, 
ä c 6 le de Iut| on d^pose uu quarlkr de viaude* 
ü'eel uue rdvoJnüca complule daris Ies croyaaces reSigieases; 
ceJJos de J'Äge du brooEö so conslaienl dan» lös a^pultures gaii- 
leises k inbuntallou de la Marne, oü Je d^p^t d un. repas puiir Je 
mort s^observo Ires iroquemment* 

Je cilerai pour fn^nieire remploJ de graudes jaj'res coiume 
cercueils; je Ies retrouve b deux äpoques i celie du hroa^se ot 
cellede Ja dautiaalioa des Visigoibs; daua ce dertiiereas, eile» 
soni rdserv^cs aux eafanls^ 

Je crois quo ces faits dömonlrenl que !a dUparitiou des 
menls caractärlsliquas du Neolithiqije el kur rempIacciReni par 
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lesusügessi dilTcreuts et mfiate opposfs de Tä^e dubronze, sonl 
incompaiibles avcc une simple ävctlution el qu’il n'y a pas d’aulre 
moven d’ett rendre comple quo rhypolhbse d'une puisaanle Inva¬ 
sion qvii iit passer fe pays du !a darninalion des Plienicioos com- 
mcr^aatsi celte d'utipeuple beVliqueux, donl lous ]es caran^lärcs 
sonL ceuz que nous rcLrtmvöns dans ics pajs occupas par le-H 
Celles et que nons pouvous altrtbucr a ]cur racc. 

Pour les PhAniciens, ce Tut un d^sasUe, Ja ruinc de la prlnci-* 
pale brauche da leur commerce. Serait-il temeraire d*y recber- 
chcr la cau$e de la decadonce de SIdon Vers la xii* sibck? A ee 
luomcuL, Tyr commen^atl ^ s'd^iever; c'eat 1‘^poqufi oü eile 
fonda Gadir, Du temps de Slrabon, ies G ad i La ns raeoQlaient 
qu'avent dWräler leur choix sur remplacemcDt de la colonte. 
Ic! Tyricns avakni essayd de s'^lablir, d'abord ä Pest dos 
cotoaaos, puis ä Touesi de Cadir, i Onoba; mais los viclimes 
ne s’dlant pas monlrdes propices, ila clurenl renoncer i Icnrs 
projels^ jiisqu’ä ce qu^enfiu l ik gadirjlc fiit jugic favorable. Go 
rdctl fftil uti6 alJusion visible & dos relalions pln$ ancieimos el 4 
des dJfficult^s provottanl Sans doulc das disposiüons hosUlos des 
babiLania. 

Le Premier endroU oii les Tyriens essayftrenL de s'elabUr so 
trouve prücis^tuenl dans la regictti des Irfes anciennes colonics 
phealcicnnes qae j'ai Fouill^es. Comparons celles-ci ä Gadir. La 
principalo porle aujourii'hui h nom de Los .Miliares; eile esl 
prfes de Gador, dotil le nom ressemble siDgulJeremoiit 4 celtil de 
Gadir, et k treis lieues de la mor sur le bord du Rio Andarax. 
gardaul, cetnme je 1 ai d^jk dil, Id cbemlti qui utitl la mer, par le 
poti dAlmdric, aus sourecs argenUfferes du Tartesse. Gadir 
occupe une Ue, en rialile hors de l’Espagae, co qui s'oxpliquo 
biea par la changemenl qui a dü ameuer l’eipulsiott dos Ph^ni- 
cieus : coux*ci, quatid ils dtaianl malires du pays s'v dlaienl 
inslallfis k Pendroil qui leur conveaait; ehassds, ils önl dü so 
rHugkr sur la mer, oü leur puissance navale les meltait en 

süretk; lo des Veuklos rösisUmi k Ci.ar prouve la valour 
d unn sembliibte posilion. 
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Autre difference : Gadir n’csi pas, commo Los Mitlarfcs, sur Je 
ctiemiQ d« l'argenl, mais sur celui de rclain- elFectJgement, 
c est ä Ce demier metal el ntia ^ l’aulre que Jes aacicas altrihuaDt 
surlout Ja prosp^ril^ de ce comploir. 

Gadir n’apparatt nulle partcomme lacnpilale d’une previtic« ; 
aes habUatits, rrequcmment en lulle avec ceui du coaUnent, 
n oDt jamais eä sur celui-ci des posaessions importanlos; c'esl 
vraiment uae escaJe du comciierce. 

Hais elJe esl so iii6me lemps la gardienne du d^lroit. Ja seale 
deveauc possible apräs l'occupaüon du pays par les Geltes^ el 
snrlouL deveutte lu^cessairo parce que Ja deslruclion de la pma- 
sance pliiiiicienne par lea Celles avait ouvert l'Occidetil k la 
mariQP des Greca, atais etallids de ceui-ct contre ks Phfinideas. 

Je cansidfete doac Ja foadalion de Gadir par las Tyrkas au 
iii* sitdecomme la coas^queoce de Ja deslrucüon de Ikaipire 
sidonien en Kspagne par TJavafion des Celles, 

Celle baute anUquik de rapparilion des Celles en Espagne 
esi coniraire ä touks les opinians courantes, doöl la plus rdpan- 
due place ce fait au d^but du v* sibcJe. 

Les anckas avaient Ja noiioa Irfes cJaJre de celte invasioui 
daas ieur esprit, eile reraonlail ä iin passe tres Joiutain; lea plus 
vieux parienl de Ja ceJllsaltan da Ja p^Suinsuk comme d*aae 
doclrine courante, traasmise par la IradiUon, sans siguakr ai 
meme indiquer le carackrc recant des mouvemepts qai ta pra» 
duistreni, 

Le Premier en dato est Berodote, fi4 en JSi. Dans aes dcrila, 
enlrc 445 et 432. il attribue aus Celles loccupalton de tout l'Oc- 
cidenl josqu'aii paysdes Cynfeles (sud du PortugalJ. Si i'invasion 
celiique avail eu Jieit ä la ün du vi* sibcle. commcnt peul-on 
admeitre qii lfdradole, presque contetnporaia du fait, auratt 
parl6 de ceUe grande exkasion des CeltcB saos laisscr transpirer 
une altusion i kur coDquÜle recepie? 1[ avail sous tesyeux les 
carics et ks Berits d'Ikcake et d'Aaaxiuiaudre^ si ceus'^i 
n'aUribuaknt pas d6j4 aus Celtes k pays au destusdes CynMes, 
commentauraiui] prafessd une oplnion difftirentc aans uq mol de 

iv* s£Ata, T, X, 
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jusliGcation? Cola esi Gont,raire Il\^ lagiquc» Lt^s lestLca dUero* 
dole DOMS fonl donc. supposer que siir la carle Iratee par Ana^i- 
mandrfl dan» la preraifire moili^ du. sieck| ]'oa^>sl de 1a 
p^niasule dlalt dfja allrihuä aus ijcUes- ü*est d'aUleurs au 
vii* sitelo qiie Ics Grocs onl au surluuL des relatioas avec 1'Es- 
pagne et l'Oceideul : c^ast T^poqae de kurs plus gtaudes con- 
naissauCGS fj^ographiques; au Lemps d’ildrodotä^ on nklait plus 
bl bien penseigDÖ ' cet auleurskn plaint lut-nifeme ü propos des 
CassilSridos, avauaul devoir accepler saos coalröle les dniiD.^ES 
de la iFadjtion; ä plus forte raison devail il en fette ainsi pour 
TouesL de la päninsule» ou tes Gtirlhagianis ne l&Essaienl pos pas¬ 
set un seui navire. 

L'opinion qui place rLnvasloti k la üu Hu vi*^ siede ou au 
commentement du se Toade sur le pferiple dMümikoitt uülisu 
par AvifeauSp pat Denys le Periegek et probablement aussi par 
Eratoslhbne dans un passage que die Strabon. Ce päriple, 
rÄdige vors la Hn du vi^ slfeckt dfecritles c6tes de l'Oeäaa. Dans 
le domaine qiillferodote attribue aui Celles d'Espagne, ü place 
les Cempses et leurs volsins ks Saefes; on en deduit qu'aus 
lemps du periplc les Celles ny felaienipasencuredablis. Cepen- 
danl, rien ne prouve que les Cempses ne senl pas des C-eUes on 
des [bferes cetLises; cela parali« au conlrairet felre la doGlnne 
d'Eratoslblne, auquel Polybe et Slrabon reproclient d'altribner 
aus Galates rgccident de riberie|üsqu"ii, Gadir^ eU dans la des- 
crlpliou des cötes de ce paySp. de ne plus faire menlion de ce* 
mfemes Galales. Strabon nksl pas toujours heureiix dans ses 
criliqucs; en Tespfece, la prfetendue contradieUon d'Eratos- 
thene est facile h e^pliquer : il admellail simullanerneut la 
doctrine d'H^rodolOp attribunul lout rOccident am Celles^ et 
Celle du pferiple donnant nn uom special aux tribas de la eoLe 
pfeninsnlairCf probable me nt celul de Cempses. 

II faul done oonclnre qu'BerodoLe et le pferiple soni d'accord^ 
comma Eraloalhene Te&l avec lui*mfeme, el qiie les Cempses 
so nt des Celles ou de^tribusceUisfees, Parconsfequenti rinvaelon 
celllque est anterieure au periple. 
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Nous avons d'autres rcn^eignenienls anciens eomportanL la 
cortcluMoa. 

PI ine eile, d'aprfes Varroii^ eomma ayanL occupä rEspagne, hs 
IhbreSp lea Perees, (es PMntcienSi Ics CeUeSt Carllmgiitma 
4 ln universam Hl^paniam M. Varro pervenUse Iliberoa el Per- 
aas et Phrenicas Celtaar|Da el Pt^m^a Iradit»». d\\Tbois (io 
Jubaim'illo iHentifie lea Peraes avcß les Tyriens ü l'fipoque <le 
Icur üOumissiDn par Cyrus, en 5!t7. Ccla mc parail diffidle ä 
ailmctlro. D'abard, Ga dir ne poas^diiL qu'un totiL peMl coiri ol 
noti pas « univürsam Qispani am ILnanile, si vrairaent eile a 
nppartenu aux Persea, Ce fut petiianl une courta dur^e, car 
lea Carlhagtnois a’on empaTireni aussilöt; en laut cas, la fail ae 
camstttue pas nne v^rilable occupalion du pays. I^nfin, ii iaul sup- 
ptjser qu0 Virron suil Torire chroaologique, et ii place las 
Persea avant les Pbiniciens. 

Slrabon ränge les expeditionsälraagäres dans Tordre suivant; 
Derculfi^ las Ph^miesens, quil appella aussi Tyriens; lesGoltcs; 
las Carlhaglnois. 

D'aprSs Sallusle, Qerculc, dans sqd expädilion cn Espagne, 
ßfail accompagad de Sl^das et de Parses : ainsi nons idotili» 
ßerons, saus prejuger de leur v^rilable nationalit^, les Perkes 
de Varron avec rilcrcule da Slrabon, donl calui^ji place Peipe* 
dilioD avant les pyaictcns, On a vn qne l’arciveologie eonfirme 
la realite d'exp^ditioas ant^rieurcs ä celie des Pb^nteians. 

Gelte difficultd dcarlee, revouanl am Celles, nous les voyons 
placdj» eaire les Pbeaiciens et les Gart hagin oTs, 

Los Gartliagiaois ont fatt (a conquMe de la pdaiasule au 
Hl* sifecie; mais, dfes le Vi*, aussilöl apres la ruine de Tyr, ib 
s etaient subslituds am PheDicienset avaientcommeaed hoccu* 
per des terrain» plus dteadus que cem^ci, Lear exteasion a 
donc eominencd au vi* ou tout aa nioins au v* siede, ponc 
altemdre son maximuni an m*'; inverse ment, la prdponddrance 
des Ceites allait en diminuanl, el qnand les ancieti» pari ent de 
rocenpatioB de la pdoinsule par les Geltes, ils ioivent viser 
une pdriode ob la puissaace de ce peupte dUit ä aen apegde« 
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donc atilerkure au v* si^cle^ II ß*ensu(L que la daie ii laqiiellß 
on ordinairemeBt l'arriv^a d^s GelJ^'i corresponii:! au coii- 
traire ä Tepaqae oü leur pci1$s&uce comiuen^aH ä dficHuer» 

Toul CeJa fail r^uionUr tres haut rinvasion celiique, al si 
Eous aous t^^udous un compte exact du röle de GadEr^ aous ver- 
Touaqull sa rdduil i. calui d'un comptDin ^rdant la routo de 
rOcfiaa» mais avant |>eii ou n'ayanl rieu a difc dans la peuiusula 
uii r^gnail un peuple ennemi. REeu dam sqd tnsloire ne permct de 
supposer qu'il y eit eu un changeraetil dam eet fiui de ctoses* 
qui remonle donc juaqu’Ä aa fondatlou mfeme et cetle'ci esl hieu 
la cuue^quenGU de Tarrlvde da ee peuple ennemi^ de rinYasion 
celtique qui cha«^ ks Phdnieieiis au sn* dhck. 

J"ai diipltis haut qua Te^puUEon des Phfinlciens par leß Cekes 
oQvril rOccident eux Grees, Los CeUes^ cn elUl, out elö pendant 
loDglemps amls el allks de» Grec»contTe les Phenickm^ Gf4ce 
h euii les peuple» de raco gteeque out pu peuMrer cn Gaule elv 
Faire le commerce de rdtaiu et dos auLres mälaux; ks Rbodkn» 
*at pu fonder Rhoda bien des annees avant ks Olympiades, 
preaqu^au lempa d'llottiäre; Sksichorer ui au vn* siialOi a pu 
avoir des notiuns exactes »ur les mines d-argent aux souroes du 
Taxksse et Anaximaudre^ sou coalemporaiu^ Iracer la carte de 
TEurope; Colaio» ie Samien^ aborder ä Taitesse en 6i0 et y 
faire des achats lueralira; les Phoceens da vu* skde, Fonder la 
ligne Harseille-CorbUo, et» au vi* skcle^ recevoir un si bon 
aecueil chez ArganLhoniuSpfoE tartessien; les Grecs» engeufiraL 
Fondof lant de colouiea sur la c6le est de rEspagtie et au sud 
McBtiaca^ pris des GQionues^ avec TintenIEon nou senlemefil de 
faire concurrcnce aux Pbemcietis en Espagnej mal» de leiir 
disputer mime k uavigation au dek des CoIoddos« 

d Arbois de Jubainvilk voit dans ArgauLbuniu» un rtom 
indn-europien qu i! s^dlonno de Irouver eu Espagne avaut le» 
Celles^ et il y cherche iine Irace de la pr^senco des Lfgures* ce 
uom el 1 histuire clle^mime »kxpliquent lout simplemeul pur 
TilabtissemeDt de» Celles philbelkne». 

On peut remonter encore un peu pJua haut et attribuer les 
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noüons qu’oa trouve ciips Oomferc sur la aord et Toueat de 
TEurope au commeTce grec dans rOccideut rnddilerranäen et ä 
travers la Gaule, rendu possible par 1a disparUion des Fhäui- 
ciens. D’autre pari, Strahon a raison torsqu'il attribue les cob- 
naissanecs d'Ilemere sur les heureuses condilions de la Tur- 
ddtanle aus nolions r^panduea par les Phdnicions; maia, au 
IX* siecle.ce pap älail perdu pour cux, el c'eat htradhion^ deve- 
uue Ldgende, qiii inslruisit Tauleur de com me eile 

dirigea Ics avirons grecs älarechercbe du paya euchanteur. 

Ales. Bertrand proposaU le xii' sibcle comene date de 
Tinvasion celllgue ea Gaule. Gelte opiniou est favorable h mos 
vues, car la vague qui monda rüecideut de Geltes dut avoir uue 
grandeampleur, et Tan uevuit paspourquoi lea Pyr^näes auralcut 
errate un peuple si puissaDl et si remuant, cherehaut de nou- 
veaux foyers et cerlaiueiueiit attlrä en Espagne par la reuommee 
de ses richeasea. 

Ed reaum^, lea Celtes auraient remptace les Sidouieas ea 
Espagne et en Gaule au xii* släcle; leur conqu&to permit le 
dev&loppemeDtdu commerce gree sur les c6t::a meditorraneeunes 
et ä travers la Gaule, la roulo de rAlIanliqito lui restant ferm^o 
par ta fondatton de Gadir. G'cst surtout au vii* sifrcle que oous 
rotrouvoQs des traces de 1 aclivitä commerclale des Grecs et de 
leiirs relatbns amicales avec les Geltes; teur iuQueace paralt 
avoir räduite tt peu de cliose et il nV a trace ui de conqufete 
ni d'occupatlon imporiaute de (errams : de simples colonies et 
des Iransacüops avec uu peuple ami. Au vi* siifcclo, los Carlbagi- 
nois eutreut en codDU avec les Grecs, s'empareul des positions 
au sud de l*£spagne et cfaerchenl ä s'etcndre vers le Nord; te 
trait6 avec les Romains üxe uae limile ä leurs pr^lealions; mal' 
grü cela, .Anulbal assouvtl la haine säculaire de sa patrie contre 
les CellO'Grecs par la destruction de Sagoute, 

Nous veuons de depasser l'äge du brouze et il nous faut reve' 
nir aux vestiges matäriels que la domteatlon des Celtes a laiss^s 
en Espagne, 

La fia de Tdge du broaze est mal coDDue ; ca a troavd tsoli- 
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ment dys de bronzet des poignards* et surtoiil des hacbea 

H talon en ctiivre ei d'aiiLres ä dotiille eu bron^e. Totis ces 
objels soi^ide types europäeas, trbs etran^ers ä i'art oriental^ et 
üs proMvent Io präpondärance aanUDue de Tel^menL celliqoo- 
L'äge du fef est Sgalemetil peu cotwiu ; cependanl j ai fouile 
UP cerLaip uombre de s^puUutes de ceLLe 6pL>queT uiu^i que 
fies lieux d'hahiuliop pauvres. Les lombes sonl des ^aveaux 
rotids DU rcciaugulaires, recouverb de lerre : utie specialUe de 
repnque est Tusurpalion frequente des sepuUures päolithiques^ 
doul DD rc-irduve quelquefab Le mobilier intacL Les eorps soot 
iiiUumcB du incin^räs, les eeudrefi repfermees dans des urneü 
munies de coaverdes^ Le profil des urnes et de letirs cdu^ereks 
rappelle les vasea des nicropDles gauloiaes; la tecbnique esl ta 
Tueme, CDmme k Täge du brons^e; souveni eiles sonl omees de 
dcssins ptesqua idepttques k eeux d'aulres urucs dne^ 

raircs d'Europe» dalees de Täge de La Töne* Avec ces uraes 11 y 
a des bracelcls ovales en bronze ä bauls libres om4s. dt* Mgoes, 
semblables ä cetix du Larpaudieu; d auLres bracelelsaat les estre- 
mUes terminfies par des boutous t ou Irouve aussi des bagues el 
des pepdapls d^oreille en brouze, parfols en argenl^ des peries de 
hronze^ simples Ols enroul4s en au ou plusieurs iDUrs de spire : 
quelques feuilles de brouae omöes de tignes au poinLilM el 
muciiesde pelUs rivets cn fer. Les perles de colller sont aussi eo 
calcaire Irausluclde, eo cornaline ou agale zouee et en euivrOp 
On objet caracL^Hstique est ttpo pelUe baguolle plato ep os per* 
cÄe d uue rangle de trous dans le sens de 1a largcür : je o'eu 
copuais pas l'esage* 

I3n mohilier de eette esp^eOi Irouvt daua uu dolmen o^oli- 
tbiquei coQlenall uri torque#^ simple fil de broa£Q ä extremUas 
recourhees en croebets, el uue fibule k arc eu aerpenlin, type qiii 
mm reporte au UaltsLallieop 

Ce groupe de sÖpuUuros paraU dopc devoir se placer vers 
VI* et V* säÄdes : 11 poas mqptre TEspagne loujours en pleioe 
dvilis&lioD celiiijue. 

Mais, dans wrlains cas, oti troii¥e, & cÖl6 desobjebt que je viens 
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de meationner, dea polerles di'una faeltirc loule diJlsrenle, de 
coulcur claire, be^ucoup (nletis tuUe cl parfols ornie de 
bandes de pelnlura reugOi des pcrloa an püle ^maiJläe, dea 
ceuTs d'autruche peinls scrvanl da recipienla. 

Ce [iiälaD^e ires disparale provienl de 1 aiTivße des Carlhagi" 
neis. Je Tai constato en plusiears cas dans les provinces 
d'AJim^rle et de Grenade, cl il esiste dans les tiecropoles des 
environs de Carmona, plus ncbes, qüi oal llvri de beattx peignes 
en ivüire avec des se^aes gravScs du plus baut inlertl et une 
Serie d'aulres objeta tres präciaux da Tart carlhaginois; les 
Jihulea soQl des lypes de llallslalt et de la Morne, et du type h 
baso aanulttire propre ä rEspagtie, 

VoilädoDuIes iraces materielles des premiors eayahifisemenls 
des Carkhaginois, aux depens de Ja populallon eelliquo ou celti- 
sficj eliea apparlieDueiil saus dotileb rtpoqiie qui suivitla ruma 
de Tyr, lorsque Carlbage prll son essor et que les Gadilan» 
l’appelbrcnt i leurs secours contre les indigfenesr 

Ces B^puitures sodt k incmfiraliott. avec ou saus urttej jamais 
oti n'y a lrouv6 d'arinea. Elles sont probablemeot canlempa* 
raiaes d’auires sepullures ä inhuoiatioa et de caractere cxclu- 
sivemenl putiique que j'ai fouillies dans Ja uicFapole carlbagi- 
noise de Baria, aujourd'hui VilUrlcos, au hori de la mer, et 
peul-ilra aussi des tombes ä inimmalion de Cadix. 

Nous avons mamlenant i dludier un groupe da oficropoles 
Irfes caract^risliques, nombreuses dans la paninsalfl et ayanl 
Hvrfi nae gründe quanlilfi da documeats vari^s. Je choisirai 
comme type cellc qne j’ai fouillde ä Villaricos, lout ä c6te des 

tombes queje viens de aignaSor. 

Les B^pultures soot loules k incioÄralionj les ceadres sont 
renfermöes dans des «raes ou dfipos^es dans de petilescayiles; 
les uraes sont plaeöes soit isolemeat dans la terrain, soit eo 
nombre variable jnsqu'ä dii dans des caveaui de pierre, parfois 
aoigneusement revfeius de plAtre blaac irhs solide. Dans les 
urnes on aiallail avec les os de meaus objets; aulouc d'ellfls des 
armes, ordinairement replides. 
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Lgs uruGs flont de forniGs ires vari^es, Toales sonl cn argtJe 
parfailGmeal cuUe, de couleur rouge oq jaune clair; il n'y a plus 
irnce de ]a polerie de qualitd mgdiocre et de coulears foneiies, 
propre aox tempa präbUtonques. Beaueoup soal monochromes ; 
d'aulres. oroees de bandes hnrizantales de peintura rouge, brune 
et noire; d'auLres portenl des oruemeDts peints des meines eoU' 
leurs, de style gäomdtrique, form^s de sdries de lignes paraU 
Ibles, droiles, ondutdes ou circuL&ircs et coucenlnques; ä cette 
m^ute dass« appartiennent des vasas trouv^s daas les maisous, 
avec ornemeuts Qoraux \ dans d'aulres localites, le r^pertoire 
compreudde uombreuses ligures d'aatmaux et mfime des reprd' 
senlalions humaitios; onfiu on s’est aussi servi, pour enfermer 
les ccndresj de vases grecs ou italo-grecs & figarea rouges, dat^s 
du tv* au iii< sibcles. 

Oa s'esl beaucoup occupe depuis qudque temps da ddarml- 
nar la nalboiialUä de 1’art des vascs peiats g^omelriquos et i 
decors vfgdlaux et auimda. il. Pierre Paris croit devoirraUri- 
buer i une trfes ancicnne influeuce mycenicnjie. On a pu voir, par 
ec qui pr^cbde,. qiie coile these n'est paa oorroborde par les fails. 
Il y a CU cerlainement, i la Gn de rägc de la pJerre, une 
inOuence venue de I Est et qui a introduit dans la peninsule des 
dldments d art apparentds au Myceaieii; mais Üs nVurent pas le 
lempsdes'y dfeveloppcr; enlre les vases peints nfiolitbiques el 
cewi des plus ancietines colonies earthaginoises s'dland un 
espatw de six aibcles, pendant lesquels l’art ceranitque espagnol 
esL 1 anlUhöSQ la plus complile de celul des vaaes peints; cntre 
les deux eerles on ne voil aueun lien. 

La coDlinuitä «les relaliona enlra l'Espagne et le rootide grec, 
remontant probablement au delä d’Homfero, ne pourrail.elle 
pas expliquer que dans cerlalns miiieux «b soit d^veloppde 
une dcole arüstique nie du Myceoien et qm, au W sifecle 
aurait pris une subito eipausion, remplissanl la peninsule des 
produUs que nous dtudions? Cola cncore serait coniraire ä ce 
que nous savons de rhtsloire d'Espagne ; en effcl, on dc p«ut 
pas adraellre que cet art d'inspiratioa grecque solt reste eudorroi 
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dans Ib 9 colonles pendanl ln piriode de la prfeponderancc des 
Grecs pour s’ßpanoulr au moment prdcls oti ceui-ci Malenlsup- 
plantes par lesi Carthaginois. J'ai ausal fait remarquer ailleurs 
que lea vaaes du iv* el tu» sifecle, lout en ayaul des rapporl* Ufes 
rdels avfit Io Mycinicn, n'onl pas, comme ceui du NäoUlhique, 
le molif du poulpe, uu des seuls qui soit La propri^lc esclusivo 
desproduilB aUributs au Myc^dien; par coiUre, uti des motifs 
espagnols, Toiseau mordaul un serpanl, esl esseotielkraeul 
punique. 

11 laut s’en lenir au;: falls : cos nficropolos et kure vases peints 
correspondenl k Töpoque de la supr6malic cartha^lnoise dans Ja 
p6mii5ulo* C’eat k eile donc qu'il faul alUlbuer rapparilion de 
cct arl cdramiquc, qiil n’esl qd’im rameau du ffroupe pseudo- 
mycenieti donl le bossin de la SJddslerran^e monlro partout des 
repr^ÄcntaoU- 

Quant aus aroieSj parlicuHerement aus sahres oitduläs, la 
mAtne conclusion paralt s'iijiposer. 

Nous nc coDuaissons aucuno arme IndigSue de l'Age du fer; 
noussavonsseulemcul qu"i rarrivde das Carthagittoi» la civU 
lisalioö de TEspague §tait celtiquej il y a dono des probabililda 
pour que les dpees fiissenl du nifeme type que dans le cenlre 

de l'Europe. 

Nous n'avotts pas non plus baaucoup de renseignements sur 
les armes des Carlhaginois. Le l\ DoiaUre a Lrouvö uae de 
fer dont la poigndo parait avoir feie k antcuues et ressemble 
par kä quelques cxauipiaircs espagnols, Sur une slfelede Car- 
tbago sc irouvc figure uu sabre ondulfe du type d Espagne. 

D aulre pari, oe sabre ilait d «sage couranl en Grbco dfea le 
V* siöcle all mojtis, el »’il y a cu coutact cnlra Grecs el Carlhagi- 
nois,c’eel bien par les armes! Ün jour mfeme ces damierBmirent 
b la leie de leurs troupes un niercenairo grec, 

Les seuls documeols que nous possfedions nous disenl donc 
qti'ati V siede les Espagnols faisaient probabicment «sage 
d’artoesde forme celtique, el que les Carthaginois eroployaienU 
concurremmeut avec d’autres lypes, le »bre ondulfe de style grec. 
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hi donc^ dans les näcropotas ^ i]illu:enc6& ptznl^ju&s du iv* gI 
In* stlict&s, on trou¥^ 0ü.diil4S| qgu^ ii^a,V 0 [i 9 d(^s 

raiSGas de {eaiillribaGr ^ii3[ Garthaginaia, aiirtout si decea 
sßpullüres est ccKe de Gar Aslarolh, fiJa de Bnal-Pilles- 
Lcs nbiiles soqL de deu^ lypes princtpiux : celai de loLMame, 
<jui ost plulul associ^ a uoa forme hailslaltieaae dans les f^put- 
lures les plus aneionnes, tl ua autre, pr.ipre k r£spagne, qui 
porle unc baw a4]ttulaire. Cb disposUif semble filre la cömhiaai- 
5011 de laßhuVe orJinaire avec iine agrafe oa boacle circulaire 
muniG dun ardilloa, egalemeal propre 4 1a pentosule. 11 e»i 
asses curieui que c’est encore dans I'Afrique du Nord, cW les 

Kabyle» modcniBs, que nous Irouvons ceile meme boucle h 
ardilloa. 

Si mfeioc BBS ßbulBB sonl nh<is ea Espa-na. eljes cunaliliienl 
avec quelques ölemenla accessoires la seulo pari qiiDn puisse 
allnbuer a IWt indigiue dans lea uicropoles que nous Ätudioas, 
1 out le roste, mftme Jos produils grecs, doitÄlre atlribuÄ aas. Car- 

Lo Ggin oift«. 

Je risume ci^apris aa un tableau d'Buseiuble les principales 
conclusionsauiquelles aboaülcalle elude. Les iodicalioas rcia* 
tves aus dates ue pr^teudeal pas k laprÄcision: elles r^poadent 
ä h uecBssUd de douuer ua chädre approximulif. 


L<>itis Sirrt. 


cnAO^fOLO^rif pituTOoiSTonigüE de l'kspjio^i: 
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m 

Pierre poUe 

f llUreule) 

L^Oeeidüitt eiTlIi*^ pqr uri ceurAiit vptHi i 
dei eutlfoDii ilu ^fdeu. 
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CoiiFre ei 

belle Uhlle 
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Supr^[iialle pidöjapiitin&e i HwlMeur 
de Ln Turd^t^nSe. — EaperlnUoQ dei 
iii^Iaux de rUrcldeQlt ^lejo^ 

' ifir, s:ijttm; de l'embre du Nerd, ei 
d'nulTiFiii prdilüfilJ, —^ Ellens Ion dce 1 
CDonumenU fqa^alm» ciuipalpA et . 
jcu^geiltbci^. 
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ORIENT OU BYZ4NCE? 


Avec SOQ ^ludfl sur le psautter serba de xMunIch*, M* Stray- 
gowski a fall enlrer la <]ue3tioii byaajiLiae dane une iiDuvcIle 
phasc, Co n’est plus maialenaal de Rom« et de l’art imp^srial 
iju U sagil, raaia de Conalantinaple mSmc et de l'art byzaalin. 
Les BOmbreuses döcouvarlea de ces deraibraa aandei montredL 
assez quelle fut au dbcUn dea letnpa enllquea racUvkä criattiee 
da 1 OrienL Larl des graudes viUea haUdnialiquea da Sälcuclei 
Autlocfae, Äloxandrie^ väri labte eompromis eulre deux eultures, 
daviut 1 arl coamopolite qui r^g'tta aur le men de mädita rraciäe!! 
tont eiitiar. Lartorieulal ao räpaadit dana l’empire romain ea 
mfemo lemps qua lea religious orieBlales’. Ce qu’on creyait btra 
aulrefoia 1 art imperial romaiu n*eal qu’une hnmche de cet arl 
hellbnialique qui, h travers ks tradsfornialions el lea mbtamor- 
pboaes. est deveaularl chrdlieD, l’art byiaulm, l’arl arabe. Las 
resultalsauxquBls abeutiirbistoire de rartcouGOrdeDl d'allleurs 
& merveille avec ceui de l'histolre jwlilique, reüsieufle ou ialel- 
lectaolle», LacuUure du moyen (ige loul cntier apparatl cumme 
suspcßdue aux coDceptions qui se sonL btuborfies dans tes 
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OHiEjrr oü nyzAsci? 

t-randea villes derOricQl hellentsllque. Apris les invasionsbar- 
hares le d^p^H de cetle cullure ful gsjd6 ä la foäs en Orient cl 
en Occidenl, sana recevair pour ainsl dir« aucun accToisiemcnt. 
L'imUation ä oa trän ca, la copio, la compilftUon, lei parall bieti 
filre nd6al d« moyea ftgc, aiiasl hiea dans les Cercles leltria de 
CoDslaallnople que dans lea monaalÄreä d’Occidenl*. En eat-il 
de m6me daas le domaiiie de Taft? Tel Pro¬ 

bleme posö par iea travaus de M. Sliray^wski, 

Les Jecteürs de La Bevtie arch^oio^ique OQl dl* leniis au cou¬ 
rant des donudea de ca prohlfeme ä meaare qu'elles ae sonl 
manlfesiees». 11 s ont yü quelle pari 31 faul faire daus Pdlude de 
l’arl byzanlin aui infliienees venuesd'Äsie Mineure, de Mösopo- 
(amie, de Syrie, d’^^yple. Mais l'^ude des minialarea du psau- 
lier Serbe conduil M. Strzygowski encore plus lom. Aprbs avoir 
fßsola la queslioQ « Orient ou Rome », il aborde mamlenaut 
celle du parlage dmQuences entre rOHeut et Byrauce. Ce soat 
les resultaU de ces nouveiles rccberches que nous voudrmns 
ciposer brifevemcnt. 


1 

II n‘est peül^dlre pas Inulilc auparavani dmsisler sur la 
caraclere euLiärement nouveau et original 
M Slrzygo^skiponrsuU avec uua si grande aclmte. On avait 
dejä et bien avant luI parlö d'inflüeuces orientales et 
uns de ses leeteura out cra retrouver dans ses ihearies lea idfies 
eiposßes nagnöre par Viollet-le-Duc. de Vo^4, Coarajod 
Choisy, etc. eu s^etaananl de ne pas voir eites plus souven ^ 
Bomsde ces devaaclers«. Si nous laissana de C0l6 la ^node 
tputl'arl du moyen 4ge p^sait pour byiautin p, il esleiact 
que l-laDaeuce de rOrient avait 61^ d^jb Ätudiia sineusemenl . 
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REVliR AHClrtOLOGT&QK 

^ iolle^t'Ia-Üuc, daas son Ar/ msK, avait montr^ qiie dans la 
gen&se de I’art russe ia pari de rExlrfime-OriEnl Atail aussi 
graade qtie ceile de Byzanca. Les decouvertes du marquls da 
\ ogUfi düQ$ Je Qaüraa 1 aTnanerent ä poscf le prohlfema da 
gmo syrleDQc de» iglises romaoes'. L'mfluence d« la Perse fül 
nnse en Jumife/e par les osploralioaa de M. et U“« DJeulafoy* ul 
hs audea de M, Choisy*. Eonn, daas soa cours da J’Ecole du 
Louvre, Courajod. romoutanl jusqu'ä J'Orient anlique, e^saya 
d aaatyser et de suivre l'hUoira des prtneipaux molib de l'art 
omemenlal*. Les rapprochenieois fails de cclle aorte iSlaietil 
prosqiia Loujoura ing^nieux j uiaia l'ig'noraRce presque compJ&le 
oo on 4lail des mqimmanls odeniaui de Ja fin de ranllqiiUt 
leur enlevait beaucoup d'autoriie. Comnie, d autre partjls beiir- 
laient m abUudes ei^ ce qui e$i plus gruve encorat Jes 

Sentiments de palrlollame local, la reaclion ne se Jil pas allendr« *. 
La theone fut minee avant meme d’avoir pu se consiUuer. 
üadlears, ,l [ui manquait mandue uecassaire ; dia uo a’appli 
quait guere qu'ä l'art oacidenlal. G'^tait, eulra plusieura ques^ 
Hous, cboisir d abord Ja plus difßcile. 
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a m IrtmsporlÄfi ä Berlin ea \m. L'öludc de edle fa^inle csi 
penl-dre jusqii'icl VfBuSTG capilale dcM. Slriygowski'; l atialyse 
pgndranle qu ü afaile de chatun dc 9 iriangles de sculpture qui 
constituenl la frise Ini a permis Üe dÄlcrmiaer d'üae maniSre 
pricise Ic 9 caract^rts de Tort composile, ne d un mÄlaaB« <1’^'^- 
mcQls hellenisliqtiea d iranietis'datis 1a capilak des Sdleucidcs : 
salles irällees couvcrles de voiiLes gq berccam; chambrea lald- 
raics doni k‘S herccaux Iransversaux conlrebulenl les voiilei 
d'unc salle cenlTaie; emploi de l’arc brisd; facade» indfipen- 
danlcsde ladiaposition axchilcdnraieel couvertes d uae sculplure 
cn miiplal qui, semhlable aux nrnemenla d*an lapi» porsan, *e 
d6laclie siir uti fond obscur* mdlanBe de la feuille d’acanlbc et 
de !a roselte orienlale, etc. En ces malierea Ics plus minew trou- 
vailles ont leur prix et celle de la pelite lablelte de Bronze 
dXphbse en iftSG, avcc ses colonnes anneldes d aon arc en milre. 
a permis de rnnnlrer la pdndltatioii ite cet arl mfisopolamien en 
Asic Minenrc'. Lesptoraliun des mines de Hatra* a monlri ce 
qiielait cel arl mösopötamien ä Teptiquc des Parthes. Son 
iDlIuenc« en Syrie a dd rdvßlÄe par les deeouverlea de la cila- 
detle d’Amman {Philadelphie}* d par edle de Ja ville jitslmieime 
de Resdfa {SerffiopoUs), due ä M. Cliapot en i901, oü les proee- 
dis de GonstTtiCtion sonl vuisins de ceux da Hschalla*. La pro- 
vince sasaanide de l arl mesopoUmien, la seule bien contiue il 
y a dis ans, »’est oncore enrichie des decouvcrles de 31. de Mor- 

g^an ca Susianc*# 

En Syric, ks exptoratinns de 31. de Vogüe onlitö compkties 
par les deux expedSlicjas americaines de 1899 et I90i; de non- 
veaus Ädilices chreliens el des mosoTques ont eie eludies. La 
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hevl'e 

dicouverle de Thypogee de P^ilmyro par Sobernheim en I89tf a 
eie ud des poinU de d6parl des Äludes de M, Str7ygow^kL La 
renlree ä U BihliQthbque Kalionale du Peulaleuque Ashburnhafd 
a permis d’aUelndre ä scs origmes l’arl de la minialure judeo- 
ehrelieane. 

De loulcs les provinces orientales, c’est J'Egyple qui a fourni 
la moissoD !a plus riebe; ebague jour amfena de nouvelles 
ddcouvcrtes. 11 sulfit de rappelflr (es fouilJes de M. Gayal ä 
Antinoe el cellcB d'Alcbiuim-Paoopoli,, guiom jeld un iuur si 
iclalanl aur la fabricalton des eloiTcs el Jes ar(s d^coralifs des 
Ooplos. Les lyoires.Dombreux rassembldj aus mtisöes du Catre 
öl d Älcxandric ool moatrÄ Jes earaclÄtes de Pari heUdnisliqae 

J I“ plm f™<lli.eusM a ili aello 

dB U. CIfdali Baoait |I301.(902); los trcsqao, ou'fl a laises 
jaur ea „ grwd nombra rSsasnt l'eslsloo« aa V siede d'ano 
6.0leds pa.„l„. e. d'aaoicaaagrapbie doal l„. caraclbrss som- 
bte«„l j„s,„ .c, apparlaair ssciosivamBal i IVt bysaalla'. Los 
.ipb«.Uoas da Oeir ,1 Abiad. da Dei, es-Soariani. plas ricea.- 
menl da sMUaai« da SaTat-MSnas prbs d'Aloaandrio- Bl la 
^toavana d aaa «hraniqaa universale sar papyrus iUaslrSe de 
»laialares. . «„di« «. Slrsy.„,vski-, perfflelleal de deler- 

“aiiai ‘ '* progressive de Perl 

bell^Dique d Alcsandno en arl cople. 

Mioeurel« ‘■bb aiOöuinonU clirelieas d'Asle 
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ConslantinDple k Ia mSme äpDfjuB^ Plus r^ccnirnenl^ lo voyagö 
de miss LowihUti BeJI ä traverjs la Citicie el Ja LycaUDie* a ceti' 
firme daF7S Jour ensembte les lemejg^pa^es qui avaknl permia 
ä M. Slrzyg:q^ski d'^difier iise fli^aria absplumenL peuve des 
orlgiae» d« rarebUeBture cbr^ttepde. D'aulro parh Ja d^ceu-- 
verle des sancpphagcs du Lypa de Soulpu-lfonastir c% de SJda-^ 
mata a meutrd l'esisteftce ea Asie MiDeura^ dH ie lU^ ai^cle» 
d^uae dcpie de seulpture presque üffranchle des Lredilions da^- 
siqiieset veisipe parses proc^^dda(scutptore k Ja virolej ome- 
menls dflirs siir fopd obscpr}i de la acuJpttire misapotamieDue 
de Mscbatta*, 

Epfin IWt by^ailm esl mieux aonnu gnlca aux fouilteset aux 
Sttides sysL^matiques poursuivies eu Grece, k Conslanlinople^ 
en iLalJe. Les Lravaux de Biebl sur SaiuL Lue PPL äld sui* 
vis de ceux de G. Millet k DaphnLä Mtslra^ k Träbieonde^ 
all ipopt Atbos, de U. Laurent k Delplies, de M. Perdnzet a 
Senes. L'allealioa a^esl porige sur les beiles mosaiques de 
Kahrie^Djarpi^ au l6iPülgaaga desqiictles il faul aLtacher» comme 
uous allons le voir^ la plus graude imporlatice« La d^couverLo du 
Saint Afathwt de SinepeT ep 1900^ a confiplelä le groupe de 
miuiatures donl le Codex Hossaneiisis et La Genise de Vieppe 
etaieut jusqu'Lci les seuls reprösenianls. A Rome mi^me» des 
fouUles heurcuses ont apport^ lear coptiugent ä letude des 
infiuences orieptales. Les petnlures de SapLa Maria Aptiqua^ 
relrouvdes dansles fouilles du Forum (mal ifiOD)« eelles du cime- 
tiiite de CommoiJitla.dScouvertes cp ddcembra i9{}3^opt moptre 
les influenees orieptalcs Iriomphaates daus la Rome du et du 
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REVri: AltCB^LOCTQ[iE 


vji* siksl«, M. Bertaiux a expIor6 le domaioe, mai manu jasqiie 
lij de I Italie meridiDDaEe. Les mosaiqucs de tlavenuc et de 
Parenzo onl 6li l’abjel de HDuvelle^ ^tudea. II ii*üst pas jüs- 
qii am d^couverles laites eti Fraiiee, en Alleniagne, en Angle- 
teire, en Espngne qui n^aient fail raieux connallre raclioß *le 
Tart orienla]. Au iieu des rapproctiemenls do dMail, seuts pos- 
sihlca au lempa tle V'tolleL-le-Duc el de Caurajod, on conunence 
k enirevoir des groupea el des 6ooles, landis qu'oii connatt 
mieux les iDlermedialres enlre rOräaul eL rOccideoU ?iul «« 
peilt tnaiotenant entrepreailfe une ^lude serieuse sur l'arl du 
moyeo ftge saus teitir Je plus graud connple de cct eusemble de 
lailset pceDdreneUemcnl poi^iUoa. M. Slr/ygowskia mis eu pleitie 
lumibre les tnomenLs de l Evolution que Jes Iravaux de ses devan- 
ciers laissaient seiilemeat enlrevoir et l'on voil mieux däsormais 
ia place imporlante qu'occiipe dans J'histoire de Ja civiJisalion b 


Periode fi^coDde qui s'^tend du iii« au vjji*si&cle. Cesi au debüi 
de ceUe pcriode que Ihell^nisme Jmplanid ea Orient par 
Alciandre el ses successeurs a Mcfci en quelque ROrte devanl 
une reuaissance oflensive de ]a cuJlure nrienUik-, L'arl comp«" 
aUe form4 de te m^lange a conquis rOrienl ct p^nelre en Occi- 
denl, grÄcc aui coJonies «Jo Syriens etablics dana les grondes 
irilles. Du iit* au V|. siede, rOrienI a exparlö an quelque sortt- 
acs hommes, aes marchsndrses. ses idde» morales, raligieuses 
ou politiques, soll arj. C esl h l'Ürieai frauien. syrkn ou copto 
quil faul atiribuerJes influences dont on faisail autrefois hon- 
Dtur a an bvzaiitin. Cel an lui-mftmen apparall plns que cornmo 
Uüe provinw de laeuJtare orienlalö. Sou originalila eal mise en 
question et I’ölude du psautier serbe fournit k M. Slraygowski 
roccasion de reebereber «i Ics formes el les iradilion, artis- 
liqucs.qui sembbienl d^river de Canslanlinople, ne sonl pas, au 
contra,re. des sunrivances en pJeiu meyen dge de l'art hellenU- 
Uque-onentaJ. 


II 


II Älail admis jufqu^i, et c’^uät «n dogtne h 
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qua ks paupEe:^ slavcs^ SerbeSp Russgs^ ßufg^ires, disvaieat 
4 CoD^lantmoplo Ics prmcipes da kur civlIkaliuTt cl da Icur arU 
Dans 8ori älude sur \*Art russe^ Vtolkkle-Duc avaii bkn fait 
quaJqtie^ raserves aL moülrS la pari de la Syria de rE^ttr^mc- 
Orieat daos h tl^velappement de calarL L^öl^ide de^ miiiiialures 
du psautier sterbe eotiscrvdä k BiblkLbeqiie Koyale de Miimcb 
(God. Slav, 4, 3tv®) el de ia eople du ^vii* sieck acqüise eti 
186^ par 1a ßihlioLlv^ue de ßelgrado r^veknl sur TarL des 
peuples slaves des iDllaeiiceä eatkreui^Dt md^peadauleä de 
Byzance, 

Le p^aulier de Mimkh esl il]uslr4 Jdo plusieura cyeka de 
mmialures corRprkes chacune eutre dem bandes dWlicuU^eä 
par de^ lignee paralleles, rouges ou bleu 0 s> Ces rieux muleurs 
sant dkUkura prädomtnanles^ landis que les plis des v^LemcnU 
sout mdiqu^s par des rehauu d"or ou des iiuanees plus daires. 
Les visages sont d"ua rouge bruu avea des lumkres blaucbes. 
Les foads consisLent eu roeberSf en arbres^ en archileclures d^uu 
carax:kre absoluineol capvenlionncL Lne premkre Serie J'illus- 
Iralions moaEre TjoskhiJik de la vie bumaiue. La Mort y eH 
represeake par une sorle de deoiDo uoIrAlre qui vienl avec des 
gestes desDrdoun^s teodre la cotipe falale a un jeuue homme» 
assls scir ua IJI sompLiieux au miJieu de ses amis terrilks el 
dann un cadre forme par uoe rkhe archikrture Ce moUr^ 
mconoa ä I'artbyzaDliUf faksougeraux dansesmarabresd^Occi- 
denE;mak Je style rappelle plutöt ua modele bellenistique^ Uoe 
autre minialufe illustre ia parabole de rbomiue et de fa Eicoroe 
tlr^e du rocuen de Badaam^ aiusl que ['dpisode de k premkre 
rencoolre du cadavre. Ces sujets Jigurenl daas plusieurs psau- 
titr^ iliuslräs. Fuk vkot Je eyck de la vre de David, coranton 
a Leus les psauüers« Les miniaturesdu psautjer propremeui dit 
se trouveot au initieu du texLe, formanl tantöl des tahkaoi 
complels, lanidt des bordures; oo y trouve les motifs habiluds ^ 
seines de l'bistoire de David üu de J"Justoire evaDgetique, allÄ- 
gories, etc... Les hymnes et la parabole du boa SamariUia 
coasUtueot ensuite deiix series disUoctes^ EaEin Couvrage se ler- 
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tnine par uog illuslralion trfea rl^tiG dö rhymue Akalbisios, doal 
l&s miofatur^a pr^sentent d<^a analogi^s iatäroBaani^s avBc cell cs 
dos ilom^lies da moiae Jacob ou avec les mosaTqaes d^s Kahriö 
Djami.En general, niluslralion proprenieDl diie du toste prioc- 
Cape I arüste plus que romoitienlion. CVal a pein^ si ia mioia» 
Iure dudöbut du psautier aipsi que qaclques initiales foul cscep- 
Uon ä coIIq rfeglo e| präsenteat \in nieiaago dVnlrelacs, do 
teiiilloa et do Qeurs. 


A premiäie yue, ces minialurGS sembküt sc raUacher i l’art 
byzanlin. Lcs Serbe* el les Croates, qui out rc^u de ConslaaU- 
noplc iBlphabcl cyrilliquc, auraient pu lui emprunlcr aiissi leur 
art religieuXii Cepeadaat iia cerlain nombre de faits permeUent 
d expliquer J'eiisteDce du psaulier Serbe, sans qu’il soit besoin 
de Faire appel ä uns inDucQce de Conslantinoplc. La disposilion 
des miniatures au toilieu du leite serail, d'aprös KondakoF, 
tiiie cr^alion des moines byzaivlins de i'6pDqiic des iconoclasies. 
Mais on Lrouve tme disposilion analo-ue (Jans Iccfilfebre evan- 
gile de Rabula, eemposi ea 5S6 au monasläre de Zagba en 
Mösopolamie et daus l'EvangAftaire de Mardia (Bibi. NaL, cod. 
syr. 33). 11 o y a d ailleurs daas le psautier serbe aucuae des 
allusiaDsä la querelJe des imagea, si fr£<quentos daus Fes psau- 
limbyzanlißs.Sou origiae est.eu effet, bien plusancienue. Ses 
minialures moalrent h la fois des motäfs lirda de l'art heiJßuis- 
tique-'orienlaJ (draperies, arcbileclurcs, type des pDrsoDuages, 
bgMHlion de laTerre par uue nympbe bcaFe, d« Jour et de la 
.Ult etc...) 4 c6t6 des d^lajla purement Syriens (repräsentalion 
dela Morl aualogue ä celle du Cosmas du Sinai; illusiration 
du roman de ^Haant si popuiairc en Syrie, arbre de vie etc.}, 
Lcs seines de la Detsis. de TAnaslasäs, de la Präsentation de la 
Vierge, de la Crndßjion sont traitges ä la maniferc syrienn« ; 
dans la mar^he de Jdsns au suppü.e, la «oii u*e,i pas reprd- 
«nUe, ee qui est une traee d^arcUaisme. U sefene de rAdora* 
t,ou des Mages est fignr^e de tamfime „lanifere qn« un gronpe 
de »ounments de provenance syrienne ou 6gypiicune (a^oolL 
de Monza. mosaique de B^lbJicn, dalfe de 836, ntiniatLe de 
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rEvaDgeJIaire dTls^hmiadzm^ diptyquB d'ori^iD^^ Lheboine]: la 
Madone et TEnfanL Irdaeol bous des arcades; les Irois luag^^s 
5ont ä sa g^auche^ tandis qu'ä droiLQ paraisaeal ua ange et 
saint Joseph, s^par^a par ün arbru. 

li est d'aulro part possibla de reCDsnalLre Ja voi& qae lea 
inf]üences syrjennes onl prfso poar |>6adlrer ert Sorbm. Le Ion- 
rialecrrde ladyoaslta Serbe, E{zeQDe!Vemaa|a (! t22-»t{3A]t et soa 
fils Sava^ premlerarcheviSque de Serbie^ eitrent derrdquentä rap- 
perEs avec les moDasL&res du Uonl Athos. Etienno luhmÄme fut 
mOLue au mouastferede Valopddl alfonda ie couvent da Cfitlan- 
Harn resl4& jusqu^ä nos jours un cenLre d^influeece Serbe. Toute 
Ta euilute Serbe De vieni dtiito pas de CoTistanLmopte et Ton a 
des prcuves de Ja r^piiLaLiou qu avait la culture syrienue eo 
Serble^ £tie£ine fCemanja ot Sava pronnent cooime moiaes les 
noms syrieus de Sabas ei Srmeoü. ElioQfie öroä II MituUn 
(12^2-1321] fonde ä Jerusalem uq moDasl-bte des Ärebouges 
Michel et Gabiie!. Au siv^sitcle Etienae Ufoii envoie des manus~ 
crils aus^ monasL^res du SSna¥. Les Uars de Serbie peu sou- 
cieu3^ de se mettre sous la dopendauce religieuse de Byzance 
sembleiil avoir eu pour principe de se raliacher kplu^ possihle 
aus cbrälieeLes de Jerusalem ot de Syrie. II n^estdouc pas 
iDvraisembiablo qtie le psauLier de M^nlcb ait €id peüit au 
mODaslksre de Cbilaiidar au d^buL du tv* siecle^ d'aprbs un ori- 
giuiil Syrien du CrQiumencemefii du moyen äge* 

LluiitaLion ne fut pas d'ailieurs une copie servile; l'au> 
teur^ probablemeni un mdiue serbe, a ajouiä k son modele un 
cerlaiu nombre de deiails qui portenL la marque des usages 
serbes duxv^ si&ete. La forme des irOncs^ sorles da banqnetles 
bassas oü säfegeot en möme temps plusieurs personnagaa* celle 
des liLs QU des tablet garnies de si^bges sur lesquelf sonlassis les 
conviveSp dififerent notabtemeni de ce quel'on cnnnalt dumobilier 
byzsniin^ Lesgrands ne se prosterneut pas devant David suivant 
Tu sage byzanlitii mala a^inclinent profond^meal devant Itii eu 
f tendaat las maias, A cöih du costume aaüque on Iroitve le bng 
callan qui consülue h vä lern aut national des Satbas : une mlnia- 
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turemonlre lesnepr^sentants dela dTDastie dcsNctnanja auxpieds 
d'uu Christ de r M, Slmgow^ki la rapprocliG d'une peiti- 

tiire du mDuasl^re de 7Äbi i^iü ofTre les aifemes caslumes. Le 
Psaullcr »erbe ne dopend dotic eti rien de Tart byxanlia ; ses 
ininialures repräsenlfiDt en plein siei^ie une survtvaaee de 
Turl helteDislique-orieulal conserve dons les couveuts de Syrie, 
de !Ud5opolafnie,du SinaLet dont les luonastereä de TAthosonl 
recueilli rhdriia|:e. 

III 

Oo voit tont de suUe rirnportance de cette cdncluoioa. Si le 
couraatd’an Syrien a assez pulssanl pour mspirer ua tninia- 
lürlste Serbe da iv* sidcle, i’arl byzanlin, h plus forte raison, n'a 
pos dü cchapper k ceUe influerice. M. Strzygowski a pu rappro- 
eher les ülustralions qul accompagnenl l'hymne akathistos des 
miaiaUtres des Qomdlies du moTno Jacob' el des mosafqucs d« 
iLabrie-Djaini. Le itiotifde la LoDceptioti de la Vierge, dout une 
minialurederßvangeliaire d’Elschmiadzm monlre le prolotype, 
est reprdseule de !a uidme manidre dans Je l^sauiler serhe. dans 
les manuMrlls des Ilomfilies ol i Kabrle-Djaini. Marie est asslse 
siir im tröne derrifere lequel dcus aoges lienneiil une draperie j 
eile poTle snn enfant aur sou sein, tandis qu'elle Ifeva les deiii 
bras dans l’atlilude d’une oraule. M. Slrzvg^oivski avnit ddjb 
monlre queile pari considdrable il faire h Varienl dans les 
ortgmea de larl byzantin cl quela cmprunis ardiileclcs, sculp- 
leurs, mosaistes, ivoiriers de Constanlinople ßrent k I'Asie 
Mineure, ä la Syrie, ä Ja M^sopotamie. 1 lEgyple*. lUemble 
aujourd-hui alter plus Join «i admeUre que beaunonp de monn^ 
menls d äpoque poslirieure, conaid^rts jusqulcl comme des 
lypes d'art byzantin, ne sont, an rdalil^. que des copies d'origi 

naux syriaques ou ^gypiie„s des rv* et v- sitdes. L'Orient 
hellen.stique atirail de jusqu'ä 

2, Voy. Änj, tarhioi.. 19(Ö, ü, p. 99. 
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vcnaieDü ä'alituenteT les arttstes de ConsiaDlitiople. De mtraia 
quu lempire byzantip u'est que la cominyation de IVinpire 
romain, Tarl bjzaalm ne scrait qu UQo longtie survivaace de 
l'ari orten tal. 

Cette iheorie, sE absolue qu’elle paraiäse, a Favanlage de 
irancher eerlains problfemes qui aont tnsolnbles aulreoiBnl, 
Contmeiil readre complc, par csemple, des molifsqni oment le 
magntlique Psaatier conserv^ i la BihUolh6quc Nationale ^mss, 
ge. 139, si Ton n’admet pas que celle oeuvre ait ilö compos^e au 
X» sibdo d’apre* modekhelltnistiquedela plus belle öpoque^ 
Le paysagc gracieui au milieu duqoel David garde ses Irou- 
peaui" lea alligories qui reutDUretvl sous 1a forme de divinites 
palcnncs. Fair de noblease et de serenitfe repandu sur les ügures, 
lout rappolle les marhrfis grccs dos premicra sifecles de Tfere 
ebrdionne'. K’en esl-il pas de mÄme des rameus«* casseUea 
d’ivoire ä sujeta profanes que J'on a voulu deriver teules, san* 
aueuue preave, des seuls alelicrs de Conslanlineplc? Dans un 
manuscrit de ThöocrEla du 3Civ* slbcle, M. ümool a relitJnv6 dem 
curieuses minialüres n&gligdes j usqu'ici cl qui monlrenl bs dem 
pobies Dosiades et Thdocrile ofTrant leurs püfetnes, 1 uu b Apol¬ 
lon monlö sur uiiLröpied, porlaul soa arccl soncarquois, laulr« 
i Pan, represenlö avec une tfile et des pieda de bouc*. Nul no 
sDOliendrail que cos lypea ont ^lÄ cries au iiv* sibcle- Ils repre- 
aentenl done l’art bellenistique et, suivant I hypolhese log^n.euse 
de M Strzvgowski, sool peul-ölre 1a reprodiielion de rainiatures 
dgvpliennes snr papyrus.. Enfm, M.Ebersnlta «ndte .ci-^-e 
des mintatnres d'un Evang^Uaire du xnf sifecle coüserve b Ber¬ 
lin'. dnnt les canons i arcades orttbs de bnstes el form^d arcs- 
en-ekl rappellent les eanon» de Rabnla en d’Elscbm,adz.a. U 

t. M. Sl«r;towsfci «Ue «ur« n^prftuintenit Ismini.!«« d* PA.!* 

Blirv^ur? ilil iv« HiiHElt* 

3. Zfit^hntt, l- , p,*io. i.™ ^ r li^nf^TOgee 
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faul douc aiJmeltre qüe du au xv* siöcle les miniaturisles 
byzantius q^odI cesse de reproduire des modales de Tart heliäaia- 
lique urientaL 

En oulre» il n'est plus possible de regarder le d^veloppement 
remafquable de ricouugraphie religieuso qui suivk ia qaerelle 
des ieoaoclaetee comme un moavemeatepli^rämenLDaliaDaL La 
pluparL des matifa coiisid^rls comme uae caract^nsüque essen¬ 
tielle de l*Mi bjEanlm apparaia&enl aujourd^but comme des 
crealions orientales. M. Gl^dat a Iroave le type du Paeloeralor 
surlee fresquosdes cbapcIEes s(§pi]lcralGS da BaouiL^et M, Slr^y- 
gowski Je eroU d^origine ^gyptienne^« En Syrie probable ment a 
ätecomposee la scene de la ürudßxson teile qu^elk fig^ure dans 
r^vaugilß de Rabula’. La Deisk^ qul passaU pour mspiree des 
c^r^monies de Jacour impi^riale^ nesarail qu^uno iransformaticm 
du Tnolif trfes aneien de la ir^dHio legis qui figiire $ur une ölolTe 
cople de Berlin; au lieu du Prudrome ou y voU sainl Pierre 
recevfiDl le Psautier. De mj^nme. dansle Psaulior setbe de Muuiehf 
c'est David qui eslreprösenl^ cn faee de la Vierge *. La Divioe 
Liturgie » ludme^ qui se d6toule sur la muraille des abaides et 
apparait eotnme Je derüier ntol du symbolisme rallia^ des Liko- 
logiens de Gjnstantiiiopte^ a aussi une origlne eriealala : dans 
1 Evanglle de Rebiala coinaie clans celtii de Rossano, le Cbrisl 
est ropr^sentfi dans l allitudo du prHre, distrjbuahl aux apAires 
le paiD et le vid\ L^coaographie hy^aniine doil k l'Orleal ses 
motifs favoris, par exompk eelui de la Pan^gia fladegettia^ si 
poptilaire dans TAglise grecquo et donl la chrnnique d'Atexan- 
drk ofTre utt des plus anciens cxemplea«, ei le lype du propbele 
DU de l EvaugelUte, et celui du saint guerrier k theval, odgi- 


L C^pUi mtdus ^ r^aid^mie du Imcriptifm^ p. 522 el bSt. 

G Al«xftadrie{likUruf$# tur tgQ2 p, 1051 ^ ^ * 

3. Vov, mea i-iu Crucifi:^^ P^.rti* 1004, 

4. &k JTinifininfJi dtw $trbiMeken Fxolfm, □ ßS 

5. Muflot, tVr( dt GrMiaftmtü [Puri*. ia06 d 130 

«- ^tnjgowski, £uw alixandriHHelte WtÜehronik, pl. VFlI E * ^ 
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oaires ^galcmenl d'figypte’, enfin jusqu'ä aes magDinques anges 
quiaonlune inletprSLalioa orientalG du lype he1l6mqua de la 
Vicloire*. 

II on resulle que reipanaion si Jarge que ron atlribuait ä l'art 
de Cooslanlitieple se röduil cotissdirabiemtnl. II ne faul plus 
parier de centralUalion arltsUque ai d’arl imperial, ä nioina de 
recounaltre que si Byrance a eierc4 uae aclion sur Je dövelop- 
pemont artUilque des aulres pcuplea, c’est et» propagoanl les 
id6es el les prallqaes qu'elle devail elle-m&nie ä rOrienl. Ed so 
placanl mfetne & ee point de vue, il Taut reconnallre que l'arl 
byzantia perd pJusiears des provinces dont la possessioD lui 
paraissait jusque lä iDconlesl^e. Dejä rorigtae syrienue de 1 aft 
de Ravende paraissait hör* de doule. L'felude du rsaulief Serbe 
monLre que les peuples slaves »»'onl pas recu toül lei:r art de 
Conslanlinnple. L'archUcclure arm^utenuc a plus de rapporta 
avec les ^gUses d’Asie Mineuro qy'avec «lies de Canstanti- 
nople- L’fivangfliiaire armönten de la reiua Wie (Venisej, 
iRonast^re tlesUdkbilarislcs) oionlre Ja peraislaiice en Arrofinie 
au debitt du s* sifede du slyle des ^vangtliaires li’Elschmiadrin 
et de Rahula. Sous une arcade des canons se voll ua v^ritabie 
paysago igvptien avec des croeodilcs^ des barques et des planles. 
Enfin, d'aprfes les fitudea recenles de M. MuQoz», c*eat ä l*art 
Syrien büHentslique qu'H faut rallacher lorigiae des minialures 
de rUalie möridionale; des manuscrits de Grollalcrrata el du 
Monl-Cassiu ofTrent pour rilJustratiou el les initiales xou- 
morphes les plus grandes ressemblances avec ceui duSina»; 
les rapports «ntre cel art el ia miniature caroIiDgienne vien- 
draieul d’une origino orieQlalo comirniue. 

IV 

Ilfautdonc Gonclare que Tart h^timgÄne el cosmopolite, ud 
du m^Iange des fonncs heileuiquos el du dücor oriental, n'a pas 

1, SiriTgoWfki» Ai^x\md, und p* SI et Jült^ 

2:. Eim ü!e£^ iß3 el ini-r. 

3 . Muäoi, Qp. 
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dispard&vec ]'ziDLiquU£: HiOD SGulemenL il a pii survlvre jusqu^äla 
fin dii moye» ü-gej mais eniMiire aujourd''hu] Jes pelntre^ dic6aes 
de rAlbos et des moaaaleres ni&ses canlinuen! k reproduira les 
lypes helleniquea ditormi^*. Uu graad riombre de monomeais 
ejkfcuL^a da x" au G^iecla na que dcH copie^ k peina 
modifiees d'originausr syrkns du et du sibüla» C*€sl iä le 
r^sultat vralmenL iuatiaquabie das recherchas de ÜI. Strzygowski 
et d^^Dimais^ qu'il e^agisse d^art bj2anUnt d'arl musulmartt d'art 
carolingien» dWt raman, äl Faudra complec «ivec ceUe ihfiorie. 
£n preeence d^m moDumeut^ ou devra sVLlacliBrE deUrmiDer 
Igr äl^menLs qui peuvent provenir d'un abjet ImpurLä d'Orienlel 
üeax qui repräseutent le faire ladigäne^ 

Ceat lä^en efTet^ la r^^erve importante qui slmpoäe. 11 asL 
impoflfiible aujourd'hui de ukr la porLea universelle de eet art 
hellenietique orkntal qtie Ton connaissaitfiurloul par ses eipor- 
latioDi el doDt les derni^res dfeouverles odL permi& d^alleiudre 
le^ccntres de formaUou. Mais il esL incontestable aussL que eet 
arl n*apas regni s^ans parL^ige et qti'en faee de lul se sont rnani- 
festäes^ dajis lous ks pays, des tendunees nalmaaiea qiti^ lauLöl 
ae sont combiixecs avec les iiiHuencea orientales, laiitdt les emt 
^limin^es« Teile csl la raison de la complexitä que presenle 
rarehäologk du moyen äge, Lkrreur de raneienne iheone 
byzautine avail 6täde faire Irop ban marehe de cet ukrnent locai 
Lc plan des eglises k coupoks du sud-ouest de ta FraoeeT pö^ 
exemplep esi certainement uue importatioo orieoiale; mais la 
cciasLructiou des eoupeks sur pendeulik en encorbeUeraent 
(SainL-Front de Pörigueui, avanl sa rcslauration) est an pro-- 
ced^ indig^ue el d*iine aqtiqoiiB des plus reeukes; la coupolo 
en encorliellemenl que Toei renconire en Irknde, ä Uycefies, elc* ^ 
paralt 4tre un des itiodes de conslrncUon les plus antiques de 
\ Occident. M, Berlaux en a retrouvä la slrnclure dans cerLaines 
Ägiwes d^Apuliei. 11 est cerlain d^ailkurs qu'aprfes la pouss^e de 


bibliölhöqtt« da au 
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barbaric qüi alTaiblU la cultiire grfca-romalne au v sifecte, il 
y ciil Hans toule TEurope comme uüb rfigrassion vers des forme» 
riVL anlörieures ä la canquile romalnts. Dans U sculplure, par 
eiemple, rornament liniaireje goüteafantm de lasymölne, de 
la Bljlisalioü, la l ran s formal io n graduelle de Ihomme ou de 
J'animal en oruemeul se manlfeslferenl inddpendamnieul de louie 
iollueQce ürierilale. L’arl des pays colonisds par les barbares eut 
une lendance i ressembler ä IVt primitif de l'epoque de La 
Tfene*. 

11 esL poasible qoe cella rSgreBsloa eit dld plus complite 
eacore saus les imporlalioas mcessanles qui mamlenaient 
malgri touL daus une cerlaine mesure, la traditbn bel- 
lenisUque orleolalo. Celle tradilion reprdsetilail la euHure 
savanle U eile dut sa persislanco aai monaslferes qu) eu conser- 
vbreol le depöl lant en Orieut qu’en Occideut; mals, de sa 
combinaison avec les lendances Indigftties, naqüireiil les icoles 
nationales ou provinciales de l'arL du moyen ägo.L'arl arabe,i^r 
Rxemple, represeolB la pure Iradilion de laHclen Orient qm a 
Uni pariliminer ä peu prfes ton» les ^liments belleniques ; il est 
larl ornemenial par escellenco; lomouvement icouodaale ne tut 
en somme qu'una tenlalive nlTensiva de raricDlalisme pour 
accomplir ä CoDslanliiiople la revolution arlislique qui s^lail 
ddji prodnUe dans les pays niusulmans. L'art byiaulm, au cou- 
iraire, apparait eommela Prolongation nalurclle de l art Mlems- 
liqtie oriental : les Grecs du moyen 4ge n’ont cessj de copiur 
avec amourle» mollfs cr^esautrefois par los arlules de Seieuce. 
d-Anlkcbe et d’Alesandrie; iJs nnl cependanl alTimie 
perament national par leur pr^diledinn ponr lesildments helb- 
niques do cel aft- L’evolution de l'art by^anlm »e laU amsi 
aens in.enso de ceUe derart arabe. U ne faut pas se dissimuler 
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d^ailleurs mesure qu’oo coartaU mleux L^arl de CoastanLi- 
ftoplei sotL (»rigtaalit^ devi(^nt de plua en plus probl6inatiqiie» 

EDliiif en Occldeot;^ le coitranl dWt bellä^abüque n'eut m fa 
m^me iateasUf^ m la m&me conÜnDiU qua dans l*empire bj^a^ 
tin. Jusqu'kia fin, de repoqtie caroJingieunei les iaflueaces orien- 
lalee^ furecit prädomiiianLes» A parllr de ca momeDEp Ja d^cenlra- 
Hsalion arListique suivU remicLtement polilique^ L'iniiNation, 
tutöTB servile ä Tipaque caroliugleune*, e^{ devemie de plü$ 
ea plus libre ©t inegale * Les pPövincialeSj n^es des 

näcessi^i&s rni^tiies iabdrenLes h cbacun des ateliers moDasLiques, 
manifestbi'eni bienl6l une originaJiLe da plus en plus püissante- 
La naUeanee de Tatl gotbique ftii l-e terine de ccUe evoJutlQn. 
Älors se clöt le lang cl^apitre d’histaire ariisLique qui comrnetice 
au leudemain des caaquätos d'Alexandra. II ne faudrait pas 
d ailleurs Irop nn^dli'e de eel ati hell^nlslique, Sans doutei par 
ses types il favoriaa rifnUation monolouei il fut un art 

de savanls el d'aead^mies et ue put jamais se remettro i T^cole 
de Ja ualure. San röle tieri a pas müins iiä des plüs feconds^ car 
ea survivaat ä la ruäne du moade anlique il a Iransmis ä Tarl 
moderne Jes deax äi^tnenls qn^il lenaU de aa naissance hybride : 
Je naLuralisme qu il devail ä Tarl greCt et Je sens de Ja dficora* 
Uon^ bfrilage des IradiLions sSculairesde rOrienL. 

l. Cf, r£rat]g43I&lrfi de Goduaealc^ rnproduiSi^Ei de celui d^EtscbmiadilOr 
basUiqii« d'Air-li-Chapelle eLde GpntiiE^n¥-l«»-Pr^copiee de tvpes oriVnlaLi^, 
Vof, SüTYfowaki^ Uff XN>m zu ÄQthm. 



NICOPOLIS AD ISTRUM 

ETÜDE IIISTORIQUE ET EPICRAPilKJUE 


VI t. — Coii^DS DES [.MiicntctiONS sTfcopoLtr^HEs. 

La plupari des renäctgnements contcnus dan» le prfic^dent 
artic-le e'appuieol sur des tcxtcs äpigraphtquos. La pablicaUoii de 
ces tcxles est donc ]e complement logfque de ceUe ättide, Od te$ 
Irouvera r^unis ici el dans les arliclea Au'ivaals. Les uha aout 
inedita, cl provieDiieat de mea ^cche^t^hes persoDnelles: tes 
aulrcs ätatcat dejb coanus el pnbUäs; inais ils >ODt disaemmäa 
dans des piiblications varices dnnl cerlaincs sont dirficllas ä 
irotiver, et de plus j’ai revise un eerlaia nombre d'cnlro eur et 
Je pnis sQuveut Icur doBDerdesexplicationsou des compldmeiits. 

Les lexies nouveaux ont lous ötö Irouvßs sur place; ils consli* 
luent le cinquifeinc de la r&oUe totale (ti" 1 ä 2E} et sonl repfo- 
duils ea caraciircs epigraphiques accompagu^s de transcrlpiioDa 
et de restitulions. Quant aux testes däjb eonnus (o'» 22 k 102), 
ils seront g^a^ralemenl, sauf exception motivie par rinlerpidla- 
lion. reproduita en caraclfercs courante, et les reslitutions dont 
rauteurn'esl pas indique seront toujours celles des ädtteurs aui- 
quels J'empronle le texte. 

Les uns et Ics autres sonl ranges dans i’ordro sniTaol: 1" ina- 
criptions ofBcielleset honorifiques; 2” iascriptions rcligieuses et 
fuQ^raires; 3* diverses, incompliles et illisibles. 

Au poJnl de vue de la date, dii-buit ds ccs textet tont assuru' 
ment du second sifecle. Aucua ne paraJt plus receat que ta fin du 
troiaifeme siede. 

!* Votr la Bfuutf Mptambre-wclobre 1907, 
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Au poiut du iTQG du la Innguu, tout lus leiles ofGciels, sauf les 
bumes rrouii6rf!S, Bontuu grec'; parmi ks autrus, qiiarante-daux 
sonl GU grec, trenLe*buit en laUu; presque lous cas 

deruiers so rapporlent ä das personuages d'origine romaiue. 

On peul donc dira qua, pat sacWilUalioD comme parsa Ungue, 
NicopoUs e$L surloul uu« che grecque. 

Des lables ajouLdas ä la Qd permetLrout de relToaver Luules 
■es iudicaltons uliles saus mulllplier les räfereuces. 

I. Base de slatue. 

Pilier carri pJac6 sur uue base muujtträe surmoDle d'uu 
chapileau avec acrokres. 

Carackres bien grav^s, inlacls; les lacuues provieonent des 
d^fauU de la pterre. 

H. : l“,68i iarg,; 0»,68; ep, t 0“',67 j lelircs : 


ArAQHl TTXHI 
AOriClOKAlAlOMCAIlA 
paattokpatopoitpai 

A KOYAAPlAHOYkAl 
lAPOIlESAZTOTTlON 
OEOYTPAlAKOYnAPQl 
KOYYinMONGEOYNEP 
OYAEKrONONAkyiAPXI 
KHZEH0T2lA2YnAT0K 
TOBHBOTAHKA10AH 

MOIOYATTUiNElKOnO 

AgniTHznpoiizTPn 

1. -£ 11 X 15 Cdsctff Bis d'iladrieu 

2. Base de slatue. 


’AvaO^i rj/i“ 

A!-jx:s'j Ka^53^ 

p 3 , Airsxsitsp:' Tpii- 
*A3fii-*5ü Kai- 

51pJ; atji, 

fjia^ Tpziyrta “mO:- 
xi? üibiKv, OisQ Nfp-- 

y.ft\ ihrww 

~i S*, T, o Z%- (‘"M «T.J 

iw; Ol/iriif NiWöss- 
Xai^j Ups; 'IsTpä*. 

et de Sabiue, meurt en 13B. 


Analogue b la prdeedeute; manque la partie sjtperteure donl 
la moulnre portalt sans douLe une preiui&ro ligna qu'il c^iavienl 
de resüluer pour coropkter les aoais habhuels de L. £Iius Aure- 
lius Vf ms, le fulur enspereur. — o ptiis peiU que les aulres lellfes. 


1, Kstinka, op, eü., u* 22, 
fr«^«nt CH. ) 43 trr^ el M 430 , 
c« itxi». 


pTejtoge Hfit iBolirs d'SUfiibaer k ^copotis le 
quj noaun« p«u(-^fr< Traju« a’ai pss (ulöiii 


Mcorous AD isTnuM M5 

H, ; larg.; 0",63; ep. : &“,6ä; leltre« ; ()",03 enviroo. 

ATPHAlONOTHPONkAllAPA 
AYToKPAToPoiKAt2APo2‘T-AtAlor 
AAPtANOTANTnreiKoTIEBAZTOYEV 
ZEBoYZAPXIEPEnihEniTöYAHHAP 
XIKHZEloYZIAlTOKBTnAToTYOA 
nATP 0 ZnATPlA 0 ZTf 0 MH 30 TAK<Al 0 ÄHM 0 r 
oYAniAZhEjKonoAEnznpoziXTPoN 
ANE2THZEN 
[Acüi'.ev A?}'.:?*] 

AipTjl>51* fCll'TjipX 

AiT:it^TSf:j Ka'jifs; T((?3a) Ari.js.1 
’Aiftnilj W'rairf&jS'j SeSztj^J, tl- 
ubJsS;. [teY-TTSi, Jiitna?- 

1^5'jn'a' tä x6*, iiitj'j ts 3\ («im (S9,) 

-rrps; MTfSs;, uisv, ^ xjti 3 

i:p:c "larpiv 

3. Fragments d'entahloment' compasä; 1‘' H'iinf! /riie (ove$ = 
0*,10 et grosse mouIure=: 2° de irois tunJes de niveau 

et de bauteor dinörents (0~,I9, surmoatees. Je 

prämiere d'une Iresse et d'ua rang de perles, les deux autres 
d'iin rang de perlea. 

Haut. vcTlicale iolole ; 0",SS; fipaisseor ; 0",77. 

ßesteat deax plerrcs d'dgale dimeDsion ; O’^JO de larpgiieur 
ati niveau de Imscriptioii. CeHe-oi est placee sur les deux pre> 
mi^res baades, les letlres ^lant sur chaeuae da tuile dllFäraato* 
(h. : 0“,09 el 0 ", 07 ). 

a) 

iP02KAl<^ATriTE) AIWAIaWKAITUN Cf 

TYOTlEBAiTOYAfT IIEICKIWIAI Wi( £? 

Troav^A i prcxiaail6 dei li ilftla« diente et reprodulie dxns k ptl^idMit 
ullcl». 

2« Ici et partout lea diETirfla^;» dt^grandäqr d^^kUrei Belau les lEgueJ seraat 
iadiquifs^ isdjb^ par suila dei de TimpressioDt ü ^It d« 

carxe^ireB d^Düe Eaille üiliforti]«. 
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riETUE AliCHiOLOClQft: 


L(^s ornomotils de la pifirre h] prou^ent quelle termine la 
Serie. En $iippo&ant. ain$i qu Ü est vrabemblahk, que toules lea 
pierres de rentableiDenL avaient la iti^rae longueur, fioas voyona 
qae cellas qai maoqueal pour complfiler rinscriplion porlakat* 
solDnlesligattiros^ de quatorze k di^i-hail leLLres daas la pren>ife^G 
ligae» el uue vingtaine daas la seconde. 

Or, ea reslUaant ä gauche de ]a iigue 1 a) les aoern et lilres 
de Marc Aurfele, 6erits Sans ahrfivialJODS*, nous oblenoasnn total 
de quaranto-sopt leltres, soit jtisle de quoi reinplsf trois pierres 
(16 UUres en moyenne)^ Avec les abröviations usuelles, uous 
aurlons en lout trenlc-qualre lellreSt soit de quol fempUr de ui 
pierres (IT leltres en moyenne)^ Oq pourrait donc Wsiler si les 
complemenls habUuels sugger^s par le ceiitCiLe pour Ic däbut 
de la ligne 2 a) ue conlenaiont un mmifjiwm de plus de qita- 
rauLe leUres, plus la place nccesaaire puurle uom du ifigat iiupi- 
rial, soll uu total Irop cousiderable pour pouvoir teulr äuf deui 
pierres. Nous pouvons donc consid^rcr com me certaifi que la 
piem a) est la qualriime de la serie. 

D aulre pari, ealre Ic uoiti de Fausüne (pierre 1 a) et la men- 
lion de sea earaulH (pierre 1 Aj* ü n\v a maaifeslemeTit place qua 
pour les tilres de ceUc princessc, quJ peuvenl a peine" foumir le 
Dombre de lettres n^cessaire pour une seii/e pierre« 11 est donc 
assur^ que la pierre A) est la sixiouie de la serie^ eL tes orne- 
meuls qui termment les liguea prouveul que c'esl la dernifere. 

Voir d^contre co in ment je Us et dislTibue Tiuscdplion com- 
plJsle. L] 

Les enfauts de Marc Awrila et Fauatme sonl soit Commorf# et 
jumeaux Des en l61|SDil Commode et un autre fiU, 
j4rmiif5 IVritf, ni eu 163. Ucs deux dernlers out ete faits ilösars 
en 166; rinscription, qui ne meolionne ce lUre, doit felre 
anterieure.Elle se placeenire ie 3t aodt 161 eile läoctobre 166’. 

1, L'injcHpU^a pftmU paa svt^ir coiu^nu d'ftbr^viatioöiT puiiqar^ d^apr^ 

U tigne a fip In Utrt de sä uautHemeöl ibrÄg#* 

KmbEfl «fäiriie terit «n cDlier^ 

2, U r»iJU pour ebteulr pLui de it leitree (uanibr« j fiire enirftf 

reptUiftte de diea qu”elLe perle perEbti. Ie rai doae mjaai^^ä tiLre d'bypo^ 

dem le rcsuUi^on. 

3, Pour cei diLee, d. Goy&Ti, 


T 




t 

Vxlp AütdKjitfTdffr; 
'{purv 9 :p»(V|J«ndV »ST 



3 1 

%rr(i 

Mdtpxsil As^ijLTCtt 

'A»tMl£fvsV Ksfs] 

apcV 'PausTft 

MtW) *PM[ta{uv »at 


E5!tj™3 2rfxeT&^ ftTT[l 

<1 

Nm 4<e^p«f 
t5 V 13 iPEBr» 



[w*? fltäj Sifs'Tr!;; t] 

9^pÄT^^pyi- fc*»*^**^rp 

A*<^ äm ^iikwHt 


Ü-h 

i ?-Ut tuv f 

■KtlTStH i» 7WI tStU^ t 


11 =N- fi, 

ArASHI 0 TTXHt 

irE^TKTOtKYPlOTAYTOKPATOPOCKAlCAPCJ M 0 ATP ßf «W«M»**i*«‘*Acr«f£lNOY Cf CEB Cf TEPM Cf CaPM ßf ePETAM Cf APJ 

»hT «'O^^YHATOt TO Cf A Cf TTArOCnA? »40 CTTXfC KAI NtlCPCflAlAtHNlOTAtAMO MC KA f TOTCr MTAfTOC« 

»lOT A A WPOT ATOYfTEMONOC 0 lOY AlOYKACTOY Cf Tf CB CfCEßCfAlTiCCf KAfTOTK PAT (CTO YE n IrC HO Y Cf 
T»<«OnePinATON<A'ECKEYACENEKTnmAlflKrFOCOAnN Cf H'EMON£TOKTOCTHC£r7APXE»AC0 rOYi 




•^leriCTOYlWIAPXIKHIEaEOYCJACTO 
KOYfE I ACECTrKAHOYKAJArtl OTPflf 
[ES 0 KA 0iW:nPEtNOY0 i-NIKOnOAElTn« 
OY 0 KAiAnoipparAtrociY 



fn' 

1. Ls l«l* M» itiUainil, IMI, rsf^M (»br« «ü l»P -.'-»lul t il «Istsü f s^lr un blwie e&in Im deu* p«Hm dt rMi«rlpU<.p. 




I OYAtAN40 ANAN©BAKEBACT hMWEPAKACTP W<AYTO K PATOPOCA * C EHTI«IOYCE OYIP OY TE PTi N«a C E BACTO 

FrCEaOTi:nAP0IKOTBPETANIKOrAPABlKOT*4l*8WIKOTAPXIEPBWIIcntTOT4W*Pl<lKKE£*Ci*C ^ 

ATTOKPATOPOtTOIATnATOTTOHnA^CITATPliOCnflAIXA CEHAPX MACroOTl 

NTUfcPiWOYCESACTOYKAlI^«*“®'«^’^^^^-^^*'^^^*^nATETONTOCTKCEnAPXilACI OOYl 
HOYTEPTYABÄIPECCEBBaNTICtP HlEPrtTATBOTAHKAtOKPATICTOCAWOrOYAniACNEIKO 



■SfS; 'iTTpSIf , 


I 



























Nl<XII>OLIi) Atl 
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4 . Base de slaittcanaloguc aux u"* t el ä; brisee. Resle Je iiaiu. 

U. : 0’*,525 lar|r, : 0\68; ep. : 0',65; leUres i 0^,04 et 0“,03. 

A TAG KJ TTXHl 'AvitHp 

AOYKioNATPHAloNKOhMt^AoN Asümsti Avpir^lliFi KsjiLjijJsv 

KPATOpc>2iCAl2AP“TToT****"* AiT3]?t?iT9f5; Kainjiief.... 

Date : enlre J7ß, oii Comtnode prend le nom d’Aur«/iu«‘, et 
180, oii iJ prend le pränom de Marcut. 

5. SoubaseemeDt, piliera et fronten <i'uti portiqae? cf. 

le Premier arlicie). 

Le fron ton esl taiilä dass un seul itiorceau de marbre (long'. 
2”",83; larg. dp. tl cempreod : 1* un lympan 

triangxüaire, ornd d’un benclier traverad d'une lance; 2* tine 
dpaiBse corniche omde de paimettes en relicf; 3" da eHta6iii!menl 
compose d'rine frlae (ovea et meuiurea) et d'une archilrave 
(3 bandee de niveau differenlj, 

L'inscription esl graveo sur Je» Irois preraibrea bandes ; Ja 
prämiere (Ji, 0"i,21) portnnt 2 lignes{0*,06 ol 0",ü3}, Ja seconde 
(h, 0*,ll) porlaut i iigne {{)'",03), la trossi&ma (fi. 0",08) aitssi 
t Jtgne C0%03j. 

Eile so liL coiame ct^coatre. [N' II.] 

Uq fragment Irouvä dan« Je voisinage immediat perto lea 
Jelireä IC TO, qui n'apparlieaTieDt ä aucune partie de l'macrip> 
lion conserv^de, 

Date : )S4. — Cemoiede, cof IV deputs 183, eat Btiracimmd en 
184 Üfiimoiicus, et en 183. 

Le Jegat de Tbrace Julius Castus est coddü par des moanates*. 

Le procufittof Ci. Ceftsorinits est taconau*. II semble reaulter 
des dernicra mots de 1‘jDSCriplion que le Idgat eet venu eu per- 
sonuc cö/tsäcrei- Je monument fifUfÄjx; = *a0tq)wCÄ)| Ja forme 
eal connuc par ailJeurs*. 


1, Cflins of tAe Br. il., Tbriics, p. 143, n. 14. 
i, Sur I« procum^urt : en Thracn «1 Jjiaie, «f, DU, p. 522; en 
Jtfd., rifiren«* iiultqu^M, p. 6Ö, et Diel, des Änliq. a. y, PrvtrtitEvii. 
3. foscr, d'AplifediaiM (CIG, 2837, fi), 

TI* sßasf:, T. I. 







IWAVK .4Stt:ElE0LtH;iQÜE 


Ln! Dom d& l'^diiico parall bVeti Nous mn- 

naisfiODs ailleurs un edißce appele-iK^ä^iTs^ elqui serl de m<irchc^^ 
Sans prÄjüger de Fusage mqml elaiL aßecitfi celtii qui tioxis 
occupe, ÄOt2$ pouvons d^apriüs le nom co^j€^^lure^ qua c^elait ua 
patltque abnl6, tiii pront^Jia/if chciuff^* II fauL enteod^^e par Üi 
iana doula qti'il elait non seukment prot%^s par un toit, tnais 
appuvai im mar orieuld de rnaaii^ra k arrSlor les irents du Dord 
el Jtrev^erhfirerks rayons dasnletl de midi PeuUdke meme pou- 
’vaitdl jnsqu'ä une aeriaine hatiLeur Hre fermfe par des pödö« ou 
lies clAtures, Ces prdcaiüioDs ne aoal pas inuUlas dans Igä pkines 
mdsiennes, si froides eo hiver-* Los fouiiles aux euvirons de ce 
promenoir n^onl rien rivele a ce sujet» 

6. Archilrave. 

IJ.; \ 6p. : 0“'.73i bng.; 1-*^,7I; ktlres : fl" ,03. 

Voir Icxle ellrsnscription ckoonUe, [K* IIT.) 

CcUe inscriptton reproduit mol pour mol colk que Kmllt a 
dicouverie en 1S72* el qui luI a perinis d'identifior le site de 
Mcopolis ad Islrum, Ja renvole a son commealairep auque] il 
cünvieal d'ajouLer les observations suivanlcs. 

Seplime Savire ne fiil Jamais cos. VIII. II faut ilonc admeUfß 
que le gfravenr &ksl trompe dans les deux. exomplaires du laxlc 
ofliciel qu'il reproduisaiL II esL vraisemblable que le texio loim 
flur kquat U IravalllaU porlail, en cMjfres^ romoim^ riodicalion 
ll qull a mal comprise ou par inadverlance iraduite par la ohilfre 
^rec k caase des Tesaembiances de ferme, 

Ed aßet, Severe osl cns. li en Ifli et cns^ HI cd 202^ OrFins- 
criplioD est de IltSi dato ä kqiielle il eal trih^ pol. VI et jwip* XL 
11 r^suUe de ce lexte que le tiüre de fitiimmicns lut porte par lui 
d6s IflB* bien qu^on ne le FODCODirD aiUeura qu"k partir de 2l0. 

1, A : (Clß* 3545)» 

Le ibQrimoiDliirey d^^ndfr^i]emii3«riLjüfqi]'|i — 20*Cp f^als ed jgfpfraJ le 
lempfi etl diJf el Io ioleil britlE^ Iea pr^emiÜQias que J'indique 

KmbiFDl iaftalEMQtai sasLr« b&wa teispiralures : pourlJiaL on 

gD&re A vt^r dattä li tuet riadiii^tldD d'iin laod e dt ibsu 

m^mt TudimenliifE. 

3. InichpXion n. 20, voif rirtifl'E «uiimnl. 


NECDPOLIS AD JSTRUU 


410 

II ea rtjjuUe «ussi guc le lögat Ocimus Tertulius gotiveroe Ja 
Afdsie des 198'. 


7. ßase de stdlue. 

H.: f,38; larg. et 6p. 0* 58; leilres ; 0-,03. 


I Or A IAKaOM NA NdEAlCEB M-l 

■EPAATTOkRATOPOCKAIEÜ ATP 
CEIpf OYANTW^IEINOTETCEB- CEB 
nAPOiMsr' BPTT • MEf - KaIWHTEPA 
I E P hN ET PAIE T M Al«KAI CT MC A H 
TOTKAIaHIi10YPMMaJM'4MIOT 
NIOCAOTKIANOCAPXIEPATJKOC 
KAtorAniAArPEinreiNAPXEiE 
p A T J K PET Iß I o E AT T o T E Kl« I 
A J WgAlECTHlAN 

■fca.«« Aiiytxi fliiv pr,- 

-ifj AO-jÄfiiTifs; JI(apL3a) Ai;p{T(liau) 

Sewf^s-j 'Avtum-m!* *i5e{(rtf) stS(a7Ti'j), 
sapöjtxsi) ^pvt{a fKUii] [teyffs^jiJ, **'; 

S E^v xae 

*lz^~ 

TUR 

f airoq; a-JTs^ ex 1- 

Swdy ivitTn^siw* 

Dale : aprhs Ja morl de G6la (fev. 2i2J ei airanl qu« CaracaJJa 
prll lelJUredeG™«»c«5(2l3j. Lö dedlcaTii, AminsLticianus, a 
exercc la fonclioa d äpjptfrj^; conformärnem ät’usa-e, safemmo 
Uiflia Agrifipina a 616 en mime tempa graade prStresae, 

8. ßaaa de statuc, casa^e h dr. el ea bas. 

II. 0-,83; lorg. 0%70, 6p. 0^,67: lettre» : 0-,O3. 


I. C« gonninieDieflL eit plus ta 20a'£0j 
qui >uiL fr/Mipojr. Jjiys. ftoB., p. 443_ ^ 
p. £ 33 . 


psr Kdiaki, qp. dt,, q. iöö a, 
12i. et p>r LittieiwEn, op. ciV„ 
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REYLE ARRBEOltXJltlCE 


1OTAUNÄOMNAN0EA 
KPATOPOCKAIEAPOC 
Aff^l^EIKOTETCEB 
l«r*KAIM^ PAJEPDN 
K AlCTMCAlTOY 

AiiivT# 0 e3{v, AiT:- 

xpmpii Kaicxptz [M, Zes-Jtjpti 

'Av-rüfieftcu C'>3 c6{sC{ äp-ziipeu-; 

[iTf(insu) ( RSi pn^riai fitpXTUtjti™« 

XA‘, [ul 

Dale ; aprfes la morl de Göla (fev. 212), peul-^lre apresSlS. 
b'IL Faul rcBlkuer ä la 1, 3 le Liiro de Fetix ce qui samble 

cflnvenir A la longueur des ]ig:iics, 

3. ßoBfi de stalue, d^couverLe ea nevcmbre 1809, en ma prA« 
fiCnre, par S, A. R. le pritice Ferdinand de Bulgarin. 

U. 1",43; larg. 0',70; Ap, 0",G3; leltres ; 1''* iigae 0",fl55; 
autres lignes O^OSä. 

ATAOHI TTXHl 
TObM=r)CT^Ne^l5A5NAT5KPA5 
P Ale [lAPA M AP K^H A N lüN I ^N"0 P A l A N ^ N 
ETCEBHETTTXKEBACTOhHaOTAHC^ 

AHl <ITC A A KT O T Alt l€ I IO nO A E 11*11 
TP<I ITTP WTOA E HCTO A "ETOff <lTr E n A P 
XlOTV«a(™i.ujB*rPEC * 8 *TEB * AN 
TICCTATTliEniETKAPXlAEHfAlKlMAl 
N^APXlEPATlKiiierPltfafAPÄfl'aEntlie 
AMlffNatnifnAlifAlAla(IMllANi( 
APXIEPEWlunAOTlMlsETTTXtC 

Tp* liivtyn» li di.««;, A'^sMia- 
px MifjKsy ’AyTvia'i rc^a-JtyH, 

»«itij tifj-/?, t, 3jv>,+^ a 

& XiYipiTiTi^- NfÄsra^viETay 

IrTp<J 7s)wE«i); * ÜStTsijTi-jj irip- 


yicovou^ iD isTHtiM 


«1 

yeio j [AszCou x^Ea{{rj'CQu] SES{a5TaIi) 

^i7C<T)TpiTi5fy&u, ™ 'Ie'/A{6ii 

■sfiS £fytepr^.ifid3 *1 ttpjTEu Jjpyairra^^ 

XiTj^fvaii [Isu::X*!a'j A'JXts^ii 
ipytifEw; ^— E™y 

L» 6-7* lrflpyevsi>, 3*-eiit. Emploi rare ! cf* BCHy 1898» 
p* 533j e| AEMOBy ISST, p. iS (KifSlendj^)^ 

Le Dom du l£^t o^t rnertele, Bien ijaTI y aU de& exempte^ 
du martelage sur Jc$ texle^ oFliciele du nom de$ parÜcul 1 er 5 % U 
esL plus naturel de soqger k un I6gat qnl plus Lard seralt dcvenu 
cmpereut» Le uom de Tempcreur D^eo se prdsenle aussilOt k 
TespriP i il fut legal de M6sie au 23i* et a pu conserver ca posle 
jüsqu^au milieu de ]'aun4e 238^ dale de rav&nemeut de Got- 
dieu lU- Rien n'eiup^che aciuellcjueut d'accepter eette hypo- 
(h6se^ 

Le marlelage du Dom date appareuinieui de la mort de übte 
el dVne gpoque oii les Golhs occupadeal le pays^ Cest sans 
doule snr leur ordre que le nom de leur ennemi vaiucu et Liz6 
par eur a marlelä i c*esL ce qui expliqne qua Eo nom de Gor- 
dien soit demeur^ Enlael. Du resie \es exemples sout frequenls 
de texlea dana lesqueis le demier uom pnoscril a seul itb mar- 
teE^* 

lÖ* Mouument faa4ralre (tiors la vilEe]* 

Compoei de trois pof Uea : a) aoub^assement reelangulaire eu 
ma^oonerie; &) l^ase de stalue; c) pyramide oclogoue surmon- 
taat celle*ci\ 

1. Cagnatp Mpigr.^ p. IW, note 

2* On p^urrtit idsjS 1 Baibin [ iTOus nous ign^roi^f quelftt prerinees 

Ü ■ ftdaiinistfi^et t Dlviuv dit EealesiiQl H^fodien (VJI^ lOj^ 

4). 

3^ CiL, in, Snppf. AEMOB^ 1391p □•k 24 at Kemarquer q\iß 

daas AQcga de tas traTi teiiem le nom un s« iroQv«? EnArEelL 

4. Mimt Pt Vm cmit. d'aprifeA un UxLe quHl dtrlnt ea 23S llgil 

«D EtpAg'Qo Prowipiigr.. 

5. ArticEe precedent, p. ^0^* 

0* Sur eeÜ4 (ormn da n][>nümpi)l$ i Nmpolif, C Äül*, p, 2l7. 



BßVÜE ARCH^OLO<>tQLX 

Dtmensionsde J& pyram ide: argit*: O*”.? 1; c6le da Ea hase; 0*,2ä, 
Dimenslons de ta base de siatua: h. 1",9T; larg, €“ ßö: dp. 0",5ß. 
L iascHptioD eat ptacda aur «na faca dacelle'cL LeUres: 0"*,04 
(lea daux dernibres lignes ; ß^,075}. 


❖ e^IikATAXOONeiOli 
ATPlABAXTlANQinnO 
lATPIflKAtATPHACABlNAH 
kAJMKECA CABENA 
MHTHPZCOCATOIZTEKN 
OIIMNHMHIXAPINEOH 
KNIffiTAA EThflTAitm N 
TOTTWJEITJCEICTON 

t«>ttonjainnekpohoh 

EiAW:ilCT^TAM10N5tB<& 
K A I A M A T H n O A nt B d) 
XAtPAlirrAPO* 
A I T A 

0£eT4 KarayflsyEOif. 

A’^(t;AEu) SaSastiscvö tsra- 
tir{!« xi Avpi;X(ü] Safiivz 15 
»a: Mv^5j*ZIa{?#x 

5 [ti^p SSisia taUf Tfxit- 
«? /ÄflY iftfj- 

*« ■ {«-ä 3j Tfri 

eJ t-; S?; T5V 

Tswv r 3 t(o}v 0^ 

IO {; Tä ßs 

xai -jj xih ßf ’ 

3Tt*. 


L. 4. Mvfjex esl tin aaraom, 
cU6, comme c’esl rbabitüde. 


ou peut-dtra na oom indigbae‘, 
^ la soile da nom latia. L*ijilar'> 


Myt,«! ftoinsire f^nme 

l<m«at eonnii» tacua »e w n^ pr ^bo if» eela!-^””' ** "**™* tbr4i«Ba »cluet- 


NICOPOT.I;; All läTKtlM 




Vftllogiii suitest un cspace faissä libre ealre tes deux parües do 
rinacription. 

On peut daler approximativ« me nt ce taxle. Ea 271, te l^gat 
de Ueaio «'appetle Sibasiimits', Las väl^riciaireade 1 armee 
soot ordinairemcat dcsaffranchts*; tJ serail possiMe qtie c«lui>«i 
eiit eu le legal poiir patron. L*inscripüon serait doac de ta fin du 

Ul* sibcle. 

La mot tmEsinps; cat usue) au acna de vdlennaire : on dU aussi 
iriaxi; lavpsj'. 

11. Id. — (dnaa un petit bols voiatn}. 

Mulilebdr — Dimflnsiüusdelahase: H. I“,80; I.et Äp.O‘*,80, 


H PAKAIANO 
OYAAEPtATnrO 
AIKAHTIAAHAE 
ZENTONBOMON 


A^E2TH5AN 


0 K 



=; säni;? n'esl pas rare da ns l es textes en prose, 
12. id., tbld. 

Mulil^ä dr. — ' H. de la base : 1*,30; lellres D*,035. 


rkOPNI-IAlOCIOT 
N€l KOMHAE 


fS 0 


Ö(*5Tc) [K(»rax®3vi8n:) 
r(ars;) Kapv^Äis; 'Ieu[?j*väj? 


KAJ<t>PONQNTHI 
AANCTNTCOTnOK 
rPAACOEAYTCOkAJ 
ACAOCOCAYTOY 
NHAtCOrrCCtAAlCO 
TIETHEKAITH 
TOYOYAAEPI A 
KAIKOPNHA 
C Y M B I CJ n £0 
0 XAIPEOA 




S ixi ein» tS v~ax[e!^vte 
YpiSt) ij;r;u yue. {'sü i 
3E7.f lasitsä [.., ECsjj- 
nuXk&>[Yt Zfjssy- 
■K Stij 5’ ** 7^ [innflu iiy- 


xsi KspnijxfJx 
«vvltiii IIuplMuys; 


Xxf^c, 'KllfsätTS 


1. N»39 (artiele saivaaL). 

2. HW., V, S36, 

3. C/6, 



ä 
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nKVVF, AnilFIEOLWrQUE 


Lea lignes semblenL avftir inägakmertl longnes I 

Ladi&dicaaüt C. CoT^elias Justus ou JutianttSf orig!aa]r6 dö 
Fiicom^dio*» 

II semble qu:e grdce h co leste nous ayions le nom des trois 
parties qui coitapoaeat les manuments faciäraires df er iis dans l’ar- 
ticle prdc6dortt. Le soabassemenl s'appellfl fl- 6)t la 
^Prs; (inscrlptlc^rt u* 11^ 1* 5) eL la pyraoaide^ TtaLurellemant, 
C est du moins Je inol qui s'olTre k TesprU pour com» 
pikier la syllabe aAN de la L 5- Aeicuq auira Dom de moiiurneal 
fuii^raire neae lerniine par ßelle syliabo; le mol a^applique par- 
faitemotit; quanl k l errem* de dficIiaaiHOn^ eile n'esL pas sans 
esemple dans le pavs** 

13. Id., ibid. 

MatUi kg, _ n. dcla base : 1^,40; lellres; 0^DT. 


^ M O R I A E 
^ T* LIB^SOTE 
OC*(VLSA 
D-P * P * 
3 PAGNI 
SFRA 
MD 


Memoriae 
r(ilö) tJtf, 

ric]o Sa- 

Es d.p.p, 

pa^(i) iVi[c{opo/t]f]f 
..p* /*m[/rt 
CarfjfiJmOi, 

L. 2- £iÄ, abi'^viaUon d'an aom propre^ ou da liierius, Le 
dalif apr^s Meni^riae so reocoDlre parfoia. 

L* . 1 * d. p, = par exemplo disp^ualor pe^^uniai: pubikar^ 
on disp^fisat&r pubiiei poFtürn, etc. 

h. 6. L ahräviaiioti de paif{i) ne semble pas doateuee. Mais 
j hfisne i lire ensuile la meation da nom de NicopoUs, qui n^esl 
poml ane mais an manidpe, PeuUire vauJraiMl raioiii 
hre uo plurtel se rapporlaol aux xÄim du lerrilnirenicopoUtain: 
puffOTNm JVrcupo/tfanomtnM 


U. Mouameol du mfeme ^nre, Iris mulLli, iUisible ■ 
Deox copies : eeula tieibUs Ica mot» ieuej/Jeto? 


1. Sor lea Aii*tiquei i Nlcepolii. tT. 
OHt 14 if p, 3Ö0 : «Käif pQor tnd. 


„ - 
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«r) 

D ■ M • 
EXBrNI 
-1 r 


h) 

O • M • 
E X B H N 
AT 


\ . 

nO\ 

ID . 

15. Fragment d'uaa sörla d’arcihilrave,sBa3 oroenMials. 

Lang, 1",36; larg, 0“,42i 6p. 0*,28; lellres Q“,53. 

_MXi-AE»fA<IPr^N AXPAPT^rf&JörtVIONOTlC^MIAOC 
‘WÄe<t>rAAEAM:!« KEPA^CTHKABATONlAN^ACeihPATnArTAC 

iOAP^NAl«MrATOTOTT^AAMlÄCÄN0PMlOTCN<^C<t»l«AKHA^^« 

L'ensemblcaccompase da six-vera, liexamMres (i, 4,5) el pen- 
taroetres (2, 3, 6). Lcs premlbroa syllalws de chacua das 
vers 1, 3 el 5 devaienl se trouvar h g. snr tine pierre voiBiDe. La 
taclare de ca qui sabsiste esl assei facile; mais le söds reale si 
obscur qu’on ti’en paul proposer autiuaa paraphrase. 11 semble 
qua !e tombcaii ait drigd en ritenneor de plusieura btac6do> 
niens naorls accidentellement ä Dficopolis', 

_ ^ I _ I _ ( _ [^1 äpys-» - 

■r^piäv S™; fettiSsc 

— JtJt. I _ Jä-ti I — ij 

ÄamV TT* flsiffS: * ^ Tt ‘zxrziq 
— 1 — ^1— Jl “ [fc]i6aps^ SiuEti^^a tiÖTa, 

Az-^vit' Tiift MDiTs3[si»tYj^ 

Le® foTinea el rares, sinoa aniques. 

16. MAmo Heu. Architrare dcmi-clrculaire Faiaaat parlie d’un 
ex^dre, 

Leng. 2",45; larg. I'.SO; dp. I»,4G; lettres : !" cl 2* lignes, 
0",08:3*et4*0",05, 

TPhI * ON-CI WAIOMHAlSAfO 
PANOM'EAEKAIEIL 

''T ^81 M< A A EIK PA'E I AM A P K E r ANOT«] AO-El MOI 
ATTOICiyP£lACXAPEIffOTTOEPrOH 

1. On camparerit, duif l'uttcle idiratil. Ln teKl», d** Tl, 73 : tpitapbeB ifs 
la des Pon^ti Mafpri. erigtnBine de Stsb«, «a Maeedoiae. 





i2C [lEYL'E AnCHEOLOaiQUe 


Aji?i5{>,!s^) 'Onjrliiw aYi* 

f X316t[fi5vap;{rj8'a5? Tj} 

nv^iu KdcÄstXf 3:n{3 M*p*K«ai2 fdsTüäWi 

aütgTi; [iLVKac; ^PY*’** 

L. i. Cf. Pape (mscripUoo de Saraps)- 

L, 2. Et^^ap-jfiiT*;. Cf. une inscriptioa de Serdice'. 

L> 4. AütsT? t je na saisis pas netlcment lo sens de ce mnlj 

pourl&Dt tr^e lisible. 

17. Plaque de calcaire surmoni^e d’oQ frouton arrondi. 
Scutpturo grossibre : Uercure na. vu de faee, ^teod fa matn 

dr. au'dessue d'un aatel, la g. üeat 1e oaduc^e. Sur ta pliathe, 
en leUres barbarea : 

AOPSAS €YXH Aspff*« 

XM 

Ppur le noiTi thrace Asp7»;.voJr5Aom«Ä, 1901. p, 797, n* 10. Cf. 
le composd AspE»4i;; (variantcs ; Ajplnthi;;, Acp^fvli^, AspTiv^i;;) eL 
fe Epm Aipsa?’. 

Le X) ä la seconde ligne, esl grosstbremeat gravd et paratt an 
sigoe final. 

18. Base de slatae; 

H. &“,68l larg. 0",S9; dp, 0“,36; letlres, 0®,0i, trbs mat con- 
servdes, preaque illisiblea. 


ArASHI TYXHl 

HISKATP AA 
MENOIS dlETH 
XOVCAPAaIIAP 
NAHKdl.lCXTiS 


A-'tXWfi TÜTjfT/. 


L. 3. 


Me(ixx;paX[tf 
MinOsu Oe[ü] 

Jtiu Zs[£]gi[ 3 J{[u] 'Ap- 

. . [ejtf ivnv 

[TUTtJpfm?] 

nom Douveaii, qui vraisembtabfement cst le 

II». 1 .1 . . . 


---pp i^ui. 1 I'uicii.-Liiu-LULrai-aiaba#« 

mime que Mfw,?'. mais orlbographie plus exactement *. 

1. la^, p. 324, n» 2. 

^ btlpbss* CIG, 22S7. P»roi: S7Tfl Add,. Hlra- 
et^Gfwide Orte); JffS, p. {Rnrf«). aU VI, lß3Tft. 

SawnMf. If, p. 97- AEJfOE, 1388, p. 137, 
MaeMome. — Au^ ciG7. 967 {EpM««}. 

t ly. .rtl»,n|)l)l, z,.njn;, joi,^ „* efUi.- 
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L. 34. II sufni de rcslitiicr Ips ligaUircs G cl W=. confotmes 
u la *lc> ce textp’ pour rctrouver le noni de SBl<ö2ios*<jiii 

porle ßUIenrs qnThraet* lii rnfttnc ^prllitlL'’. 

L. 3. ElhniqUL* incoiiim et inipossible i\ restUaw süremcnt: i) 
ne mnnrjue pourtnnt qne I ou 2 leltres ti peitie. Cf. ’Afjn* 
ThracesolonSteph. Byz.,ct 'Afv{ä?,nom propre(W/^, 111**, p. 403J. 


1 Ö‘ 2 D. Dcux plaque^ de ealcaire'. 

Dimensioos: n} Iiant. ("»fSO larg. 0“,00 dpals. Ü*’,17 
_ (,) ^ 1« 70 — 0«ö3 — 0”,16 

Liste de noms propres; 

ö) 

BAAEhCE * liscrfto: T »»AKÄANCE » BAABf»iS ^ BAAEI’ICC aOAOTCC 
ISCtNiS OYAA » tOYCTEINOC £ 3 f lOYAlOC OYAAEPlOC Ö 

i>) 

KAATAlCr EPHHI ACIATIKO: 2 a>kPATO'I RPKICC EYANAPCE 
HAPAAAAIBE^ 


“> 

0i52jT3J "louTTWS'J 
'lcv3?£!'■^5^ & 
Ts^jXt»; OishdKzqV 


i) 

tOi7j3!s; 

’A.furnxs; SwxpiTSj; 
riipws; E!a’i»3p55 


21. Aulel bnsöeii bn-s, — Haut. larg. 0",36. 

ATAen TYXH . 'ATfacft^ Tijpi 

<PTAHZ 

A0H4AIAOI ’A&5r-*!äB? 

graphie Ciiifi« (IWti., «3 a, p. 470) j la foras (ToMHclielt, die AU. 

Traker), rle. 

t, Os li(?ature« eziatent, »ncufremiMal at« 5 et Xi 
(Bck 18M, p. «i el pbneli*)- ,» 

2. SoBTcnt 4cril en laUa. Cf. Perdriaet, Zfut Satasnw (firt*. Paio. 

da Midi, III96) et a» 4 t (article taieant). 

S, {S6oeiif^, p. "JP). 

4* Je reprodui* ce« pliqaei, qut aont (öflsemäei eli« dea partiealie«, 
M« IvBO VaielT «t Tod« Koufitabof, (Tapt^ ane eopie de M. IJobruikf 
(Stornft, 1901, p. 735, ü** 15 et W). 



BEVrE ARCREOLOGtQL'E 

Röpprocher ce nom de tribu de celui de Ja KastwXiyi] (ar- 
ticlc sniyant^ n® 61). Nous troyvojis i Nicopolis, comuic Jans les 
üutres villcs thraocs orgnnis^es & h mode grecqqe, des tribus 
portant tes noms des djvinites qui recojveiit un culte officiel 
dans la citä*. Ici it s agil vraisctnbtablemeiit de fa triade capito* 
Ijne ; Zeus, H^ra, Ath4na. 

(4 suinre.'lf GiWBöas Srqre. 


« O0U9 connaJawos ln inbus ’ApTiiiwjat [DH, 44, 

( , ^ b* P- 340. — Cf. Apolbo ££7Ecfri»s 19D|, n 772 n.781 _ 

Säo? ISs'b'T li 'Paii-ilc 

ottnijm^ <1 (inSdit), — A P4nntbe, les tfibus eotH 

74?."!155K I. P. llO-ns/el surUwt DH. 






mmm et le cdlie m filiee 


Dans son interessant afticle intiluieAe^er Prometheus (Revuen 
1907, 11, p, 59-8J}, M. S. Reinach a demontre, par de nom- 



|. — Pfom^Ui^e ti ALIu. Vua du ViUl^an. 

breui argnmonls qui m'onl convaincoe, la these qü’il enonce 
ainsi:« Promethee ell'oigle sont, ül'originc, une senle 

et mäme coocepÜon «, Pent-itrn aä-jü ete Mavoincuc si aisd- 
ment parce que, quelques mois auparavant, j'6lais arrivee h. la 








llEVi'R AnCREOLOniQL’E 


4ai) 

iHenie couclttsion par rLHutle d'iino seule pfiiUiifti de vrise, doiU 
Eu tuiTioignnge, p&r les raii^ons qu’on vn voir, avait Auni [laur 
ni’iielairttr, 

M. S, Ituinucli quulilic Ltup hu llioorje dü n idiä' 

leau decftrl«s n.S’il la jugi^eiicorii tinjünrd’Uui jüi pen proiivee, je 
me perniels d'esperer que eetä qui?lq(ieä ligncs, ('onsacfi^es du 
celtlire vase cyrennen du Vatkaii (fig. 1)^, luj pamitront unelGi 
assez solide du ud qiie je uoiisidure, pour mu pari, coTumu uiie 
uonslruuliutk diirablu, 

Lu dessin <1u foud du cutlu eoupu reprusenlu les dtiiix frircs, 
Atlas et iVom^ttiLH?, sup[iorlaiit lu voüle du eitd, Atlas ft Pro- 
niL^theo soiit du» dieujc-piiiers qid soulieniujiil l un Ec cifi twti- 
doulal, ] Duli'u lu i'äel üficntal; tuids, ilieux cäJdstos et dieus- 
ptlicrs ü lürigtud, ils aorit (ouibds ii la condition du disux^ 
piiüfs iourtneniis, Atlas csl LouftnoiiLd par tin scrpenl, Proiüe- 
thee pur un aigle. Dciritre Proiu^lliüe osl nguru lu pilier qüo 
surmonlc un aigle. Eti un rnot, nous avoris ici ln forme cii 
pilier aniconique du dieu cdJeste l*romdthw, stirmonlü de sn 
forinc zdoiiiorpliique quii’st l’niglo. (kl aigle de Promettiee sur 
lu pilier n ust pas une npparitioii isolüo. On peul rappelor» iV ce 
propos, lus niglcs sur Ics jiiliers de Zeus Lytaios (Paus., VI11. 
38, 7j, !ds colombcs .siir les colonnetlcs du Kimssos [Annuai of 
the British Schtiüi^ L Vlll, %. 14), le pivert snr un pilier de 
bois Miora (Diom Mal, A>U. 1, 14)*. L’cxemplu In plus 
anciun el Ic plus inlcrtjssant du tous usl fourni par lu sarco^ 
pHnge peintdu Uaghia Triada, coiinu soulenient, au nioment o« 
j ^cns, jKiT une itsquisse soinmaire : ce sont les oEsuanx divins 
powhfosur In düidde Iiache que pnrte une culonnc {Hcvue 
ätbiiiiue, IlH)*, p, 34l>, rig. 32). 


i* «nfittn« iiJS t ST» 

ftproduU I» *n StbT. 

il MdQfiae ii. lliÄürie, ' *PP»f*®inieoi sans reeononJin 4 quet potnl 

Je dott CB dernitt rapppochsmeai 4 M. A. B. Cook. 


mOMCTUte KT LE CL'LTE D(J flLIEn V31 

Je me propose «ic riiimirold etiidier aiHonre eettc eJasse ajüsez 
considd*ra)»lc do moniimonls datw tcsqncls la forme zöomor- 
pttii]iie d'uii dien sumionle sa forme ouiconiqiio, eo ntlendatit 
qu'ellc deviennc onlhropomorptiiijue. Pour ritislanl, j'ofire ä 
W. Ri'iiifldi moii inlerprölaUoii du vuse cyrvüdeti du ^ aücan, 
dons l’espoir tiifil y trouvero im arguniciit de plus ä l'uppui de 
sa briltsnte thikirie. 

CauibrUgp^ 

ColL«g^. 

Jane Etlen Hahkisos. 





VARIETES 


Jehovah ä fil^phantine. 


Lt mamfht eH peut-iue r*nu dp fftirs p^rl in public d un euisoblc de 
dtcoUTtrtppTicenU» ^di oit ÜitMQBiilon dimlea mJlieui siT^oüt Atqui ini£- 
resant lu plu» haut de(ffe l'bisEoire bibliqup, 

Ce u'eat pap du Sinai, ^ .en hP«eie. ^ „ „>,1 p„ 
trfioe - p«L biPn Icu de li, i k rrautii« d^%ypie ei de Xabre, 4 quelques 
a>uulpa du iropiqup, pu feud d'uup pelile 11, de Ja pf*mitre cumeledu ;\i] 
en un poini cü oo t,e .'.aeiidait guire * reucontier ee dien er, exiJ, qup |e 
T..ua Jel,ovah u. J^bopah du aiieie ^ ^ 

Wr*T * P"'’*'« *» pwolo Pl DÖBS dire, pat Ja 

cUda aud^t^r.^^®" »'«.S^li^reiuentk kee d« J>x*s^e u.ibcdo«, 
C «l da sud ayjourd ha, que up« ^ieul la iuniifere, ei d'une fifofl quelque 
pBU IQiprerüe« 1 T n 

J^ZZ^r coolu,* an aalt, a inu,e. fd«udlt^ : „He, du 

EuHWa f f'xril le pipy™. e,t uu ebamp 

JZ' Su. 1"' ^erpU-eua, 

psp'yruj^r dj vpriLhb[^ Lt¥'i{>n lilti^drATma P'kfc ■■ » 

iUfpri« awireJI* Hi« ® irourailk, une 

t. I. ■ -^ ■ JÄrdüea de Ueumdre qui fpnl 

aalK.ni- ^ moiu, deeeeipte que la Bi hie Shopirah el M»i 

«Ä“ rr r:s: 

Pour bieo faire eompreudre la ealure et L» anr*^ i 
jujraqui,ieupeplde faire kur .ppaniio« a 

«prendre la quesUoa d'no peu bJIi L'Peem! >1» 

'S, pt«j Bl |iro4]igue pipyrüs p^our 
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le§ autnes tdiocn« dee di^enes J^ces qnt l^om aucce^si-s-irmpiit occüpi'e^ fc'elftil 
mnnEr^e junqu'jd Itring^meDt ai-are pour lef xmlks kngüi?3 i&miEiqiies^ Elk 
ut nau& awit gnere gäL^s mjuä m nippcrL Tnul iu plus ane dium« de km- 
beau^ in Turmes de p^psfrus tn ennLCl^reä Ld|e ^\r\1 Ea purLicia ton- 

grue k Itqudle naus ^tioriii r^uiii^ i] y a etieore unu trefttainö dknnäev. Taut 
«u difT^rapL d'ark, paffois canflidärablenieal^ eur Ea kemrt el rbt^rpfilaiiozi 
des quelques nuls quku pati^^oit y d4H:btlTrer tant bien que loal, les orieu- 
tatiatea Irtaient lü us d^accord du mams eur un pol Ol ^ cksl que tea papyrus 
deraienL dlre class^ä A TApoque gretiqiiH pLolemaique^ aussi bkn d'allkurs qtJ« 
les quelques oatrac* [iuseriptlüna surpoteH»} et ks lOieripüoTts Ispldtke«^ de 
lingue et ^critüre truiilairta, recueilEia jasque la en E^vpU. 

Ayaul eo^ il y a dAjÄ btto des auaieSi roecaeion d'abcrder A man Icur 
men du pröbiAme^yaboulif A une soklka LouL butre. U'appuyaut sur des cm* 
BideraÜous dktdr^a divers p Je cüncEus que lous ees deeumeuis Hrtmeens 
deTaiecl älre rcpurles beaucoop plus luiUf A la pAiiode de Ea clomilnaiieu perse 
QCbAmAuidet^uJC Ti^gnes dea Daritm, des Xej^i&s et des ArtaierxAt, 

S11 en ^taii bkn ainai^ ila prensieat du eoup une ngniSeatlan hietodque 
d'un rare int^rAt^ car ce u'^lait poa seukuitol ua thaogemerit de dnte, mais 
UQ cbaugeipejit cämplel do roilku peEiliqu^ el n.dig]eus, Le polnl de d^parl de 
eelle coodusien^ qul allall A reacüDLr« de roprnfon r^ue et puuvsil secnbkr 
ators bien risquee^ me ful roumi pkt l'iciterprelelioö ralioünelEe d*uo de w 
rrugmenls de papyf-Ufi aramAetiS^ eoauu ioui It mm da pApyrua de Tudn^ oü 
je proppaai da recouDalEre Le d^btil d'uuB requ^le afltdeiLeadressAe A ou saLrupe 
d^£gypte portant le oom rivilntetirp esiea tielEeitient iranieu^ de Milfarawabieht. 
Je mduLrai^ dkülre pari, qua ka foraiulcs employ^ts pf^feakient uo rmpport 
salskssacil aveo etiles de la rcquäte ad resste au rul ArtaieriAs pur les auiariiils 
du pays de Samsrie A TaOft d'inierdire kreldineadon du leuipk de ierusaltm 
eolrepm« pr Ets Juifa et ftnalrmeDl realiiRht par Nab^ttiie^ requAle detit le 
tegtleaiarD^ED nausa Ale texlufltPB 3 eii| cootfire dins Ee brre biblique d'Esdnie+ 
Cette conclusioti chruu^lDgique a^dlendail natufeHeairnl I renscmbEe dra 
lutrts teiEei eeug^näres de nullte proventnceF 

Elk ne tufdji pas A ölre itriSte par les d^uverteg surce^akEKf loujqurs eq 
fiepte, d'aulres iuBcriplions el papyrua aram^Di, diU-s «lle fnii, en leuleB 
letirei^ des aoUr^s de ftjg^ua de XerKfes, de Darius et d’^Artaienre^ La preuve 
^tiil kilt, 

P#rml cea dernlers papyru«^ U en eit un cd Ü est queEtkn de ctrlaki evA« 
ntiurols surrenua tß Tan 14 du Toi Darius 11^ eorrtspondmil | (kn 411 aviut 
nolre Are, Pluskürs piSsage«^ et noa des noiudrrs^ araitnl de^uA leB efToris 
du sAvant alleoiajid Ai. Euting, cborge dt le publkr» Ayani repna aprAa lui 
Teludc du detuEneut, je rAussii k fiabJir que noui svious aCTaift tu fAalitd k 
Qse plalnte eelkclifs sdressES au sutrap« rr£gypie per un groupe de mn- 
T, %. 3® 
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— pfül-^ir« mdmn bien lie joirsg ce qn« f^iU nd-uii'^aui dcinL je 
parierai Eout i l'heure sembl-^nt nnainU-nant^ eipr^i^^meDL (^nüfoier = pöur 
pnsleäl^r tonire ttgisfiieinents et BEnpi^umeEiu du coH^g« des pr^trei ^yp- 
tieni dessemüUe BSDcmunie du disu KhnQum, dinfi Tite d'fl^phanlijne, La 
leclitK et TidentificailoD da nam de l 4 lacillLe^ qui^ eoub In In&nscHpLiDQ 
nieet>ne de h Terme egyplieone Fe&, ev&K teuL i Toit dSroule Mh EuLing^^laleet 
un Irait de lumilre. La prüTeeance juEque-II iaconnue du papyrusp ucquls de 
secoude maiii par la bibilolb^y« de Sirasbouff^ se Iteurad dä^sorinais d^Lar- 
eu iDule certiLudep el, du ntStne coupja lieu de n^idencc du groupe de 
pEmunÄgea de qui emanail b requ^Lt. Elephenline ae daoc ma$\ 

ceQsc&e Uü aeelte simitique aramteq tfts imporlaDt de Jj'epoqLie pen 9 e> eil il y 
aTsU lee pEui graudea chauces de d^Eaa?rir dsü documEQts eimitairea. Je räitänii 
elore uu vesu que ddjl autrefaii ämie^ nitie saus succ^a. NeLre pnya, 

qui diipase de innt de moyeus d'action en tgypte, qui t fiüt cbaque mmeffi 


datis llnlfn^l da Torch^lögia^ des »acrißces c&Qsid^rables qu'öti eeubaiteruit 
Kulemeut mefus oateutateurs at plus fructueux^ derraiL Tai re proc^der Eens 
retard^ dbje mtore, 4 des rechsrches et Eicaralroni meÜiDdiqüEfS dflJie eette lEe 
myalgiieuse d^^l4pbaiiLina^ qui e^autiefiqajt c^omuie ugb miae pbiue die pio-^ 
TBfEaea. MtJheureusement prflchai dana la deEftrU 

L'feT^uemenL^ eepeadanl, allatl bient&t mentrer qua ja n*4Uia pas trop ulbu- 
¥iiÄ prepb^Le. Au priutempe de IMS, Lee kuügönei oacuple 4 eilraire dea 
ruluea d'^l4pbjmtlpe ceUa eapfcce de terra ammanjAcale qa''ib appelEeat sibdkk 
el qui Eaur Bart d'angrAJSp euireat h ruaia par basard aut ua loi d'uQe diitdue 
de papyras eaaora foulla,. plica el aceli^an CeuiHci furent au^s^aität ecquis par 
M. Maad cL per lady WjlJEaai Cedi qui se Lruuvoiaut alors eu Egypta et, 
quelqua lemps Apräs, pabli4s par AL Cowley, d^Oiford. Ih cöateöaient dea 
t^lai au parfalt dlatp d tiue gian Je dieuduep eu magaiHques aaractdras ara« 
raeen» de totil ptünt fltmbUbleß 4 eeui dej rragmeniä eonnua jusqu'ieL Toua 
aonl r«urre de Juif«, de Juifi mp4r4s. dtaWU tanl 4 Eltphonline que daas la 
rljk da Syfene, liiule a^ir la nie qrieutale da juste Tace de Vih. Lc 
bit 4LiU dlmportuice, 34109 douie, loALa il n est poiut paur oeda atirpreudre 
r^eua «ateui, eu efTEl, qu i T4poque de |>rll. Je^ Juifa oal abandouat, aiee 
bieu d^autrea ehesei deat je ae puis pirler fci. Icur Tiaille Imgue uailöuuLe 
bibriique poar adopter b Eaugue et T^crilare eramifionei. üni¥erseltement 
repiuduea daue bs sairapi« de Templra perae^ 

C« p>pTr<.s .dnt de TiriUbl« „Stahes «Irämeöenl curieux dilex 

*»*e I. plM snud„ prieäion dMrtjni« de Xerxt,. Ariiieriis et DüfJua pxr 
wnte», »a,« et Jour. Indieiilon de I 4 eoaeordiitce dee «leod™™ tra- 

etiuypuea. Ilx .’fehelouneai eur □« Periode d uoe eoixenleine d'i„„i« 
couipr^ en^e I « J70 eHlO ,,,,, 

P*r d« «n-be. prer«t.oe«b et«e«„. 4 « aigutlure. eulhenlique. el eut^ 
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gfapb(s de äoinl.fCüX Lemoiu;, ita tmi [mit am tramBciioag \ts plüi »»rlö« ; 
Vflnle. lebaL eL deoation de lefrabs et imaaublea} t|uas[Iottä de niitorennate; 
acÜöDaeö juiü»; eafatioa de (itJgea denat lea iribunem ou 4 rawtablei: 
conlrat* de niarirtge, privoyont et fegJmt |psaia de diirorse av« l«un co(n6- 
qoeecea legal*» pour Je» eeajoinis d [eti« eDfaaLi ätenleela; dtfiBripHen 
■alauLtifu»» ei dea plu» insUucttTaa dea irMiseau* de tnarltea iralui* pidea i 
pi4ce: bering«; partages deschaea Mtnpria daa» I» aueefaaiüD, etc. 

Cet eneembla tacoipparabfe de doeuneat», aorii» inUda de quelqua arcbire 
de ramiUet neu» epparte une foule d'lnfomuiiu»» dea plu» preeteuae»; d'ibord 
BUf I eaisienca A flephutlne, elnq allcles aiant Jlsus'Cbritl, d'une grande 
fwputiLioa jui7e, eosuil» eur aa tnogue, len ichtur», »ea mceiu's, lea; in»LitLi< 
lies 5, u» crayaqeei, au reJatJon» aiec le» tutoritAa pereasai U populalioq 
fgrptienn*, etc. Mail partni loulea 1« quesiton» qua rtaolvenl ou que pcaeai 
ceadoeuoietiti, il »n esi une derant iaquelle piUtaaeul louias las auim ; »'»st 
eeüe qiü e «mlL au fila qu'y jooe k dieu d’IanCl. Soa soe» y eat prononee i 
plusieure nepfises san» ee aenipule qui dcT»it en Hure plus lard an Uira- 
graointe Ineflable^ Ou jure par Jeboreb, aomfli« on jure pir nae divinfti 6gyp. 
tieona (Sni, It dluse de HleJ, qumd le aermeDt eet ditSrt. ßien pim, au 
toipris des interdielions tradiüooaellM, ou n'a pu eninl de fair« Cöneurfeuca 
ou IfBpte eil ruine de JifueoJem eu foßdanl, dea» ce Jleu d'eiil pu cotpni* 
sairon, Uh »aneiuaJre de Jdbe^sh, qui auroll feil, qui a peul-^lra feit harler 
Jirfmia. Et, noiis atlona ep »foir bJanifli Ja preave. il ne a^ogiipp*, otnsi qu'on 
puurmii Jo croire, d'un »tmple lieu de prit», d'una lynagogue qoaiMflque, 
eneis d'ttp vfriiabte temple, un leaipfe de plcie eserciee, avee un oulcl oü i'on 
foiialt«uIer Je sang das Ticliaai el moBlar la fum^e de l’cDMns, loul comme 
Oüs plaa beeux jpurs de ia gLaire de Sinn, 

IJ 

Celle fois, Ton outril les yem el l'oii prStp loreilie i mes inelaoee». Od s« 
dftcWo cnfla ehez nom, an peu Urd malheu re uaeaent, & Mce ia nänauire 
pcnr interroger, la piache i U mitn, m terraip qui metlail de pareil» irtsori. 
Au moli de aorembre de l’tit dernter, j‘AcadAmiü de» JpscnpUons, d'accord 
arce Je minieU^te de nnilraelion publique, epTpirait une raission i ei^phamruo, 
Ofl rouiiii (Ken en confier la direcUpu p celul qui eeril cm lign«. Jo partisi 
ayanl püur objectir r Ja Tocherche de documenta arateieaa juif* du genre de 
ceos recueillia ddji, la d^ienpinatlDn du quArticf de la Tille d'Elepbaaüne 
occupi pur Ja cplouie jui»c, et, ei pnaBible, de remplartmeni du lemple de 
JiboTBb. Ce Irolsiime poinl <^iail psTUeuliinittiefli tplnau*. Car tl i'igitsait, 
DTapt tout, de »oToif si, mmma d'aticuoa Je sappoeiienl pocr d!*» raitous issei 
apMeuSM.le tanipleaVIenüt dans la »illedf aiparte dp nie jur tip 

bra* du Kil, ou bien au eniilraif*^ «mme Je Ic croyaii, dms | ile taimc. Je 
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puls dire diM mtiiiileDajQl <jü0 Ift <^a&siiön e&l Irandii^e dans ce dsroier sens. 

La nunpa^n« de foiiiltes^ au eoura dt? laqueJSs j« fui 0^^3^;acemanl sMoiidä 
par Clädalf un de mw inciefla H piui dkroaäa 6itvfr5, dufii qi>atra moia^ 
E3iö fut rtide, ei pendimt b preraysre p^riode pasaablaraept d^coumpeafiLep du 
tooiaa m |winK de man sp^oi. Eile i'^laiL dam dea eondilior^s 

defavorableK que je q^ciaia piu mpflre dfi modifier+ Eu nrrivaul dMis Tile^ jy 
LreuTfli ingliKE^ uae miasiau alieBnaudi? qui amil d4ji aur nous üflö a^anM 
d'une Minue el, uatarel et parfaiteDieaüL bgiUmei a^ait cheiii 

caotnie ehaciip d'a^lJon ta paflla du site inlique t\m pr^enLait le plu» de 
cbancea de iucc^a ei le plus de faclILE^e pour le d^biabiuepL Fürce ootia fut 
de Qoue eonuedcf üu retLe^ lequeE ^taU bin d'olTnr les m^utes aranta^e. 
Tardt wu. J# me Lüua d'ajnutär qae naua aTons d'ailleuft Utujqur^ 

entrelenu avec le decteur Rubensälin^ netm fqiatn de fquillea, lei rflaUoDE les 
ptuacoartqisei» 

Duram pEua de deux^ loob nof eicAi-atiani üe nqui donuereut gu>^re qiie da 
i'4gvpU«t} 01 du grec, du reiLe ea aheudanee H de qualile me. Je sigtialem, 
diQ9 fe nombre^ plueieure Alebs pharaoniqnea, deüx EnagaiOqiirf stulues de 
Tautbniea IIJ eo grault Hoir, el «urtauL [ki fiencluaire du dieq Khncuoi ou 
Clinoub^ie grand dlau d'£idphaj]tiiiei ceitii-lA m^me dM l&ä pfiiiLrea araicDl eu 
maille ipanir aveo uns Jtiifs eigniuüre^ de la pkinledonL jVi parl& plus haui. 
Une £a.!Eü soulerrajue inviaEee cantenait eneore^ EoigGgusemcni en^etelie^ 
dans de beaux sarcephage« de grojiil et de gri’S et embort^s dane dei gaipes 
doree* et seuipiueuBemeui omlei de.flgaret et d^iuecnpliune^j lea mqinirs de 
quitree üeLers ditini, inrarqatiuus vlvontes du dieu Ciinoub — nn v^rilabte 
LhEioubeum^ exaet petidtmt du fameux Semptym consaerä ao biitiil Apia et 
deouuvert aulrefais par ^larietlq a Meropbi^. 

Tont ccla tüpl beE rt boti* mais ne fulsait pai pr^ssinient iioirB üflair«. Ce 
nilajt pm pour raaltquiU ^gypEJeuEiB, ei etiirnute quelle edii» qae j'eiais 
Yenti alldqucr £l^pbaBtiae : e'elvt pour L'aaUqulti judalque. Ei, de cAie« je 
tiä Yotaif encore rien poindre^ Enßn, apres de longs et p^nlbLes latuqneuient^,^ 
Ym Ea Do da la Campagne^ nom cümes la bonne fotliine de tomber en plfift 
quartier juifaram^en. C^eat ee qu A ma. grande joie noua d^mqutra surabt^tt- 
damuient la d^uverte, eu uo öfrtniu point du [efraln fuullle p^r rmusi d"ööe 
quanUU d'oilmca eourerLa d^bsceiptiöne aromeenaex juWea, la plupift Yerjq 
tt rttio, Cea teztes, d'un rare inUrlt njalgrii leura muülatioDs imp fr^queotes, 
UQUB Iment uae parlie de h ctm^Epuiidifice caunnEep iniime et joumalibrep 
di* Jttifi d'^l^pbantine leun corfiligioanaifM d« Syfeoe. tig pppuii^noeot 
k la ttrfm« e|NX|[(e qu« c«lk des papyni*. M«ine derilufa, Rrtme langue Bltn 
ptüi, piTiai le« qit l» drilu,aiqif*i, riappiriiliseiit 1«« tuÄiqM per. 

»ntiase» q.ie e«» papyni» iioui anüent f^k flottnalire. Oh y ,dätt ejpiletöeot 
I« hoffl de Jeborab. ei eou> une forme onbographlqae touie (MrUaulÜK qui ae 
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CQC9r« meontc^p. Ges ofilnua tiäus ipprifodrocit iärtmcDt, quaind 
le d^hl^^^ecELH^L sa iBaniL one fotile da chaJCE nouvelleE eL cuHäUiea^ 

Nofl rouilles, arröl^ au md$ davri! par l'nrHv^a des {!hit«yra torridf;, qu 
momflDtDü £l3«s tiät^ai Ifs pEua frtietUGuses, todI äire fi^priiea danj quelquas 
ffemaJneSr $rr^ce aux youveaux iüüticli’G miw A ma dl^poihioo por i'Acad^n-.l«, 
par Je ffl'ru^Ure eL au&ei ptr la lib^ralil^de mon irunffere M. Ed«] - de RoihaGbild. 
Csj’Uiüt d^formaia^ d ciani le ^yarüarjuir d'ElSphuiiiM^ je me prep<i4e 
de pouBser A, fond l'expEDraLion du temlu^ et d^esfATfr de tviöudra la plus 
Traportanle parlle da prabrfmet «elSe qui louclie le leoipie d<? J^hovab. Noyi 
peu^i^rii dfra qua naue brAlosi, 

T^ne dCceuveH^« faite par la allemande qul dp^rait I de vcui, 

mn\ dlntro^uire dana ca prabj^ine une donnäe de le pfai haute nleur^ Suf 
an paint distant k petne d^ane quarantBiae da m^lrea de lt litnite de nes coa- 
cassloua respectires, M. Rabanaahti a r^eueilll da nouTeoux papyrut trdmiauB 
■Ulfs donL Vi^Luda'a ilk cdaflle au profesieyr Sachau^ de Berlin, Catui*üt^ dani 
un mdmoire präTi^lre Loüt r^cämmeui pary» iidü£ fait eenaiUtre troit d'aatre 
aux. 

Le pnncipa] aaL un doeumanL ufEicielp d'uu iol^rai Tfaiment extraofdiaaira« 
Ü n au a Jette en pleina hiätdire jui?i at hibbque; 11 re!^ eaire piix el; i! ^lair# 
d^üna lumiAre ädlaUnle toua c«» ddouinfnta fniguaanlaiire« d'^l^pbatuliEiep et 
enLre aulres lt papyrus Euünf» qui nt nqtiE an care ai^lrerorr qu'une 

pafila da Ix 

L^anJntysa qua j^ati tai* danner pamaUrA de juger qua ja n^axigAre riao. 

C'e4i| unt requ^la dülke du 20* du mois; de 5larhes4uxn da J'iui 17 da rlgno 
de Dari US {403 aü'AUt uotrt ^re)f el ad resste au itlgaaur Ra gebi^ gauearneur 
jKfM de Jud», per Yedouytti et sea colleguaep pr^ire* ä ^li^pbanlTue, tu nota 
de toue l£x liabitant^ jüiff de cella ri|]e, Apr^ avoir appelA tur Ift tdle du des- 
LinaUira (daai des Leroita pratqua identlques i ceux du papyrus de TuHn] Ict 
b^uadietJane du • Dieu dei ditux » el fail des nneax pour qua telu'i-ei lui 
couEem la faTcur de Dariut at da h roalscFu roymlejaa p^tjibnnairai expcaant 
\f$ fails sciiTAnts, ans tupamranu ae l'abstuc« du iaimpt ifßgypte 
Ar3amp 4ppal6 auprei du wh Itfl prfltfM ejzryptieos du dieq Khaouni d'ßtl- 
ptiantine iniriguArent aupr^s du gouverueur local Ouldrang (g«gcA par eui ä 
prix d'argtoL ecuitiae ncus Tatnit drjä apprijj la p^pyms EulitigJ et obtiareiil 
dB lur un ordra enjoigaanl lu eommaatlaat mtlUairB da Syäne d'aller d^Lrulrt 
leEtmple del^honliqui a'^lätail daas Ufa d'^dphantine. Ca Eampk, di^nt- 
ÜB^ avalt entistmit parleura p^rej au temps Judcf. fl exitlaU Ä F^paqua 
de h couqu^Le de Törpla pir Cntnh/ta. Gelui-ci le reepecta, taqdis qu'tl fai- 
ml aballra Iwi caux des Egyptieus. Ct deniii ^Ire* d'apr^ la descrlpüoti 
quils an fout incidemmtaL un idlQce impasant, eonstruit lout en pierres de 
lAilla, axee lapl poflas uionümenliles, de^ cdonnas da piarre el uns toEtnre en 
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Itoit de e£dre. L'ofdre de Ouidren^ Cut impilojablenieiit txfcul#. La tnmpaj 
uiiaiee d'aae faule d'^ypllea«! ddaielil Ib rdnlrable aaneluelre, brieeDi et 
inceodiaiit taut ce «tu'il eenteueit, pnieni let raFss d‘ar et dVgent et Lous let 
Butres ölyels prWeus. Toule U pDpuInlion julve d'EldplienttBe, bonnne?, 
feintiiee el eafaDls, plongde daD$ raTniellon per «« deeaBlre, pril le deul], le 
lemenlsnl, jeiiDiQL el invo^uenl JeboTib, le Dien de» dieux. Plus d^ODeliöni, 
plue de tin; lee femmes dercpuee «tnnnB dee Teures. Quelque temps apr^s. le 
geuverneur Ouidmng tomli eu dlegrdce (le leiLi«, ti Je ue db tronpe. Feil 
ellueioQ & utie fin Ifsglque) et fui rort^ de rendre garge, Lee eiicuteui? de 
i-M erdree Fureiit Icui luee, juste explation de leur Btarilige. ^FeeDmoLUj Im 
paitiounaire« n'ont pu eucore pu juequ'i ee Jour, melgrfi loulee leurt 
d^merttiCB, oblejiir leulcHselioD de reecnstrutre leur lemple, de sötte que 
drpuie troii ons, lli n’aiit pei quittf le deuti, ne pouTent plu* faire Irs 
offnndes rilLelJee, Jee encrhBeoitiite et les lioIOMueles tur liulet de Jifhoreb., 
Difu des dieuit. C'i-sl eti rstn qu'ils ent Feil, fors de Is aUilrüphe, ua prr- 
mier sppel e Bapobt loi-müire, gcuserutür de Judde, ainsi qu'A Vettoliaiian, 
gmnd-pritiT de JpnjiiJem, au* preire», »s colltgtie#, i soa frire OsUn Jtnaai 
e( Bux prinees drs Juifs de Jud^e. Lours requ^-iea santdemeurfos saas reponae. 
CViL pourquöi i\x Timneal I uouVfSu suppiier Bagobi de leurfairt acEorder la 
fiTOor de recoaatruire i Ö^pbanline !e temple de J^horah, ttl qu'il exislail 
iiupirairanl, En reraDnsisniice de ce bfeafeil, iJs oflfriroQl en son noia des 
eserincEi ä Jdharih tur l'iulel »levd. et en allendaat que «luL-ci 1* joit, lou» 
fei Juifs dtiiypbinline, liomme». fenmes et enraots, ne ewsenint de prier 
pour Bagehi. Ea outre, ils lut donneot A enigodre qu ll y troufera des aran- 
Ugea plus siibitanlSeti, Jes Mcrificee el hojoetuäles oITertH devsni lut raf^ 
porter uae pr^beede de jnitle ItlenU d'iirgBnt,sana eonpter Tof au sujet doquel 
)l 0 deji d:(l reecvoir one commtioieilioQ [enoore e| tüLrjourB J'iteroel baJihchiab 
d'Oriftnl}. Ilt rappellen t, es terminan l. qo'ila ont Agaiement informd de ces 
ilLi fl Chülf(ui'ihI ftla df Siis^baElatf. goiiTemciir dü SinGirie^ft que 

le Mtrape Amm (tappefl asprAs de Dirius) n'en a pas oonaBlEEanoe, 

Ln eecoad papyruE, eo partie ditrolti oontennll, srec quelques TarianteB, le 
dctiUe de «Ke requfle. dunl les iniAress#! t„i„t dridemoienl gtirdd psf 
dere« «tii le' brouillon et ia ainute pnrreaue jaequ'! hom. Ua irvIsiAme 
pspTmi wnsisle tn une tr«* Eoarle nole de Uquelk il sppert que, grir* 1 
nuleitsntion de Bsgolii et de DeTaysb. fauioriEtlioa «Iheitae a dtl «Ire 
aeeordte, I* leaple nteoDslroil et Is Eerrifio divin rttobti. n ebo« esl tnise 
ho« de doule. Pttrtlt-ilt Pir d'tnlr« fngmeuU de pipyrus. noa encore 
puo 1^1, qui fflalifft cfflüt d« UiviuJc d-r rfeUDitrucUou 
InuliFe d-miiiief lur la Tmleurlnoppr^eieble de » doeumeot qui faii rariv« 
uT y*" de pfeiaier plan. Le Kni„d,prftr* de 

Jeftiialea. '.ehohanw, le gouvemeur de SamBrie Sanabatlt 9^, „.enlioaaäe 
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dftRS h Bible; I« gcavemetir de Judäe Bagobi Ve^i pAr^FUviut JoiAp-be, ioui 
te ntim tnnscrll eri gric Bagi^ai. 

Ce papjTus ttil une pAg« tulbeulique et coQLsTnp^rtin« des ^i^^oeioeDls, I 
ajouUrsu ll?re de C'e^t lauLdire. Cen'taL pOA kl le Eku de riire 

ressoriir leut ce qu"i\ nmi appread^ idotce qu'it vienl coitOrmer... «t tnfiriDer 
dads ca qae nous crüfons satair de rbiiLoin juks. 

Je h'en a^üix retrnir aujoord^hui qu'una chase : ddus ivoaa dfrsflffnals li 
cerüLudaque le Lempie dt J^ho^b s'^Itviti eocamt Jt l'tnia aouteau, 
dans Ille d'ßkpbautme, el, wkp louto probabiliU, dtpt k qaanjer jair 
donL nm citLniCft eürEcierisUqiiae ddus d'autrt pari, recDplActUieDU 

Qiielqoet coups de pii^he encore^ et Qpua pentsiifi eil nsltTe au jotir Its n^sa 
T#zi6r«bl»; ei qui uilt f däcouTnr enßu^ darfflaal da&i quelqua gatiza 
lecr^le, un eTeaplaJTe du Jiire sacr§ qui sefTftii aux cii^metiies du djlte^ tice 
Hible antdrieore de cinq al^et i Jtsai-Qhzist.., Cktte boDoe farluae est-elk 
r^serr^e & la mksion rtan^ise ou bien i !a misslon aJIemande^ qui ¥Dnt de 
notiiresu tr&vaiiler cuude eonlre tiDude^ sSpiuieA par un simpft ftl da Ter? De 
qusl de la rrenliärt ravsugle Tycbdi qni pr^side iuue hisards des foulllea 
com me au sorL des batailleSp fera-t-elle pfrQcher k baJance? Ceal cs 
aTenir Ire« pnoebaiD d^dera, j'en al Is renne eipoir^ 

CLCH¥QXT-CriUnCEAir. 


(Ile TmpSj 2B uctubre 1907.) 



BULLET!« MENSUEL BE L'ÄCAD^lMiE DESINSCBIPTIONS 


St^fiCE DÜ SEPTEMBRE iBÜ7 

M. BtriRrL donn« leclura d^unfl lettre de Sf * CbevavkTiis. datea de LeegTHfinfp 
k Ib ^11- an de Bd-ntn feu« eü il rend compLe de ^ visite qux grotte« 
de ee nofn* d^cor^es de eibtuex et ds bai-reJiera bouildbii^uet arac dddj- 

laeei. 

L'^exd^enie d^lde que l'£-lectlon d’üft assoc'ie ^tnnger^ en remplacementde 
M* Sephui Bug^e^ dte^d^p »ura lieu U Bd^embrt- 

3d. Al/red Uertia eemaaunique tina aeLe $ut lei fauiLlci praifqai^ei pbr M, l4 
cepitaint Gondeuin dans lät mioes d'ücAt Maju§, de Tebai^rioubf. Ce» 
recbereb^ eat imeDä Ea ddcouterte de t]Dii]breiij( lextes Ipigraphiques dent 

Tun ^uronoiil PaLtiqtie d'un arc de Idompbe erig^ pür kditä en meEnotre de 
fton il^fUlloti AU rang de Ml&nle aous Bävtr« AleianJrB^ en 230, el doni uti 
auiljret gm'i'l fiuf une colenne, e»t relatir 11» rdpiirtiiiqa d'un ct^sie^iEiai enlr^ 
dei £e/oni et les UchitanL 

SEANCE Dü 4 OCTOBHE IWT 

M. le prortütsaur Fnier^ de Cämbridge^ auleiJr de Touvragfl de rel]|]OP Mpn- 
paree Ar rfetruu lil üne QOle tiif la prohibiiiari hrbllquede faire cuirc ürt 
chevieaü dans le lait de la m6re» Cette iaterdictläD pmlt faU pirtle du 
detLdJügue priöjjttr das Hdbreux, EILe a ptchbabieinenl pour efigvne une idce 
KiperiEUIeuie de ; la Taclsa au b ebfe^re pDuvaient etre libim paf 

L'oale de faire bauidir Teur bit. CerUidS peupJes paateors de TAfrique aciyejie 
admeUeut eneare une eonnexiun majitique de ce genre ^nire la racbe et «an 
Uiit;bouilUr le IxU« e'pst teadre ia Tuba aterib^ _ S. Relnaeli prdsenle 
quelque« ebgersatjon» ^ 

M, Henri Onaoni fiitune commuaicatina sur lei pOfKraiti des roia de France 
pcint» iltns le Recyeil bistorique de Jean du Tille t, Jt tlemontfe que le» por- 
InuU qui omenl Ifl n^aauicrit origiu«!, d6dt4 ä Charte« IX atcenservd aujaur- 
d’büi a U BiblioHiHu^ mlionaSej ne «Cöl pas des figiire« de raataiBie^ mai« la 
repfoduelicQ ßd^la de EaanumBot« inconagraphlquei ancians : Bt^tuts löm- 
balw de» roi« de Francop etc. ^ SL de UsLe^rie pr^aöie quelquea obiefta- 
tJOtJl, 

LeR, P. Jaiibart presEnLe^ na noni dti R. P* Elanieralle, de rUniseraliä da 
Beyraulii^ de« pbetcigriphiei ei d« rstaEDpagea d'un tuenumenL phfnielBü 
Kcei&cnent dicaurert et propaBeunetttterpr^l&llonde rinscrlprioa qui raccQai* 
pagne^ ^ |i pn^niep ensuitap co mn nom persoatiel, nae itude sur une iai- 
cnplVon greaque de r^rpoque arS4£Jde(i:S,f6daJ.-C JdeeojjTarts dans la rtgicn 
de Der tor rEupbrn«. LValeuf da «Ua didtoaceeat un «nab L^xia« 
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qul port« les liuw d* itraWoe,'d'^pü(ii(f de Ib »ill*; »I Eiiswl, de ptu«, partiB 
de Ja fist^gone houorillqü# des pwffli'Ti flmw (*1« w*) el dw smuttophj/lsiUf*, 
Itlres qui ?e relrtUPEol dsnt pbsiaiir® MVAumei li£tlitQi»tlques, mtifl qu il wl 
curieux de «ncoDlfer «ncore i uoe «poque »MS*i h«sse. 

SfiAttCE DU 11 OCTOBRE 19OT 

M. PolU«r anftonM !e dkis» de M. KuTlvfliingtHr» profeiMoril’tJiiiTawlfi de 
Munleb. roorl A Aititnö tn raTeniml d'figine o& il conlifluwl sei routlUe. 

M. Clcrmont*GiinnfflO Atudie wt inscripliof» pbdoicietHi« «uniuiHiTqude A In 
drtniife sfance piF li R. P- Romeenlle; il en pn>pic mno l«liire «t un« !«■ 
duelion iDutea dilltreBles. CVil Je dMIcace d’un IrAne diein olTerl ft Ift ddisM 
AalArtd par iin de bps idoralauf* el dedini ft Air# plaeA dane l'orftlotre domes- 
tique de eelui-ci. Le leile insiile sdt ta prtwnM rtBlledelAdrtinitA dani I loli' 
rieür du 

Pogtian, cöniui dtFramset commurtii^u# 1 a d«ouvflfift n ui^e ins^ 

cHptien importinle |»ur toua «ui qui s'ofiCupEiil d'itudes bibliqiiei paree 
qu*il T eil quMlion du Bsr-HnJad lili Ha Riniel, rat 6‘Aniin. L*in«criplien est 
una larle de DrcKlaFBatioc ri'' laqucH» Zafcir, löi de Hansa elda Loache aü «ii‘ 
tiftdi a. C., feil savmr ft lou« cem qul ta ilnjtit qua le dteq Baoi-Chamaln la 
eombt# de faeeur/t et lui a perajis da Iriomphefde Bar-Hadad et des« nem- 
Ireui alliA*. Bitf’Hfldid eflt appeiA Beö-Hadad do«s tiLirredei Röie, — M. Cier- 
ment Gaeoesu inaiftlt aur l'isiportanee du manumeal dltrdid par Fogoon. 

M. Jlaspert tiil uoeconsmuniMlioQ aur le» fouilleiel !*» rwlfturattafis de 
menunient» ijuiont dlA tail*» ni«ts nftnAe ft Kamalr, ft Edfou. aa 
RjiiDesgftuffl. ft Saftkarah, dftni li VallAi de* Rois. MilheureuMoienl la nAcr*^ 
Ulli, rewanue par le» ins^oieurs.de wlüFar de s-pt mAlrei a« mema le plan 
ir«au du Larnige d'Assoufln a mls M Hanger «i Pliil« elle-mAme et d'iulref 
lemplF» de la Nübie. Grftce k l'ippui du ^euseilter de» IraeiK publi». S.f 
Wtlitam Ge»ira,lesef»icedejantiquiU* » obTenu unerddil de 1.600.0tlD franre, 
denl la tooiiTft »er* consacr^e i reiploTilion ff»lfto»iiqne de* fuinei ou de» 
dmeiiAres et dunl le r*«te pKseri ft la Mnwtidalion d» monuminla. M. Has¬ 
pelt» eepere que ia wnsoildation. Ires ditnelle. «l qui dnU eite lermmfee m 

quaue anp, »■«ceamplii» d*n* d*-s condiiioni *aü»raisnilM,*l qu« lei terapl« 
ditii «pria en «oua-tfuete poumni alTeoater a»« »deuritft I’epredre redou- 
lable ft taquclle il» vont Air« »aamis. 

l/AeadAmie prwsAde ft 1*41«! tion d’une «mutUsloD chargA« He pnapeser un 
sujel pöur le prir ordiniire, dtna Tordre de* Aludea du moyeu ftge. Soul nom- 
m*» : MH* Delisl«, Mcyerj Tbuma» el Valel». 

M. Babelou centinae ta Ircfunde lon nt4melw»ur lalhAune fiodaleöe la 

monnaie. 

SfiANCE DU 18 OCTOBRE IflCT 

* U pfOchMna »Aatiee. par juili de la dH« de U aftaace publique des doq 
AeadAnks, wt fiaA* au merertdi SBoeiobre. 


hevle ARCHmLoniguE 

La cQicEnisjion. cbuig^^@ de pru^poser deaenjets pour le priai ordiE>aii*e eouTuet 
A TAead^roie tiots tujeEf, panni lesqude le Buiyent est adopL^ * * Studier la 
löiniatüre earoliagienne Bt dresEer caUifogue de sie nionucncQlB st. 

M- S. BfllDaidi dludlie oo de Tite Uvt oü U est quosiion d^une ^pi- 

dÄmii caua^e ptr des matroues tamaiites fabriquaiEst des drDgui>ft eaipoi-^ 
aonn^ea, Quelquea-uDee, somm^ea d*efl böirei maururpaE eur 1 p chanrp* leurd 
ecitipliceE Turent arrätlee <i condjiian§ea, Sui^iat Reinach^ le röciL de Tite 
Live eat un arfAUgBmsnLqui laisse enlrevoirrbialoire autbentiqüe. 

Goup^naeea d^ayoir deehnlD^ yne Epidemie« onl exi soumiiea ä rordaEie da 
poison^ ceaLume jurTdlque eeuyent canatEil^ che? d^aatrts peupleSp notara' 
tnenl tux Indes et en Afrique. — M. ReiatciL ejcBjniüe pnaulLe lafaire des Bac- 
fhanaleSr lu ceiixe de liquelle des milEiers de feüarneeruraal miaes i moft Ktne 
proc^Bf panea quele Senal romaln accusaJl de crimeB inoula ceax qui e^l^^braiertl 
ea LLiIie fes mfsleres de BaechuG, Gea aeeueaUons etaieal saus fondeEiient« Le 
SinaL proscfii.'atL les BaeehanaJes daos sin pobliqiie (L poar jastUSer ses 

irigueura, r^pandit dliorribles ealomniei conlre ses flatsmeB, 

ÄL Lerouii ffiembre de GBeaLa frangalie d'Alh^xies^ faiL unet eoE&muqlcatScn 
sar un manument df^uvert 4 D^loSp. la saltt Jhypustjie» aituäe noö loiö du 
Botl Sacr^, el donl la euperOcle de passe iShQ cnMrea carrei. Eile dIveloppafL 
Sur \b Port Sacre uae Joogua fa^^ide donqise. A rint^neuf, une aorte 

(J couyerte, dont une fortt de oalonnes «upportail la Lo[ttire+ C&a ealoiuea 
iUDt dleposles rar neuf rangSea de oiqq+Url ordr» dorique eoufl touL autouf de 
Ja laJkj uo Ordrt ionique, d'qoe piui grande hautenr» en oceupe Je milieu* Le 
toil 6twl lareEeTe dana sa pailie centrale. Cesl par ce imil enrtout qae temoiiu- 
ment anuoace la baBilique nomaine ■ 4 d'aulres ^prds, iL »>n dialingne encorü 
oeitemeni, ]| uvinque raehemiqatneDtTerf rfLalie d'iin type arehtleeturaJ ioccnnu 
ä ln Greee diiBsique et dant il Taut cbetcber roriglae en Oiient. La tonstnio- 
tian da r^iüce ptut (Ire plncee rers l'ao Ji| a. C. 

M, &neaL BabeLon centiDue la lecture de aon memaire sur la tbdane f^ate 
de la tuonuale. 


SfeAKCe D(J ^ ÖCTOßftE 

Au bo« deli SocttiidB* (ckDisBde&smur.il. lecoainibndaai EtpMcdieb, 
corrctpoD aal d« lAcadäai«, eotnmnDiqma lei ptiatograph^ de deui sciitp<* 
liifw ^iro-TOmiin«! r^ament deoouirertaa dam lei lunillea d’Aldtib oull 
i^ge, M rapperiul 4 bpoaa, est remarquable par sasoatervalioa qoi 
«tesBelleate et wrtoat par Je ijpe noueeau, qtiVlIe fall eonaaltre» de ö*Ua 
decw dqueilre. Sur J’sulre iculplure nai repr^anUs dsua peimniitgesassis' 
uo dieu nu, bafbu, porUnt uns boupss, uns doule Mercu«, qui *ppa«lt«it 
VD» poqr la ^nde feu lur las maoucnente de eelle »rte, et yne dfe»« 
indeteraLne«, drapH^ teaant uae toma d'abcndanee et uae patere 
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SfiANCE DÜ 3D OCTOBRK 1907 

L'AcEdi<mie proe^de ^r^l^ctian d'mie (»miiiiejiflfi d&drtsssr unflliMa 

d« cai^dldala auie plac«t VA&antes tonr«$pondafiES- ^liia : A!M. Dtlial«, 
B{>isjifi‘, Alfrad ürQiäfclj B^fOn dd Vülefos^, Barbier de Meyaard eL Leger, 

M. L£on Dorez ^tsblit -que Iek pemturea du mignlGque Pfiaritier «x^-utä k 
Barne en 154S paiEr |e pape Fnnl IE] el aujaurd'bLLi caTiffeirl I la fiiblialbique 
Datianafe saal fasurre #un arliate rmn^aiap Viorent Raymand, de Lod^te^ qui 
inivailfa pour la cbapelk et la eacrutie ponEiGcalee depi^le le r^goe da Lfan X 
cetu’i de Julis lll| el peui-Ätre ptue urd artcoi^, IL Doret eroit aToir 
truuvA d'autreä crurres du m^mt» peinlre; It ks pübliera pr&ebainement a la. 
auit« de« nsiaiaturee du PeanEFer de Paul 111^ un essaJ blagrEpbique nur 
Rtynionü» 

AL Babaion caß^nuo U tednre de eao EbliiiaEr« aur k thiana fi^als de la 
moanaleH — AL Viollet pr^seato quelqoes obserrmioni. 

SßASCE Dü S NOVEMBBE 1907 

AI AE. Paul Fourakret Theodare H^oach ^crirtnt paur sa parEur oiDdidatB fc 
la place da naembre libre vacanie par Hulte du de AL Jule« Loir, 

AI. Dalislfl commuDique une lettre daiie loqueHe Seymour de Hkcl 
moDlre eommenL il eat trrivä i reconnaltre la BibiiaEhk^ua oaEiouele une 
petile collecüon de rondeauK Tranoai» quianit ^Cd ddrobSe 4 celte bibtiotb£que 
il y 1 plus d'un demi-sk«le ei incurpoir^e daus uti roluisa de k CdHecLian 
Barraie. 

AE. Dieularoy raituaecaniEitunloaüoa aur lea man timen ta kima-byzanEinsdei 
Asturiee. JE i'aai niiacb^ 4 i^iudier Eea monumenLe coasinjiB aau^ llnspinltaa 
dee priaeee ebr^litna d meeiirfi quile reroulaiaoi lee mgaulmitie, J| montrara, 
dana son tr&fdL TinElüenae Idei oria muBnEmaiis^ iD£lueß<^e qui a'afQnDa pba 
lard Ea donble farma mudajar ei moianibf ^ at eurtaai combEen don» E:ea 
premierea eglisea est appareaia ei damiaoiHce Pootion direcia da la Parse 
flaaaoiLLdä aux ddpens de lequalle i^4Utt ea pailii Tormea ena-m^me k airili&a^ 
tion mueutmaae, 

M. la oomta Paul Dunieu lil uua noLe lur k monusarll des StiLuk de 
FOrdfe de Sami-Aijchsl n^cemment dlitib«i 4 k Bibliolhäqua da Saint-Oermiua- 
en-Laya, Dkpr4f eee recharchM, c# monoecrit it 414 exlealä antra 154Sei 1550 
pour Ifl ctrdineJ Chariea da Ldrraine, atars cbAnaelier de l'Ordre^ Deux lr4s 
belJas mtnkturai iEluflranl k lUm. Pour fuDa dallaa^ I arlEste a'asi inBpir^ du 
Selüi Aflicb^l da Bapbai^t^ aujaurd^but au Musee du Louvre^ en Jnirodaiiaal 4 
Tarrkre-plan una tue du Ataul-Saml^MEcbel^qui eLait leiifege ofQekl del'Ordra 
depois ffa fandaiian au 1049^ Lkuira tniDiature montre la teauB d'un ohepitra 
dei cHaralien de Sunl-Aliebd^ foue kpresideaae durai Bann IE. Do y iroure 
la touranic d"una sarte de rE^tauraiiau da rOfdra q«i fuE op4r4a eo ISIS, a¥ac 
la eaneours Ii4e aetiT de <m m^ma cudinaJ de Lorrains poiir qui la eoluma a 
illuslrä. Buaulre, las itiee dei parsannages »oldes portmila t(4a Üuemaul 
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trajt^, En e'sidnttl des Ubleaui et dea deaalna coniemporains^ Dümeu a 
pu identiQer süre[nent ta plupirl des acLenrs de In is^net rfrCüöosüssapt panni 
eux, aTfic k roi Hend H eL le cardkij Cbttriea iJ^ Lömine, Atiloinß de Bonr- 
boG-VeadäTEiep (jni ful k p#re d« Henri TV^ goo frfrfa [b üemle d'EDghlen, soa 
coGtln le prmDB de la HtJcbi'Äur'Ynn, le duc Clnude de Güisb^ k conneULbk 
de Bfonlnsoreiicy^ et plusigifri luitrea hommes llksUes da lemps* 

SfeANCE PUBLIQUE ANNÜELLE DU iSNOVEMBRE ISÜT 

Ordre des (ecturea t i* Dieeaurs de AI, Salüniün Reinaeli^ presidenlr annon- 
^aal lei prii d^earo^a en 4907 el 3es lujets da prist propai^s; Noüee Eor It 
ifie et Ih IraTaui de M. Juks^Au^uslB Lair^ membre de rAcadÄoiie^ par 
M. George Perrai^ iecr?|atre perpRnel - 3^ Les angines populikei de rarli 
par S$, Edmend Poltkr^ membrg de I^Academie^ 

SEANCE DU 22 NOVEAIBRE 1907 

Leeture eii denn^ des letires de MAL Paul Duriieu^ Gsskn Ravaaud et 
Henri Cord!er qui pnaeni kur candidature 4 k place de membre li.bre t-a^nts 
par idite du decjis de M. Lajr, 

M. Perrot, eecr^tA^re perp^Luei^ eummDnfque uns leEtre de Äf. CbaTannea, 
dnlfee du 27 lepkmbret qui coutkni de nouv^aox d^taik suf la mission en Cbiae^ 

M. Beuiey fait eonuiltre une tnb intique iLatua ehildlenne qull a pu 
reeonsLituer partielkmeiii, rn rac^rdant k une lAie aneienueuiejtt däcnarerte 
pluaiflurs nouveaux. CeLle llgiira, titmsernEni ceufla el tnipue, esl 

cepeoitant en plem durip en diente^ ce qni cöarque diiji an nuiable aTB 4 iM- 
taeet de kleebnique. Suf k rocbe noira uhb inscripikn, A^ti^neeaveepeiciet 
d*bulB pnr k oeE&d^üO (Krtain Uu-pid, qui exer^ait uue bault feaction enaofe 
indäLrnnin^e» zian pas k Tfttlo> dm» Taptique Sirpourla oa Lagasüt mis dans 
k Tilk toiiiiie et riTala dqpi je noui nmU Gbisb-Khou. L^ecriture, d up type 
bneairo et reclibgnn Ir^x archslque, remaple au ioains4 Pdpoque reculee d'o'üf- 
Ni Ql et de st d jnutk. La dieouverttä TeSkde celk imaged^ciq ToncittonosyrM 
^tnn^er «st dautmt plus cuneuse que 3es dibris de rinscriptlqn, d'apr^i 
re tu da qu'äö a Mie ÄL TbumD-Dingin, »e ropporknt 4 uae impurtanle 
tcquiiitioE} de terrains. Lea vieai Cbaldäen#^ getix pntiques per exeeileDee^ 
aurtlent-ik utikiie m^mß k st&luüir« p^uf luLbentiquer kun ^alrata? 

M. Barth comoimuQique one lüRre de ÄS, Chai«nnei, daku de Si-ngtu-fou, 
5 sepkoibrR 1907* M, CbaTannes y douoe le iktail de squ Uk^raira el rHnmn 
kl rbuLliu de ^ ßjIsHion depuis le 14 aariJ, dale de mn irrirÄe 4 Moukden, 
De Si-ngan-fuu. il tUaii remomer fers le Nord, juaqu'i reitfimile eoplmtri»- 
niledu Cban-si; il compUit «trt de retour k Peking vara k fln d*Mlobre et 
mwr an FfiPM aprfr* un derfti« arröi k Hanau 

^ AI, Philippe Berger pr^eote^ en let conimeEiiautp deux estämpsges diascHp- 
Uoni puniques qui ki onl m eof oy^a par le R. p. DekUre, 
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CARL ALDEMJOVEN 

M. AliieDboTtiai dir«£t«ur dn Wnllmf-Ricbiurtt I Cioloj^ el 
[qtsg SsheiblBr) d^un gnud c^Eivrti^ Aor GiilflTiBiÄe däpGiQLur«{{9fl2)« eit 

mozi AU isGiA d'ecLobre L907, ^ Tlge de 65 an^s. Ca Tut un paresseuc, mala 
UR homäie d'iiiFlniiiieEiL d^ipräL U coDTeraaÜQii ^lail ^llDcislanie. TduL 
jfiiuaa il aT4lt Biiraje an JUli«^ oü \\ r^ägaa uaa bonuß pnr&ie du Bti^dßtk^r 
da ca piya, II ful l'imi da CuraliiiBalZat de ^Icprellt, de Guab, da MingheLti, da 
Upliart, d'une Toula d'ämutaurA eL de eonntieseüf^ dlsüugu^B, la Tai aupplid. 
il Y ^ qualques manc-eit li'äarire se^ säüt^euife ; üms je tmm rort qu'lil n^en 
oiL rien fulL w it liiuail nsleux le prqnianer,^ rn ftdnAjnL des 4irs da cArDämlL 

S. F. 


Le irtitfe ck L4Jim«j£, 

Aux leime da Philippe da StosdiK eousarraes i b bib]jalb4c|ua palional« da 
Naple^^ an a ajaiUd la copia d'une kwtt a mand^ a de Fla- 

raDcep leiira qm me paralt &ssez iiapDManie peur Phtslojre des ^tudei c^n- 
miques. BUie a imprim^ dina lea O/mwoF uD/j^ari e latmi di AfaYtea 

(Napalip ITol^ p. a ca quil lemblü^ esL neal^e iDcocinufl de 

101^» eaui qui aa aonl ouup6x de rhiAtdre deä tiM^ Par ca muüf,^ eile merila 
ufia n au veile pubticallani du mäm$ porüaüa; Ic-s pogai oü Egüia porJe de s^s 
mauD^es al^eadej asques #Qiiteen:e doula iui^rtsTaoLcjeltQetlanl en lumläre 
las eoDtitiissancea riumlimitiquas mate je ne eroli pas qu^il eaü utile 

de ks räimpricfier icu 

P. m Vtngo a^ vflil, ctia cblnomtisi Elru^cbL Q*ucl cbe atarooia la iSiipi>IL 
luBlgni per grauderia, e per ccplii dl dsurep pasBaTUQa tuol odilktra a^lU 
LLbniriK VaifeUaiia a| Musec del Card» GaalUeri di b, m. In Roma i la uuu dl 
eiti Ifggeoel dl quadmta e laglUlmQ coniLcre tirecu' 3/IAXJ^O£ErPA‘I^E [ ar^a- 
ateola eba pIL «rtaifei funaaru etali Gnek^ e aau ElrnieUL fJatla pr&n empiar ans 
se ue truava la rarte partl delk CunpApiia Fellcc; Mi puA canptaielturare ^ha I 
a<Hilri auHdii ae nkKndMmiiLj iu Toscaoai a d-oü per Ja cädLrArlA. Akcano |i chU- 
merablM vul CMlctü ; ptrebe mara-rigHafa ca« 6 a reircra quiati le ur acaTlae 
d-i carti lepalcreU prcfiu Cil vL filrea aiaque luiflkM lun^e da Cäpaa^ e quaat$ 
kauuinerqblU frommeuli na pariiua gi^ per Io paadio I inrreoti aalle grau pk 

t. La derukre fdf« qae j%l illilcDlievtii}< H me dit qüll aviiit d^öateri Le 
fU^L de renlgma myafraL^a^p qult ^HTjut lukal im MjedoiaaMp qua c^Alakt 
tmta CalL aimple^r et qa'au THrrml iiitulöi* ün p’* fludunni riea t<l de »up^aidna 
AldeuhQT^en d'awQfr d^caa^ett qaa Ira ai^c^aieuj eiüeut des Alkmandi du uardp 
ncul-älrd dei Sleieigoia. U ^taiL lr*J oer d'^ina paree que» didoi l- 

d. eei^^nt ilea lauU tmrameM qui aichani r^paudrer Ifu Jour quHL uaoaLmil a uu 
eiraogef le Mmc da €olfiau«t w da Imu ■appreatia et lad dIL t Man 

fpric^/ ni-cdl fctul m einn“ Mi^rvht. — aaftel'j 2fdm^ repoudll AldaulmrieD« 
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oggie. Bla »ü« ciYdafili di^qoe^U fui^ero It eamparta dt ömio 6 

cj>aje ba mduto y coiacieiiUtöre di Eelbiio^ pmM i| P^^ela p^rU di TAii di 
poco «ODi«, e dl rvba d& curlna. D^ir tJtrn cftnlo d coAvStn coafeifufl che non 
oalAotfr ]l noiDG ditfj aiieDcA Grectf^ d^bbaatt^ cbUmar« tüJ Etruicliif doppochü 
alLoraa NapoH, ditA Dfiei k D^lrnoTimu affntto, nä ;au quei di Dioii, o dl 

Pounolh un wctBij ErMbno, e Pampajl i^Xo il V<iui1fi j lalü pcHso Jft 



KtflLtlrt??“.!:!;?* '"■‘t “•"* <' '•'" ■» p» In»«. I 

tr»' waSbi d«JlA C4mftaiiU »if-t bjb - * ^ *'* *“ SnÜe'jli, 

dato; 1« quti« t ji q^4 di'ilanQTlhJü^Vl* eome illri lu «■«- 

dJ W naa tL PB* * ‘ 7 PI» ’l^UwairanlienC-p« ehe 

s»«<a]a lOQ« 1 dut mIaUori S**««oU Dam Liirio 1|«|U Kru De«. E dl 

"Dct, di eqi iDudfi 4 vf 6 l(liittAiitiiu*ll*rf-***'*'***' BDituwe* 4 doe 

dd.- adllli W p ÄlT “ »P ■aP-'"« P*r P"«J« 

non « coBie! ekUinare qq«|iE| m Io^Utb n alipoi frperciii^; 

llraparcN «arearJa ÄZ’S ^ «*''* 

Pi will, 9 tu «Ile Ijgi, torluuals ua Ttccfaio 
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Efoe, portAto lulle i^pAEh un f^loriDfr» ehe fustrebbe stgalBctFv U futQ. II tcc- 
Chiö wu pud € &jerf un öiiDeü, ptfrcli^ egh fr tftiiub, « Raoco 
Piü lofllö fr II vuAtiTQ Hrrtüu^ |a VEn^or ^all« IrQthbhT la «(üaI Tont lul pfip- 
clpio fu leitkplic«^ s riAöiii%]lAQte n ud i^orpa oI^paeiEo lilartihp edtuo ^Delli> die 
ü TCH^cbb porlA, ifl cobr hiia«o; rome fr aucomll xkUm di Mercurld. Ln h^uri, 
ituAfb ticl ¥inj, ehe gli Tiene iDeoplraH p^lrebbe e«terä Er^ol« pndT«: t per 
€h« gU pEEiild um pelle di Ibua üaJI« «paIIa. 
äi bdorüiia cerU aEtri tui, cb' b chlaiuo JellM eih^piI« ipeildp e di creU 
pJh TöiiA c pEampLe^ ft di pilbre ojEij üoUOf ie di eol ögiii!^ pco iodp cüD]|h>il 4 
4Ü ItpEft Here lapn \l edIc jia rPAncdo DAturaJ delk crela cott» ^ ida A Aoprep- 
fHJBlo quddift Eflbre goOü : oüde lusägiui mdftre tel Tad pib miidftrtiJ, e dl 
i]üä1 teonpa, io coL Ic urH Grcche eruid rfnut« miDDUidö In [quseU PAeii. Chq 
uiftgUo dipipti« e leggkri eJünp i plb aoUebl, d le org« dä quelb cblo Tkll ip 



Kig, ^ — VasE de i'AQcleQQfl cdilceUpii 


CB9A del SlgpüF Prjndpi^dl Celobnuo. E sliera pp »mo gniide, « dl helkformR» 
El di cül pludfl er* it*Ee AStieemft^Ie roUo, ft ti 'i'ädirA cuclhi cm un fll di lewö, 
e sapr* b cudlprn r« implaitrtto um dm-ifaiiii* e fortE Cellii; d uD(|Lift ag\i en 
glfr apUcoi e Tu pDttfl conie ep» aatlc* c pnogcrüte nel iftpel^e, opJe * iUIp 
ecATAiäi ft «ft l huoni flrlefid uop gi| DiAueaU * qp«! ienipo fdöfr »dieJ 

Q dJciisjftUe ifrCuU ftddiEträ): tcDca tlublib ife ac ATrchher oiejisp uaö puü¥d^ e 
noö, U rolto ouUcOh m* fd atalt-ppaiq i'dptice lulgliort *| loodemo ph\ doxriseJA 
AdQp4{iie I Tftri vomi Elrctscbi; clofr iioaIU l*¥nntj pritiaAftüft creeeeiKli lutcpu 
RomAdd« e prima de]E* »EEPPd* GLierr* Poüicm, denno fippt*r«l qncjll di« ida 
ftUi di uirglEar ffp«!«. B\ iggiaoge cht Ip qpiiJi deUii^eft{Fpd**peiiA di ndq «opo 
UffUfft nudei lEgiaoebft gl| GinDa*tJe| mllii minieni Grec* dl 

diiüfrusdo : jmpftfcjftccbfr egli £ d« dabilare ch» bbub I Pdbri.a^SeulCor 
pptieM fftcewia eecellEatEPiftute % apdi, io qtijpfp che, Tedcodoli ipfa» oa'Gla^ 
iu 9 j, *fl de ipiprimctoa me^llp, fl pih diiUnletncDlc k belle roroift pc|l« bm 
ErnmAgtoubQft. 

Or p^-r e^egplre iL eomaiid 4 iiift[i«& di V. S, lEbitriulm*, ml cooTboe giro 
uAvidi^ qilllcht dUigflPu; dippolchfr 1 mtgliori tajI, cbe trea II Hignor Frio- 



m 
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eipc 4li Colobrauo, gh kn. duiiäil ■! Rc. Jd Casa iJä' SkguOTi Piordaari nat ba ire 
di meiiano iDaettra, ln isui *i rnpprcacßla ana &oIa pvrEoi» seml^nctuU in leWo* 
con iiPJi plciok mantA quadriagakri* appar^^biitia dii^'KiiLlT Ia (|ULi pexd ^ 
aifioi pib bwn dtJ letto; forae pertbä düu fi tra l'artc dl p^rre pib corpl ln 
prüppeUlft aclLü iXtam pfaüp^ non fc tiicllnio. La tueufa adunqu« wat eqR- 
laria pti4> nfürirti a quilcba f iIjüi funiabr?- Vl a^ilake, Inrm ^11 nUH« auaua 

|i£iudfxi^nj fl «iqiilrtc Libiti certaiuitütt Lidlf^ u£^te 4a* Tirr^anit a auccafsivy- 
ifiCütc 4a* Hüßiu^L In uu Mio^ 1114 plcciäl TtiOi olta un pEfdc^ cbti 1^ |ll aJlrl 
mi ruppq il ireniiioUh dfl «ni uii& duuuft a atda^^ epnando ddo piornienfi^ 
triBPgptarep ceruiiufliiLfr S&iubüfik^ Skiaca; al di gul muouo duo aJtre 

dounc, ehe eoD bei centf£iie tK]ll4vani:i iuqapzi a uu“ ara, aUa e fehUde, a gul» 
di cuniJeJietf; pra&j^ alla quaJi- era uii giuvaufLlo nuEfoi eü diia area le 

fpelJa^ £d ayebfr il rivalto aü uua dellq bJiljat^lti, a alla ffauibueLfllrit, coma 
YEdtä dal dlaegnq, ehe bo TatlP coplara da queJb alirOp eliä csiiiaJiDflDte tb na 
faci IflTe. Unc'duii cQine ULarLdhut in mMna del aumc abta, fnrfra anan atitbo 
9lormeüli> da fou&re^ cumui; In caaLagUf llG Uegll SpagnupIL E^U i da PäpaiY die 
le paifii nuüe di qij»{e ijgure erana di nn colnr bknebkdo IucliJq^ ebc ürava al 
Calor dElia tarnaxiDüä oalurBle; ma qndla dd aume era cnniumiiiLB^ Y1 ä uu 
altro YBio in Ca^a de’Signori PorcjnAdt o^e kL Ttdc combAUErt Teaeö, ariualn ni 
elata, tan ua Centauroi ornialadi hud. II mta, ehe rapprEienln latti^si /atnla^ 
ä di pfgglor maCElfa, ma al dlitJiig^ie mEglLo Tewo^ poreb* cgli^ quantsiique üüiIü, 
kn noadiEneiiu U dUiioma Mrglo. 

L'in^oriplion ?ilAillIOS:ErRAi4*G doU sn Eire, comma Yn tu M, Ktelo, ä 
qni j'avata communiqu^ ma deccursrtfp AASIlMOSErftA^TE (KUiQ, 1/eiVfcr- 
i^ignalurtät 2* ed.> p. ZIÜ}* Nous apprenona ainsi qne ]e rase Jo Läsiniaa, qdi 
a pijfid de Ei blbnotblquo du Vadcan au Muü^e Kapolcan (S, Hcinaeli, jFkinl. 
tbr i-^s, anf., p. M\ a aulrerola A la biblloteca Vulkunna de Naple»- de lä ^ 
]l pasaa au muaee du eardinal Gunltierip puia an ValicaUp k^juanl aut vaies 
qu'Egiuo d^cnl coiEime raiaant pank de ta coliEeLian, rnn repreaeiilt sana 
doule une sc^ne du gymnaaG {üb deä dsuj 6pL&bo^ üem probabbrneDt d«uE 
blTiifeOl l'autfu a «lö pnbfi£e par Gori, ifat. elr., lab. CLVIIEI (homoie b.\rbu 
arEO{»»ma d^abond mee«, porti par un au Ir« bommep prDbabiEEuanl ll^raoleE; 
Pluluu ou l|ad^ porlÄ par fTlrBclH), tfu LrQui^^cne eaB« a tifi publiä par Oori 
tbid.f lab. CLXVI, qui «1 fall mauüon (l. H» p, 3il) cumme apparLecuinL i 
M. Egiaio; 00 f Tok nut hmmn qtii faii de la tuusique- doux aulrei qut 
daofioot el un AmcFur d ua ft'i^piaTtpEav. Je □.'‘ai paa r^ufii ä deeouvrir ou, 
tra wea luul cDOfciYcs aciuellemEni. 

H. K?coE}.iiA!rY, 


SculpiürEs fran^atstt^ 

U d« a™. du Lou™ a ^ir«rt a« Mus^e mh lat imporUal de SU- 

lü«; M. Andre Miehel \t* a dtenlei dus l.. Journal (fee fWtdf« du 24 reWkr 

1^17. Nuui rcprüduiffcms nne pu-tk de »a noike : 

L'^liee (Oj^ele - ^e ltocb.de C«m,e, 
eeui^ue ep^ e Pco ue4u». enr la Saint-Oueu, at, lieu d t .Cule- 

«.u.|ouiU.P«ata,.c .1 qua, par up..hwl.v ucd,>ucu.U quV«. 


NOU\ ELLES 4ELC!ri;aL0e^lQU^ ET COEtltEJvrONRANCE ÜO 

A|vpt!llL NoE4r«-I}jm]c-]^-floy;al«, — ^Uü üaV'eliy«. ^pfH ro^ila dt SainX^ 

E>tDlf, üut Ia fläfnjida tnoStl^ du Irciii^aiQ iläcl« uL au dour^ daquAtorzläraa, ud 
daa pliit ricliea rnuiitfaide Mulplnra Craiki^Kee. La ilmplo ^aumErntiuti ddi lambei 
lü^lgne^h rpjaJes au priocE^r« qul y fürciil diifAei, itmpIJnül plua d'üti:» colDutie 
du J-auruAl. Ja citcnJ ftauluiQenl la tambaau da aultra « ^Ict- 6 « at lyrciiDntd 
{ffliia ttatiia caucL^ada ItEauch« da CaaUtle.—ln L^tttbtsau da Catherine da Üaur- 
tbcDTiy* enmtai^e da Vtloi«, Ecnpdralrifa de Cunjiaatiuapk, — lai kimbas de« 
aafaiils da ChsHaa IV et üla Chjtrlci V, marU cn bin äga (da pjorbre nolr «vac 
afbglai da marbra bEdaa); — Iba iiuin&&ldai reDr^riüJLiit Em antraLUai da Sanua 
da Lu:ernibcarpT famcDB da Jean-la-BaD^ mofEa a JlnubuEiioa au at aaUri 
da itjfü OJ« Cborlea V;^ la tambeau da BjanetiB da ßgurffaguE^ pramE^ira Xaipma 
da Cb^rla« JV# qnl, ODuraJacue d^adulthro (BJan qua la futar roi D'älAit tac^tt 
qda aamte da In Harabe], oubli^e eü prieao Ju^qu ay |aur ob bqd uiarl monti 
«ur la Irdrna, prii la vaila k SflauhnSsaon aprba qua lan tuarEaga süt i^aui^ an 
cour da Rama, j maurul im l3iS et y fut inbum^ a^ec bounaur fjir 1« toiai 
da flä rjliuütra comLasia EEEabiuL, atc,^ aLa. 

Lg ra| flfaarlei lY, an.dipit dea lauTHnErt pEutAl d^BB^räabEea da m dEogrite 
o&Djtigilep ävait «oü^ ä llauhuEsson una bd^Ea imiUb. C'eit \k qu'i pEuiEaüra 
repniaa il Ava\i i^j-oarnA^ noLaiumEat au anfnaiaacemant 4a inuT^gEiap peudaut 
Eb Samiiaa Saiale al lai r^tea da Pdquet — e'a«L ik qa'ü rnnlüt qna tsA aninEilas 
füjflEnl Deo« »00 tBitamanl:, farit au mol» d'natabfa 1324, ii ördonnait 

qua aan corpe fbt m di^^ au UoU partta»! c^e»t i u^olr quost au corp»! quant 
au coHir at qnajit Hüi aDtmlUeB.^^ ■ Et la corp^ dcTiEt aENr I bBint-Dcnla« la 
en!or au cauTant de» Frirae Pr^diaun da Porti, la» autmlllti * ou enuvaot da« 
NoEmiEiia da >faabuE?90Ci-Jouite-PoDLojia, bL Ja tfespofiBoEi il pr^» qua Fon la« y 
pco»t apporter eauTBnablEinGiiL,^+ * Jl mourut li Ei^nlaj' A MneaiinaB, 
Sau voiu »Uprima put J^lra aiaucd aaua difQcnlld. 

^ (rohl^tue refflCQa, Jebd na d'Erreux q^ll BTiit ipoufi^ an i‘S2.'3 ml quE dermit 
Jul »urri'rrB * Jujqu'au quort jour de mur* JSTQ » (i3T1 nooT. »LI le ralira ellf- 
mfima a ;}lAubul»iüu qu'ttU* aomfalB da aas hlEiiCKlLi+ Ceimna atla BT«it dotmb h 
Satnl-DEOii FodEnirBhla Tjar^B eo ^Brmeil qu.E e»l aujourdliui dan» 3a giiaria 
d'Apallna all« * NatfE-DtmiB U blBoebfl » qui e»l du« uu dea de Sainl- 

GerEnaJa-du-Pri^, «Da aCTHt i ManbuiiBaa d'admlrabla« obJeU d'ui, 
pErduB — 1« ploport dUpan^T briidi au fondui an IIHL Una buci^plion^ pke^ 
ao 1340 doui Je ahcBur de» DameA, reppalalt La fandatioQ CaJla p^r alle da ineesai 
Fvarpätuanca a^ec dotaflon da» deox cttopelaini charg^ da Ja« c^lMsrar, U doaa- 
tioiü de «taluaH. da 1« Viarga» da oaittl PatiL d« saiatc Cotberlna» d'uoe Cfena da 
iuarbra ob el3a ^lail repräenl^n aT« Ja rai CharEei at a» dau« fllle» llaila eL 
blinabf, da deux tlntua» dBi petitn pH nc Eifa» pUa^eo oux mar» da li cbapella 
qü'ellE «eaU Taud^ El dont le itjla devilt rappElcf eelnl da JoIIcb BtatuEltE? 4e 
1« chapeUa^ da Noraira at d'Evricdx 0 SIboCe»^ — enün li'uii mofniJlqua rabqaaira, 
al d'u&E InpbiEriB de «BiotE ColliErlue. 

ElSa DiDuml quirula-trali auiaprii «an tnarL Bou enrp« tut » ditiid * eamtiza 
aelol du ftöl* c E»E-4-dlra äuhuoiÄ 4 Sünt DanU, «nn wnr bux Cardaliar», tai 
entroEllae a MxubuUaon^ al c^eai paur I« »^pnllura da laur» antnjllEB qu'aUe enoi* 
mud« b llt>i)naqiiia d« E|bra «t «nccaaaaur da Jau Papln da Huyilmagler 
i PaHis, Stabil nau bla du Lauire, prb« U pnria Salnt-EIoEtaril, bu quoftier qul 
nt Bu^ourd'buS U rua da FArbir^Sac« ude >• lacuba da marbre nnir de BIdbqIi 
äVttrlrofl ciaq pied« dm InngM« et üEijq« y call« dau« icoa^a« d «Eb«»tra bluB, 
l'uu ponr tin rajp Fanlre paur una rayoa.., qid ifauacut eu Jboti niBln« ebaeuua 

IT* SLfllEi T. JC. 2fl 
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üüc {cVftL le säc eii ptaq iit daim cl-ds^ tOtiUBlr le» qL 

dsaioq-h liiur cbicuu qct tflün^ arilÜG'r.p.. ti dea-wui 1^4 plcdii d-B l'jisiigc 

jitO'Ur QQ rof t qq pelllliuii, pt la yn cftittmiBt, ^“1 gynE leiditci vma^cü 

olffChi-p^cv d'or cti il appartieüt. ■ 

Ce f-oül cps deuÄ i^talues^ €piLvet du touateau dclnid qul reoLreBt aujaurJ'huV 
au quarüer du Lflyrrep touj pr^a de Ipur bercL^au. J^ai dajia .iriii.cf 

l/onvinAiCr rfe /Vanpf, dVprla lei rensfi^aeuieDtd faurula p^r GniUiefmv, P. 
rard, Gutilkuc et E>epqui, rhliloire dfjg Tklasitudefl q-i^ellei ont eu i *übir Jqb- 
au mement oü M. Gcor^Pi Server uom Ica «iguala oü iu u AmLi du Lduttib ■, 
lur prupoiltloD^ lea oPTrireiil au jMüaiJe. Gricei tciir eu -Boleut reiidiieii- 
Aeec Elle? — et da lu^me präTenaue«, — nous arritpnl ou ch^cDinV petU 
KDgcf&l dii quatEmt^uiE uüb eainte remme du qulDslecue, an cbnüplne 

dqnalenr du »pJzj^iqe, et da Ul autrea »italuea de Dieq le Pisrc avee k ttarq et le 
Klob« »t de uidL Jean l'Eeanjidläle,.* Mü*. p,, j,ur biiujrique, pir 

Isur »sltttT arliMlq«« et docHmeüüün, fe> deui gisaut» raj^nx »ont J» pld«i 
uiajaurep de ae dou ma^akQqaB. EJJct noua ap|M 3 rL«nt unt Dauere antbrüüque de 
ce Jeaa de U*gfl qal fut ut des scolplejira faTnrlt de Charles V; IJ eul one pirt 
eijiiiidirahle daiit la d^irontioa de «Ue fsmeuse Tie du Logire, cüer.d’feusre äe 
Ra^ond du Tcuiple, et fut cfaaTgö, loire aalrea m^uumeuti, ja tembeau des- 
Uot au o>Bur du röt dass la eatti«drU« de Reuen, de ealiii du tou Thiseaiu de 
^lol-Ugarpuer S*iül.J|auriee deSenlie et laqs deute auiü de eelui d'Qn a.itre 

!tsin*”“r l’Auimois, Ou arül propoe* de lg] allrihiier atiMV les 

lUtue» de Cbarie* V et de Jfeeaue dq üeurbou, aulrefg« au portait des Celeetlus 

rlilüw 1®“* ‘V 'Ü ^*<">^rual«tlun de den* adrairabl« perlraita dea 

CÄhsUos, dune benhumie st «eourtute, d'un r^alieme si fMi,^ gt »t cardial, 
atee Je« deu* giaanls de Hauhuiison doct l’art raftlu« mait uu neu froJii 

rt e eucore die» lei cuarentlons eounulei du quatarxleine «tde — fin düÄui- 
-tl^butiuq... C'fst d«e, i (uns le« palui» rfp „a ,er- 
t.!! " *“"* »ieuueul de reiidre au il usie. Dtat ita- 

* *“* -J‘ l’«« 

rraa^a^i «enrli;bü d^üu dycutdeuL pritJewr, 

Amnü JMiciift.. 

d flirae, 

Ou annoneede Ik^e ladicourertedH dibria dunehtnlculosaal enbronie 
inr le Püaüa prii du Itmple (J'Augutic. PrS* de lam de T/tus,on a eshume 
de nethbreu* rragtnetUi «u mirbne avant apparlenu i la friae de ea ownumeiiL 

X. 

CTn h £pAcdirumi:is m» 

de, A«tirp.if«, rteunie la »u- 
fsmfn r™i ►*'* pf'>TO<|'' * P*f d<* gnupes en ierce euile qut repr^sanlent uue 

7**“ ""• '“W .. *|»«K M. h™„, r .„il „ „„ 

W-i iS L aT. i>».r„l. , 1.1 C p.„„ii 
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foii qü^on h iiioure eo granile diji^pmioD (flüifr ^omunah^ liXJ7, p3, Vl}*^ Les 
de US lilai manqaenL <l [ps figures n ^oDl pas d'aUributi; maii ie h\i que ca 
^OQp« «L mainteiDEuil coDüil par une i^uTrei üti ^nmd art ajaiiE^r lu mcimä une 
Duant^ da probabilitl h l'Dpiabn sautaque par M» 

S. ¥L 

ün€ mit dfn£ffgu4 du Ifuj^ie d# Bohg^t- 
WouB Unona 4 slgumlef, dims h dettikT faseicüla dei AUi c Mfmarie dtUa 
JT, Dtpulfiiiujts di StoriM paMü per ta A'^iTurjna (3* n^rie^ t XX ^Ui H 
pubJtenl i Balognfl^ uq iql^raaäqfit ärLials de AE, P. OucaLi : {Jhji stckeltus^ 
{ki Mtista iNfoffnf^e » (p. f-15 du tira^fa 4 

La a>iä[e eu queslktn a aL4 pubtiüd aulrerqia per OoEmdioi^ daud; Ei Aeiru« 
QfcUohgiqtie (1Ö8S, tut. lE, p, 132, pL XK}. Elte poile te^Kpl4e^ dant a*n 
bri^rieur, rirnnge d'une iouv« alliltnol uq vpriUe ■- M, Ducaii se 
detuinde äUmmeutpeuLs'opijqger ja pffesetice^ dBologjig^ k P^poque llnitque, 
d'una rapr^enliCioq de ce geqrPp el qudEes eonclusione on m peul tirer^ 
LeuehanL rorigine des autres tnuuuiaents aualeguee Qi;^U[naieni de k Le4tte 
rocAiiee. 

Le aLtIe des urneqieiUA qm bordenE h «141«« ausai bien que de k Qgurq 
du rägtatre eup^rieuri dateul Je iconnmeut de Ja l^u da f \ eu peuLüre m§m^ 
du iT" av. i. G, Ou ue eaumtl doet Eonget 4 feeouatJlrep dana la Louve dg 
Bologue, une imitAlien de seile du Capitolo- La ngure de la eifclq bolonaite 
rappelle, lu contr^ire, d'una fjqun rr&ppaqlep Eea kuTes peluis au Oanc des 
Tasea de? t^nn corjathisDues e| loqienoet. Malgrl l'^art eoqsiderabla des 
dalEf, eJla a pur de taul cq^lange, le t^pe ircbalque uri|^aeJ* EEIe 

appartlsat r^lleiueqt au räperloire de rnrl gneo anlerreur I la Qu du tj* 

Or, pariai Jes m^lbea Ktk$ aneiena du munde gtic, plueiflurs liegendes, qui 
semblent nn*me d^rirer des Enditiont du munde pr^hdtHlnique, noua montfeuL 
d« jaunea diaus ou dg fuium bEroSp uDutris pir une J^äle. Oa oonnaltr eu 
Areadic» Tdl^pbe rt aa bidie^ LvcaaLos et Parrhuios, lElail^ par yne ioure^ 
En Crjtle, ja obdrie Atnalih^e nnurrit Jupiter; des loares allalteqt lefilsd^Apul- 
|qn <t d^ane IJlle de klmoa, ATdetus, qui duit, pEui Lfird» fqndaf fa puisaaule 
tdik de Miiet. 

Cesl pr^brmgnl, pense M, Ducsli, la Jiigende de AliJtios que doit repri- 
Hblar la sUle de Sologne^ JUrEel tsi m eJitL oonsid&ri paf Beebliu eamEne Je 
ÜEu d'origiiie da tout une s^rie de wh I aones dknimäuSp auLrefoia aLlri- 
baeA 4 Flhodas. 11 seniU Lräa vratfieoibtable que Ja Jlgende du h^roi ipo- 
nyme de la Tüfe ail eie porfoiia repr^stniee, com me uqe AurEe de ntarque 
da Jabrtqac, iur les preduits de la e^numique mileeienne. Par i'inttfm^diaire 
des raaesp li moürde la Louve noomckre semiL irrird im fitriiripp El nkuraiL 
pu tafd£ k Itre mdnpL^, cdmme una lone de afmbole nationxL par lea Eimsquer» 
ongiuajrea eur-mäines du pajs einen» dont .Milet eiail dereuu la capitaJe^ 

Les Einisquea, ilsur tour» aunaietit iutmdaii rimage el la kgoudg inqknnei 
iijunJt&n^utent daaa k Latium tt 4 Bolugne« eüiLi dnuiiiiaLEnl ^galemenE» ren 
i^ ün. EU coDuatl des exeiupJi» fur dev vaies. 
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h dti ijti «!■ Noua HB eoriDiiiss^nB plua qae Ja. rarsioD rom^me. La pne* 

ecei^ K Bolagne d'un mcknumeEit figuffr ea raLImchtTiL au m^me mylhe H h 
stjia dff eett# räpmtntation Indiquanl cEairameDt Tongine jüaienne da ]& 
Legan de ei la pan qu'ont prlae lea I^E niaquea k sa dijfuaion. 

L'byFK 3 lLi^at fift M. DüciLi, e:rpas^ iTee 1« plus tDinuLieaae preciiionj Cfl 
ausal Deute que sSduisanLe. Elle rend, eD tous parfaiteiDeDi eompte de k 
reprisenUtion Hb la st^le bolanaise, Peul-flLre, cepeDdsnl^ reate-Uil ä se 
deutander, aprös atoir lu aDD anide, pourquoi, dsne Leute rjUlie ^LrusquCp la 
kgeadede la Inutfe nk hhsk qu'une aeuk Lniire, In süte de Bobgne, tuDdi^ 
quk Rome^ od k& Sttusques ä& sodL inoDtis de benna heu re ^uppkttlis par 
des ^l^-menLs de soucbe itallque, «Ile eeteciLreef de pjain pted» danB Tlpopde 
des crtgtoes naLknaJeap La riilff&n aerait-«|]e paa que I 0 mytbe knien ^ 
BBriit renCQDLrg et fondu» en pty» Jatin, ateede trts aRDieaties croyänt&E iDdä“ 
gcfiBs, attribnani au kup Ja paLeraiLe de quelque ekn^ qul aurail joua un fdte 
prepoaderani dsDs k fondatiDn eu rtiifteire priiniLif« de Rnuie? Le lype figure 
de Sa Lpuva anurriekre, la fortpe mdoLe de sa ligende, denient bien dus tui 
Etrusques et sui tunknSi- f&aia fa fond m^me du nsytha femanLeralL^ eo; Itiüie, 
eomiine eD Gr^cep k. des tfaditioDa besucoup plus aucieaaBs^ 

A. GH£.tJeH, 


l^^ frlhß Kjtff farc de Coitsffanüm. 

M. Airndo UoDici, qui 9*c6l fiijl un« sp^eültU de Gelte queatioa, Va Iraiti« 
r^cemmeDl dinj ja ButteHino ^mtithitä mstvme {IMT) ei dans ie taniB üt 
(JÖCfir] dei Dwrfctztmtt de l'Acadimie ponlinca]« romaiae d'archtologle'. 
— SiiiTBsi M. Monaet, Ie* nelterB de* pi^deaLnui eancernetit fret* trioniphe? 
de Consteiiün : 1* le iraph^ du cAtedu Palailo et les Dgurea «etuea A l'orien- 
tale du Premier, du mond eidu uolaieige ptedeaUd se rappoHent au iftomphe 
embti ä Borne «u 303 sur Nirses: 3- le* trophiea n*' 4, 5, 6 el le* aulir» 
flgures de prisonnlera barbarei Goqduite par leo Kgionnaim romains ae np- 
porlenl au inomph« jur lei PriuiGe d'Aicaric et de Regaise ; 3* k» deüx Via- 
loins iDiiteM&l dfli iropfaües des pi4desiaax S et 3, les flgures scutpl^es i 
inUneur de la gwde poite de rare ttoneemeai le troki^me Ir loffipfae, iur 
Maxeuee. L« touillw «ptesiutee» ,ur la teee prioeipale de Fmc »ol eellee 

tfZlI - C« «uiptere* trop uegUgiea de aonl pa* 

«ut^enl dVmptuuU ä i„ eompoiitioua anterkur»; ü y a li, 

oalgrf la gnw*,4«te duHa.a,!, de, ^ 

Bieun foii Dbicrrä dEDuis quelquet leibiiic iin - j * . 

r s H lumps^ UD relour du pnentp« de froDLftRL^. 

^ . S, R. 

Pnniffj* 

A Pnuki in Criitfl qd d irouTÄ ka reslM i i 
fronted. (prMearioQ de guerrie« por^I d« i! r“’’* »rchaique aw 
1« Dgu«. mteea recueuJea au 

lon irOde, oflatofu« adx itaioes de la ®“’' 

8 Miu« fle Ja Voje Sigtb* de* Biadchidea , te baae du 

Cf. B*IL c^mirpu^e, 19&7^ 
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träne eiL dto>r{» dn linos iiLds cefFi. L« empkcamqDL a d^nal un gfmnd 

fioQibr<i d*anii» en fer, pointtfl da Okba el de coute^nc et dciib^e« 

bncb«. S* R ^ 

La Cariielf [Tiiiiier^f^y ExpiJiiim^ 

Celle mi$ 4 ion scienliHque, eoaiposi^ de WM- OJEDstead^ B, ß, Qbarlee el 
J, E. Wcecch, % TieEerä tone les impliceeDenis di Tiltne bilÜUi k TDueit de 
Kenia £l »Iklidpn^ ä nüureay lüus ks lejilts, «mr'fti^lres U gmnde ioterip^ 
ücn de Bogbai'Kaai, dnnt en a anEn obtena uneldaLuee aes«^ enoiptlie. PDtir. 
qudi a-t-en prii la peine d^eelamper ln usenumETil ä'*Ancffw^ dont iJ y a dlij^ 
qii mnulag« i BftrÜQ? A Aöcyre el i Bogbai-Keaip la aiiiafcon a ici^uis dee 
Liblellei cnniUermM el qd Eceea hUüle. Elfe « le pEan d'un poilaii k 
Gtaotir Kaiessi, qm rEB^embte aux p&laii myceni^na- Ha eoenme, plaadedn- 
qunnte eilea pTd-d<t&sif^ut$ nni ^iudidai entr aulrea retnplacament primiiif 
d'lcenium^ La |Hri.erie y eEire dea analogies avec celle dca eoueb^t inf^nearee 
da Treie; il y a gruid^cbance q^iie des feniLles y doaneraianl dlcnporUitlB 
rHunafia, La^mlsabii Camell a tecdeilH pEus^de S.CHKf teasons de poleriei dont 
un ceilain nDa]bre de alyEo myeSsien, Uae acqulatilon Inl^retaante» faitje i 
Angorap eet eeUed'une filaluette en marbre de atyle inaulaire (4g^ea). 

S* H.* 

pQuiUes de V^l^llncoI^ 

A VillerieLOfl (Baria), dana Ee dietf^el argeniißre da sud-eet de TEapagae, 
M- Letiia Sirel a TouiU^ une ndtrapole k umaa ciniraires^ donl plosieuf« con~ 
lenaiBDl des {ütouEeltfe en terra ^mailli^ dq slyleägyptCKpb^niden eldetf llbulfi 
du type pfoprn 4 rEspagne; aupr&a des trrne* eiiianl il^pos4!$+ fnWafiölta'Wf- 
des sabnas jNdqtte« du. type d'AimedinÜäa fAnrAi^<jjf»o^«?i?i >4 iS4#7| 

287). Go qu'il jade plus iailrwant^ q’rat quVne dei umei ein^ralrei e«L 
un grea k flgures rouget fsc^ne bAechtqueJt donl la lecbnique la placn 
«ntie ^0 el 4Ö0; ddub arctis einet une dale appro:(taiiüve p^ur lee bbtilea el 
lef enbrea ao queilEOB^ ainsi qm pout U polene dite ib^riquf oa tAd^ra-myc^ 
m'eitnep däat des Bpodmeni ont ft4 recueillia dane le mime rnilieu. Une ine- 
chplton ponlpe tM. Aewd,, 5 jaqirier i®04|,sur one st^lc de ceUe neanipdef 
proura qu'il y ariJt des Carlhaginois parmi lea ütetn^riSp meis non pu que la 
n^crapole fül • punique ». nt que h poleHo pieadcHcnycÄnknne ait 411 iairu- 
dnite en Ei^agiie par ks (Urtbaginoiff. 

S. 8. 

Lei Naiion&itx m tBOS, 

LeArurnaf du 21 aaptembre derDier a publtä Ja rtpport annuel de 

M. Lien Bonnatp pTiiident du ConMil des Mu«^« nilinnasip sor ks opi'n- 
tiona de eet mui^ea pendant rmnu^« ptiofde&le. 

Le badget d» dipens» s"4kTa i 461.919 ff. Oj. ^ur eette somme. H na 

h, Thi 1t ocL 1W7. p. 3S9. 

S, Thr NaAflfl, 17 ocL IWlpIp. 35t. 


451 


neVLE AnCHEOtOGlQtlK 


Ält qufl 458^399 fr* 58, dgGj tesqu^la fc* aeqtiiaiüittui naiivcJtes 

tQtrenl pour lei cbilFrefi suWanta : 


U^ürUfKinl dew pemtitreM et da 
tJii Ubieau da ÜJercler ^.. -ip* 

Hw portrqSl dü P, Uc»}rdure, piu- 

üpfl mSofature/,...... 

Ub dr-uia ei iroii peiptures de Corpejiiu. 


~ * r-m 


^.50ö Jf. 
3 ^ p 
1 3Q0 . 
3 15® i!J 


/'er/rniY de li»« dt Cahfrnt, par llicard^..«.. *. . . * . 050 ^ 

Portrait tPh^mme IL'ttommt au vtrrtdt vin) (4cü1ä 

Walte, ST- ftifecleK„„.-t^o.iinö » 

ly^parittnent dtt ty^eiM d'arjT du Motfot. dje^ dt Ja Btnukjonte ti da 
impt tnodtrtra. 

l'D peUl brome r^pr^enUiit Utun iV s süü fr. 

Un biuiJa dp Mepce bUpnop-nioreiqiipi-ftüü n 
Plaqaeitee dn Ivoik'e et upe plaq'QsIle eu brauDa.» » 

DetutTEMi oriBnUur,...... ,3 n 

üa höl TD MaDce ^^e**-***-**-.....*,..*...*^ l.üQO w 
Ual&t de peiplarei JtpenaiiA^.«.. lb*e5Q * 

Un FameliUm du jp- iiÄcIe S 000 * 

Dlren öbJ«t*JnjH>iiili {wtate BSü^) 2^554 o-j 
Dbüi pSicei c^rMEqupi .. . ,*..****., S 504 * 

^^/yarlemnt dt ta tcuiplvt^ du Mot/rn dt Rtnaistemei tl dtM itmpi 
„ ^ modtrnt^^ 

Ua ^Uile d'^T 4 i|iie*.^,.^.... 

üpt Vitrgt («col« fru^«e, »f« . 

tue »talartt« KpFkarttatDl i qd »onitwji«....!,^. 

La m!x He S-iial-^Ej^pEr-lci^Troje^ ,. '' " 

Acquwilion* ü«*. 4 MollMier'"'.^M]‘‘ 

Un qbjelde 

Uüe ieiilpiufd^ baurgtkignin » 


> « a- + V rv ■ <a 


1. ks«. 

qu.i«»mw .. ,, 

Up rra^«Dt de . . iE Q«e 

ün frtfpifjii äf dellige...,“ . 

t>tTera fr4HmcBtÄ.+*..,^_, 

Gq Uil dobjeU "" ' 


I'« I, 1 p^ecfpf, ,| 

Lp I»p|nf P)Tc«Rlen .. 

l*nrt» lur^rietti« iSTme itetard juoüto ’V. 

Difttn dtpafitm.f^im 


3.005 

k 

15 000 

t* 

.001 

H 

i>CIW 

» 

13.005 

« 

53.34t 

'■ 

i.SfO 

■ 

1.005 


3 mao 

iG 000 

m 

löo 

« 

350 

■ 

050 


30 

p- 


Mut4r dt 

Ub portrait du tiptp«» JolUea, 


*^*ttate*. 


3.MP . 
E.OBP > 

IP.MO « 

23. BW fl7 
I. 7 B 0 » 
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Mutir de üaiipf-öffJTnflin* 

Uti 4!|i broniB A LD0O - 

Oa lol d^objoti prihSstöfiqufi.*. l.frao # 

Cran-diifier. 

(Ijaq porceloiaQ cbiqqbe.p-«^^-i-.. Ö DlHi 


M. Bonaat dann« rnsuU« h li^le rin dpmi eL fiili kui muii«! 
nnlionftUE p«nHuit i'Anq^« IQCI6. En p^rlkulEtr, II rapptHela maj^oiBquft don«- 
Lion dfi ä1. Ellen ne et Jdu« Ibs di^drses d« \L de 

Cinaoado, quinUribLi« au Lnuvr« k am propri^tfr M aas piue r^lnaaUs anqulfi* 
lioits d^oiuvrefl d’art d'ExU^ma-Onent, daa minlatrcit de Vlnl^fieiift de 1i Gnerra 
et dB la Juilice qul ont f-dt reutrer au Leiivre k buat« da Valtaire pnr Boudcn, 
Qd iH^an üfanEsdak RenniuancBf des mauhki ftneienBetI« tibkae d« laJfocf* 
f^R de Dtublgtiy^ 

Entln, M. BoudhL aignafe rheureuae innDTAtion dea pr^l4 tea)p<hraket Talk 
«II Lnu^ pnrqu«!quaa gnnds Bioateuff «t kroike p«r una benue nodretle t k 
enmk Pol-oeki| i. la ^^'n^roaU^ duquel endoil dljl d^admirer^ parmi noiHem- 
brandt, !e purltaii da frer« de raHiiU^ sapfopösep comme ü dU coodesleinent, 
■ de{froumEUre i l’6preiiw du Laurre »pluaieiira. «uttea loilee de prämier ordne 
de aa calleetion. El M. Sonoat oonEluL irH heuraiiMment: # PuiEaent, ä cat 
«««inpSep nofl hdles depatiag« se mttlUpIkr, nau«r«v«ti]r et nous dameunarl • 

(rAroni'Yue de* Ani.) 

Typölagii £l cAnwida^if. 

Le» reehefohrs typologiqnef, i la mode pan Mf üankUiUr oCTrent oer- 
talni iijitigrra cQDtre leaquak deuc co-niiBliseurB dklingaee ae sont llete« en 
CÄi demlara tempÄ^ Parce qu^Mn Ijpe seroble ^oj/iijxieiw^iiJ dArirer dt lei lulttp 
faul-Ü qu^'il aoU Afsfari^irtui^r intArieiir? On peuL rApondra €ui d^one mDuiene 
oiais Ä la condilioa d^enloorer cette r^port«« d« nambrauaei riaervea 
qüll Hirait nAMS?ftäf? de prt^jiaer, 

M. BoukAcriiraiidanB L'd nfAropo^k de t90f7 fp. idS^: « Det esprh« cht* 
grins pourriienl w damaader sl, an ippliquant cell« m^lhodt dea sAnes BfatA- 
malSqaei an cl^sernrnt d^une oolEeetlon »üfBiamizienl nambneuee d« Bilea de 
lous IfB ijp^, on n'arriTenil A treuvAr toal« ka tfanaitbns piaaaiblea el 
itttqginablai «nlne ks tfp«. Mais pouiriU-on dire qoH j a OliaUon ? - 

d« JUergen. dans la R«^ue ffDffT, p^ 3S2^ 3^)^ est ptiis ticpfteile 
encof«. 11 fiommafio« par monlrerqne, dtna lea di^pdta aJlunonaatnes, li äuper 
poaliion de$ lyp« peul tnduire en ameur; puif iJ dteJare^ arte d'Aey 

ft poatne toul«: Ttoile de Morttlkt, qn'il M^meS ta eoatemporan^ik absolue des 
lypM dits elielken, accieul^fl H mouaienen. En Ein. pissant ca^eraea» II 

I. Dd rtmarquera que, dan» la Ikte qui prdnMVp d^iti:; aoqakklona senkmen l 
fiite« k de# ^anleij kieweWm onl fu fkM 4 Farit m4m§^ TäpI ifne 1« 
fimac« nalkniM m naurronl Ätr« ftpneicülili aui T«nl«# de Lpodti^»* d'Ain»- 
^rdam ei da BefIIn, Ils pÄjeront Imp eher Us ohjeU da« aAri« mal raprAeen- 
L^t au Laurtti eu OoptlnneroDt k 0>p pM aoqnirLr du iout S. E. 
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fflU obsirrer qu’uae Uihu a pu eliUHf la voiaine pour oceuper momeiitiine- 
TTianl une au plugifurs * ee qu'on prand p<Dur de» a^perposiliong 

efarosalagii^u« pfut n'^lre qu'une au«t«g)an d'indDfilrii’« et d'uaages anlem- 
panins i. tl, da Mor^a bjouIb ; « Mgj abGenraiioos nfi tojchent ijue cslta 
tendanee antiaeientinque da n«ur« b Ib auile Jgg uaes de« euirg« lautes lei 
«riatioTiB iadcalriatlg«, «an« lenir eompl* de Ja direfaitd de« faiblluit« du 
(fJohe «ux temp« prebigtariques o. Atexandre Eerlraod o’a cesaA da le dir«; 
mais, dang u «goa, il b die betucoap irep bin, Ou demaade uns ihdorle canci. 
•“'Jlf. S.R. 


^ pritpos du dnit de pttbliatlion. 

Leg iountBUj d’oeiabro 1«J7 ont fall irap de piaee i une polemique peu 
eon'redable, TtauU«4it, iJil-on, d'une iadiaerttioti eomniij# 4 1« Dirgcltan das 
Baetix-Arl« i y, Piecrett canser^Uiar du t&uaee egiirpLiea du Laarra, dlaii 
ugeiud d'BToir prtii 4 ALCapart, eottsarrtigurdu mugfe 4g7pügn de Bruielie«, 
le Journu/ d« fovUlm du S^rapdufl!, mBnuseril de Mariette, M. Plerrtt 
ddelara, t un rtdaclaur du rempi, . qua 1« prtt da ce manuEcrit, qui eal 
d’ailleur* rtairt m Lötiire,aTBU m Jg risutlal d'un matgaUndu ti qu'il acaU 
eU bien spiei^i que is ripern^ire de UaFiate ne devait faire robjet (faueiine 
pubtKudoit, mdnae partitlle, de la yart de Jf, Cqpurl », 

Le r^perloireen queatbn eatectfl au Laurre apräa la muri de Uarielte (1S8II; 
il y esldonc dapuig fin^t-claq ana au moina. Ce ntaougeril ne eouüenl rian da 
diiramalöi«. ni d'cbsetna, oi de soafldentiel au poini de vu« polUiqMa ßix ans 
eprie mb mb* nu Uurre, Q deggit «fg oia i Ja diapogilion de Laui «srrplo- 
le^ue. S d a M tmu efl diBilre prirte peodaal je ng gai« eofljbien d'anne'ea le 
minuire auraii dH en ttn arerli ei te ddtaaieur rappel« i l'erdre. Mainlenani. 
M.Ptgmsla «u p«re.leiBenl raiggo de Je prtlef 4 M, Cnpari; maig. Öd«« 4 
d« Id*« que je dtfeads iri depula bien la(igleBp,,j> pnjtejw eonin rinferdiV- 
(len jui o tu fa,te de te npief. Lee mfflun da M. Budge, au ßriUgh Mueeuus, 
a* doimt pai gemr d’e*efflple; aoaii bien, |e dÄpartement igyptign de « 
griad itabliagemeni gg|.i] buaU pour le llheralisme briianaique. iiae und 
Ut Ute. diaeai las bena *onomlat« angfaig; nuua diwng avee gux : , Pubtiei 

4 ”;”u 

S, R. 


L'Encifcfiqt« et let ttudee biöiiquö. 

L-Eccyclique ^^^i,«nilrfflBnt b d*ret Iamm((i&F/(el l'aggravinL* pa« 
1. Ifl «plembre 1W7. Ce a'«l pa« «i J, ti«, d'g, bMrucliun« riU' 

d« peblUr te ™euu>Sl* de^«jeii/^ori*Jnl?' ^f*“?*** *^**1 nianlfeili le dfaiir 

■Oft dfru«iq HU [ftondfl utuiI lur «i-f ^ “rgeace et auiDoucet 

DftKfit cgmioe 

elselfuctiunlateg. ” aunerge, cei* 
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reusei; juDBiB, depuic le Coneile df Trtnle, l'^lude sficnülliiu« des ficrilürei 
|:^aru tussi säTiremenL entniT^e« 

Dins le sikn« T^lbi de France, eotidafflfl^ pourquiJi^Uf lempfti li 
aUgnaticti, les sfmpilhies des sa^uats lalci nalurältemeQt aux sivanU 
clerc« dont Us tcrila mi susaild «l honorö li wniisaancB des *lüdei nlU 
JVö/iVe timere, pusUiu* Qrts, reua n^atsr« pw triTaili^ an mn* On 
m brüle pSua Im hemmest da n'aa4intil plus tes iines^ h terraia gignc mit 
yae apdlüg^Uqu« exEiaguE ne ae pdrd pas« 


A rUmximiU Fribottr^, 

Udo peiiLe re?ae qui i*ocCüpe da pi^bifilofique i preltadu qne 51^ labbä 
Breuil, blrii cenau di ddi lecLfürs, aymil renonee a la naUotmlil^ frmnijaise 
pour «aseigner I l'UniTenli^ da Friboai^ (Suisk)« bL Tabba Breuü oous pne 
de d^menlir c«Ue bourde, i loqueUen^oat pu ajouler Toi quedei personncs LquI 
4 fall Jgnoraiit« du rfcrulemecl d« profeiseura de Fribourg. 


Sar 42 V^us dtf JfiVö, 

Le frtre de feu Miliftrskis, onsb^alDgue et g^dgrapba qui i*dliU beeacoup 
occupfrdea des de l'Arcbipel^ a publiS uae ttudi bistoriquo sur It Vl^uus, liri« 
despipiersdu d^funL. La vourrepnndpiJfl de Miliarskis dlaJt uns relidou d^Arrst^ 
Titankit^qui Ttoiifitea lS67d'apr4s lessouTBuirnfe TaaUur de la dScauTerle» 
DemeErios KenUotda au Bolanfei p). NatarelleaieDL ceionlles m^ea legendem 
qui dßl reoitilliea par d'aulnrs viaiLeura de Milo, euLre iSdö ei 1S30. Une 
r^riiable balaille - pout Ix Vdoua > ae Mriil engag^ eotre marint francais et 
greea; Brest es lemlt empoflifr conlre le prÄlne Seff-Sü (?] m poinl de Fui dou- 
ner un Houfnal. Dam ta tagamt pitdit iet hra$. On n*a. qa'k regar- 

der, ao tourte, les dtux caaeurea deadits bras pour lassurftque raaddeut 
est atritft de louga tlfcolei atauL Braat et Talsrakis ; Is patlpe et l^&lliraiioq de 
li surfeme en fonL fol^ Msift comme uufptis terft dteipi^au trourera encore bka 
aauTeul, dans dei jaurikSUi qcioüdiens et des broeburts daoii-eatajiLeB« le 
rdeit de la « balaille pour Ib Venus *, m 

S. R. 

J« coonaii ta broebar« da MilianMi par üd THa.mi du üaiwrai* 

en^per (16 »eptecobre qu'B bleu tqiilu m^euToxer le dlnecleur du Knü^a 
d'ar^ induitrietp H* Fraubetgerp 



BJßUOGIUPHtE 


All Elus».,, Biitrieg. nr Giiebichti SirdinJeni wd Cariicu in »itan 
Pimifcliaii Erlag«. UpMl, AlniiDiti, «mB. i-im p. 

Eu rertj des «inq irait^s codcIus ivao Caribas« <l« SM Ä 27B, 1 b eonmcrüe 
ranain ful ijvaremeQt eiclu de laSafdaißft«; pw f« imn de aOS, Ja Corse, oii 
iM E^iisq«* dounniieo; depui« leur ««loi« d-AJäfia läaö}, maii qulli 
•Mwal r!ü abindonner, pre*EH|«ir li ceequbi» romibe, ful li^darte naulra cl 

"5Ö.an pteine guittt «M« 
Itlmw. En 2^, Cartiiaße peur lenler un •'«barquenent lur |et eaieiitru*- 
qne» dcQt etb eipire le »uJbremenl, de grand» (brees en SardaJi«e; 
mti» lei npida» fuec^ des Rnnoins ea Sicile IWigeut & eciruyer J*uf ehefHan- 

PraQu hi^*rlff , evac 30,000 hotn maa, ö.000 eaToliert et öO iliptnaif . 

P«0unl dB 1 ^ijhUMeneni quien resulUiponr Jbs eiablisBemenU p.niquas d« 

mi^‘ ®r''Tv'r »PrM»*fltfi readu amtire d’Aleria, aiBUe ai^ge 
nLwL^ ^ ** “« pTlnteiapB euirani & rarriete d'une 

s*iceesiear. G. Sulpiaioa, ea £58, taste 

H ^ « 1 ^ . reeaaif dass Jeseec« eo^eaoüü n« pent nener 4 h^jnna 

f« R^mLni 1*1 «pddiUöas d'Areique, p^is da Steile, 

SoT ZliT^' '*'*'^** P'«« C-es et oblis;nt le 

d« ■»41 l«s d^ui t\ * toloniea d^Aisiucn et da Fregenoe. A le pal« 

ItaaJliee* entr. I’li'’r «preaa^rnent »li nomhre i dea 

aemblc isÄm* » ■ * i'* 1 * "* «“* Romains i Cartbage 

proajnt den e4::uer23i.tvr;.rS;:x:;u:^^ 

F *“*rtu»« n. fm,lt pa. ,™i, <„ uro» J. 

pir «n^ ia lhis“e dJsi * * ^®<W20} rtfisef. annie 

Iradtfün iit'ifnjw{TQbißBen'^^v'*H^^'^”"’^” a^^rrt piimijiu (fapr^s Id 

f 9(15); die pä saurmit dÄsonnaiB ^tre näi^ljg^^ 

A. J. 

J«« Jt. hp*. ,0 ■95,.*.,. T. [. *0»,,. 
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iDäUtimeDii cbreLleDB ks misiiLsaDs m[!iäpenötbltB« CfiU« hlatolre motu- 
miaiit&le dt la Borne cbrAtienoe lux t* eL ?i* forme Je parüe k plui 

eonsidenbEt du 1'^ roltim«- de Tifis^otr^ d£ Röfflt ou Mij^m que te Gri-^ 
ior a cm doo d'^cjUeprcndre miJ^e E& puiiücaliou Laute rectnle (1903-5) (Tone 
5« ^iüou de C!?]Ee de Grsgoroviui^ li* daftfl oaa cerLEine mfiSür«, paur com- 
ballro lea cöDclueiäns de TdiDioden p}*i:>le£tat:iL Sans k suitre sur ca Lerniin 
biffiorique el dogmatiquep il eit ineouteelal^Ie qu^oü pofint dt vue Archiologique 
lournga du professeur dlöspruck, au rournnL deidemin^irawMK, rieheroeut 
illusLre el muni d'uae bibJiograpliie de plua de SOO nümema, It^-ujoigöe d^un 
progr^a contld^nble sur celui de «cd devoccicr* Aussl reukill «evoir grä k la 
übralHe DescEi^e^ qui nouo t 4k\i doon^ de bonDea Lraductiont de Linciani el 
de Marttcchj, de n^avoir pt$ ä eaLreprepdre cell^ ^’un ouvrage qui 

promeL d'dLr« iu^at TolumiaeujL;il fauL auiai remercier M. B. G- Ledoip bibbo- 
th^calre h ]& Sib]ieüi4que oaLLpuale» d'oeair aacepLi ceLLe leurd# beiogoo de 
triiducLeur et de t'ep 4lre blop (M. 

ni+ 


I. [UTuriELo. The ftotaAuiMtieo oE Bo mau SriUin {Eitnil PrütetdiA^i 

Oflhfi Asadgmrj\ LcudreBk Frowife^ 1805'(i> gr« Id- 8% 3^* P-, 13 ßf- 

Sous ce thfiCt le m^Uleur connoieteur de Ja Grande-Brelagat romiiDt a 
pubtk uns bonne bmcbure de futgurieaüoa^ Aprüo uue iiialolr# eommaire de la 
eonquäle et de Je domiuftjüon romainep b Studie re qu^l appeUc - U cbarpepte 
l^;;aJe et ^onnmlque de Ib tIo rnm&no-bnlaanique ». Jl fauLdisÜngOEr* dau^li 
gründe He : i* lapBilie DeddenLiiEe elsepteolnonale^gouvern^eiuiHtairemenlp oü 
Irt l^gieas tüfunent gprnlton dma ins incnUBUfa el cü la romajaiMtion de 
depasse pa* les IQ acres da fort ou leE 50 acrc» du camp |hL H, a pu ürrr 
parü de« importaiile« roullles f^emtceot n^ut^ei dana lee forla de Barr-HIti 
el Älclroffe en Beeise, FbbcheeUri Äranrlieetor et Melandm m de i'An- 
gJelerre); 2* la partic bai^e, au f ud nt & Teat^ od se dereloppRPt ics vtlhs el 
les vlllas. Tci l'on troure^ eämme clreapicHptiona lerrllorial«» dci mufXldpaa ä 
l itnlieDne (CoScbciler, Skinl-AlbonSi LlocotPtGfDuce*ler, York), puis doaierrti 
releranl dudauiäuE impänBl.enOn dta citteoifiidqoUe lofrEtaire paraB 
pondre i celul que po^sedid avant h conqu£te in peuple doot la civilas porle 
\b nom. Dailleunfi, dins let tilles, la romanlMtion «emble uiaai compkle 
que daoa U. Gaule du Nordp li M. U, eroil mitne poUToir cOftdorOf de la pr^ 
leneede gtuffiH laüne Sur des rmgniciits de poEcrie Tulgaim Irouv^ k Calleva 
(Silcbesler}, que lea cLasBcl urbaißBi i□^4^LEu^ea pirlaiecl Utinje ToMnag« 
de VEwKfP el de riHatidr ind^pEadanlM 4 farorisft La pemistance de certaini 
cofUjcLäres ceUiques qm ae mncifesEeni «urtauL daoi i'art (ßbuks d» Braugb, 
uröEs I fiuiliage de Naw-ForeiLp c^ramique dile ipure, la Gorgone 

maacutine d^Aquac-SidisJ paar repamiifep aprfea 405, dans uu pulsvant ri^vfü 
aEiiaoalk 


A,^* B+ 


m 


nEVirE ARC!IE 0 l. 0 rjJ 4 }|!£ 


Hftndbook of Ibft Mu&eoBi of Fina urts Bastoii' 1907. 

In-16* 3?3 p., arte aoabf^usM pboiotyplea dana Is Lnlo, — AdmtfUbte 
giiidi^p le meilEeurel le mieui illii^tri^ <|iii eiiste pour aucun biaa faii 

poör lümul^r h dei um et pour eclairtr labonnö robuti dtj aut res I 

Le teile de chaqua section A ^te eonllä | uu fipfidaliste^ bauI inoyeri d'obte^ 
nir uDe T^dactioD blea infortEFle et vifaiiEe. Void tes ditrüsitias et tubdirisluns^ 
qui paureai fltre adopl^es daos bten #autrea müseea petils ea gtaAda : 

!• An egjpUei^; 

2* Art daaaique (uulpturei. bruniea, rasea^ terreS'CuUoSf g^oimes, fdöo- 
palei)« 

3* An CM«ridenüit (p^nlnrei, grarureap deasio», objatg ditersn teslUet] i 

4* Art ohinuia at jApOD&b (aculptkii'e inpaDaise« pemlnra chiHolaa+ peiature 
japouaite, atl&aspes japDAaUtap arts mmeurei collecüoa Mone de potentjapo- 
oat««). 

Sukent quelques pages d^jsloriqut et Cmfofnaaliüii glairale, — La par- 
tie relatire aux arts d^EstTtoe-Oriflal, dani le musäe de Bosluo- pos^^de des 
Unts ej(tr4mement richts, peut «tre rcrommand^ aui AfchfiöEogLiea « das- 
Biques « cemniä k inellleur pour sitiiljar raplde^enL 

Salomoa Rt 7 rtACH^ 


TbAodcjfa M. BarfÄ' ExcavAticaia, Bibdn tl Moluk. TU tomb tyf 
and rouivM. LoGdn-s. Cocisuble, 1907Jn-4, jtii-4S p,,arec 44 planches.- 
iouya et Touiyoii 5 obi It« paränii de la c^bbra Tlyi. femme d’Ataeoolb&s Ui 
et mire da Kbeuulatoncm.Ea 1905. rouilluL datie ia V^u des Aois prta de 
döbeSf AJ. Darif a tu Ea lK»Qne foriuite de däüou?r[r la tomba de i^as persoii- 
^ r^stiJtoti. de ceLte eipJoraiiea SDnt coösigneB datti un iiixueui 
TOlomteuquaUöl ceJJiÜiorö MM. Maapero, Nawbem el l>Äcdlant defistoa- 
^euf Hemrd Carter* Partdi Laut d^admirabtea pSaDchea^ «tgr^alciaK Le chir 
(Fohiiaplce tn caukura)^ treii cbalses ea beis oraäea de Peliefa derea^ lea aar* 

*^**^^*^°^*^*' ^^*^f*^* ffushabti reeuuTena de la- 
es ^ argealj des vates d'albäireip dea vaseB an bosi paint irni^anJ des 
en piemrt du^, de* Tasea aa plerre pciaLs« uu lit, deiix caffres aus 

Eti! M ^ '*’“• T^f'p <•«# Bcaaddet eo cuir <l eo papffus, 

“'1 mtis üa fouilkur lr«i hEu»i»; 

^ aa. publkiit 

au(Bt prompte qae dignc d ellei. ^ 


S, R. 



REVDE DES PUBLICATIOBS EPIGRAPHIQDES 

REIATIVES A L'ASHQUlTE ROMAINE 


Sept0in}>re~J)6cexobre^ 


I- PfeRIODIQÜES 


AWERICAN JoORSAIi OP ASCII ABO- 
L06Y, 1906 . 

P. 4*7.4«8. c. R. Morey. Frag* 
inenis d'inscriptioDs funcraire« 
trowTcs ä R<itne{R(u3tain Luciiai}« 

P. 4*7- 

i43» 

dprtONA» 

.diE MER C VE IS 

tfXli pir.örtUlfS-XEXVIJ ME 

. .(ifiES*V'TREFV\VS 

«fguilum PEOMOTORVM 


p. 459-433. RobiDsaD.Nottvell« 
observatioRs aor les inscriptiona 
de Sipope (Aji. dpijr,, igoG, o* *). 

IRm iR97> 

P, 65 . MiBlöß Warrtn. Essai 
de restitutiop de Pinscriplion ar- 
clulque du Forum roinaia decou- 
rerleea 1899 (Arm. dpfjr., 18991 
so8)< 

P. ijg-iji. H. W. Vao Buren. 
A Ronje. Corw di Porta PiaciaDa 


144' 


DEVSO - CAESAR« COS 
C-NORBAKO-FLACCO 
Jl ES AMBER . C - COMIMI 'MaCRI* 
ET’CCORJJELI-CBUP’lBIGARlVS'VJNClT* 
I^YDIS - MART * Ci* F * COS * BQ.- SA SITiT SCO * EVSTICO 
LA'OlS* AICTTOR » CAESAR* Q.'F'P*CORKEitVS'SCIP* 
Q* FOMPClVS * MACER-PR> BQ..[ttSTRO'CORACE 


L. t ei», date: i5 p- C.; c’i»i la 
plus ancienoe iascriptiop datte 
relative aua coursea da eher ä 
Home. — L. 3 ; sur l’ujitefer Me- 
nabdeFt cf- C. /» f**» too46* 
l, «, et » 0075 ; aor C. Copiiaiua 


Jlaeer, c(. Taeile, Aen., IV, 3i; 
]- 4 : e« C. Conuliua Criipua est 
peut-fitre ident ique au CorpeJiua 
dt4 per Tacile, VI, jget 3ot I* 
tuda .Vafl(i) p(iiiw) AeeenruC) 
co(fi}a(uI«t} i- 6 : ludis 








m 


URVIjK AnCHROLQlilQCE 


Caetar[it) j I. 7 : pr{at- 

toref)^ 

P. 3 i 5 et saiv.. 6. W, ßacoD. 
Inscription de Galilte. A iin demi 
mille da pent Gisr el Ghajar siir 
e Uaabaoi. 

14B) 

ÄlOKAKTtANOC 
KAI MAEIMIANOC 
aBB KAI 

KQNCTANTIOC 
KAI MAZIIHIANOC 
KCCAP€C A)0OH AI 
OPIZONTA sPOT^ 
€Tr01KIOT XPHCIMI 
ANOT CTHPIXOH 
N€ 6 K€A 6 YCAN 
<t>PONTlAl €AI// 
CTATOT TOTTOT At 

L. ca el i 3 . Defaient coatesir 
lea nonis du oeosileur, aiasi que 
eela se voll aor des tesles asala- 
;;ues{/rt«i:>yraat9-rum., Ilt, mis, 
laSaJ. 

Amzcicer Füa sctiwsizEmscns 
Al,TJCRTU)l3K0!tSE, VlJl, ii}d6> 

P. 476-278. W. Wftvre. Ins* 

criptians d'Avencfaes. 

P. 476. 

146) Dl£0 

U K K. C V U 
CISSO * L * C 
P A 'r E R K 
EX * VOTO 

L. 4-3 ; Jfereur(co) Ct(ro{tiio]. 


P. 177, Sur une mqsaique, 

147) M*FL*WAHCVNV5 
MEDIAm äreqm 
ET > EXEDE« nt 
TESSELLA ' STRAVil 
D X 

P.. 446. ijur Je maache d'uoe 
casaoletle d'argent Irouvde H Win- 
diseb et d^orAe de sujels ea re- 
lief. 

7 ■ AXTEI SALOHIXl 
C • CALVl MERATORlS 

{Cen(urja) An(«i Palmin i« C, 
C<iA)t(t) d/et^ejefor/«. 

P, 433. A Selothuro. Estam- 
]ti)le de brJque: 

1*9) DVit - PATXt 

Pater{nu$). Dunitü 
dirive du celtique i>uitg«. 

0 AflCiUEOLOGO PORTDGüES, 

P. 46 et suiv. Botbelbo. los* 
cj-ipti JD deLa^CQ de Covue. 

IBO) 1 * o * M 

VOTA 
Mit tEO 
VII GEM 
PVLLIK 

^{oei) Ü^ptcMo^ d/^dximo) 
«»{/(«) ^^(loncf] Y/I GeDi{itim). 

P. 47. 

151| i ♦ O * M 

Mlt> CH 
I • GALLt 
CAB'EQ 
G' R'V'S 
L'« 




HKVirK PUBLICATIOlNS W'liSBAPRIQrES 


L. i.*p*nfiitCjf) ü(fl)A(ür(i5) / 
lieat i?{iir]uJn) r[om(t~ 

nörum) 

i?t{m^ö). 

AüfONJA^ t^nf. 

P, 67 dt Hülstin. R^^habi- 


m 

UliaUop de IliucriplipD ngpmiin«f 
cansid^r^ comma fauste d%m 1« 
Corpus par quatrd toiB (C. /. A., 
It. 39G-P V,e4»%YI, XtV, 

«Ile ii'«9t qti'mlerpolie el 

devail porter : 


1W> 

t * F V il I O - L ’ P - A L ' V I c T O R I M ö 
FRALF FRA^T ' tlti*RRATüRuitt irt, PPiPninl 
rtitj^-certtw^srifriit ORMAMenlw 
HONORATO ET oÄ nict^riam FARTBICAM 
m * fltijrett flfi^Ortjjfi 

ET . i - VERt CORONA * SAVRALl ’ VALLARl üur^a 

BASTi:^ - pvait iiii VEXiLLis ^ obsedldkal] 
b\f iili DOKATO pfae/" * asgypti * praef ■ Tiyiftifn 

PROC ‘ A ■ ftAT * PR APP d ' l'ÄAET ■ MIS«I * pfätf ■ c! ■ pr 
RAVE&iNAT - FROC * LVI>1 itAGHl “ FROC * PEOVISCEAfi 
fl^SFA^EAE riT-proc*i^ GAU. - paAEF " ALAE FRONTONANIAR Ti 
UEGIONES » Et ADJVTRJC ’ tritf " COH BRACAtlVSI IJC BRLTAHntfl 


DVLLRTt^ ARCEieOLOßlODR BO Cq- 
1I]T£ DRE TRATAOX BlSTdRlQETEä, 
J 907 * 

F i5i m siLi«. loaaipLions in 
la basilique deRouiB {Am. 
iflöG* n’ 139 ), 

Proc^-verbaux 

Fävrier^ p. 11. Merlifi. A Hea- 
chir-Ociaamia {Od .Vqjiif}^ 

imi 

£ATVR»fO - AVG 

PRO - SALVTE * IMF - NRRVAE 
Q - VRnSlVS - a ^ Lia * CALUSTV5 
TEMFLVH * A SOLO DD* P F - F 

P. xm. Ä Gboyd ei BatoL 


1S4) tl " CAESAftI 
AVG - F * A V G 
POK ‘ MAX - COS 
V IMP VIII 
TRltt FOT - AXXtlll 
C " SEPIVMIVS - C - F " 
SATVRPttNVS - FLA 
COL - EEEE ^ D-S’F - F 
€VR‘L*LVREO 
Q F RVFO 

DatetTjjaia 3i ap, 

3 

L. 7 , /ttf(mffii) cq/(iiniiviu] //// 
d[e} s{m) pfeoinia) /fedl) cti''(it- 
{Qre]t elc, 

SJars, p. XT. PdlüS^qL Insmp- 

Ibo de Daugga. Dem fragmanlfl 




4Ui HEVLE ARCHeOLOGlQLE 

etaieat d^Ji caDuiis; I& prämier eat la^dil. 

IG«) a) 

L. * : TlTiüi ■ PV'PiANi ‘ eT * peTronian 

*) 

PRAEDIA PVI,UmNOaVM 

I ■ DEUMI *C-C ‘1*1* fIliorvm CCLsml PVPU 
FLOREsTiORVM 

rl 

L. a : VNi £T RoiAE TiTinjae 

P. iLvn. Babeloa. M^dailloTi an | Auaiili^ii Mercuredaos uo cbar 
lerre cuite trouv£ i Timgad. j iratn^ par daux coqa; aa pourtaur: 


156 > 


ACCEPI BONO UEO FELIClTEIt CAVPEO MEIS 


Juin, p. Xtu. G«IL eL Mdn^lrel. A EKMUia (Alg^rieJ. 


1 S 7 ) PRO SAtVTE AVG 

U AVRELU ANTON [Hl Er t AVRELI 
V£R( EX PERMISSO PlAtlOa PAOCV 
RATOaiS F ' M tVLIVS VlCTOIl ‘ 5AC ■ 
A SOLO S * P*F- 


L. 5. pnoeurarpria f{undi) J/...? 

JuUlet, p, IX. Gaatl. Trouv^e 
prte de Saiat-Amaud} gouxelle 
leclnr« du n* g9 de i'Artii, ipigr., 
190«. 

IBS) 

OENIO ■ SVBTADAUTr 
PRO SAtTTE 
IStPEEATOEVM 
L SEPTIMt SEVERl 
Pli FER'tN ACI SBlA VO "E 
JMP CE5 ■ H A¥RELl • ASTO iJ (i«) 



tVLlAE OOVlSAE AV 


G V S T SA T RI ■ 1 M P E 
RATORV.« -E CASTRO 
RVM ET CASTROSVM C**^! 
EMTORES DEIBESNSIO 
NVM tVMIAKE SAPO 
NE POHTESIS CAMMESt 
S PRO SECVH FELICITATE 
FECERVST 



Genio Suhtaiarti, pro salate 
imperatorum L. Sevtri 

Pii P^rltiiod« 

ratorü] C(o)es(am) Jf, Aarsft'i) 
Aitfeiiiiti {ei] P, 

«•[{(} Getat Noültifi'ini CutfiCaris) 
Juliai Dombiae 







ItevtB iifö I'LtIiLicaYions EncjtArtiigL'Es .i6S 


[mjdlri imperalorum cl cdi 
emtores de...nnonum Iiimiün{a)et 
5a.ffii(a)e, Pont^n)m Cainni?(n)> 
lü pro MCufi(iid) feticitate /ccv- 


ruirf, curaale,,, 

P. X. Id. A- TMiiel-MekB«a, 
pr&s Am-Houa. 


I5d) 


AiiVAi^viH (jEiniES q.VORVM O.Uhi3 jaVAniv 

oo prostxata Esr isterfectis tagnin UASuvts 

ET FAiEM REGISV5 ADPR^HEKSIS *£IAM AFRA A 
l-^A aASAlE"»'^vivtStr«lU C''vfPTtc »EGA 
LIBVS VOTA DItS lAkVDRTALTSVS utfl 


P. RI. L. PDiEfSOl. Ä Dciug^. 
100 ) 

OficiA * VicToKo FL'P • H - IMP • 
ad ORKAMIiKTvM KOSTRtUt\n 
EX -POLL' HS' XX • N • FlEHI * VOLIIJT 


ADOITiS • A ' SE Q>'aTtVOR CAM 
CEU.1S-AMPLIATA^PECTNU DED • 

L- 1. ^/(dduntfa pCeiTieluo] Af 

imp. t 

P. in. Id. 


lei) 


rORTtSSIMO ^ SOBIUSSmo pnnctpi 


SALERIO VAtEBl«! fnariAtlllAO 


COS^m PRQCOS 


ANNO PROCOS POSTVnii.. 

TVCQANO c V SVMIMI £iio dicaiittim. » 


L. 4- aimopi‘A^0(A}4(B/alii*) Pofta‘ 
[Ai.M] rueeiano, e(/drtatinp^ »(<- 
ro). 


BuLLEHN DB GORREäPONDANCB UBL' 
L£NUiEB, I 9»7. 

P, 337 . P. Houfsel. A D^bs. 


102^ O AHM0£ O A0i;«AtnN KAt Ot THN NH 
ZON KATOIKOYN«« A*TKlON KAA 
nOPNlON nEIZwHa «paTHTON ANSY 
OATON APETHs EvtKEN KAI EYNOtAl 
AtTOXXuvl A;>?€MtAl AKTOI 

eni i€P€nz aia bioy nAMjA€NOTz 
ZHNnNOZ MAPAdnNtOY 
€m 6mM€AHTOY THI NHIOT AnOAAnNlOY 
TOY ATTOAAn^-.sY PAMNOY^lOY 

[?♦ StelK, T. 1. 
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REVUE MtCRKOLOliJQUE 


Bulletin de la Cuhhibsidn ah- 
CntoLOOIQÜE iwpErialc hu^e, 

t9D7. 

1 et «iijT« (du lira^e k pari]* 
Rosiovtiew^ In^cripLiDDs mMitas 
de CheTEon^se. 


EQ_^ KOMRnuj d 
VX FEE ClVAcfr ^ hg * 

XI CL - FiLiocaria 
^MO 

L. I. ^jiij |}i?r 9iia[c/F{r>nniiiTn} 
hg^ionhy 

P, e. 


164) sahU dd - nn * im;pera^oRi0VS AKLt» 

* . ^ ^ * el ^f/eiTDSISSIMtS FRIXCIFI 

^ui uaieitfirtiAKQ vicToaiosij 
simo dürnim ef mLE^TEU FIATREW 
^ahntiniani MAEIM] ET GRATlu 

riD/E/tj? mienimmi NEPOTi valexTis 
peipefttw DOM modestvs vje 

c/amsii7fu$ ;>raF/ECTvs F E £t 0 R [ O 
ef , öir CLAHSSrWVS CO 

mes ti VMiNi MAülSTATiQyE 

eorumrfeü^^i^rfmirtüf raste üjspoNESTe 

•*”*■• ^ - * - * OM DECEMDRIMO 
praepQ^ito dSORVK SEX BAL 

fiihrwrum curait IEm v P FaTre novi 


1. 7^ Modcitusjh tj, 

^..ünorum leji^iBrum) bat[iiMtmio~ 
rum)^ cvrmtfim) v{irn) pfer/fec- 

BOiXEIIN »C LA Somtlt AHCtJ^D- 
LOCIQUE DE SOÜSSE, 

P. uSel Süiir. R. Cagoai. iaa_ 
cripUoD de Sei, AppuleiuB [Änn, 
ipigr-^ igoflp a* laä). 

BüLLETIN de LA SoElfiTE XATtD- 
WALE DEä AntIQD AIRES DE 

Paancc, IgöG. 

P. 3ttä^3a3. Delalire et Mod- 


ceauE, Talsleile iDagique de ptombi 
trouv§e i Cprlbage. 

165) 

Face : dans 1e e#D 3 de blar^ 
geur, i gagche dyn peiroEiiage 
groEsi^meDl 

orarim [im : ejoriuJ, 
osmiuff) 

au-de53U5 de ]a t^te du pcrsoa- 
üage* UD pea k droile, 
mh 

dans le geüi de ta bauleiir et de 
las eft baut, 

rim/ier (peut-ltre * Ü, signe ma- 
gif(ue, tmber nein de cbevai}. 










mi 


Heveris : iü^eriptiaii cui^ive 
plusictir« lign^r oä rondisüngue 
seiilemeDt en kiut k drotte« 

,** crif luirh 
au-des 9 (ius^ i gauc^hep 

[€]adat 

€rus 

perpendiculalrera fsn 1 , 

P. H^ron de 

Comcttoa au d* 545 1 a du C. L , 
XIII : capF^uIe de Saveui (tlaiite- 
Sa 6 ne) porlant Tiiifcripticn 

*00] exaScas 

S[emt#). [PoPifui] irx(ac^a?ti} (adj 
Ccuffarir 

C^e$t uit pMs d^uae domU^Tre 
romaine« 

P. 337. Ä. BlapcliiiL üme de 
tem nöine tj^av^ee ä Pey neu (äId). 
portaut la marque cinalaire 

* 0 '?^ IVLIVS - FE - 

170) 


cn c* /. xir* 5es6‘” (i 

P. 343-344. Hörende Villefos«. 
Lnecriplicuii 1 fa peinte mt Lroia 
fra|;TneDtA de maea reeiieillia par 
M. Gbaumarlia A SaiaLe-Colomtie 
(Rbdne). La plus compl^le : 

*0*) EEÄCVXEÄ * .. * 

FVERIT * . . * 

355 357. Pu mdme t sur une 
iEBcrjpiiOn fau^ de Syrie, copie 
matadroite de la ä^econde lablette 
du diplöme de Fick ofTert an Lotii^ 
en t8^7 (C* Ut, p. a 3 a 8 . 70.) 

P. 3 Si^ De Lotsae. A Li^vixi 
(Pas-de^LaiäJi, dan« nne nöcre- 
pole des öpoques gaLle^mmaine et 
Iranque» sar one petile 
rcjuge Temi^ade; 

les) via'rVTfs 

GL Ci /* Lt XIH. 101 o* 

P. 374. Merlin. A CerÜiAge^ ixg 
□ord du fort de Sordj Djedid, 

s 

MAXIMVS - £34eaiTA UtL - QQH - P * VRB 


D ' M 

L - CORSELIVS • L. EIL - PAPlXtA 


TAEL! LONtSr MELiTAVlT ASStS* XVIII - PiVS VlKlT * A.^IS^ XXXX-CVl UV| VS - MATERN VS MiL“ 
OOH HVSDEif 7 CASTPRIS PKOPtSCWS ^ ET HERES ET PRTIOKEVS TJRO ET BtTVRlVS 
MAXZMVS COMMTUTONES EIVSDEM * AMICI ' ET CaHEREOES FACIENOVAI CVfcA 
VERV.xT H * S " E 


L. 7 : ce^(iirJa] (pri> 

mae] urb{anüe). Premier exemple 
d*uu Soldat des cohorLes urbaiuea 
erigiaaire d^Espagne- Uce plaque 
de mitbre trouvee ä Damous-et- 
Kerita (fregmeatda Itsle miLilaire, 


puhliddanJ ies VQrrtpiet-r^duiäc 
f Arad, dt* lS^Ii p- ag] et 

coulenaot plusiears nomsde viün 
espignoles se rapporle peiit-ötre i 
h premilre rehoile urluiae. 
p. Dfl LoisDB» 
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REVUB ARCÜEOLOÜlQlfE 


znenU de vases avec eslampLLlea^ 
r&cu«Ulis dans lea terrassements 
deänoiiveaux boule^arda d^Arra^. 
Sur 36 marques d« polier» huit 
eent in^dites : 

171) 

Fond de coupe : OF ^ ^RO 
ofjitina) 4/ro{B«)* 

Id. OF AICCAR {officitta) 
Aiccar{di}. 

3* Fond de paleila CIITIl HA 
Cefit ina{nu]. Cf. C* /. A-» XIII, 

mul ft**-: 

4*Fqtid de coupe EM {officma) 
£m{ocil Cf, C. L L., XIII, 
tooto**'. 

5« Id. o LAiy mo o{ffie{«i)Lai- 

rincfnif). 

6“ Fond de patelta LIXI>F iAxla 

/[mt). 

7 ^ Moiti^decoope RENNICI-W' 
/fejtnici m{anu). C* /. £., XIll, 

100IO*»«, /iTciti* 

8 * Fond de petile coupe : Q 
VVBA 0(//InW) üijÄa, 

P. 409 - 4 H^onde Vill^asse. 


Ot^fenfAliona aur aiA inscriplJonS 
funfaires decouvertes rtocnnietil 
k Pfirie, au Mareh^ auK-Fleur® 
(4nn. 1906, ^7^)- 

BULLETnsO* CüSitSALE Dl RoMA» 
1906. 

p. 186-197. 

criplion de Rofne reprodnile plus 
hnut, 16. 

tK IC1&-108. Du m^nne. Recneil 
par ürJre chrono] ogfique, de tüules 
lea inseriplions de Rome conienant 
\ä meutinn de r§re des oicoms- 
{747 -748 de Hotne]. 

P, 314-339, Du m^ine. töscrip- 

tioös riicemment decouvertea k 
Rome et dios tes environa; rep!^- 
duitei ici d^api^s leg iVotisie dtfj/i 
Stsoi. 

P, 34d-35i, L. CanlirelR. ln«- 
mpüans räcemment decoiivertes 
en Halle el dam lea provinoes (de 
ui^cne)^ 

Clas£ici e NEo-utEisr, 1907 . 

P. ^69, Enscription d^Adabei eu 
Ombrie. 


t72? 

ntiui Ä"i*nit*c-aAöam-c-F.CHiLO-c^vesTiNiV5*C'F-CATETo*c* 
ALUVS' C - F • L * VtSELLlVS- L ^ F" CS * VET^kIVS-CH ■ F ■ V-VIR -. |] 

C' ATTIVS ' T- f *CLARVS OPT5 ALBARIVM • PICIORIVM-SVA■ PECVTifA 
S » C * FEC .... 


Idscriptioci qui menlioaoait des 
//// orrf d'Ajisiuni et deo V 
Cf. des leitefi analognea au C 
/-., XI, 5391, 539a, 

COMPTES EEHDUS m CkCiU>iMiE 


I>F^J l^SILn,IPT10HS JET BeLLES- 
1 -ETTJtES, 1907, 

P» 3 St et süiT» Df CarloQ, Quet- 
quw dedicaces ä Saturne iront^ee 
i Thukumica rTunirie). 

P. 433 et sviv. Levüaud. Ins- 





HEVl'E DES Pt'BLlCATIDNÄ EPlGHAPHrQUES 


4ti9 


criptiDaa cbrt^Lienne dt» cjtacom« 
beä dfi Soufise. 

P* 471 et sülv, L, Poin^ot^ 
liomes proveuapL du mm- 
cnet du Djebel-eoh-Cbeid (Ttini- 
si«]. Sur Tune des faces on lit t 

CA ES ■ N 
S - F - R * G 

Caff${aru) j. /. gf 

Sur rautre, plus ou moins cooi- 
p]6te, rinscriptioD : 

1741 

C I V I T * T H V G C 
T -v* PER TtEERIl^D AVG- 
Lta - PRAEPOSITO ♦ MES - 
H - V 

( 7 räif(alif) Thugg[ae); ([erminml 
prfT Tibermo 

/^^(er/uiTf ], praepo^ilQ hk j(öriAtu). 
iV(timÄrö} V* lechilTre virie uatu- 
ruUemeitt rtcc cdiatiüe borpe^ 

Jaubbpce deb k. k/Zcttaal-Kou- 

MIEaiON FÜR KuNST-UXD I 1 I 3 TÜH. 
DE^riiUALE, lY^ 1^6. 

P* iftj-m« Kabitschek. 

InscriptioDa deCamaDlumTd^aprfes 
d'a^iciepites copiea de F. Wacbler 
(enlra et 

*75) t - o - H ^ 

AVB*mO 
T - V - B - 
V*S*L-M 

L. 3 ; 

P* 


170 5-1 -D 

Q nviiiivs 
5 E N B C t 0 ’ 

VEf-L-Xllll 
G * V - L - S 

L, 1 : 5 (uii) f[itpidö) i?(eO|; I* S» 
Gltminael^ 

P. 107 . 

*77) ^ ^ ^ ^ PLCniVS 

. . . MEX - vre 

rnii * Ug - s. V 

apoU 

h. a : dfiCTtfeiiis FiÄ^efia). 

P, 1 ^ 9 . 

17ß) 

G X 

TT ‘ AlXsW 5 T§> Ä?«^EyOEpli> 
*-**.-**..*- 
lATpa a::;öyf^aTi 
HEPi t. 

KAlsips; E’Ew# ^ - , , * ^ . 

nOC'.^CdViS^ tu ftXu }JLi 

tp. 1 1 0(e3Tg) [x(a:TÄj^aoafc:^}]^ L B : 

}i(vef3;) 

i 45 -t 6 u« Rubtlachek« Sur 
fes ß®* 57^7 «t 5537 du C\ /* L., 
in. Liste des gauremeurs du Xo* 
riqUEj d^aprisles ipscriptiuiis. 

Jaerbüguer des Vereins von Al- 

lEätUHSPREUNOEN IM RBEIN- 

LiNSB {Bonner Jahrbübugb)» 
CXlV.CXV, 1906. 

1-98. P- Sleiojer. Les ufona 
Tiii/iTurüt {bux p. 47-7^1 des 
iöscriptious qul a'y rapporteol). 

P, E; Ritterling^. Sur 
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REVUE ARCU^atOfllQUE 


rhisioire d« Tarai^^ mmaiDe de 
Gaule pendant le d^AuguBte; 
Ubs^ de« tascription«« 


QVJ ^ VJXIT " AKNOS 
XVI * D 1 O S Y s I V S 
ASCLHflADES - KATI 
OXE - ALEXA^Dltl 
XVS - P AREA’S * 1E,VS 
ATMEKEVS - BEKEI^r 
RESTI 1>E - SVÖ 


Pp Lekner. Rapport 

sur lefi foiiilleft et les Irouraille« 
du miie^praTiadal de Bodd (i jjüS- 
igo6]^ Marqtiefi de pnlier«. 


P. Jp PappelretiteT« A Co- 

Icigiie. 


JAHaESDEfTE ÜES ÜBTERHEiCIUS- 
CUEN ARCriAEULOaEBCUEK 1»S11<- 
11 TS IN WtEN, 1906. Beisl ATT. 

P. 61 - 76 * E. Egger* Ä Eptäse. 


54 E M O R t A E 


RVpfl ^ NAiOjfi ■ GRECO 
MVLA5£i - CHORATLE 


180) 


5 


10 


15 


m 


THATOK PHMAIÜN ANOT 
EATON - AIIA2 * TflN ETTITE 
AOTWENÜN H€ PHN * TntfTENE 
KAI A € IC A ANAPHN Ä fl N E l 
NIANON ' OTHPtANON £K THK 
2TNKATH£inMENnN * 4>tATA 
TriN * leP€A - nP£2H€TTHr4 
KAI ^TNATTOaHMON * TOT hEPlX 
^T * AYTOKPATOPOZ • M • ATPHAtOT 
ANTONEIKOr - HTEMONA • TITa 

TikON hankoniaz thx an« 
HrEMOKA *nANNONIAZ•HZ KA 
xn * eniHJEAlTHTrOT TIBEPEnZ 
nOTAMOT ffz EKATEPflOEM 
0X0 HZ * I-TCMONa - AEnriNOZ 
TEZZAPeZ KAS lEKAHZ - zTpaTi 


180) 


5 


10 


1& 
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«eVUE DES l'tJRLTCATlOÄ'S EP[GR.iI^11IQUES 471 


ll de M, Nanius MAcrinns 
fC* /. L., V, 434 ^ et 4344 ). L tii: 
Lft XVH* l^on^ qiii D^exisle plujs 
apr^ la d^fzüte de Vam^^ eat loeB- 
lionoee ici 4 torl, au lieit de li 
XVI^ 

F- 8^* Kuhitsehek. A Docleij 
sarcophage tvec Lß&criptlQn. 

JOÜilfiAL D£S SaVAKTS. 19D&* 

R 071*67^, B. Cagaal^ Nole 
tdditbuEielle aur le r^kmetit mi¬ 
met d'Aljtistral (Jmt. i ^oS, 
i 5 i}f a^ec la reprwiuction du 
lejcte en fac-si[iiile> d^apr^ una 
pholDgraphie. 

JocHNAL or nELLESic Stüuies. 
1907. 

182 } 


P. 51 - 67 , Hasluck. iDlcriplIom 
de k F^au de Cpiqee^ 

P« 6j. A Melde (M]letopoliii)p 

ist) 

E R RA T AO V AC 
IT 1N I A R MINIA 
BENDOMITIO 
EIE& 

iSAV& PRO PR 
PFS CAAS PRO 
O HONOR^C-AVS 
AHPAnAPAXElMAZ 
nONAIOR 

Copia tnsufOftauie» 

L.3: Armenhi 1. 3-4 i iu]A 

(0»* ßomitk [Cor4ulofi]e 

; 1.7 : AoRor{f#) caus^a); 

ibid* M^ioe proTeDauce. 


0 A 3 ä u t 9 ? 
A L TU 


T I T O C 

T 1 T O ¥ t O Y 


I 3 B i; g 3 t# P € I N A A nOTiXc F a q 
TEIMAE T0N KBACTtüv iv Ttu 
HL-AHTOrrOAEITON lEPw 
ÄJt Äp X H C A t 


L- 3 : Tftjsu 

183 } 


I Jbid, M^cne proYeDBQCiB. 

O AH^sl 

YKäION nOMOHION rKAOy 
;,iON HAfNON AYTOKPATOPA 
tO TPITON IflTHPA KAI eY€P 
yETHN TOr Te aHWOY KAI 
THi AiiAi nAiHi «no 
t^THN THZ TE KAI ©AAAZ 
aHZ AP€TRZ €K€KA KAI 
ivNOlAZ EIZ iYAYTON 


L. 1 : r¥»(03[y]; 9- t<y>xuTiv* 

Kua^ Beitiuege zur alte^ 
CHicatE, VU» 14)07. 

P« 153 ^ 157 « B. CigDal. R^le- 


meRl du coll^e des f u^iitinej de 
k kgioa tu* Aug[ii«ta k Lamb^-e 
(la Partie d^|k coenae tAnn. 
Spigr^, i^ü6| io). 
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la«) 


BEliTE AnCBEOLOfilQUE 

P*’0 FEilClTAT ■ ET tKCOLTUITATe 
MECVLr . DGMIN • KTJM AVGGG 
KteVTliil SEVERI . PII . PERTIM AVG ■ 
etti. * AVREL > AKTOK • AVG - 
'AR • SRI ■ CER . MAX AV6G 
«MVLUE ^G MATR AVG K CASf 
(VR * leg . lU AVG • P ‘ V ' <1 ‘ tf • SVB ' S 


, OVTOHtV» FfiOCVl 07 
. l/ALEKItr» FELIX FH 

» O^bllllV^ CRE 5 CENÄ 
, fiAYrVi FELfS. 

- flKKAFV» FfilSCtÄ 

- (VCCI¥S FOJmx 

* ffEUJITS ROCATirs 
. iYUV% ttESsiAKvi 
. /!AW5 [VLlAXVS 

. , ,lLm 

1 . %Aixv^ 

. UäL^IV$ CAATirS 
. . \Y& 

. niANlUVS aJOTRW 

JVS FORrviffAT 


a cRAjJtvs cHimsvs 
Q. FAim OOKAT 
CJIfLm FAV^TVS 
FOfTVmiV$ VRBAHVS 
c A^Tifnu 
i; GESflXitlf 
« VAJLRRtiu 
Ci SVLJICFPJ 
a'?TtUTS 
C VlRtl?S I 
C SBCVHfllVf 
L CASStVS FQRfun 

fiattvs rosatiix 

IVtJVi &ATVE 

fompevs oatvs 


. . im VXKVBTTS CEUm RQSTK^ DQMmVS d 
® MHJTIVS VALEKS S£RTILtV$ 

fl «BIIV* STOCISSFS Am^ BASSVS aFREU VS D 
aukare - li . uabvn 


GAR * ^ 

IVLARI ■ 
ISSEOM ■ 
D * VEL 
^ O P E C 
M Sl Q.Vt 
M PERS - 


• FAC ^ fv^i^ . 

• STtTViN - 
ACCEP . IK . 

E] < ^vi • ij£ QQ 

' ä*eil//lD AC 
* BE COL TR 
ACC ■ vlAT . p 


io 

VE 


Cr. C. /. Z.fTlItt T 
mmt des comteinet dom la It- 
Wie «l presque le 1. a$ ; 

|.flc]aAifUir£ «(omiiw); l, aSij/fnj, 

I. 3i, pftjMlre ; pgr 

tpr]aii(iiBi); 1. J4:tr<i3«(«rej; ], 33 ; 

le aeoe de eum pen, «t incertHiu, 


P. iRS-aia, A, Schalten. Com* 
menliiee de rti«cripiioBd’Am.el- 
OjeniRla (ei-des$oua,i)* 196 ). 

^0EatE3F>O^j,g;^2RL^Tr DER WeST- 
EEtirscasK ZaTecRRiff , »907, 

P* ii- H. Koch, A Altdorf. 



REWE DE& PURL1C;kT20NS tPIORArniQI'ES 


185) 

AUt^SlHVtAfiliS, . .. 

SEVERVS * PRO Sff JKtf iwp* 
JPSARUiil 

L. t: le m^rqe aam de divinitifl se 


M 3 

reirouve dans le n* 613 des Imcr. 
ilhenan. 

K 6f»-eD. J. Finck. A Kösching 
(pr&ad*lDgolata[lt].Fragineqt d’tme 
plaque de marbre porUnL uae d4- 
dicai^ d'MLOee. D'uo : 


i^) tfhp. c^isari dim 

exi - F " YE^PASlAna pontifici muximo 

TRiB - PoT • VIiiI * IMP " TO. cos. oiii p. p. ceiwefi it 
CA ES AR t ■ on'i ’ VESpenem filh dofniiianü tot. vH 

C O L L E O T O R V m Omnium tacErdoli etc. 

De Taiilre : 

ift?) tinp« tiio cacsari di ei eetpejiani filio 

potest&te Piiii impcrotori xv - COS - viii - p * p - CENSoft 
£t taesari iivi yispasiaNi ^ F - domi 
liano cos . 0 i i COLLEGIOR * OMlI\"Vl 

saeerdelt proc * C - satvrio 


P, 67, KörbcpK A Weiseenau 
(pr^ de MayenceJ. 

ISSI L - CORKELIVS 
L * F * COLIN VS 
FOL * EFOR ED 
JA * MIL • LEG - XV 
A>3 ■ XXII ■ STJP- 1 
U - $ - E 

P. M. pnavenaidce. Aa- 

de$SQU3 d'ua bai-relief repi^o- 
tanl an imagmifer, 

ISfi) 

CENIAIIS « CLVSIODI 
F ■ IMAG - EK - COH ■ VII * 

RAE * AN . XXV - STIP 
XD ' H - P 

L. t l (G^jeAid/tf; K a- 3 : tinn^(i'ni- 

fer] ex a^k&rtc) V/f ÄM(Ionim)p 


P. 8i-S,fp K. Eüom Suite de la 
tiaie des marques de potier« eur 
les VRses et J^ragmenls de vaees 
tronv^ k RotiweU ( Würtemberg]. 

P. RS^86. E, IHtterÜDg. Sor un 
diplOme militaire da Wiesbadeo, 
söu$ b r^gne deTrajan [C. L 
lir p* vom da l^at d$ 

Germanie auperienre en iiG p. C. 
deil Itra ! A'vn[c Junio Ni~ 

r»]- 

P* S6-87. Domas^ewskL Sur 
Piiiscripllan de Metz relative 4 un 
fftfd(icorwia) 

{Ann, n* Lire 

pluL^t : ea/( 07 tke} ired[bmniRca- 
fum) tiilertm), 

P. leSp XCirber. Ä Majence, 





4 Ti REVDR ARCH^LOt'ilQVE 


1«) t IS ITKC TV!* 

VLO EO.VU5CT 

B£S£ j*euo 

£1C GAEILERO 
/DVS dVI VIS 
il IS PACEA 

L, 1 : (i)!«»; La ; 

Date : «»• säfecle. 

P. laS. U^nte provenaoce. Frag¬ 
ment d.'ima d^dicace d« lempla par 
tln toldat. 

P. ii4-tt£> R. Knorr. Sur lea 
tnarqne« de poliera de U fabriqne 
de Trtves. 


MSlasoes DB lA FacültE Ohibs- 

Ti.LE DG L’ÜMVEmiTi SaIST- 

Josepu (BevROuni], 1907 . 

P- iGS el anir, JaJabert, Ipa- 
ciiptiDoa grecques el talfnea de 
Sjrie. 

P. 363 . BeyrouÜi ou GeibeL 
IBtt 

reparo 

TOni erdi'f romniji 
EE$Tj*ul 4 ri emntum rt 
üVM ET roliiu feticitalu re 
CREATOR] lacrorv m et 
ETSTiscTOn wupertitiitnU ft. 
TVL1ASO PEEp. ger 

HASICO UAjrtnio atamoii, me 

«MO SARMATi'co franeico 

UAXIMO P M 

CVH OENVaiof 

El VS VOT «/d. :ifi. mw. 
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(OH PRO SAL lAlPERAler 
ASSO 0. VISI ET O CARSAE1 
ET * IS AE ' T • VETTt & 
ARCHOSnVM FQEBVS ET MVLA 
MVLTAJOPES ER OFFI 
CIO FEIEPRVNT 

L, a, jitmo Q, Vini et <?, Caseaei 
et /tat [«]* Vetii arekotitiuitt i L 5 ( 
fnti/fd[^io[r]et; 1.6 ; /if[w]fenf ? 

P. 330 el suiT. R* Mofiterde. La 
voie roinaine d’Anlioobe i Ptal4- 
mala. 

P. 337 . MilUaire trouvd k !e long 
de ranclenne routedfl Saida, 1 ki- 
lem. enviroD p]ua prea de BeTFOaÜi 
oü le D' Rduv ier place PancieaDe 
B^ryte-Leodicde de Ckasaait a. 
Denx inecripUonaeuperpoedes. 

1 M Per« 
ter CktB VEsPA 
fiaSvs AVe POST 
mar.Tr PöfEST Ul P 
p COS iiu 
eur. ^AESESNIO 
paeto LEG AVD PRO 

pR ccxRxdn 

Date : i"']anv.-i*' joillet 7 s. 

104 ) 

srro ■ c^AVDlVi 

Caeanr GERHASICVS 

t rib. potes B (5 cos * 
^^eignatvs ITEEVM 
M I a m ab ASTtOCHEA 
/f«l ad n ^ OVAM COLOsiaM 
ple^emd/oA milia passv 
vr it X xim 


P. 300. BaaJbi*. 




KEVUß PUHUCATIONÄ KIMliKAE-inQUEE 


m. p. L ^ XXl^VU 
C. ummi dio PVBHio 
^UiPid r a t O * LEG ?ViQ PR 
Date : jaßr, — tZ ocL 56. 

P. sBj. Voie d'KälioEHjlis ä 
Emise. 

P* 3n3, u. loU A Afqs. Sur le 

rocher- 

105} F^KIS 

lARrni 

^ VII 

/i,, p. ifi5. M^me bscription 
Rft^c: N VI, 

M£u^sgrs 0£ i'£coi^ rBASgjkCSi 

DE ROM£p 

K J. Carcopino. los- 

criptiou ^rav^ sur led quatre fiices 
d'ua bloc de pJerre decoutert 
ATp-ebD}ema1a, dan» le \it de 
rOued-Kmlled^ i 6 kibiq^Lre^ au 
£ud-«uf£t d^Alfi-Touuj^a. Voär Zes 
pkpches XVII Pl XVllL 

1 ^) 

1« face- 

.. .iu^Pi {od: .* rpfmnu-f^ 

proctirato- \ pff projetdjfn- 

ltamv&ttram,^iiam f [mmtn^Cay 
tiärü pra€9tatis^ tt^iitis up^rt j 
MiiVIfulJi iilmi tojiiuitre^ dar^ 
wo/jt>|6[fJ ÄO* rufil in 

paludiitts €t I in silwitribus^ tnf- 
iiiu^ndos ^litreih \ it mncis^ ic^€ 
Manciana . cor^diVipne | 
JferöJiiani nobii. Cv^m | 

Aontf pef/itijoe?«» n^j 

I[r2in I fuji]dum luproicnprui» 
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Nlironmnum [ et ijncrenmitum 
habit[atonim^,., 

n* face* 

^.Jtibeai. Sermo pr&cnrniolnim 
ht] I p[fralörif) fCJaei[iiri>) //n- 
driani Aug{uiti] : (juia Cüe[sar 
n(pfjer) pt'p] | infatlgabUi ruriU 
fua^ per fu[0m ädjt-] [ due huma- 
nii i/ftVi[fn]fiAb^ exe[uAat, ow*] | 
itea partei agf&riim^qua^ tarn oleiä 

iiml, [eae^ | Jwfi iubitj itdrc^ per 
rntifun« proTi[id-|fn]fiat 
pofeefof fit pmniAui e(^iaj | m tat 
partes‘occupandi^ quae in I 

n]Fts ehealis saitus ßiandiani e[l 
6W[e]iHiV [ef] i[n i£fi]r pnrtibui 
4iij|f l^une ex**.* 

3* farie. 

,..f)uai?^ii niimde] o-b le§e]m 
I #el ft quu 

negteeiaüci>[ndu- ( elon'AufJflccti- 
paperif« da- j lU ipfejit^p 

tertias porto fructi£ii[m \ düMt; 
de] eü (ue) TFgionJbm gu |Iac^ 
ex iMmimo et üomitimo \ 
iunetae Tu^ntam sunt \ [ilaulum* 
dem] dabit. ße oiek guQs gutj- 

[^{ue) I e pOffeffori'ÄiiJj [poJiumJ 
au^ u/eiif[l'r^lir tnjerwcn'l] tf[op* 
lorjum /rucr[if um-** 

4* fioe- 

[C^ormuf et /^ör[j^pAliRruf Pri- 
fnf^e[iiia | fjiiö ip/w^em, £'xein- 
piam epistutae scrip- [ tae noAif a 
Tutiih Pudentef egreqiö irfro, | 
ii( nefum häberes^ ei k guod 
lectiun e^t \ lc]etebtrrimh bcir 
pr^poni : ■ Femdtuj | ßmrm et 



REVL'E arcii£;ologiqce 


Januariut Slartiati »uö tatutlem :J 
I <1 fwi ogri cessant et ntdet 
luiU; [» fui «f-] 1 wtlret aut 
pafustre*intosah[uymtrae- t cf«, 

iege Maneialuo..^. k> 

La premiöre face contient une 
Petition adressde auk procoraieurs 
imperieux par Ics habiUnts d’uii 
pajui, qui demandent l'exlenskii, 
4 des töres auxquellea eile ne 
sappliqtiail pae, d'tme Ui Hatt- 
cioita fai-orabte ä leure intdrdls. 
Les faees tl et JIt reproduisenl 
une ddclantion dee procmateurs 
impdriaux, flxant la condilioq ju- 
ridique dea coltiMteurs qui ex- 
ploilent les teirea des iattua impd- 
riaux. 

La quatridme face lenferine üue 
lettre des proeurateurs de la rtgfi 
au piocnratetir du saltui, lui com- 
niuniquant, de |a pari du procu- 
ratetir du traetiu Cari^aginientU, 
ta rdpcnse des proctiratenr« imp^ 
riauE de Roiue [saiu deute le pro- 
curatora ruliont&ur et sgn adju- 

'Of*: lepersoQiupeappeteUariialiB 
ii'«t qu’uo interniddiaire, secrd- 
laire des proeurateurs de Rome en 
de celni du tntrfut). Dete du decu^ 
»ölt : r*gue d-Radriea. — Le 
fttQoirai&rum des f^ces il 
flt 111 4Uit d^ji cotkMivk ea pot-Ue^ 
depuis i8g?, par l'inJicriplioQ 
d'Aiu Ouasset (Aiui. dpijr,, »89:1^ 
n* aa). Les inacriptious d'Aln-eU 
Djemata et d’,\In Omsse] ae com- 
pl^teot Tuqe raulre« 

P- 305-390« proteiUDee. 
Sur uq bloc de plärre : 


Face : 

CAES N 
X 

Ca»(ariini} {MarC- 

Aure 1 e«t Verus, ouSepLima 
et Cai^calla]. 

Reters: 

P B C F 

Borne Sopran l le 

terriloire des lattus imperiacix de 
ccIqi d^une citÄ ou de piirlictiliers. 

Pe 4io el 435. Kdei veile lecLure^ 
par M. Alerlin^ d^uae ia^cripüoa 
d Alo-el^olea {Carton, ü^cou^r^ 
iet, p. ina^ n» el d'uee iiis- 

cripÜond'HeDchir-Tibar 

rfltdtii de d^ffippone, 

P- ^ii)t d^Ji ßonauea« 

Id., 1907« 

P,. a 3 - 04 - - 1 * Cart^opLOO. iDflcrip- 
tieas d^Alß-Touiiga el des envimns 
(la plüparl fun^ral™], 

Ps 39, n" a, Am-Tounpiij for* 
teresse bju&Üae« 

satväno avg 

SACRYM 

t VAURIVS CUSVS 
V S L A 

L. 3 : C[eilms 

L..4rp(DftiBi) i{iben$) a{m* 
mo), 

f*. 46 , n* afi, Alo Touuga ; Craff- 
meal complAtant les n'» ,401 et 
iSiol du C./. i., vjiL 

P- 47 . n* ag, Mifue 


provesaDce. 





imVUE DES PÜ&LKC.VTtDXS KrJGFL^rBtgL'ES 
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IDtli 

anllCAE VICE MCK4 IVPICAOTfl 
, - , E * a£|^0¥AT]S * CAMEIU 


MeuLioD d^une resUaration effec* 
tute par uü proconiul du Bäs- 
Empir«. 

P. 48» <L* ^1» Mäine proveDance« 


300) QMS 

M • ANTONIVS < RVFVS * HONORATI • PIL • TR^menfm 

THIG * GBNIVS VERITATIS ■ PiVS * VtXIT’ AN«»* _ 

H • S ‘ E ‘ O ‘ T * B • Q ' T ■ T * L * S * 
s OlHn€P ♦TAAGJN r€NeH TOIHAC KAt «Spul» 


L. 3, genius DOti- 

tatU^ {ipposilioo po^liqit« : ^loge 
du däfuut; Lj: A(te) 
o(iia] l(er> 

m] L 5: cililioa 

d'Bom^re, iliad^, VI^ i j6. 

P. St, a“ 37. A Heuchir-er- 
R^gue. 

SATVRNO 

AVG * SiXCB, 

Z A BONAi 
- S\ 

C EB DOS 

Le Gla d^ua parsoouAgiB dont le 
nom eLoit itnüüiusS fiorle lut- 
uu nom punique. CL AL., 
YltA 1S619. 

P.. S8, tt®* 4* el Aü Pjebet- 
Skriru t neu veiles leclures d'iaa- 
cripliofls d^j^CDonDe&(i?u/L (»rcA. 
da ComiVA 1891^ Stil a" 48 = 
Aflit. f 893 > 6i; ihid,^ 

1896. p iiS, D^ 9}. 

P« n* 43 « proveniace: 
inscriptioQ doDtlesderai^resli^Dee 
avaieut ätA publites d^jk dus le 
Hall, arck,^ 18961 p» laS, a” 8^ 


202) J O M 
?Ro sa^ul« 

1 U t» c A E 
SAR AVG L 
3 SeVERl Ef U 
ATUTONJS! 

CARS 
AVC ET iVLtAE 
OOMTAG AVC 
LVRfVS SEIVS 

V ETGE A N V S 
LEG H AÖt 
PIAE It DE 

V OT • SOL 

L ti : jn[i]oniA(; 1.1 1 : /(«^lonit) 
// Adj{utriett ); i, t3: [FildelU. 
Sur lu plißihe ; 

BBidO ET FA~' 

cos 

Pcut'^lre : 6 'Atfta]iio irf [£<uio] 
ca(n)r[iiA'Aui). it 1 p. C, 

Sur i« cdtd gauche ; 

Tavro 

ET 

VERrE 




REVUE ARCH^OLOti^QÜE 


in 

OQmnd» il"q4) taureau d A'un 

pürCp 

P. Ci, n* 44 . proTßiiaaw, 
Nou veile lecLnine d'une jci&cnpliDn 
fuD^ire ddjä connue (C. /. 
Vin, iSg;, 

MäHOlfiES UE u Soci^ Katid- 

ifALE DES ANTIOÜlUftl:^ DE 

Fra?(ce* LXVI. 1306, 

P, 149 - 1 ^ 6 . T, 

de Piörie. UUtise les iDscriptiens 

coDßiies^ 

Pi 194^^30. Hdron de Villefesge: 
auT ime inacripüen du mus^ Cal- 
ve1 i AvlgDün, proveo^aL d'AtoiBD- 
drie d C^ypie [C /. L , XII, joG 

= 111, iin47j, 

MlttltEI LUNGEN DES AHCH 4 E 0 LD- 
GISCIfepl IcsSTITUTS, RtEMl^CtiE 
Adtdeilu^nes^ 1906 . 

P, H. Langfurd WiU 

Sflu^ A Temcine. 


203} 

M IT 1 . 

ET * LEG - VT ■ VTC - 1 . . . 

BELLO - MIT/iri i/n JlJ 

■» m r m ■f*- 

L. 3 ; mcaliaB ile Texp^ition 
cotrepri^e pendant le r^e de 
Claude coQlre ifilbridate, res Bot- 
pomniti {Tacife, ilntt,, XU, li el 
auiv.), 

Mo:fli]]£Nri ANTICHl tlSJ L(NCE(, 
XVI, 1906. 

P. aSo'ijd. ß. LanciiDi. Ins- 
CriplienS de Castel porziaod {ei- 
dessuus, D° 2 d6) . 

P. 48i. R. Paribeni. Grafßles 
aur des taaee ä Ternis uoir Iroivr^ 
dans le* näeropoleg du icrfiloire 
de CapgQe fLatittin). 

Mtfsf,i: UELCE, ,gn6, 

P- S-Sg, P, GrateJor. A Teaua, 
eo double exetnpialre. 


204) 

P SERVEILIVS ■ P - F < tSAVRICVS ■ PRO • COS • RESTITVJT 
nOnAIOI Z€POT)AI 02 nOTTAtOT YIOZ (lATPlKOS 
ANSYnATOI AHOKATEITHleM 
TAIOZ nANAYZlNOI TNAIOT TI 02 PHMAIOI 

npoiENoi tainikai KAI Torz 

KAI ANTEPHTAI noZElÄQM KAI 
XAPJZTHPION 
ATAItAZ MHNO<t)lAOT E®EIJOZ EnOIE 


EPOTAZ 

amoitpithi 


P. Sfirsiltus UdUficui iui pro- 
coDHul d^Afrie 4 Gav, J,^C. ^ J] 
ä*Ä5fit de deus proupes symelri- 
qi>», ceuirei du leulpleuf 


^n, reprfeenlaol ta Vicioire el la 
•“Re d-Ensa el d’Aun rot. 


P. il44< M^me 


proveniince. 





nEVUE IjES rUBLECATIOSS EJ’ienAPBIQUEil 


m 


20S) 


O AHjJis; 

AEYKION KOINTia^ Xeu 
ktOT TION POT<DON ANÖT 
HATON TOM EATTOT 
5 ZnTHPA KAI ETEPrSTHN 
APETHZ ENEKEM KAI 
KAAOKArAOIAZ HO 
lElAnMl KAI AM<PI 
TPITHI 


“»KAJ KAAOKArAe i 
« nOIEIAnNI KAI AM»| 
TPITHI 


Dale : milieu du i*'' «iöclt av. 
J.-C. — L. 10-14 inarlfil^s; l'ios* 
criptioa a 

NonZlS DCOU SCAVl t>t AsmcHiTA, 
igo6, 

P. Ä ifilaa. Pun^ 

nires. 


P. 4<77'jio. E- GbialaDiOiii. A. 
Cutel Pontkno {Latiuin)* Marques 
de poliere coanuee. Coadtüla 

d'eau eu plomb au Dom d'Aurelias 
Caesar |Man:-Aur&le avast sod 
aviflemeDt). 

P. Mdme prOTeoance. 


20®) iiptoersilat • rvDEoavM • 
in. eöi. Ott. eommorANTIVU QVr COMPARA 
oeronl ex con 4 a(iON£-LOCVM ■ ivuo<IvsTO> 
gertifiarciao ad mVNIUENTVM * STRV£KDVM * 
0 {fouart^ rogmtibvs ■ uvjo • diontsio ► patre 'ET* 

.KO • GERVSIARCHE ‘ ET ‘ ANTOKIO 

.dm £lV - AKKO • EpsonV» • COKSENT - GEr 

ui. c. iul ibSTVS • GGtVSJAaaiES '' FECIT < SlBi 
ff COJtillffi SVAE . UB LEE • PaSTERESQTE * £0«™ * 
EO in /VoKTE < P‘KVIH* IS AGRO vP ‘ XV EI 


L. 1-0 ; cf. Cod. /tut., 1 , JE, 1 
(imiofi'ftfnt analogue A Aotioche]. 
—.L. 5 : paire —L. 7: 

^dio tilro qua porliU uo irol- 
si^nie digniiaire de 1a svaagogue, 
aprfes !e pafcr ei le Qtnttiarehfti 


ef. ^jsi dans les iDseripliona 
judalquB grecqua et dia viu au 
C. I, L., X, iSgS, — L. 7-8 : 

conKAf{jfnfe] jf[rui(m}]. 

P. 4lG- A PentitAa. PuoArairo, 
P. 4t0-joD. A Mifliadino S. 
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\IE\UB AHCUEQLOGlQt’B 


FideDzio( V^ndÜe, territair« 
Funäreires. 

F. 4aS, A Sao GiQcomo di Por- 
togruAFo territoire de 

f^pncordia). 

207) L ■ TVU40 * L ‘ F 
« A K V M Q 
UlUTl - LEG- V 

P. U^cne pravenance. 

Mari^ues de poUefs,, däji cennue^. 

Pp A Heme^ pr^ de Samte- 


Crcixde Jerusalemp 


20S) 


f COCC 

IVLIVS 

FESTVS 

/ CCCC 

ANSIVS 

ANVLUNVS 

S'^ 

LATINIVS 

FRIMa^VS 


NVÄMIV3 

TVSC\'S 

^ « 

CASSIVS 

DICK 

. * . p 

CAECtSA 

SABiNVS 

-i p -P * p 

CAECINA 

TAOTVS 

- 1 P . e 

ACILIVS 

GLAStOO 


AEUVS 

FAVSTTKVS 

/ CCCC 

ivyrvs 

ne ER] AK VS 

/ CCCC 

iiaivs 

»EPOTlAJiVS 

/ CCCC 

■■tVä 

ALBJNVS 

Jf öcoc 


• *n.i3^ 


La pluptrl de ces personn^ea 
soixi conmts : iLi appaiietnienl i 
de grandes famille» roinaiiieB et 
vivBient a 1a ün da si^e apr^ 
J,*C, m ati ddLat du iv** Ita ent 
chicun BerteFcs, 

BaQB dötile pour k censtrucüon 
cl^un Mi£ct public. 

Pp 43 t . Mänieprc^dttaiicer 


209) 

D I S * MANIE 

Ti * CLAVDIO ^ AVG^L 
APHRODESIO * TI * CLATOIVS 
PLAETOR1ANVS - FiLtVS 
SIB[ ■ ET - LIBERTJS 
LlBERTABVidVE - PO^TEitsa 
E0RV2^ 

Pp 439, Mdme preveuance. 

2tOJ 

BIC RRaviESClT IN FACE At>E 
ODATVS V I> B> pal Q^} VlÄIT AK 
NV5 PL M XXEXV DEF & VLIZ ID IVN 
PC VLVTORIS VC 

HtC REaViESCiT AVGVST 
AC£ & CONIVK EIVS Qyi VI 


L. 1: e(ir) /kf(aIiTtu«). 

L. if; daie, 4jj6 p. C,; 1. 4. p(ait} 
ciontulalvm}. 

P, 43^1*431. A flonie, via Fla- 
mioii et via Salaria, Fun^nina. 

P- 44?* A Oalfe. Marques iie 
potlers dajä connues. 

P. 463, A Naplea. Fragment 
4 HO earcophage chritien, 

311) 

. .KAL KO 

vemtres drf. pm, uokorio 
o * i I ef r4epi/t>rw m - avgc 

Date i 4i)g p, c 

P, 46$. PefaichellL A Pttsla 
[babiqej, 

213*^ 

^ P ■ FLAVIDTVS • L ‘ F - 
SEPTVUtNVS • 
^$AEF ' CLASSl 
VACVSAE 











hEVUE OES PLlBUCATfONS ^iCttAPHlQUES 481 


P. 3-1 a, A Rom«, via Flaminia 
et via Sataria. Ftuiäniiies. 

P. A Rome, Gor» Pin- 
ai3) 


ciano. FuDdrairea« 

P. 83 . A Rome, villa Coloima 
{vta del QuiriaaleJ. 


L > ASPEEKAS 
M > CAECtUVS ■ COKKVTV5 


L ' VOLVSEKtrs • CATVLVS 


P * LICINIVS - STOLO 
C * PONTIVS " PAELINVS 
CVÄATOSES ■ LOCORVJI . PVELlCORVU 
IVDICANDORVK • EE - S . C ■ Ei 
PHIVATO • JN PVaUCVM ■ REPEGERV»T 


Cf. 6'. 1 - Vl, nSy; 3 j373-4- 

P. 84-83, Rome, via di Marino- 
rata. Marques de poliert, ddjä 
counues. 

P. 86 - 87 . ^ Rome, via FUmiaia 
et via lAtina. Fonerairef. 

P. 88 - 8 y, A Rome, villa Sciarra 
(ci-desBUs, □"* 

P. 91 * 34 . A Rome, Conto Pin- 
dano. Funerairet. 

P. 34- A Rom«, pries de ta via 
Urbans. Scean de brouze. 

21 *) VTR3TJ3TSNI 
A33TST3DVÜJ 
UIM3A3AJJIN 
- 333ANA 

initti Ttrtv I IH d^/orü- 
dmij ef Slefa \ niUat Armififa- 
tio« e{larimmae) flemmae). — 
Ua aceau cbrettea mal pubti4 par 
Fabiutti, Jntcript. antig,, chap. 
VII, u« 48, ooDcerae les m#mes 
personaaget. 

P. to 8 -to 3 . A Rimini; fuRd- 
raires. 

P. itt. Lectura du n" 1893 du 1 

C, i, A,, XI, ci*apris une oopie 

IV* S^IIIE, T, X. 


prise ejt 1735 par Pendli. 

P. itl-ito. D. Vaglieri. Ins- 
criptions de Rome. 

P. ii 4 . Prfea da Corsa Um¬ 
berto 1, Coudoiffl de piomb. 

PFTRONIAE - lASCrVAE 

P. iiS. Villa ViReggia (na Casi- 
lina). 

Dis KANID < 

« ASrONlAE 

< M B p > 

DIO S Y S I A E 
< p R t ai V s i- 
C A ES A R I S "Ü 
SER - TYCMItl 
AN VS > CONtVCt 

P. 116-113. Salaria; liiud* 
ruines. 

P- 117 . 
ai7j 

' CLARA-L-VITELLI 
CVSTOS • VIGLIAR ■ 

VIX - A KX - X L - 
OSENTES - COKIVGI 
BIG * FEQT - ET • LOCV 
EMIT • DE * SVO 

31 






REVUE ARCBEOLOCIOUE 


i8ä 

cf. C. /. L., XtV, 5990 it 
5*7; 1* 4 ; 1« sumom Orcnt^s ^ 
retrouTe au C, /* VI, 5 a 8 u, 

P- 130. Tia Tiburliiia. 

Äi®} L - MANU VS vA - F ■ COR 
CA^;V5 “ COLO^ilA 
FATRICTA - CORD VBA 
IN ‘ FR ^ P * AU 

IN * .VG - P - XX 

/tf/iX*ET 
, . .24 A 1 T I 
mAG ^BX ^ ARG 
ANTE A 
ttA i E € 1 
C EL 1 - t> 
CI <?5 (fedic - O l V I S 1 
jporiVtA S ^ SING 


Sur Ja Co/omd /^utricia Cordri- 
iaBcrite dam Ja tribu 6'affnd, 
v&if C. /. JL., Il,p. 3 £> 6 | 7 ö 5 t 886 . 

P- 111 - 133 . D. Vaglleri. A Os- 
tte. NDDubreusei tnarques de po- 
ticTE, dejä coimiieff. 

P. t aa* prüTeEaEce. 


N V S 

L * FALE* . . . . 

JU - MART . . . . 


'i*- u - 

corpor . .. , . 

E R £ V 

IMAG 

' V s 

ET ■ OB * rwrfic. 

- D - 

R V ff 

D E □ - X V J 1 

■ xn * 


L, 3 , [imjäjpincjw tx 
p(piidol // (/tAronim); L, S et 6 : 
pom du coll^ auEftiel esL faile 
cetlp dopuliop (tf, C. /, A., XIV ^ 
4*5 : Corj^uf iraj^ctuM marmo- 
riar^rum, etc.). 

P. fiS-ng« D* Vaglieri, A G- 
viiu Livinia, 

P. 1*5. SüruD cippe dep^p^rm« 

^ ' OCTAllO * \l 

EIERCOtE * OEDIT 

Dciii lolres d^icAc«^ ä Her- 
cule, plut ont irou- 

eo lempa iq^e ceJIe^lä^ 

Toif aufisi JVofi;. degti tcori, 
p. a3E. 

P. la«. 


M 

BEO ME5E5I. 

CQH litt Yi^iIuiTt 
7 - TE RTI * 

N .... ACTV 

Sur iteuE aulr«S Ira^gnneDts trog- 
t£s au m^nte flodrolt, ob lit le 
mot 

P. tiS. Cooduile de ploiab 
(lellres dcritei b Penveri). 

2®*' C ■ SABVCj - PEH PETVJ 
Ibid, Autre coodutte 

C' COSDtVS * XVSlPttlCVS 

P. «So. A Caatel Gandoifo, au 
ii* milte de Ja Via Appia. 
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AVR MATO'* CAR 
TU EX SA GITTA 
RIS S AI A R ] YS 
tBG - n PART SEVE 
S RIM IAE VJXIT AS’ 

NIS - IVIFHI A 
TRI SYO KM - E 

L I et t a 4tni[#/faii) 
Cnr/[A(ö^me)]; L. 3 : iet[/]ariux 
(pourfa^ranuf) ; L 4 el 5: kgim^ 
nif) // fiart{kicae) ; 

1. G : flnmV [£] IV 

1,7 ; A[eHtf) m{erenti) \jf[ic{i)]. 

P* i3t, A GallicADo (Latium]^ 
22S) 

DIS - M A S 1 & V S 
C - ATTIO - C ‘ LIB * ELASTÜ 
I.1CT . m - DECVR 
QV| - IMP * ET ■ COS * ET * PE 
AppARViT - ET 
ATT! AE * FA A" STILL AE 
FAREKTIEA^S ■ FttSSIMIS 
C * ATTIVS 

P L O C A M J A K i VS 

L. 3-4 - ^iclforrj (irjujn) d^ru- 

i*(iDTüm) ^(fi iinplerfifprt} et c(wt> 

«(u/t^uj] apparuit. 

137 . A PalesErma. Cippe da 
marbre. 

226} 

L FABRICiVS ^ C • F * VAARYS 
M + SAVFEiüt CA^JlES 

AID lA 

Mdm« pruvenaiire, 

227) nVMIST * CAE 
LEST! - FORTV 
hAE * PRIM I 


P* i4i-i4fl. M^cne proveDRDCtf« 
ViE^-sept peijles base? de pierte 
reelRE^Iaires du en rörme de 
pommes de pm« portapt chueune 
Eq Eom propre 

P. 145. A TemdE«. CoDdulte 
de pboib. 

COL - tarraoneksis 

NOU TELLE tlEVtlE tttSTOlUQUE DE 

DRorr FKANgAis ET Strang ER, 

P- MispouIeL Obser- 

Yülfons sqr riascriplion d^Am-el- 
Djepiala (cz-desfiiis^ n<^ 

lü-t ^ 907 * 

P« 1^49- Dp m^me. £!tude de‘* 
taiLlde de cette ioscription^ 

P.34S-3g]«Du Le rdgiztie 

des miEe^ a Pdppque itunatne el 
RU mDyep-Aget d^Rpris leä lables 
d"ÄJjit5?rel (C. /. L., 1], SuppL, 
p^yflÄeMnn. 906 ^iSi), 

KüOYD BgLUTTIXO Dt ARCBEOLU- 
g:a caisTJANA, 1906 . 

P. 2% 353, G. Cell. Sur une 
iD.5criptioD gratiite du ci meliere de 
CorDDDodille, publice dans 1a m^me 
rsvue, i9&5j p* 61, 

P. tt33-3oa, O. URruccbi. Sdf 
J' tascripÜDQ de FiLamepa, treuYde 
ED iSds da RS bdmetil^re de PrU* 
cille. 

P. 3di-3i 6^ ImciipLions ehrt* 
Neon es dltalieeld^Africiue r^^ip- 
tneul d^iiTerlei publides)« 






REVUE ARCHEOLOälQUE 


4Äi 


PjU.SST]NE Ext>L0R4TI0N FüKD, 

»907. 

P, iSS-tSg el p. 334 ** 39 . Ins- 
eripüons et fnigmente d’itiecrip- 
tions de Jerusalem el des enviroos. 

Recueil des kotjces er uiMottiEs 

DE u S0 Ci£ 7£ ARCHtotX)G[QDE 
DE CoKSTAMTlSrE, XL. tSoG. 

P. iii.'iiS. S. Gsell. CemineD- 
laire de l’inscripUon d'EI Melleh 
(ci-desEUSj n<* 4]- 

P. iRd. CommandaDt GuäniD. 
Inscription de Roafa (^rni. 


P. 1C7-186. A. Ve!. loscriplions 
du territoirede la comiDuiie mixte 
d’Ain'H'Ula (eurtoat fundraiies). 

P. 169. A Sigtis. 

s i t V K o 
A V e 5 A C R 

(ä^]Tuu tffliKni} 
t KIGIDIVS RVSTI 
CTS - dSTlFEE VSLA 

L. 1. 4 * e[olum] 

r(o^i9i{] /ft&ou) a(Riiiio}. 

P. 171-17*, Mdme proveiunce. 
Ftagment de dddicuee, comp)£ietit 
um auire fragmeut ddjä cddtiu . 


fgoG, n" 139]. 

BELLOKAE aVCVSTAE SACRVM 
M ATSSQVIR SATVR SACEBDOS 
PORTICVU CVM COLVUNIS m svo 


P. >74' Au Cdudial-Karba (eori- 
Toat de Stgas). 

D M 
N IVUVS C F 
Q FELIX 
RATER EQVl 
TV« ROMA 
NORVM 
V A tXV 

P, uoi-afi;. Df Carlea, Cm- 
qui^e annuaire d*dpigraphie 
africaine {tgi>5-i9o6), 

P. 3§7-433. U. Hingtais. Int- 
cdptiODs däeouvertee daiia Ja pro- 
viQce de CoDslauliae peudaut 
launte tgo« fiumdras], 

P. 387-389. R, Caguat, Trois 
borttea milliairos de la roule de 
Tebeua b Tbala, 


Pa 38 ^. Du m^me. A MorsoLL 
232) (WifHol 

ZOUMA CA ES 
AVC3 - SBÄ - FELia 
ONIS'FlL'H-f-E 
vjxjT ^ Alt * 

L. I eL t : Caej^arü} Äu§{%iit 

P* 389-591* V*l, 34 imcrtpiioDfl 
run^mires d'ASp-Four (ä 7 km au 
still de CuuetaELtme}. 

P. 393-J14. Joly, 3 ci§ imcnplmiia 
d^Anooiioa {Thibitiäjr pluparl 
rmt4nires(Di>inbreux persoDi3ä{^ 
appel^ jVöih* 

phamQ)^ 

n® 4 ^^ &se de alalue- 
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SALVtS AVGG eT CAESAAID 

m PESprrwM • Felix * Thjbius 

P. iiS'iij et 4a6-,fs7. Joly. 
loscriptionB de KhAmJasa {Thtt* 
6iir«»cufii Kumidarftm). 


P. 4i7-4a6. Joly. losenptiens 
de U'daouroticb (JVotfeirra}, Irdu- 
pour Ja plupart dana les 
ihenoee. Copies qui devroat 6lre 
revuea. 

P. jig, n* 384, J)eux fraemenls 
d’aae mdcne pierre. 


>lfl QVIR . OABlNiaXO- Etl' R 
til u. dfX - a dl CCTO > fl > P P > JI m a H M O N ES 
l&e n? . K . M'COEMELt - Victfl r INI FL-P ■ P 
fit. ip/eyjoiDissiMVS ordo ET PO 
pv lut Ria OAV RENSIVU ln SIGNEH 
te t IsMENTI COPIAM OEE lET 
CtWSA p rAESTITAV HONOr e m eigae 
dtert uERVNT p ec V :? Apa 6/ic a av M 

GIA RQAIANILLA Ftf. ti »ICTOKna 
el APOSVERVNTS ET FERE 

CVRIaLIBVS D A Tif f poRTVL 15 


tbid., 387. 

AESCVLAPIO AVG 

P, 4^11, n* 3^. 

23 ÖJ PL V TONI 

AVG 


C IVLtVS 
FELIX PRO 
Bl AN VS SA 
CERDOS 

P. Ji3, n° ja8, Copie cerrig^ 
par M. GsdL 


337j 


PRO TANTA FELIOTATE TEiMPOrwn» 
Me»Iü»HORV H PRINCIPVU DD JW PESPp, 

va/enlrNiANi ET talestis piscniALEM ist am i . 

^ . p - ET SOLFAREM CELLAU LACV^NILS DEKSIS ITA fOBp 
5 - . . . «ESm UONSTRARENT AT4VE ITA RETENTION . , , , 
... * RERENT COUFELLENTE REUCIONE SANCTA Ep . , . * 

., , . NORvu avrvM Excmsms divebsorvm oo. 

. , * . ART1FICIBV5 OyCKiTE PEREORINIS ADDVCTlS ET , - , . 
. - , . DENTES KOVOC'VE OMNINO OBERE TESSElLATAS PR , . 
iO . . . , FABIO FABlANO VC CT ISLT5TRE LEGATO NVMlDlae 
, , . . REIPVBLICAE INTER CETERA FM dVlBVS lAVDVci'lljn 
. , . . CVJI O&DIXE SPLENDIDO ET VKIVERSO POPVlo 

FEUCiTer 





REVUE ARCaiOLOGIQÜE 


m 

Ibid.^ n® 419, 

A ~con c Qv di ^ e q u am. ^ . 

VITALIS - LlBErai'ilaie sua promherat 
T* tVL SAHrKUJ 

PÄocvRATOr pairimt^ni traciuM 
5 LEPTlMiKENxfi item priuaiae eiuMdem 
TRACTVS " Bl\ 

EX-S-S dVADra^ifl^a iTi. a, j, p, feeit 
DEDICAK T E 
LEOATa « KY34 idine 


P. n“ 

2 ^) VEXiESH AVG 

Ibid^p 

FORn^KAB AYG 

P. 4^^* 

2*^) UBERO ♦ AVG 

Ibid,^ n’^ 

2*2: HYGtAE AVG 

l\ 4^8^ 4^9- Ä GuetlDB iC« 

/dimt}« 

2*2) SATVftXO AVC SAC 
DOX AT VS I> EülT 

P* 43^^43 uJ^ iDScrip^ 

tioQ* fun^im de CoavUbtme, 

P* 43ö* 


2**) D i\ 

P IVLIVS ‘ QyiB 
MAETIALIS FVBLI 
AMVS SACEEDOS 
CAELESns SITTIAKE 
LOCI PRIMI 
V A L X X V 
H ^ E 

RElffDICO?«TI BELLA R. AcGABEMIA 
BEI LiXCEJ, CLA^E Bl SCLE^ZE 
l|QilAl4, ÜTOElBUE g FlLÖDCKJICiiEt 

XV, i9^e. 

P* Sj 5-508- D» Comparelti. Sur 
l iQAcriptieji de Je aaloaue Trajaue 
(C^ /. VJ^ 06 o)- 


24U> 


Revue AucaEoLociQaE, 1907, Ll 
Pi. 35« H, Frere- A Timgad« 

CAELESTI. AVG.SAGRVH 

P»Ö SALVTE*». „ atriniau^. 
p ' SITTIVS . OPTATVS 
OCTAVJVS . EKEil-rvS . X CAECU 

6 PRV«EKTIVS . SACEEt>OTES 

CENTEIVS . ABVSDIVs • CEASlj> 

FELZX . fttSTVTVS . SIEtSlKXV, 

TEÄEHTttys FoatVNAT-s EXTElc 

10 ‘ ^ * COlJijVNlS . si// 

s ÖOSATVi - PlJfCENTivs FR'ct 

VtTAlA.PELU.sACBAtl.DESVOPEc 
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Cf. /Inn. iBtjX n* 79- ^ 

L* 6 ,r<jröJirf(ji«}; 1. 0 t Föriuna^ 
tus, Ejctri{^(ß(üi) \ Lg ft lo : SU 
/'>acf(u4); t. a t Vtla^ 
— D'aprei les nonia des 
jaera^h riöscriptjün n'est pa» an- 
Uri eure ä h fin dit tu' 

P. iG8. Correcliocts pmposees 
par M, Frölmer au teile lalia 
du prt^ajubule de Piidit de 
tien But Le maximuui (C A L.t 
IIL p. i^o^et sniv.). 

Revde fitBLiQülp igej. 

P.4i7-4ai.tL Vincent. AÄbou- 
Ghoch. Fragmeulde d^dicace ied' 
p^riale. 

Revue des Stüdes ANCieN^£S]i 
1907- 

P» « 05-^07 et pL 3 lV, J. Cnrcu- 
pino. Fac-sinjite pbotc^^^raphique 
d^uqe mseiipiiou de Rome (dMz- 
eace ä TeiitaUs» C. L £.| Vi^ 
3i iSa}; oli^ervatiOQa anr la leeLiire 
du teiEo. 

RUEIHlSCliE:» MüSEUKi t^Qy. 

P. el JiS» G. Giioder- 

mann et Ch. Huelseo. Sur ubb 
tosen plion eo mosaique des Ouled- 
Ajtha {Comptes*rendus de CAcfid. 
dei/mtr.« F- € 97 )* 

P» M. Ihm. Sur le mot 

tabidariut {€. L L,, VI^ 

P. E. Oiehl. Sur les 

tigna (anrooms}, d^apffes Les ins- 
criptiens^ 


WEaTDEütS^:nEZE!lTSCaRlFT* 1000, 

P i3g-s50, L. Grünenvfald. Les 
d^dicaces Falles au£ ifalronaedauB 
k Pabtinat. 

P. 4iS- A KGnlgshpfen {Alaaoe- 
[jorralueU Marque d'arnphore, 
2i0J A V u ti G H If K 
IX>L EARI ^ F GftV 
(irium) jlM^fM^^orwwi) ri(o3!|runiJM) 
cef{oRia^?) Em{m} («J 
Gru{men$i&^ij)'t cf, C L XV^ 
3500 et SLjiv* 

P. 43g. Ä Saalburg. Sur una 
plaque de brcnsei proveuant de La 
garniture d'un bauclier^ 

W7) COM AVG 

CQH XEXII l^OL 
7 VICTO 
DASIV'S MA5VEI 

/rfi;i(enilortfJ Cornfinoie) Au- 
^[ust^)f coAfort) XXX11 vöi{untü^ 
ri$rum) (cefllurifl) Vicia{jis ou 
i?ajius Jtfi(iJuirt(f jflii*#)* 

P- 44<- M^me proveoaDce. Mar¬ 
ques de potiers. 

P. 4i4'445i- A Zugmäulet (prfes 
de Saalburg] ^ Marques de pDtiera. 

P. 403* A RaliäbouiiB. Partie 
iokrieure d^uue ba^e votire. 

2481 

sihüm 

M-AVrr/, m. 

OFF - COMO 
^k^TO * O 
FT 10 - PO 
STIT * ÜOLLM 

L. 4 * 0{u)ff[enitmffibu]iL 7 ; 

ritQ)* 

Ce peTeonuige^tolt uu op^to de 
la tdgiou ///* italica^ 
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HE VITE ARCDE0L(M1[QUE 


ZeitscURiFT FÜR DIS CESA.irrs Commentaii'D dD fa loi miniere 


STAATSiWissBNeciiiLrr, 190;. 

P. 367 el sui¥. C, Neuliöfg 


d'AJjuslrä( 4 iii». 

i 5 i). 


2 * PUßUCATIONS relatives A L*AST1 QD1T8 ROMAINE 


Hamv. Lss Sigle« ncuoHs de la 
F ixms DS Bhstagne, Boulogue- 

sur'Mfri', 1907. 

RecQ«il d« toutes les eslampilles 
ADf tDilcs coaDuee. reUtires s i« 
Oolte de Bretagoe, tnuv^ee en 
Aogteterre dd en France, 

VV. LnMTICl. STERPELeiLDER SÖ- 
mscHER Töpfer AtiB meinen 
A USG RAEUNG EN ur Hhri NZASSRN . 
Utmich, 190&. 

Recuail de pateriea sigiLl^es dd- 
comertas i Rhei qaaäwn* (Bavifere), 

C. Patbcii. Zur Gescricete b,vd 
TOPOCIIAPBIE TOS NaRONA, Vicn- 


oe, 1907 (fase. T des ScuRiFTEN 
DER Balkan Komhission], 

Repmduit en Tac Eimile na 
graad nnaibre d*ia3ciipUeRS de 
Balmatje, Farmi celtes qiü seat 
inddites aeus ne eiterens que Ja 
auivRnle. 

P, 74> A HardoRBlje*Smokov[ce. 

meovTTvs 

caTveonis 

rWLESCOHI 
9 RACAS AVG 
VSTAXOftV« 

ANS EXE Slip 


R. Cagnat et 3 i, Besnier. 





TABLES ANALYTIQÜES 

DE I.A REVI E DES PUHEtCATIOXS EPIGRAPIIIQl^S 


l'Tahledes päriodiques et ouvrages cit 6 s. 

A. I'EltlODrQURSi 


^Dumdl cf ArvHawioyy, 1906« 
d^pub k p. 151; mi, p. ) ^ 3^5^ 
jAfla/fi d>f X, 1905. 

/Qr Schwtiztrische Alitriumt- 
hifidt, Vlll. 

fSOT. 

Arehw für l*äpfp*u3fa^ciningc!% tati 
tervrandU Gtbltit, lY^ IPT. p. i-^S, 
Archh ßr Btii^onimtitfucha/l^ 

Atisünii/f 190^7. 

ßuliritn txrehroioffiqur cfw dtM 

Tra^auj: A/i/dn^ depuis £a 

p. mi itOT, p. ] i 
W.t Prüc^i-trrbnux dii ftofll I 

ducfimbre iänti^r I JoiLtel 
ßuHtiim dr eorrr^pcHdancw häU^nMijue^ 
1U07, p. 1 k 3iS. 

BvUttfH iu Scckti ^rchiulog^iqMe d< 
Saum, (SÖS, (fepuU k p. 151; ISO«, 
f. I k 3tlS, 

Buileiin dt la SodAii nclimaU dtt An- 
Üqtiairts dt Franttf 1955» dcpnu h 
p. 159^ 

Bulitiin f»ur ta casätTvaiMon du wumu^ 
menit kkicriqutt d'Ältüet^ 1956, 

ctmuaait dt /kw. L956. i 
BülUitinc deit hfifMia di diriUa ra^ I 
mäna, 1556^1^7. 
üfsJlin t ntc^tatmif ilflt+ 

Compki-rcAdtu dt lAcadimit du Mj- 
crrp/iM# tt BriktrUnut, 199« p depuii 
li p. 143; JB91, p. 

Jührhürhtr dtw Verrisu »ca Aiitrlmmt- 
fmiadm im RhttnraTuk {BiMtatr Jahr- 
ööcAtr), OrV, €XVp iÖOS, 

Jahrfihtfit du dtffrfvicAürA^ mrxMc- 
/opixcAm toMHiulÄ ui Witn^ l&flSp 
df plib \i. p. [65. 

/d.» aifi6klrt 1596, depttU U p. 61« 


JcarmJ du Sswank, L90S„ dc'piii» Ji p« 

*57. 

Jaurtuü »f htlUnls i(uditt^ \XVI, 1996, 
depulB k p. 191; XXYtl, 1951, p. 1 k 
14«. 

Klia, BtilriS^ zur ülita ßüiühichtt^ Y], 
1995, depaii li p. 341; VII, 1951, p. 
1 5 3Ci. 

KorrttpondtazhlaU dtr Wutdtutuhrn 
ZtUichHfl, 19M, d^^ptib la p. 1S9; 
1957, p, 1 h m. 

ktHangti dt ^£1 facuiii primtaU dt tÜ- 
nittrtiti Sami-Jpttph iBe^OuVt]^ tl| 
1997, Josqu'ä k |tag« 345, 

M^fangu de f'Etaie fraPfm*e de , 
I9D6, depüia k p. 36i ; 1957^ p. 1 k 

M^tneiresdela Sodätd naHonate äuAn- 
tiquaifts de Fr&nctf UtV7, 190E. 

MiiikGlungtn der t. k. Zet^irai-Kcmmir^ 
ricn für Kutiät- *iad kMstcr. Dmkmah^ 
VJ, 1956. 

Millhtiiun^ Ate aFchdclüftiuhen iw- 
lituit. AdiütiicA« 1956, 

Mpnumtaii oitlMi dti X Vl^ 1996 , 

Jfirtf'# 1556« 

I^cUzie dt^H Sm»i di AnüchiiAt 199«, 
depak h p. 131; 195T, p, 1 k ISS. 

Sourtfit reeut ftuÜArffitf dtdrvU frai^ 
fok ti Ürcnser^ 195«, d^puU h p. 
751: 1957, p, l k 4ßn. 

.VüäPA B^ilrUiAC ^ ^ivhtnic^ia erit- 
^iaiuEf iK6i dcpidt la p. L99. 

PaitMünt Efplcraiicn. Fundj 1956; 195i7i 
p. 1 h 24*. 

PkitolagiiM, 195«, d^pmsk p. ; 1957, 
p. 1 I 5£9. 

de* ^iicu et mtmmru de U 
Sceidk archeüIe^qHf de Cofatlanivu, 
XL, 1955. 





hKVÜE ABCUmLWlQVE 


m 

Hindwonii dellü R. J;ärde£i:mid Un^ 
cn^ctam di scirnzt mGraU^ itüri^hi p 
^loioffieh^, XV, f3«+ 

Afrae 

p. 190\ [- l[. p. i h L91L 
Anruf iJ»5 ; 

Rfr» Eiuiie$ and^ime*, liSfi; 19ÖT, 

p. 1 A 210, 

AfE^itf djtM Eliidei 

Afvw ^piyraphiqatf 19Dfi-ilH)l| dt^puiE 

I« p, m Juiqu'A h ^09. 

Ä^Jrüe qdn^rak dt dfi^li ei dt juriipru^ 
rfert«, im-, mi,p. f i M. 
BJ^nticAei Uff um für Phihio^ift LXl, 


im, d^piii^ k p. 312; p. t I m, 
SiUun^tbc^hU derk^m.prtvtt- Äkadt^ 
m*Ä rfer Wititütehafien -u 

im, dppuli (a p, 659^ p. 1 A 
144. 

Spomtnik de fAcaddinie toifßU ewrhiw 
:!iLU, mä. 

Wetideuische I^iscArift für (h^cAichie 
im, d^puH litp. m 
Ztilschrifl der Swi^np-StifiuH^ für 
Rechu^tKhie^te, RamwtMisekt Aü- 
theilmst IM^S. 

^titKÜriß far die GttamU StmaUvk* 
itntchüß, 19Q1. 


A PL^DLJCATIDXS AI VERSES 


d* la Sseiiid hitl^nque d Stfie, 
lOOA {arUcia de B. FJJüir,, fyr leg 
traupe j naxllbim da ln pro^^tif t de 
UHUl 

Beandorf, Fartchu^gen in Kphtm, t. 

R, Gäpv^t el Q. fmair^jaoMM 

pr^tcat ad tu rönmnat ptrimnlet, 

in. 

L- Canl&rellJi, £d itHe dti prtftlH di 
Egilio, L 

(krpnt iiutnpiitntim Iflifivimn, XHIt 
It, fwcic, * 

Ed+ €ti(^, CJfl ffjj'/cinetr/ ddugtaff^rüli^ 
rf^pfdifdilon det ffiijuj au temps 
d'Hadritn. (flitlxmil da« 
rordin]^ 

Ibmy^ Um tigitg fyuiinM dt La rfdik 
iU Breia§^t^ 

lliller TM Ciririns«, htcMriftfi, von 
Pritn*. 

IkntülU, Ama, Din^imültr it, Bmoa- 
rint. 

H L«gnf, La taltt latin« 

W. LudoTK Sttmjitmitt rmitcht* 
T6p(tf aai i^ntr, AUägratimgtJl ,'n 
Rhtutiabtrn. 

MimairtM priMtAidM paw dit^rg gatmU 


d PAcadimit dei ImaPfllitmt fl 
RtiieM^Leiltft^ Xfl, |f* (parUe aitick» 
He P. JfMceaiu, «uf |ies imcTtptfDiii 
d^Afdipe menRonmuii des maTtjrt, 
ei da h Toukin^ §ur J eUtblii^iiient 
fl'üö ndAAlre eh Afr^qua). 

Th. aioThmseii^ HeiämmHt* Schrifm, 
t A6(h, JitriiiiKht Sehrißtw, IL 
Id-, iV AtlK HkiprUeht Sekrißtn, I. 
AQUoeik* A re/dvtM der in teitnü- 
fiquei, xni [arütle de A. Hn^ei el 
^ P- ikrii, Sur Ja« fQiitllas d^lHuiiiiK 
C. Poepe^c, Dt Ptrga>*ietwram iiikna- 
itim. 

C- Pakab^ Zur geitAichit und Tapü- 
graphit Eg« yarg^iia, 
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